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C I N Q U A N T E N A I R E 

D E L 'ARRIVÉE 

DES F R È R E S M A R I S T E S 

A u C A N A D A 

Laudetur Jésus Chnstus 

1 8 8 5 - 1 9 3 5 

9 2 6 0 2 



Jilatrt Corona 

Ainsi que Cabriel courbant sa grâce exquise 

Et ses deux ailes d'or dans le matin d'argent. 

Tandis que Nazareth, parfumé de cytise, 

S'évedlait besogneux, pensif et diligent; 

O Mère, tout ainsi, dès l'aube de leurs fêtes, 

Vos enfants trop aimés tombent à vos genoux: 

Nos mains cueillent des fleurs, que votre amour a faites. 

Notre amour vous les rend qui ne les veut qu'à vous. 

Dix lustres! Que de jours! combien de nuits encore. 

Sur notre œuvre, fervent votre cœur a veillé! 

Elle éclate, aujourd'hui qu'un plein midi la dore 

Et sa grâce ravit un monde émerveillé. 

Mais nous savons bien, nous, l'attentive tendresse 

Qui, depuis cinquante ans, a suivi tous nos pas; 

Aussi, cette guirlande où notre âme s'empresse, 

D avance votre cvur la remet en vos bras. 

Prenez-la! Prenez^noui! Et de vos Petits Frères, 

Présente! a Jésus la gerbe aux épis lourds; 

Puis gardez-leur, parmi nos rêves éphémères 

La Foi, la Charité, l'Espoir des premiers jours. 

Annonciation, 1935 

LA VAL. 

ex 

FÛL 

B . Q . R . 



LE V É N É R A B L E MARCELLIN C H A M P A G N A T 

Fondateur des Frères Maristes 

(1789-1840) 



LE RÉVÉREND FRÈRE DIOGÈNE 
Supérieur Général actuel 

dont on célèbre celle année le 60' anniversaire d'cnlrée en religion. 



LE RÉVEVEND FRÈRE CÉSIDIUS 
Fondateur et premier Supérieur provincial de la Province canadienne. 

(1844-1933) 





LE RÉVÉREND F R È R E STRATONIQUE 
5' Supérieur Général, 

Assistant-Général lors de la fondation de la Province Mariste canadienne. 
Il fut la cheville ouvrière de l'œuvre. 
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PLANISPHERE MARISTE-1934 

StatLvt' vuiô•P^ tïLa'u>ta> comptait 9000 m*r>ii>Uc\ 
^ 'jeruei^runt cW.s 700 ccota .à 135000 enj \xnb . 

L'Institut possède: 24 maisons de Noviciat, 48 maisons de Juvénat, 21 maisons de Scolasticat-Ecole-Xormale, 8 Missions. 
< Mai», mon Révérend Frire, roua ête* un Pape comme moi; votre juridiction s'étend .sur le mouth entier.» 

Benoît X V au Hév. Frère Stratonique, S.-G. 



Institut des Frères Maristes 

ORIGINE 

Cet Ins t i tu t de Religieux enseignants a été 
fondé en 1817, par le Vénérable Marceilin-
Joseph-IJenoît Champagnat , prêtre «lu diocèse 
de Lyon, France . 

Plusieurs fois béni, puis solennellement 
approuvé par le Saint-Siège en 1863, et défini­
tivement en 1903, il s'est répandu prodigieuse-

Une au t re cause de béatification, chère à 
l ' Inst i tut , est celle du R .F . François , premier 
Supérieur Général, mort en 1881. Sa cause est 
in t rodui te en cour de Rome, depuis le 13 
novembre 1934. 

Enfin, on s'occupe de la béatification des 
neuf frères Maristes mar ty rs de Thine (1900 
et 1906). 

Lu MBllOm Min dot Frrrco ifnrixtcs. Gruglia&co, Itnlir. 

ment en France et dans le inonde entier. 
Aujourd'hui (1933), les Frères Maristes exer­
cent leur zèle dans 22."> diocèses de 42 pays 
différents, comprenant 27 provinces mar is tes : 
ils comptent près de 10,000 membres, donnant 
l'enseignement à 140,000 élèves, dans 623 
écoles. 

La Maison-Mère, située à Saint-Genis-
Laval. près de Lyon, France , est établie provi­
soirement depuis 1903, à (ïrugliasco, Italie. 

Maroelliu - Joseph - Benoît Champagnat, 
mort en 1840, a été déclaré Vénérable, le 0 
août 1896, pa r S. S. Léon X I I I . 

Benoit XV a proclamé l'héroicité de ses 
vertus par le décret du 11 juillet 1920. 

FINS 
Les membres de cet Ins t i tu t se proposent 

une double fin : 

1° Promouvoir la gloire de Dieu et leur 
sanctification personnelle, par l 'observance 
des conseils évangéliques. 

2° Se vouer au salut des âmes, pa r l'ins­
truction et l 'éducation chrétienne de la 
jeunesse. 

CARACTÈRES 
L'humilité, la vie de famille et une grande 

dévotion à la sainte Vierge sout ses caractères 
distinctifs. De là, le nom de Petits Frères de 
Marie ou Frères Maristes et la devise: « Tout 
èt Jésus par Marie*, donnés par le Vénérable 
Fondateur â son Ins t i tu t . 
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R.. B E S S E T T E ET F ILS 
MAGASIN GÉNÉRAL 

Nouveautés — Lingerie — Chaussures — Ferronneries 
— Huile et peinture — S/ircinlUr: draines de semences. 

B I E R E ET P O R T E R 

Téléphone: 136 flème A V E N U E , I B E R V I L L E , Que. 

Geo.-E. T R E M B L A Y 
M O N U M E N T S 

Téléphone: 437 <>ème A V E N U E , I B E R V I L L E . Que. 

Téléphone: 48 

STEWART, DENAULT et Co., Lted. 
WHOLESALERS GROSSISTES 

Flour Peed Grain Groceries. 
Farine Engrais Grains Epiceries. 

ST. J O H N S , Que. S A I N T - J E A N , Que. 

Téléphone: 140w 

A L B E R T T H U O T 
Ferblantier, Plombier, ('ouvreur. 

Spi'diiUtr: Appareils <lp rhnnffaKO 

à a ir <-1I:Iltd. 

108. 1ère R U E I B E R V I L L E , Que. 

Téléphone: 110 

MAGASIN VERT ET BLANC 
VIANDES ET E P I C E R I E S 

DE CHOIX 
45. 2ème R U E I B E R V I L L E 

Téléphone: Bell 29 

E>. G O D 1 N & C i e 
CHARBON & B o i s 

145. R I C H E L I E U S A I N T - J E A N . Que. 

S T H T I O N D U C O I M 
Isidore Lasnier, opérateur 

Produits — S U P E R T E S T — Produits 
Gaz — Huiles — Graissage 
Gas — Oils — Greasing 

Angle Champlain et St-Georges ST-JEAN. Que 

Docteur L.-P. COUTURE 
s P Û C I A L I 8 T E 

Veux - Oreilles — Nez — Gorge 
Examen de la vue — Lunettes 

Téléphone: 192 222, rue L O N G U E I L , Saint-Jean. Que. 
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Maison Provinciale à Iberville 

il niton l'ri/rinrinlc. Ibrrrillr. 

Iberville était destiné à devenir le pied à 
terre d'où, en une conquête pacifique, les 
Frères ifaristcs rayonneraient sur les deux 
Amériques. 

Pittoresque et charmant village de quelque 
.">00 foyers, opposant la calme fraîcheur de ses 
rues ombragées à la fiévreuse activité indus­
trielle de Saint-Jean sise sur l'autre rive du 
Richelieu, Iberville a bénéficié « le sa situation 

S(M /.'riellcnrr Ui/r I..'/. ilorrnu 

il. Fnbhè J.-A. Laurence. 

avantageuse fui eu faisait un centre impor­
tant de communication. En 1SS">. elle possédait 
un petit collège que dirigeait alors M. l'abbé 
Xatleau aidé «le deux autres ecclésiastiques. 
MM. J.-A. Laurence et Leblanc. Mais la néces 
site d'enseigner les premiers éléments ne 
laissait pas entrevoir la possibilité d'aborder 
les études classiques prévues. Aussi. île coneeri 
avec Mgr L. Z. Moreau de Saint-Hyacinthe, le 
Curé de l'endroit. M. C. Saint-Georges, s'occu-
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I VEC LES COMPLIMENTS DE 

0 . LANGLOIS & COMPAGNl E 
DIRECTEURS DE FUNÉRAILLES 

Téléphone: 148 Angle RICHELIEU et SAINT-JACQUES, Saint-Jean, Que. 

F o u r être en santé 

prenez la 

Solution de Biphosphate de Chaux 
des F r è r e s M a r i s t e s 

Té l éphone : 513 

P R O U L X <& F I L S 
T O U S G E N R E S D ' O U V R A G E 
S l ' U M O I S E T S U R F E R 

1ère R U E I B E R V I L L E , Que. 

T é l é p h o n e : 162 

Laiterie GRANGER FRERES, Ltée. 
L a i t — C r è m e — B e u r r e 

L a i t pasteurisé — Pasteurized uillk 

167. rue R O U T H I L L I E R St-Jean, Que. 

Téléphone: 203 w 

MAGASIN McNulty 
Spécialité : 

< >uvrages pour Dames et Messieurs 

23, rue SAINT-JACQUES Saint-Jean 

T é l é p h o n e : 107 

Garage Maurice GOINEAU 
A n g l e S A I N T - C H A R L E S et R I C H E L I E U 

Saint-Jean, Que. 

Téléphone: 203 w 

MAGASIN McNulty 
Spécialité : 

< >uvrages pour Dames et Messieurs 

23, rue SAINT-JACQUES Saint-Jean 

Téléphone : 154 

E. L A F L A M M E 
B O U C H E R I E E T E P I C E R I E 

83. 1ère R U E I B E R V I L L E 

Té léphone: 580 

W . P A R A D I S 
BOUCHER — E P I C I E R 

R E S T A U R A T E U R 

96. F O C H S A I N T - J E A N . Que. 

Téléphone: 129 ÉTABLIE EN 190? 

LAT0UR & DUPUIS Inc. 
MARCHANDS ET MANUFACTURIERS DE 

TOUTES SORTES DE ROIS DE CONSTRUCTION 

Couverture Amiante Can.-J. M an ville 

Dépositaires du fameux TEN TEST & SHEET ROCK 

163, RUE COLLIN SAINT-JEAN, QUE. 
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il. le chanoine C. Saint-Gevrget. 

pait-il de mettre cette institution entre les 
mains d'une congrégation enseignante. C'est 
ainsi qu'en septembre 1885, cinq Frères Ma 
ristes venaient prendre la direction de l'école, 
sous la conduite du regretté F. Césidius. 

Celui-ci s'aperçut bien vite, que le Canada 
serait une terre fertile en vocations religieuses 
comme elle l'était eu blé. Avec l'autorisation 
et les encouragements du vénérable évêque de 
Saint-Hyacinthe, il s'ingénia pour ouvrir un 
noviciat, malgré l'exiguité du local. Sa con­
fiance ne fut pas vaine, et. dès l'année sui­
vante, il fallut songer à élargir les murs. 
L'achat d'un terrain attenant permit l'érection 
d'une maison en bois comprenant chapelle, 
réfectoire, et diverses salles. En 1889, la pros 
péri té croissante imposa la construction d'une 
partie de l'édifice qui, d'après les plans, devait 
former le corps principal du pensionnat de 
Notre-Dame du Rosaire. Mais la proximité de 
la grande voie du Pacifique Canadien rédui­
sait par trop l'espace disponible, et le Conseil 
d'administration dut couper les ailes au 
projet grandiose primitivement conçu. 

Afin de se procurer l'isolement indispen­
sable et de laisser le champ libre aux écoliers 

Le premier Collège d'IberriUe. 

Comme a l'administration, en lui)-, le Noviciat 
se transportait à Saint-Hyacinthe pour répon­
dre aux désirs de Mgr L.-Z. Moreau, qui avait 
offert un terrain, près de cette ville. 

Ainsi mis à l'aise, le Collège Notre-Dame 
du Rosaire, avec ses 130 ou 200 élèves et ses 
fortes études, figura honorablement, vingt 
années durant, parmi les meilleures institu­
tions scolaires du pays. Les anciens ont gardé 
un fier souvenir de l'excellente formation 
qu'ils y ont reçue: elle leur a ouvert des 
positions éminentes dans la société ou dans les 
affaires. L'un des Directeurs du Collège, le 
C. F . Augélicus, était choisi en 1907 comme 
assistant du R. F . Supérieur Général ; il fut 
remplacé à la direction par le C. F . Gabriel-
Marie, plus tard Provincial du Canada. 

Le RC'vtrcnd Frère Angclicu*. 

La fondation s'étendit rapidement. Nombre 
de paroisses iniportautes réclamaient des 
Frères. Aussi, après deux ans d'essais, le R. 
F . Supérieur Général et son Assistant, le C. 
F . Stratonique voulurent se reudre compte par 
eux-mêmes de la situation. Ils ne tardèrent pas 
à entrevoir les légitimes espérances que pou­
vait fonder la religion sur un pays où les 
vertus familiales avaient conservé, ardente et 
féconde, la foi des ancêtres. Avec sa ferveur et 
son élan religieux, le Cauada, pensèrent-ils. 
pouvait devenir le foyer où toute l'Amérique 
viendrait rallumer la flamme d'une chrétienté 
reconquise. Pour répondre aux incessantes 
sollicitations qui leur étaient adressées, ils 
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FILATURE - TISSAGE 
TEINTURES - APPRÊTS 

U S I N E S T E X T I L E S DE S A I N T - J E A N L T E E 
Saint-Jean, Prov. Québec 

Manufacturiers Spécialistes de Tissus pour Institutions Religieuses 
« SERGES RICHELIEU » 

Mérinos, Anacostes, Camelots, Escots, Cachemires 
Noirs Solides Garantis 

TEINTURES - APPRÊTS 

FRANCO C A N A D I A N DYERS L IMITED 
Saint-Jean, Prov. Québec 

Mérinos, Anacostes et autres tissus pour Institutions Religieuses 

TEINTURE GRAND TEINT 

Serges pour hommes, lainages à robes, tissus, soie naturelle et artificielle, jerseys. 

GEO. SAINT-GERMAIN 
RAS CHATELAINE ET CORTICELLI 

Chaussures de toutes sortes. Claques, Feutres, Guêtres, Valises 

<!h'os ET I>I':T.\II, 

Téléphone: 84 w 250-252, rue RICHELIEU, Saint-Jean, P. Q. 

Téléphone: 122 

CAFE RICHELIEU 
A. ST- . IAMES, propr ié ta i re 

H, lui* à toute ht un- tlit jour 

17. Place du Marché Saint-Jean 

L. L IMOGES &, CIE 
l ' .EUKKE — Œ U F S — F R O M A G E 

E X G R O S 

M l . RUE WILLIAM MONTREAL 

La 

Banque Canadienne Nationale 

présente ses meilleurs vœux 

aux RR. FF. Maristes 

à l'occasion du Mit m , anniversaire 

de leur arrivée au Canada. 

A R M A N D B I S S O N N E T T E 
BOULANGER PATISSIER 

En vous s e r v a n t chez A. BlMOnuettc , n'oublie/, pas q u e vous eneourauez 
une d e s plus a n c i e n n e s bou langer ie s de la v i l l e Ses e m p l o y é s sont a 
vo tre d i s p o s i t i o n il n'Importa Qml l6 heure . — T é l é p h o n e z 810 

N o t r e d e v i s e esl : Q U A L I T E et S E R V I C E 

Téléphone: 816 77, 2ème AVENUE, IBERVILLE Que. 
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continuèrent il envoyer ehaijiie année un 
nouveau contingent de sujets, en attendant le 
jour où la province se suffirait à elle-même. 
C'est ainsi que, de 1885 à 1925, 393 Frères 
vinrent d'Europe prêter main forte a la pro­
vince canadienne. En 1893, celle-ci était défi­
nitivement constituée. Iberville resta toujours 
le siège de l'administration, le centre organi 
sateur, le foyer préféré où toute la famille 
était heureuse de se réunir aux époques des 
Retraites; c'est encore le coeur d'où partent 
les impulsions vivifiantes qui entretiennent et 
activent la vie spirituelle et intellectuelle dans 
les membres des 42 communautés qui la com­
posent. 

Ce fut afin de réaliser plu pleinement ce 
dernier objectif qu'en 1904. grâce à la clair­
voyante initiative du C. E. Pierre-Gonzalès. 
était créé le * Bulletin des Etudes *. Depuis 
lors, chaque mois, cette revue de famille porte 
à tous les Frères, avec les instructions et direc­
tives du C. F. Provincial, un plan «l'activité 
intellectuelle et des informations pédagogi­
ques où professeurs et étudiants trouvent une 
pressante invitation à continuer leur marche 
vers un idéal plus haut et un savoir plus 
assuré. Le Bulletin fit sentir le besoin d'une 
imprimerie. Elle fut installée peu après, et, dés 
l'année suivante elle éditait une Histoire du 
Canada, suivie d'une Géographie, qui appor­
tèrent l'une et l'autre de bienfaisantes inno­
vations dans l'enseignement de ces matières. 

Les Supérieurs, qui veillaient aux destinées 
de la province, n'avaient pas négligé l'œuvre 
toujours urgente de la formation des sujets. 
Dès que la fondation se fut un peu stabilisée, 
en 1892, avec l'aide de M. le curé Saint-Georges, 
le Conseil faisait l'acquisition d'une jolie pro­
priété sur les bords du Richelieu, et bientôt, 
si côté de la résidence Loupret, s'élevait un 
vaste édifice qui, pendant dix ans. abrita le 
Juvénat. En 1903. l'arrivée d'un fort contin­
gent de jeunes Frères français facilita l'oiga-
nisation régulière du Scolasticat qui. jusque 
là, avait surtout visé à perfectionner la con­
naissance de l'anglais, par des cours donnes ,i 
New-York. En 1912. le nombre plus réduit des 
étudiants rendait onéreux les frais d'entretien 
et le service religieux. Le « Berceau » étant 
devenu vacant par le transfert de l'école 
paroissiale à l'Académie actuelle, les Scolas-
tiques s'y installèrent, tout a côté des Juve 
uistes qui occupaient alors l'ancien Collège 
fermé en 1910. L'un des vicaires de la paroisse 
faisait office de Chapelain. Les étudiants, les 
différents services d'administration ou d'éco­

nomat y compris la taillerie et l'imprimerie se 
trouvaient ainsi réunis. En 1922 néanmoins, 
le Scolasticat de plus en plus peuplé retournait 
à la propriété Loupret réparée et embellie à 
son intention. 

M. h chanoine C. Cormier. 

Ces déménagements successifs, le délabre 
ment des constructions primitives, l'exiguité 
des dépendances pour le nombre croissant des 
étudiants et du personnel, faisaient soupirer 
vers le jour où tous les groupements pour­
raient cohabiter à l'aise, dans une maison 
adaptée à leurs besoins. Fort opportunément, 
une vaste propriété joignaute à la nôtre, sur 
les confins de la ville, fut mise en vente en 
1923. Avec l'autorisation du Conseil Général 
et les pressants encouragements du sympathi 
que Curé. M. C. Cormier, qui y contribua géné­
reusement, la Communauté en fit l'acquisition 
pour la somme de Ç15.000. 

Restait à construire la maison provinciale 
projetée. Aux prix élevés qu'avaient atteints 
les matériaux et la main d'oeuvre, c'était une 
dépense d'environ $400,000 qu'il fallait envi 
sager, chiffre inusité daus les budgets des 
communautés, qui vivent d'économies et non 
île spéculations. L'hésitation était permise et 
même conseillée par la prudence. Enfin, en 
1928. après bien des calculs, les Supérieurs 
majeurs autorisaient la construction et les 
emprunts nécessaires pour couvrir uu devis de 
1365,000. 

Au printemps, en mai, commencèrent les 
travaux de fondation, à 400 pieds de la route 
(pli borde le Richelieu, et à trois-quarts de 
mille de l'église d'Iherville. L'édifice, en forme 
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Uêltwê de . Y ( i f (JliiKijoir, X. 

STANDARD CLAY PRODUCTS LIMITED 
_ „ , , U s i n e s : 
Bureau Chef: Saint-Jean. P. Q. et » u r e a u d e s V e n t e s 

Sa.nt-Jean, P. Q. New-Glasgow, N. E. Montréal, P. ({. 

TTfanu facturiers de; 
Tuyaux et raccordements en grès pour égouts (de 4 a 30" de dia.) — Ilevêtements 
en grès pour cheminées (ronds ou carrés). — Couronnements en grès p IUT murs. — 
Têtes en grès pour cheminées (dix dessins). — Vases eu grès pour fleurs. — Blocs 
en grès pour construction. — Revêtements en grès pour puits. — Chutes en grès 
pour le linge. — Citerneaux en grès pour bactéries. — Tuyaux segmentates en 
grès (de 30 à 108" de dia.) . — Tuyaux en grès pour rigole. -— Tuyaux en grès 
pour conduite il vapeur. — Plaques en grès pour revêtement. —• Briques eu argile 
vitrifiée. — Briques a poêle en terre réfracta ire. — Briques A feu toutes 
formes. —• Ciment d'argile et d'amiante (pour réparation de brique a feu) . — 
Tuyaux en béton centrifugé "Hume" (de 0 a 24" de dia.). — Tuyaux eu ciment 
armé centrifugé "Hume" (de 12 à 72" de dia.). — Tuyaux en ciment armé centri­
fugé "Hume" (pour ponceaux. de 12 a 72" de dia.) . — Tuyaux en béton preué 
a la machine (de 6 à 24" de dia.) . — Pierre concassée (dans t o u t e s l e s grosseur! 

requises pour les constructions ordinaires. 

ITTOUS ces produits sont manufacturés en Canada par des Canadiens et sont égaux ou 

| supérieurs aux produits semblables fabriqués n'importe où dans le monde. 
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(le T, devait l'étendre sur une 
façade de 280 pieds et comprendre 
trois étages au-dessus du rez-de-
chaussée, le tout en béton armé et 
à l'épreuve du feu. 

Les travaux, poussés méthodi­
quement et activement, permirent 
d'achever le gros œuvre et de 
poser les fenêtres avant les grands 
froids de l'hiver. Après douze 
mois, l'édifice devenait habitable ; 
toutefois on préféra attendre la 
fin de l'année scolaire pour effec­
tuer un déménagement qui n'au­
rait pu manquer de nuire au 
succès final des études. Le len­
demain de la Saint-Jean-Baptiste, 
les Juvéuistes commencèrent à 
transporter leur mobilier avec 
qu'il est facile de deviner, 
sait l'attrait du nouveau pour la jeunesse. 
Tout se fit pourtant avec ordre et avec soin. 
Le 2S juin, les membres de la Communauté 
provinciale couchaient dans leur nouvelle rési­
dence. Ne quittons point l'ancienne sans 
saluer tous ceux qui y ont laissé avec leur 
labeur une partie de leur cœur, de leur santé 
et spécialement l'excellent F. Adonius qui 18 
ans durant s'y dévoua à la formation des 
Juvéuistes. 

un entrain 
quand on 

C. F. Adunius. 

Le lendemain, qui, par une heureuse coïn­
cidence, était tout à la fois uu samedi con­
sacre à la sainte Vierge et la fête de saint 
Pierre, notre vénéré protecteur et ami, le cha­
noine C. Cormier, venait lui-même dire la pre­
mière messe et chanter un glorieux « Magni­
ficat » dans cette Maison Provinciale, devenue 
depuis quinze ans. l'objet constant de ses 

Chapelle de* Frère» MarUte*. Iherrille. 

vœux, et dans laquelle il se plaisait à voir le 
couronnement de son long ministère sacer­
dotal. Le souvenir de sa générosité pour nos 
œuvres et de son amitié reste vivant dans nos 
âmes ; elles sont imprégnées dans nos cœurs, 
et scintillent dans la lampe du sanctuaire et 
les premiers vitraux dont il orna notre cha­
pelle. 

A quelques pas de la maison principale, se 
déploient les bâtiments d'une vaste ferme com­
binant les exploitations les plus variées, sur 
une étendue de 180 arpents carrés de terrain, 
où deux jolis bois, l'un d'érables, l'autre de 
pins, viennent ajouter leurs agréments et leur 
reposante fraîcheur. Parterres, bosquets et 
jardins ornent le devant de la maison, d'où l'on 
contemple à loisir les cités voisines : Iberville, 
ensevelie dans la verdoyante frondaison de ses 
ormes géants, et Saint-Jean aux sveltes che­
minées fumantes qui disent l'activité de ses 
trente manufactures. 

En face roulent en murmurantes cascades 
les eaux azurées du Richelieu qui s'élargit 
aussitôt en un vaste bassin doublé par le canal 
de Cliambly. Parallèle à ce dernier, se déroule, 
comme un ruban, la route asphaltée qui relie 
Montréal aux grands centres de la Nouvelle-
Angleterre. Aux beaux soirs d'été, quand 
l'occident fait au soleil un cortège de nuages 
embrasés, le tableau animé que présente le 
reflet de leurs feux changeants est vraiment 
enchanteur : 

« Les soleils couchants 
Revêtent les champs. 

Les canaux, la ville entière 
D'hyacinthe et d'or. 
Le monde s'endort 

Dana une chaude lumière. > 
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AVEC LES COU I'UU I:\TS 
DE LA 

IN. C* Poison & Cie Ltée 
PHARMACIENS CHIMISTES  

EN GROS 

É T A B L I E EN 1 8 7 7 649-651, rue NOTRE-DAME ouest, Montréal 

J.-A. SIMARD J H S E l ' I I S1M A 1< I • A I . H E K T SI .MAKI) 

J. A. SIMARD & Cie 
I M P O R T A T E U R S 

T H É S ET É P I C E S RÔTISSEURS DE CAFÉ 

DEPUIS UN DEMI-SIÈCLE 

Tél.: LA. 1950 — LA. 1330 1-3-5-7 EST, rue SAINT-PAUL, Montréal 

Essayez la 

SOLUTION DE BIPHOSPHATE DE CHAUX 

des Frères Maristes 
("est merveilleux 

A VEC m e s bien sincères et cordiales 

^félicitations pour Voeuvre eminent 

ment chrétienne et patriotique accomplie 

en faveur de notre jeunesse * 

P A R LES 

F R E R E S M A R I S T E S 

Dr GEORGES PHANEUF 
SAINT-JEAN, P.Q. 

I l'afjr 18 1 

file://i:/ts


Un peu plus tard, une autre féte commence 
pour les yeux; quand l ' i l lumination de la ville 
éclate dans la nuit : les chapelets de lampes 
électriques sur les trois ponts, au bord des 
quais, le long des routes et du canal, plongent 
dans le miroir liquide leurs lances embrasées 
et t remblantes qui prolongent dans la profon­
deur des eaux le conflit des lumières. 

C. F. Picrre-Chrn*oU>guc. 

\u C. F. Pierre-Chrysologuc 

Stances 
Iberville est pour nous la demeure d'un sage, 
S i u l témoin survivant des Frères , nos aïeux, 
Qui. plein dp leur esprit, du fond de l'Hermitage. 
Vint vivre au Canada, pays chéri des cieux. 

L a campagne fertile a eouquis sou suffrage. 
Il lui donne ses bras et son robuste corps : 
H travaille, il travail le, et toujours sou ouvrage 
Fai t naître sous ses pas mille et mille trésors. 

Durent un demi-siècle il vécut sans bommage 
t 'acbant les dons du ciel qu'il en avait reçus. 
11 n fait la province ù sa vivante Image, 
La province a son tour exal te ses vertus. 

Heureux qui du lion l'ère accroissant l'héritage 
Voit même avant sa mort s e s arriére-neveux 
Goûter de son labeur et les fruits et l'ombrage! 
F r è r e Césidius, attca TOM p a s heureux'.' 

F. (VF. 

L'inauguration et la bénédiction de la nou­
velle maison provinciale eurent lien le UN juil let 
1929, en présence de deux vétérans de la fon­
dation, les CC. F F . Césidius et Pierre-Chryso-
logue. Ce dernier seul reste aujourd'hui pour 
rappeler les jours héroïques vécus par nos 

pionniers. .Mgr Desrauleau. V. G., de Sa in t 
Hyacinthe, présidait cet te cérémonie, à 
laquelle part icipaient le C. F . François-de-
Borgia , Assistant Général. M. le chanoine C. 
Cormier, curé d'Iberville. le C. F . Légoncianus. 
provincial des Eta ts -Unis , et les CC. F F . 
Fél ix-Eugène. Ptoléméus. Héribert . anciens 
provinciaux. 

Rcccreni /"rére Franç<À»-<lc-Bf>rgia, 
Aaatofaal General. 

E n 1931, à l ' instar des autres Comiuu 
nautés. nous obtenions la reconnaissance offi­
cielle de notre Scolas t icat comme Eco l e 
Monnaie. Les diplômes, signés par le Surin­
tendant de l ' Instruction Publique, comportent 
trois degrés : élémentaire, complémentaire et 
supérieur, et supposent un cours régulier de 
cinq années. 

La prolongation de scolari té qu'exige le 
nouveau programme devient une charge oné­
reuse qui impose de lourds sacrifices, attendu 
que ces nouvelles exigences ne sont compensées 
par aucune aide financière du Gouvernement. 

C'est ainsi que tout en s'efforçant de per­
fectionner la valeur pédagogique des éduca­
teurs de notre jeunesse, l ' Ins t i tu t sait aussi 
faire leur part aux besoins matériels de notre 
temps. Chaque année sortent de notre Maison 
Provinciale des phalanges de jeunes gens qui 
se sont initiés aux pratiques de la vie reli-
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The British American Oil Co., Lted 
Gazoline Never-Nox — Huile Autoline 

Théophile Choquette 
A G E N T 

Tél . 583 14. 4 è m e R U E , Iberv i l l e . Que. 

T é l é p h o n e : 120 

L. - I . M A R T E L 
B O I S E T C H A R B O N D E T O U T E S 

S O R T E S — C O U R T I E R E N D O U A N E 

O f f i c e : 89, rue R I C H E L I E U S a i n t - J e a n , Que. 

ARMAND GOYETTE B. PH. 

IBERVILLE, Que. 

AVEC LES COMPLIMENTS 

DE 

P A Y E T T E E T FILS Ltée 

SAINT-JEAN, Que. 

T é l é p h o n e : 337 

BEAUDRY ET FILS 
Electricien — Electrician 
Bicyclettes — Bicycles 

235, rue J A C Q U E S - C A R T I E R S a i n t - J e a n . Que. 

T é l é p h o n e : 515 j 

ANDRE ROUSSELET 
S o u d u r e a u t o g è n e a p p l i q u é e ù t o u s les m é t a u x 

R U E R I C H E L I E U S a i n t - J e a n , Que. 

T é l é p h o n e : 337 

BEAUDRY ET FILS 
Electricien — Electrician 
Bicyclettes — Bicycles 

235, rue J A C Q U E S - C A R T I E R S a i n t - J e a n . Que. 

T é l é p h o n e : 501 

STANISLAS LORD 
M a n u f a c t u r i e r d e C o n s e r v e s 

R. 3, C h e m i n R I C H E L I E U S a i n t - J e a n , Que. 

Tél. 28 IBERVILLE 

Dr OSCAR LABERGE 

COKONER 

DISTRICT D'IBERVILLE, Que. 

JfflU ftobsa Chevalier 
LINGERIE D'AUTEL 

FLEURS ARTIFICIELLES 

30, 4ème RUE IBERVILLE, Que. 

COMPLIMENT S I) K ^ 

CANADIAN P O T T E R I E S 
L I M I T E D 

S A I N T J O H N S 
Q J J f i B E C 

fabricant! d e in porcelaine "Vltrlan" p o u r s a l l e s île ba in , c u v e t t e s , 
u r i n o i r s , r é s e r v o i r s , é v i e r s et a c c e s s o i r e s . M a n u f a c t u r e a u s s i s u r 

• c o m m a n d e : p o t e r i e s d e j a r d i n i e r , v a s q u e s , d a m o s - j e u n n e s , m o r l i e r s , 
p o t s û b i è r e , p o r c e l a i n e a r m é e , f o n t a i n e s n l i m o n a d e , e tc . , e t c . 
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cieux. M. l'abbé P. I'haneuf. notre chapelain 
depuis six ans déjà, et M. l'abbé J.-X. Lévesque 
qui. en remplaçant M. le chanoine C. Cormier 
à la tête de la paroisse Saiut-Athanase n'a pas 
eu à faire connaissance avec les Frères 
.Maristes puisqu'il est un de leurs anciens 
élèves. 

M. J.-X. Lèrenque, curé. 

gieuse, et de jeunes professeurs qui ont pris, 
de leur noble métier, une conception plus haute 
avec une expérience déjà éclairée par l'étude, 
l'observation et l'exemple. 

Ce faisant, l'institution croit remplir le but 
élevé qu'elle s'est toujours proposé: Tra­
vailler à la gloire de la religion en aidant à la 
bonne formation de la jeunesse. 

Elle est aidée dans cette belle mission par 
deux hommes dont la bienveillance et le 
dévouement lui sont particulièrement pré-

it. Tabbé P. Phaneuf. 
Chapelain de la ilaiton Provinciale. 

<2ue ces deux amis, que tous nos bien­
faiteurs passés sous silence à cause de l'exi­
guïté de cette notice, veuillent bien trouver ici 
l'expression de notre cordiale gratitude. 

l'n groupe de jeune» natumlinle*. au Juirnat. 

I Page 21 } 



Avec notre Hommage de 
franche Admiration pour 
la noble et bienfaisante 
mission remplie par nos 
éducateurs. 

Dominion Blank Book Co 
LIMITED 

S A I N T - J E A N , QUE. 

NOS FÉLICITATIONS 10T NOS M K I L L E I K S VOEUX 

AUX FORMATEURS DE NOTRE JEUNESSE 

ST. JOHN'S SILK C O . 
M.-A. Boisclair, président SAINT-JEAN, P. Q. 

B a n q u e C a n a d i e n n e N a t i o n a l e 
SAINT-JEAN, P. Q. 

UN AMI DE LA MAISON 

f Page 22 ] 



J U V E N A T direction paternelle des Frères ; vie fructueuse 
surtout, parce qu'elle forme merveilleusement 
a la science et à la vertu. 

Les enfants qui ont de l'attrait et les apti­
tudes pour la vie religieuse sont admis au 
Juvénat vers l'âge de 13 ans. Ils s'y disposent 
jusqu'après leur deuxième année Normale, à 
entrer au Noviciat ; ils portent durant ce 
temps le nom de Jnvénistes. 

Le Juvénat étant une école préparatoire à 
la vie de religieux enseignant, les Jnvénistes 

t'es enfants que leur existence innocente et 
pieuse rend si agréables à Dieu, ne peuvent 
manquer d'attirer toutes sortes de bénédictions 
sur leurs parents et sur leurs bienfaiteurs. 

I "est généralement à l'époque de la com­
munion solennelle que vient à l'enfant le désir 
de la vie religieuse. Pour qu'il puisse répondre 
à cette noble inspiration, il est nécessaire de 
lui fournir un abri sûr où il examinera sa 

Orchotre du Jurénat. 

y reçoivent, avec une instruction solide, une 
éducation supérieure jointe à un commence­
ment de formation à la vie religieuse. Ils sont 
l'objet d'attentions toutes spéciales tant pour 
le développement de leurs forces physiques 
•pie pour leur formation morale. 

Leur journée est partagée entre la prière, 
l'étude et les récréations. Ils ont ileux prome­
nades par semaine et des vacances d'été et 
d'hiver ( N o ë l ) . Ces vacances se prennent 
au Juvénat. 

La vie du Juvénat esl paisible et heureuse: 
vie de piété et d'étude, loin des périls et des 
agitations du monde: vie de famille sous la 

vocation et développera ses bons sentiments, 
("est la raison d'être du Juvénat. 

CONDITIONS D'ADMISSION 

Pour être admis, il faut appartenir à une 
famille honorable, jouir d'une bonne santé, 
être exempt d'infirmités, avoir de la piété, un 
hou jugement, un caractère sociable, du goût 
pour l'étude et de l'attrait pour la vie reli 
gieuse et l'enseignement. 

Pour autres renseignements, s'adresser: 
soit au R. F. Directeur du Juvénat d'Iberville. 
1'. (J.. soit au l î . F. Directeur du Juvénat 
Sainte-Anne. Levis. P. Q. 
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ECOLE N O R M A L E 

L'aile droi te de la maison provinciale est 
occupée par le Scolasticat-Ecole-Xormale, qui 
groupe qua ran t e é tudiants . I l s t rouvent là 
toutes les commodités des établissements 
d'éducation les plus modernes, t an t pour 
le t ravai l que pour les délassements. Notre 
magnifique propriété, avec ses cours, ses bos­
quets et le voisinage de l ' imposante rivière 
Richelieu se prête merveilleusement à une vie 
de recueillement et d ' é tude 

l{. F. Louis-Patrice, visiteur. 

Oeuvres Maristes au Canada 

A la demande de NN. SS. les Evêques, les 
Frères Maristes se sont établis au Canada à 
par t i r de 1885. Dieu aidant , les fondations s'y 
mult ipl ièrent rapidement. Actuellement 
(1935), la province mar i s te du Canada 
compte 44 établissements, où plus de 500 
Frères donnent l 'éducation chrétienne à plus 
de m,non élèves. 

Lasnier & Galipeau 
L I M I T E E 

Le g a r a g e le p lus s p a c i e u x d e s C a n t o n s de l 'Est 

A u t o m o b i l e s . — I/es n o u v e l l e s vo i tures , Chevro­
let, Fontiac, Ulitxmobile et Buick, sont les va l eurs 
pur exce l l ence . D e m a n d e z une d é m o n s t r a t i o n . 

S e r v i c e . — N o t r e a te l i er est des p lus modernes , 
et n o u s réparons toutes m a r q u e s de vo i ture à bas 
prix. 

Radio . — X o u s s o m m e s r e p r é s e n t a n t s des mar­
ques Marconi. Kogrrs et Majestic, et nous réparons 
M i i ^ s i f ou le s m a r q u e s d e radio . 

R é f r i g é r a t e u r s . — Le mei l l eur a c h a t eu réfrigé­
rat ion é lec tr ique e s t le "Frigidaire", produi t d e la 
General Motors, connu d a n s le m o n d e ent ier . 
E x a m i n e z - l e et donnez -nous votre c o m m a n d e . 

M a g a s i n . — F a i t e s vos a c h a t s de p i è c e s de 
rechange , tul>es ot pneus , hu i l e et gazo l ine a notre 
m a g a s i n . N o s e m p l o y é s vous donneront un serv ice 
cour to i s et complet . 

T é l é p h o n e 433 - 434 

106-114, R i c h e l i e u , a n g l e S t - G e o r g e s — S t - J e a n , P. Q. 

A RTICLES 
SPORTIFS 

de tous genres et pour toutes saisons 

Bal le -au-Camp, B a l l e Molle. Ba l l e -au-Mur . T e n n i s , 

I' .admindton. Rugby , I îa lh in-au-Panicr , Ral lon-au-

Pied, Golf, Crosse , Campement , I'ôche, Chasse , 

Gouret , Ski , etc. , etc . • 

1406, rue Saint-Denis Montréal 
A n g l e S a i n t e - C a t h e r i n e 

ALBINI H AM EL 
M E N U I S I E R 

353, rue M E R C I E R S t - J e a n . Que. 

T é l é p h o n e : 1067 

Jotfepïj Jfleurp 
H O R L O G E R - B I J O U T I E R 

186, R I C H E L I E U St - . l ean , Que. 
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Pour la formation de ses sujets, elle pos­
sède: un juvénat il Iberville, P. Q. ; un juvénat 
à Levis, P. Q. ; un noviciat à Saint-Hyacinthe, 
IV <i. ; un scolastieat à Iberville, P. Q. 

Avantages spirituels accordés aux 

bienfaiteurs des Frères }Aaristes 

intentions. Cela fait annuellement plus de 
2,500 messes, 37.000 communions et autant 
d'offices des morts : 

4° Enfin, beaucoup de Frères, en leur 
particulier, font de nombreuses prières, com­
munions et bonnes œuvres, pour les bienfai­
teurs auxquels ils sont spécialement rede­
vables. 

I l faut mettre en première ligne le mérite 
de coopérer au recrutement des maîtres reli-

En second lieu, les Bienfaiteurs de l'œuvre 
pourront gagner les indulgences suivantes 
accordées par un bref de Sa Sainteté Léon 
X I I I , le 31 mars 1886: 

1° Une indulgence plénière à l'article de 
la mort; 

2" 300 jours d'indulgence, à leur choix, 
chaque fois qu'ils feront un acte quelconque en 
faveur de l'œuvre: prière, collecte, aumône, 
réunion, etc. Le pape Pie X a confirmé ces 
indulgences, le 7 février 1008. et a accordé la 
bénédiction apostolique à tous ceux qui contri­
bueront au maintien des juvéuats. 

En outre, les Bienfaiteurs ont droit aux 
avantages spirituels suivants: 

1° Ils participent à toutes les prières, 
offices, chapelets, messes, communions et 
bonnes œuvres des Frères et des 138.000 
enfants de leurs écoles; 

2° Tous les jours, eu communauté, un 
Pater et un Ave sont récités aux intentions des 
bienfaiteurs vivants, et un De profundus 
pour les bienfaiteurs défunts : 

3° Chaque année, les premiers jeudis de 
janvier, avril, juillet et octobre, toutes les 
maisons de l'Institut font célébrer une messe 
pour les parents des Frères et les bienfaiteurs 
défunts. Chaque Frère y assiste, fait la sainte 
communion et dit l'office des morts aux mêmes 

/>. F. }[aric-Str<itoniiiit<: l'nirinritil. 

Les Fêtes du Cinquantenaire, à Iberville, 
ont lieu alors que l'autorité mariste est repré 
sentée par: 

F. Marie-Stratonique, provincial. 

F. Louis-Patrice, visiteur. 

F. Gabriel-Marie, conseiller, 

F. Louis-Gustave, conseiller. 

F. Auguste-Henri, conseiller. 

F. Elie-Frédéric, économe provincial. 

F. Paul-Henri, directeur. 
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C. F. Angélicus C. F. Féli-r-Euge-ne 0. F. Cértdiu* ('. F. Xcphiriny 

SUPERIEURS PROVINCIAUX 

C. F. < Y-si.lins, de 188:> à 190:5. décédé. 

('. P. Félix-Eugène, de. 1903 à 1905. 

C. F. Angelica!, «le 1905 à 19(17. décédé. 

C. P. Zéphiriny, de L907 à 1909, décédé. 

C. F. P to léméus , de 1999 à 1911. 

c. F. Césidius, de 1911 a 1914. décédé. 

c. F. Joseph-Emeric, de 1914 à 1920. décédé 

c. F. Gabriel-Marie, de 1920 à L926. 

F. Julea-Adrien, de 1926 à 1932, décédé, 

c. P. Marie-Btratonique, de L932 a 1935 

Jfête bu Cinquantenaire à la 
iflaiôon Çrobtnciale 

iii.iKi 

i i . d d 

11.18 

itlenrcoi, 26 juin 

.:{(• 

!».4.-> — 

P R O G R A M M E 

( H e u r e a v a n c é e ) 

M i s s e de C o m m u n i o n . Officiant : M . l 'abbé 

L.-P. Pbanenf, chapelain. 

Arrivée «le Son E x c e l l e n c e M<;r F . Dece l l c s , 

évêxpie ( le S a i n t - H y a c i n t h e . 

E c c e Sace rdos , 4 v o i x m i x t e s /'. K m c 

C r a n d ' m e s s e . 

A u trône: Son Excellence Mur i \ Decellee. 

Chapter: M . l'abbé A r t h u r Vésina. 

Diacre el soiis-d l ac ro d ' h o n n e u r : M M . les abbés 

F . - X . I . a rose , c u r é d ' H e n i y v i l l e . et .1.1. 

R o i s v c r t . c u r é de S a i n t - A n n e de Bord. 

Célébrant: M . l'abbé J.-A. Laurence, e n t é de 
Balnt-Ephrem-d'Upton. 

D i a c r e : M . l'abbé A r s è n e ( Joyc l t c . CUTé de l tock-

F o r e s t . 

BoUS-dlacre : M . l'abbé L u c i e n Mess ie r , prof . 

au collège de Balnt-Jean. 

S e r m o n : M . l'abbé .J.-.V I .évcs ip ic . curé d 'Hie r 

v i l l e . 

V i s i t e de l 'F .xposi t i i D. 

D î n e r des J i ivén l s tes . 

12.16 — Banquet. 

3.00 — s é a n c e de Gymnastique, — Juvénlates. 
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4.00 — Salut du T. S. Sacrement. 

Cor Je»u, 4 v. m It.-C. Larivière, c. s. v. 

Ave Maria, 4 v. m Arcadelt 

Eccc Fidelis Grégorien 

Tu c» Pclrux, 4 v. ni Pierre Kunc 

Tnntum ergo, 4 v. m Ylttorin 

Cantate Domino, 4 v. m J. Noyon 

S.00 — Soirée du Cinquantenaire. 

L'exposition scolaire mariste sera ouverte au public 
du 23 au 30 juin, inclusivement. Klle comprendra : tra­
vaux de classe, travaux techniques, travaux de décou­
page, travaux sur fer, collections des Jeunes Naturalistes, 
etc., faits ù l'occasion des Noces d'or par les élèves des 
42 écoles de la Province. 

Moirée bu Cinquantenaire 
Sous la présidence d'honneur du 

C. F. Provincial 

fflercreut, 26 juin 

P R O G R A M M E 

1. — Orchestre Juvénistes 

2. — Cantate au Fondateur, 4 v. m Haydn 

Chornle 

3. — La Province mariste : 1S85-103.Ï, sonnet . . F. J.-F. 

Scolastiques 

4. — La jeunesse au Père Champagnat. 4 v. m . F. P.-G. 

Chorale 

">. — Au C. F. Césidius, poésie F. L.-F. 

Juvénistes 

6. — Le Cinquantenaire, scène lyrique . . . . F. J.-F. 
Juvénistes 

7. — Souvenir*, impromptu 

S c o l a s t i q u e s 

8. — Hommage au C. F. Pierre-Chrysologue, 

Poésie F. CE. 

Scolastiques 

9. — Au Vénérable Champagnat. 2 v. 
Scolastiques 

10. — La Confiance en Dieu 

(Scène de la vie du Fondateur) 

Scolastiques 

11. — Les Noces d'or, 4 v. m Gounod 

Chorale 

12. — Allocution du C. F. Provincial 

13. — O Canada Chorale 

14. — Orchestre Juvénistes 

27 juin, à S h. 30 (heure solairei. grand'niesse pour 

les Frères, les Parents des Frères et les Bienfaiteurs 

vivants et défunts. 

C. F. ^[aric-t<traloni^|u^• C. F. Gabriel-Marie C. /'. Jo*i i>li-F.incric C. F. J nies-Adrien 



N o v i c i a t de Saint - Hyacin the 

Fondt en 1892. 

Moins de deux ans après l'arrivée des 
Frères Maristes à Iberville, quatre jeunes 
gens demandaient leur admission dans la nou­
velle société. Le 5 juillet 1887, Pierre Gagnon 
devenait le premier Maris te canadien sous le 
nom de Frère Marie-Théophane. Le Noviciat 
était fondé mais devait rester à Iberville 
jusqu'en 1892. 

A cette époque, pour attirer le noviciat 
dans sa ville épiscopale de Saint-Hyacinthe. 
Mgr L.-Z. Moreau offrit généreusement une 
propriété valant $3,000. Vu son éloignement 
de la ville et l'absence de toute habitation sur 
cette terre, le Séminaire accepta de l'échanger 
pour la Villa Bédini située sur l'emplacement 
actuel du Noviciat. 

Le 23 novembre 1892 les novices s'instal­
lèrent dans cette résidence qui, bientôt, se 
trouva trop étroite pour contenir t o u t e s l e s 

recrues qui se présentaient. 

Une première construction de 100 pieds, : i 
quatre étages, fut commencée en 1896. Après 
l'incendie qui réduisit en cendres cette maison, 
le 30 mars 1903, on rebâtit le noviciat en 
l'agrandissant. Enfin, en 1923, l'établissement 
se compléta par la superbe construction q u i 

1/ Vabbé J.-M. lScnuit, 

Chapelain iiu Kovtotat. 
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fait face a la rue Girouard et qui contient la 
splendide chapelle que tout le monde admire. 

Leurs Excellences Mgr L.-Z. Moreau, Mgr 
M. Decelles, Mgr X . Bernard. Mgr F.-Z. 
Decelles, Mgr J.-A. Desmarais. auxiliaire, se 
sont toujours montrés d'une bienveillance 
extraordinaire pour le noviciat. Ils ont encou­
ragé les Frères par de fréquentes visites et 
même par des dons généreux. 

La Maison possède son chapelain particu 
lier, M. J.-M. Benoit. La Communauté trouve 
en lui un Directeur spirituel de rare qualité, 
comme elle a eu pendant 30 ans (1904-1934) 
un Maître des Xovices de premier ordre, dans 
la personne du C. F. Charles-Casimir, aujour­
d'hui retourné à la Province de THermitage. 

Les fêtes du Cinquantenaire auront lieu, 
le 26 juillet et le 15 aoiit. 

C. F. Charles-Casimir. 

Maître Ars Xnricrx durant 30 ans. 

Fete H Cinquantenaire au N o v i c i a t 
de Saint - Hyacinthe 

JEUDI. 15 AOUT 

Mrsso d'action! de g races . 

( ' • rand 'Mcsse so lenne l l e : 

Messe « du Pftpe M a r c e l » . 4 v o i x Pnlrstrin u 

Cérémonie d e la V ê t u r e et d e lu P r o f e s s i o n , p r é s idée p a r 

S. E . M g r J . -A . D e s m a r a i s . 

S e r m o n d e c i r cons tance p a r l e l ' è r e P r é d i c a t e u r de la 

r e t r a i t e . 

V ê p r e s so lennel les , en f aux -bourdons . 4 v o i x . 

Salut so lennel du S a i n t - S a c r e m e n t . T e D e u m . 
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J u v é n a t S a i n t e - A n n e de Lévis 

Fondé en 1900. 

Les Frères Mariâtes tenaient les deux 
écoles paroissiales de N o t r e ! >anie-de-Lévis 
depuis 1888 et dans la région, celles de Saint-
Romuald. rie Saint-Malo et de Charlesbourg. 
Toute une constellation d'établissements 
maris tes se formait ainsi aux alentours de 
Québec. De bonnes vocations, déjà préparées! 
pa r la grâce, n 'a t tendaient qu 'an appel pour 
se déclarer. 

Quel dommage qu'il n'y eut pas à proxi­
mité un .Juvénat pour les recevoir! ( ' 'é tai t le 
regret int ime de beaucoup de Frères et notam­
ment du 0 . F . Côme, alors chargé de travai l ler 
au recrutement du Noviciat de Saint-
Hyacinthe . Il n 'eut pas de peine à la faire 
par tager pa r les Supér ieurs majeurs et en 
1899, il reçut d'eux la mission de préparer , à 
Lévis, la fondation de cette œuvre dont la 
nécessité paraissait désormais évidente. 

Pressent i , Mgr Bégin, archevêque de 
Québec, bénit le projet de tout cœur. Mgr 
F.-X. Gosselin, F . D., qui avait succédé à Mgr 
Gauvreau comme curé de la paroisse, l 'ac­
cueillit avec la même bienveillance et la Com 
mission scolaire permit , en a t tendant que l'on 

pût trouver un local pi us adéquat, «le loger les 
premiers juvénistes dans la résidence des 
Frères , Côte du Passage, d'occuper les classes 
lorsque les élevés n'y seraient pas et même de 
faire au grenier, quelques modifications qui le 
rendraient propre à servir de dortoir. 

On espérait commencer définitivement des 
le 15 septembre, mais, un contretemps im­
prévu fit remettre à une dale ul térieure 
l'événement tant désiré. Les fonds nécessaires 
manquaient et. malgré la grande générosité 
tant de fois manifestée des paroissiens de 
Lévis, il fallait t rouver encore une somme con­
sidérable. L'embarras était justement de la 
trouver. 

C'est ici qu'il faut relater une intervention 
toute merveilleuse de notre Patronne, la Bonne 
sainte Anne. Dans l 'embarras où se virent 
plongés les dévoués fondateurs, ils eurent 
recours a la Thaumaturge de Beaupré, l 'n 
pèlerinage est décidé, un vœu est fait. Le soir 
même de ce jour, ou trouvait , auprès de Mgr 
Gauvreau qui nous fut toujours si dévoué, la 
somme inespérée le matin. Du coup on reprit 
la suite des affaires. Sainte Anne devint la 
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C. F. Cômc. recruteur. 

titulaire «le l'œuvre projetée, et sa dévotion est 
en honneur au Juvénat qui porte son nom. 
Comme y est vénéré celui dont elle se servit 
pour secourir ses protégea. Le 14 octobre sui­
vant, trois juvénistes d'Iherville arrivaient 
pour former le noyau de la nouvelle fondation 
et donner confiance aux jeunes condisciples 
que la Bonne Mère et sainte Anne allaient 
bientôt leur envoyer. 

l'n mois après, ils étaient déjà dix. Dans 
une cérémonie fort impressionnante, à Téplise 
paroissiale, eut lieu l'inauguration officielle 
de l'œuvre tant désirée. Mgr F.-X. (îosselin. 
de sainte mémoire, accepta de faire bénéficier 
la jeune communauté de son sage ministère. 

Tependant l'hospitalité gracieuse dont elle 
jouissait, ne pouvait être que temporaire; il 
était urgent de trouver un nouveau gite poul­
ies années futures. T'ne vaste résidence et des 

terrains spacieux appartenant au Gouverne­
ment Fédéral, parurent avec quelques aména­
gements, devoir suffire aux nécessités du 
moment, sans compter que les champs envi­
ronnants mis en culture, pourraient aider à 
l'entretien de la maisonnée. Par l'entremise 
des deux députés du comté, le terrain nous fut 
alloué à des conditions faciles. En quelques 
mois le local put être habité par le jeune 
essaim. 

Le 26 juillet 1980, le C. F. Chrystotèle. la 
véritable cheville ouvrière de toute l'entre­
prise, fut nommé directeur du Juvénat et vint 
prendre possession du nouveau domaine avec 
ses 22 disciples. La pauvreté régnait en mai 
tresse, mais quelle douce gaité et quel entrain 
animaient ce petit monde! Comme à Bethléem, 
comme plus tard à Nazareth, on ne faisait là 
qu'un cœur et qu'une âme. 

L'année suivante, une nouvelle construc­
tion permit d'offrir plus de confort, et de 
recevoir plus d'aspirants. En 1910, une vaste 
maison à cinq étages vint à son tour donner 
asile à un nombre d'enfants jamais atteint 
jusqu'alors. On monta dès les premiers jours 
à plus de cinquante. Dans la suite, ce 
nombre devait lui-même être quasi doublé, 
bien des fois. Depuis près de vingt ans. il 
oscille entre quatre-vingts et cent. 

C'est dans l'exploitation de la ferme (pie le 
Juvénat trouve la principale source des 
revenus nécessaires à l'entretien de la maison : 
un personnel expérimenté est affecté à ce 

C. F. Chrimtutclc, directeur-fondateur. 

[ Page SI 1 



Avec les compliments 

de 

PAQUET & FILS, Ltée 
CHARBON EN GROS 

et EN DETAIL 

• s y 

65 rue Commerciale Levis, P Q. 

Essayez la 

SOLUTION DE BIPHOSPHATE DE CHAUX 

des F r è r e s Mar iâ te s 

C'est merveilleux 

PRENEZ LA BONNE HABITUDE 
DE TOUJOURS ACHETER 

A u x C r ^ n 4 l rVLif»Mt*« ft f U > o Q I 

SYNDICAT^ QUEBEC 

AVEC LES COMPLIMENTS />/•; 

N O Ë L B E G I N , Inc 
ÉPICERIES ET GRAINS EN GROS 

78, RUE COMMERCIALE, 1$. P. 39 LÉVIS, Que. 



/•'. ( '('•!< it flu, recruteur. 

1 1 a v a i l . Le C. F. Antoine-Amédée, qui en est 

l'âme dirigeante depuis presque les débuts, lui 
continue encore sa forte impulsion. L e progrès 

ne s'est jamais arrê té sur ce domaine et l'en­
semble des t ravaux exécutés, comme l 'état 

cornant de toute chose offre aux visiteurs le 

spectacle d'une ferme tout à fait modèle . 

Quant à la v ie même du . luvenat. vie de 

pieté et d'étude intense et régulière, on ne 

peut raisonnablement désirer mieux. La for­

mation qui s'y donne est des plus complètes. 

Les excellentes condit ions hygiéniques de la 

maison aident au t ravai l , à la santé et à la 

lionne linmenr. Des leçons de cul ture physique 
conformes aux meil leures méthodes, des jeux 

intéressants et variés permettent aux nerfs et 

aux esprits de se détendre, aux muscles de 

s'assouplir et tie se for t i f ier . Les programmes 

sont a la hauteur des exigences modernes, en 

vue de la format ion professionnel le de futurs 

éducateurs. L a format ion mora le est surtout 

l'objet de l 'at tention des maîtres . Les re l ig ieux 

sortis des rangs des Juvénistes de Lév i s sont 

déjà nombreux; on pourrai t en compter quel­

ques centaines. P lus d'un a embaumé ces l ieux 

du parfum de rares vertus. L a renommée de 

sainteté de l 'excellent F . .Joseph-Evariste. mort 

a Sa in t -Hyacin the en 1919, a depuis longtemps 

franchi les murs du noviciat d'où il est parti 

pour le ciel. P lus de 3.000 ci toyens ont com­

mencé là une v ie sérieuse, utile, in tègre . 

P a r m i les directeurs — Maî t res des Juvé­

nistes — <pii ont présidé à cet te œuvre de 

haute portée sociale, citons outre le <'her et 

Vénéré F r è r e <'hrystotèle. fondateur, le C. F . 

Saint in qui l'a conduite pendant l'-i ans ; le C. 

F . Mar ie -Alexandre , un des tout premiers 

d e l'époque héroïque: le ( ' . F . Louis-Gustave 

qui fut à sa tête pendant 8 ans après avo i r 

enseigné dans toutes ses différentes classes; le 

Maître actuel en est le frère Pierre-Adolphe 
Il faut jo indre à ces noms, celui, si vénéré, dn 

regretté f rère Célestins qui, chaque vacance, 

venait pendant une quinzaine permet t re quel­

que repos au chef de l ' insti tution et reprendre 

contact avec ses jeunes recrues qui l 'a imaient 

comme un père. 

L e Juvénat fut toujours encouragé par 

les plus hautes autorités, s E . le Cardinal 
L . - X . Begin vint plus d'une fois bénir 

ses petits compatriotes d'adoption, Mgr P . -E. 
R o y . son successeur, prit le même chemin 

.1/. Ic chanoine A. ifarchK-r. chapelain rfii Jurcnat. 
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en 1911; S. E. Mgr Halle l'imita également, 
aux fêtes de sa consécration épiscopale 
(1920) ; S. E. Mgr O. Plante, avant de 
quitter sa paroisse de Xotre-Dame-de-Lévis, 
pour l'Archevêché, nous honora de sa bien­
veillante visite; S. E, le Cardinal J.-M.-R. 
Villeneuve, Primat de l'Eglise canadienne, 
nous a déjà fait l'honneur et la joie de passer 
deux fois parmi nous, nous promettant de n'en 
pas rester là. En 1933, S. Exc. Mgr A . 
Cassulo, Délégué Apostolique, nous apportait 
à son tour la bénédiction du Saint-Père. 

Nous ne saurions terminer, sans nommer 
ici comme l'un de nos plus insignes bienfai­
teurs M. le chanoine A . Marcoux, notre cha­
pelain. Trente-cinq ans de bonté, de services, 
de dévouement, vainqueurs de la pluie, de la 

neige, des tempêtes, en ont fait un membre de 
la famille. Et tellement indispensable que le 
.Tuvénat ne se comprend plus sans lui. 

Que tous ces protecteurs, que tous les amis 
de notre œuvre, que la brièveté de cet histo­
rique ne nous a pas pas permis de nommer, 
que tous les Lévisiens, dont la sympathie lui 
a permis de naître et de grandir, veuillent 
trouver ici l'expression de notre reconnais­
sance. 

Le Juvénat est fier d'avoir mérité leur 
confiance. I l demande à Dieu de leur rendre 
au centuple le bien qu'ils lui ont fait et leur 
dit, en ces jours d'inoubliable allégresse, sa 
volonté ferme de rester à jamais digne de leur 
bienveillance. 

Programme des Fêtes du Cinquantenaire 

AU ]UVEJiAT SAINTE-ANNE 

Les i j , 28 et 29 Juin 

Jeudi, 27 juin 
( H e u r e so la i re ) 

O.fiO — Inspection (les Cadets par M . le Capitaine 

Snead Cox. 

Cérémonia l 

Cu l ture physique commandée 

Exercices avec haltères 

Jeux divers 

2.00 — Réception au C. v. Provincial : 

L a u d e t u r Jésus Chr i s tus , 4 v. m. . . /•'. AmabiU» 

O C a n a d a , 4 v. m O. LiivnUn 

A h ! quel beau j o u r ! F. /•'-t. 

Adresse a u C. F. Provinc ia l 

Concours d'éloeution en 4e classe 

Nominat ion de fin d'année en 4c c lasse 

Remise des Promotion! en -Je classe 

L e meunier , son fils et l'âne, 

chœur & 3 voix d'hommes . . Abbé Mort au 

Elocution en Me classe 

Nomination en 3e classe 

Promotion! en Se classe 

L e petit cordonnier , 

chœur à 4 voix mixtes l&M Turcotte 

Elocution on 2e classe 

Nominat ion en 2e classe 

Promot ions en 2e classe 

L a C r o i x du chemin, unisson ti Létourneau 

Elocution en l e classe 

,.o(l 

//. (lirini*. O. M. 1 

Nomination en l e classe 

Promut h ni en l e classe 

Le doux par ler ancestral , 

chœur A 3 v. d'hommes . 

Proclamation des lauréats du Concours 

d'Elocution 

Distribution des prix de bon langage 

Collation des diplômes 

Discours du c. F. Provincial 

O C a n a d a 

Mois du S a c r é - C œ u r : 

Hymne an Bacré-Ooeur, 3 v. é « . 

("est le Christ Hoi, 4 v. m. . . 

Salut solennel : 

C o r Jesu, 4 voix mixtes . . 

Salve Régine Csknrnm, 4 r, m. 

T a n t u m , 4 voix mixtes 

Vivat Jésus, 4 voix mixtes . . . 

. . ./. Fiibrc 

Alli nbouri/ 

. . Oounnil 

XVIIle s. 

.4. Kuiir 

.1 Fnhn 

Exhibit ion de culture physique. 

D é f i l é îles Cadets, à la rencontre des dignitaires 

P a r a d e en diverses formations. 

Culture physique sans agréa. 

Exercices avec barres à bl nies. 

Jeux d'équilibre. 

Exercices avec haltères. 

Escrime avec batons. 

Ha ie d'honneur et spirale. 

Cérémonial de Dollard. 
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Vendredi , 28 juin 

Fête du Sacré'Coeur de Jésus 
Jour de joie et de r e c o n n a i s s a n c e 

en l 'honneur de M. le c h a n o i n e P.-A. Marcoux. 
A u m ô n i e r du J u v é n a t . 

ti.(Mi — Messe d e C o m m u n i o n : 
J é s u s m'a d i t . . . , 2 voix A. Gouin 

(Jloire é terne l le , 4 vo ix m i x t e s . . Altenbourg 

La j e u n e s s e â Marie , 4 vo ix m i x t e s . . F. L.-F. 

K.00 — Messe so l enne l l e a v e c d i a c r e e t sous-diacre . 

Sermon d e c i rcons tance . 

< Mlssa hrevis », 4 v. m .4. Gabricli 

Credo h t vo ix é g a l e s \bbé Bouer 

O f f e r t o i r e : 
A v e Maria , I vo ix é g a l e s . . A. lAimoureux 

S o r t i e : 
V i e w . bénis notre Alma Katar , M. Gcrrni* 

12.00 — D î n e r de f a m i l l e : 
Montez toujours .4. Lnn i> u 

La f eu i l l e d'érable -4. Lnrrieu 

Malhrough s'en vu-t-en guerre . I v. . . E. Yinu 

3 v o i x é g a l e s E. Viau 

J'ai du bon tabac. 4 vo ix m i x t e s . . A. Racizr 

Alt que l'on est bien chez nous . 4 v. ni.. F. I. -F. 

Discours . 
2.00 - Vêpres so l enne l l e s : 

D ix i t , fauxlKHirtb n. 4 v. in /•'. ll.-F.. 

Credidi . faux-bourdon. 4 v. m. . . A. Pirrurhot 

Laura J e r u s a l e m . 4 v. m lté In Tmnbelli 

lté la Tombelh 

Magnif icat , faux-bourdon. 4 v. m. . . Perruchot 

S a l u t du S a i n t - S a c r e m e n t et mois du Sacré-
Cœur : 

<> sal util ri s H o s t i a . 4 voix m i x t e s . . .1 . Warm r 

Ave Maria , 4 v< ix m i x t e s Arcadelt 

T a n t u m . 4 voix m i x t e s C. Franck 
Gloire é terne l le , 4 v o i x m i x t e s . . . . Altenbourg 

3.00 — B é n é d i c t i o n d 'une Cro ix d e C a r t i e r : 
Vex i l l a Reg i s 
Chr i s tus v inc i t , 4 v o i x m i x t e s . . . . .4. Kune 

7.00 — S é a n c e en l 'honneur d e M. le c h a n o i n e J . -A. 
M a r c o u x : 

L a u d e t n r J é s u s Chr i s tus F. Amabili* 

D i e u te garde , mon Canada . . O. I.étoumrau 

Al locut ion d u C. F . Prov inc ia l . 

U N E R É U N I O N D ' A V A N T - G A R D E . 

i m p r o m p t u 1er Artr 

L e s o i s e a u x de l 'Enfant J é s u s , opéra 

Aug. B r o s s a r d 

U N E R É U N I O N D ' A N C I E N S , i m p r o m p t u . . 2c Acir 

Voix d'un Anc ien 

I ' N E R É P É T I T I O N , i m p r o m p t u Se Acte 

Chœur 

D i s c o u r s O C a n a d a ! 

Samedi . 29 juin 

Solennité des SS. Apôtres 
Pierre et Paul 

Fête intime 
G00 — Messe d 'act ions d e g r â c e s : 

Le S o u v e r a i n P o n t i f e .4. A n n e 
Mon S a u v e u r j e n e su i s lias d igne . 

.. De La Tombelle 

Le nom de N o t r e Mère . 3 v. eg. . . Abbé Chabot 

P r o m e n a d e c h a m p ê t r e à la c C h a r m e u s e > 

3.00 — D i m a n c h e , d a n s la soirée , rëj iét i t ion, en l'hon­
neur des F r è r e s de p a s s a g e pour la re tra i te . 

Imagerie Saint-Antoine. 
l'ondée, en 1908. A Saint-Huncinthc. par le C. F. Féli-r-Antoine. Est connue (tu monde entier. Se* bcncficcx 

ont permis la construction rt In décoration de ce bijou qu'est In chapelle du ymiciat. l'amcubhtnent 
de relie de la Maison Provinciale et nombre d'améliorations. un peu partout. Gérée 

actuellement par les CC. FF. Gabriel-Marie et Marie.riiiladelphe. 
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Compliments 

N A T I O N A L B R E W E R I E S 
LIMITED 

DOW OLD STOCK ALE 
DAWES BLACK HORSE ALE 

CRescent 5614 

J . - W . L A C H A P E L L E 
FERRONNERIE — ÉLECTRICITÉ 

ARTICLES DE PÊCHE ET DE CHASSE 

ANGLE BERNARD et WAVERLY MONTRÉAL 

! VEC LES COMPLIMENTS 

The SHERWIN E. WILLIAM Co. 

Tél. FRontenac 9502 

LIBRAIRIE J . - A . PARENT 
Articles de classes pour tous 
les degrés du cours scolaire 

ION G R O S N E T M O M E N T 

505, rue RACHEL EST Montréal 
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C O L L E G E L A V A L 
Saint-Vincent-de-Paul. Ile J é s u s 

Fondé en 1888 

Collège Habal 
On accède à Laval : 
1° Par autobus: service spécial 

« Ahuntsic - Saint-Vincent-de-Paul », 9 
fois le jour, 10 sons le passage; 

2° Par les tramways de Montréal-
Nord ; 

3° Par autos particulières, route 38 ; 
4° Par les trains du Pacifique Cana­

dien. 
Deux bureaux ouverts à Montréal, les 

mardis, jeudis, samedis, de 7 à 10 h. du 
soir, du 10 juillet à septembre, aux 
numéros suivants: 

1212. rue Panet 
.1050. rue Saint-André. 
On visite le Collège en tout temps, 

spécialement le soir. 

AVAL offre l'avantage d'un Cours 
Primaire Supérieur complet à des 
conditions exceptionnellement inté­
ressantes. 

Les jeunes admis à rabais, dès 6 
ans. reçoivent des soins particu­
liers. 

Une remise appreciable est accor­
dée en cas de plusieurs enfants de 
même famille et aux finissants de 
S p année qui désirent suivre les 
cours de 0 e . 10 e et 1 1 e années. 

Correspondance : 
F r è r e Directeur, 

Collège Laval. 
Saint-Vincent-de-Paul. Que. 

Téléphone : 
Saint-Vincent-de-Paul. No 4 

« 
La 48e année scolaire commencera le 4 septembre prochain. 

m 
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Le Rayon canadien . . . 

Qu'on « ne le cherche pas en vain » 

parmi les autres de votre bibliothèque. 

Quelques volumes que tout canadien devrait 
posséder arec fierté: 

La découverte du Canada (Jacques Car t ier ) , 
par Lionel Groulx (abbé) , volume de 288 
pages, broché $1.00 

Histoire du Canada, par J.-15.-A. Fer land 
(abbé) , 2 volumes in 4° de 4.">o pages et 
138 illustrations : broché, chacun 2.00 

relie percaline, chacun 3.50 

relié amateur, chacun T>.00 

L'Enêeiçnt aunt français un Cumula, par Lionel 
Groulx (abbé) : 

Tome I — Dans la Province «le Québec, volume 
in 8 ° , brèche 1.00 
Tome I I — Les Ecoles (les Minorités, volume 
in 8° , broché 1.50 

Antholoffie des poètes eanadien», par Jules 
Founder, broché 1.00 

GRANGER FRÈRSi 
UbRfciRes. l^petieRs. lmpORtateuas 

54 Ouest, rue N O T R E - D A M E L A . 2171 

Tél. CRescent 4168 

J . A. St -Amour Ltée 
E N T R E P R E N E U R S E L E C T R I C I E N S 

Tél. AMherst 4007 

J . R . P A R I S 
Importateur — Manufacturier 

Négociant en gros 

Thé, Café, Epicéa, Gelée, Essences, etc. 

2401 est, Ave Mont-Royal Montréal 

DOllard 7210 

A. BEAUPRE 
F O U R R U R E S F A I T E S A ORDRE. 

N E T T O Y A G E — R E P A R A T I O N S  

E M M A G A S I N A G E 2 p. c. 

7333, rue Saint-Hubert Montréal 
Très De Castelniui 

6575, rue Saint-Denis Montréal 

Tél. FRontenac 3191* 

A V E C LES C O M P L I M E N T S DE 

BISCUIT SELECT Ltée 

1380, rue Gilford Montréal 

H A r b o u r 5118 Tél. DOl lard 2454 

Hector Lamontagne La Cie Nationale de Beurre d'Erable 
INCORPOREE 

I N C O R P O R E E 

La Cie Nationale de Beurre d'Erable 
INCORPOREE 

Cuir et Accessoires de Cordonnerie M A N U F A C T U R I E R S 

et de Sellerie B E U R R E D ' A R A C H I D E S — C O N F I T U R E S 

Valises et Articles de Voyages — C A T S U P — SOUPE AITX POIS 
de haute qualité • N A T I O N A L " 

92, rue Saint-Paul Est Montréal 51, ave L A U R I E R est Montréal 
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Collège Laval de Saint -Vincent-de'Paul 
O -*>--

(Conte vrai pour s'endormir) 

Il était une fois 

non pas un roi et une reine, comme «lit le 
bon Nodier, mais un curé zélé, ainsi qu'ils le 
sont tous, et un notaire intelligent ainsi qu'il 
advient habituellement. L e nôtre était par 
dessus le marché, patriote et éminemment cha­
ritable. 

Monsieur le Curé, fin, avisé, ancien profes­
seur, devant l'indiscipline de ses garçons, 
confiés pourtant à d'excellentes éducatrices — 
les Dames du Sacré-Cœur, établies en 1843 sur 
le terrain du pénitencier actuel — pensait : 
« Il leur faudrait une poigne solide, main de 
fer ganté de velours, sans doute. Ah ! si j 'avais 
une école exprès pour eux!. . . » 

Monsieur le Notaire réfléchissait de sou 
coté: «J 'avance en âge. Peut-être serait-il 
temps de me concilier les grâces du ciel! On a 
beau s'efforcer d'être excellent homme, il reste 
toujours quelque poussière à flamber au pur­
gatoire. Je ne me soucie mie de griller dans ce 
lieu dont nul ne dit de b ien! . . . Puis, cette 
jeunesse qui ne s'instruit pas. ne me dit rien 
qui vaille! » 

Bref, de la conjonction de ces deux bonnes 
volontés, naquit la copie 5392, concernant 
l'acte de cession fait par Monsieur Césaire 
Germain, éenyer, N . P., à Messire Norbert 
Lavallée, curé de la paroisse Saint-Vincent-de-
Paul de l 'Ile Jésus, en date du 1 e r octobre 
L856. 

Voici, dans son style qui fleure bon le 
vieux papier, la part qui revient à notre 
histoire: 

« M. Césaire Germain lègue, dès mainte­
nant et â toujours, un terrain contenant deux 
arpents et trois quarts de front, sur la pro­
fondeur d'environ cinq arpents moins 23 pieds, 
le tout, sans garantie de mesure précise, mais 
tel que donné par des piqueta et borues 
connues des parties; prenant, par devant, au 
dit donateur et autres parties, à la rue Saint-
Norbert projetée, mais non encore ouverte; pat-
derrière et du côté nord-est. au même dona­
teur, et d'autre côté, au sud-ouest, à Romain 
Sozev, sans bâtiments, â .Messire Norbert 

Lavallée, à la charge de celui-ci, de le céder 
soit à Monseigneur, soit à Messieurs les Curés 
et Marguilliers de la Fabrique, soit à toute 
autre corporation qui sera légitimement pro­
posée à la régie du Collège Laval, aussitôt qu'il 
cessera d'être curé de la paroisse. » 

Cent treize ans après la fondation de la 
paroisse Saint-Vinceut-de-Paul ; quinze après 
son érection canonique, cet acte sonne la nais­
sance d e . . . 

Laval 

— Laval? Pourquoi Laval? 

— Vous êtes curieux, mon cher voisin. 
Laval, tire son nom du comté où il est bâti, 
(pii lui-même l'a emprunté de Mgr François 
de Montmorency-Laval, propriétaire de l ' I le 
Jésus, qu'il avait acquise du Sieur François 
Berthelot, « en donnant vingt-cinq mille livres 
en plus de sou Ile d'Orléans » . Et si vous 
désirez en savoir davantage, je vous dirai que 
« l ' I l e de Jésus >, primitivement I le de Mont-
magny, emprunte elle-même le sien aux 
Jésuites, ses propriétaires de 1636 â 1672. 
Mais c'est là une autre paire de manches, 
comme on ne dit pas à l'Académie. < 'ontinuons. 

Le collège n'ouvrit point pour autant ses 
portes, en l'automne 1836. pour la bonne 
raison, que le lot 235 semble n'avoir été, vers 
ce temps, qu'une superbe friche, où, cèdres, 
pins, aubépines et vinaigriers, s'adonnaient à 
un « struggle for life » . qui eût ravi feu 
Darwin. 

Toutefois, l'eut reprenant M. Lavallée ne 
tarda pas d'aménager les deux premiers étages 
qui forment aujourd'hui la moitié de l'aile 
nord-est, puisque, le 7 mai 1859, Mgr 1. 
Bourget procédait à la bénédiction solennelle 
de la maison qu'il confiait à la protection de 
saint Jean l'Evaugéliste. 

Elle ne fut longtemps qu'âne école élémen­
taire tenue d'abord par des prêtres aidés de 
séminaristes puis, par des maîtres laïques, puis 
par Messieurs les Clercs de Saint-Viateur 
(1866-1884) qui y laissèrent excellent renom, 
puis de nouveau par des professeurs laïques. 
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La Brkjuette d'Invités • . . 

Une demande réitérée pour une brique Je crème 
glacée plus petite, nous fait offrir à nos clients lu 
"BRIQUETTE D ' I N V I T E S " . On peut avec celle-ci 
servir aisément quatre personnes. Tour toute réunion 
Intime ou imprévue, e'est un Koftter complet, prêt à 
servir. Obtenez-la de notre dépositaire, votre restau­
rateur ou votre pharmacien le plus proche. 

F R O N T E N A C 

3 1 2 1 

L I M I T E E 

Tél. HArbour 72s 1 

Duchesneau Limitée 
Négociants et Importateurs 

Nouveautés — Marchandises sèches 

— Coupons — Mercerie — Parfumerie 

— Papeterie — Jouets — Articles de 

classe. de sport et tombola 

Drapeaux et Décorations 

I I K N K I l ' .I.K.U", Secrétaire-trésorier 

Ancien de 1009-1912 

81, Saint-Paul Est 
Cas i e r postal 850 

Montréal 

Edwardsburg 

GROWN BRAND 
S I R O P de MAIS 

U n s irop de maïs pur et nourr issant , 

reconnu comme un produit supér ieur 

depuis plus de 25 ans. D e m a n d e z - l e ! 

Ecrivel pour vous procurer le livre de recettes 

d'EDWABDSBUBG 

T H E C A N A D A S T A R C H CO., L I M I T E D 

M O N T R E A L 

"Un ami de la famille" 

F O N D E E E N 1871 

D. I Ï A T T O N 
C O M P A G N I E — M O N T R É A L 

Les pins forts distributeurs de poisson de tous genres au Canada 

HUÎTRES E N COQUILLES, HOMARDS, ETC. 
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C. F. Alfrid. directeur-fondateur. 

Cahin caha. tantôt bien, tantôt mal, plutôt 
liien que mal sans doute, elle faisait son petit 
bonhomme de chemin, sans donner pleine satis­
faction, semble-t-il, puisqu'il parut urgent de 
lui infuser un 

Sang nouveau 

I l arriva, sous l'espèce de trois Frères : 
soutanes noires, crucifix de cuivre et rabats 
blancs : des inconnus : des Maristes. Le plus 
âgé qui n'avait pas encore 32 ans, s'appelait 
Frère Alfrid. Il fut directeur. Ses collabora­
teurs avaient nom FF . Jucondinus et Michel-
Ange. Tous trois sont morts, chargés d'ans et 
de mérites suivant la clairvoyante expression 
de nos aïeux. 

Il faut croire que Messire Succès ne fut 
point trop rétif, puisque, dès l'année suivante, 
on augmenta le personnel et établit un cours 
payant 

En 1S92, la maison passait au rang d'école 
modèle. La communauté comprenait déjà cinq 
religieux. 

Le C. F. Henri-Gabriel succéda au C. F. 
Alfrid en 1893. Et l'on reçoit des « couchants >. 

Cette inovation, qui allait mener loin, marque 
l e s . . . 

Débuts du Pensionnat 

L'avenir «'annonçant radieux, on songea à 
construire. Des projets fnrent étudiés et, dès 
(pue les bises automnales eurent roussi les pre­
mières feuilles, les travaux commencèrent. Ils 
devaient doubler l'édifice existant et com­
pléter, moins un étage, l'aile gauche de 
l'actuel. M. Yves Lejean. entrepreneur, fut 
chargé de la surveillance générale. Les frais 
s'élevèrent à f7.660. — Heureux temps ! — 
M. le Sénateur J.-H. Bellerose. et Madame, 
acquittèrent le coût de la bâtisse ($5.0001. Ce 
n'était pas, la première, ce ne fut pas la der­
nière de leurs largesses. 

if. le Sénateur J.-H. Bellerose. 
Bienfaiteur de Laral. 

Quand la cage e6t prête il y faut des 
oiseaux. Pour la rentrée de 1S97. on annonça 
l'internat sous l'appellation désormais célèbre 
de : « Collège Commercial de Laval >. Six pen­
sionnaires se présentèrent. 

— Pourrais-je les connaître? 

— Soyez satisfait mon voisin. Je vous 
donnerai même les cinq qui faillirent com­
pléter la douzaine l'an d'après. D'ailleurs ces 
prémices d'une phalange, qui s'est avérée 
vigoureuse, viable et féconde, méritent bien 
d'être â l'honneur. Ils sont: MM. Henri et 
André Bellerose; Alfred, Alban. Henri. Ernest 
Auclair; Télesphore et Hercule Malépart. 
Ovila Sigouin. Arthur Dupont et son frère 
dont je n'ai pu rejoindre le prénom. 

. . .Et, le cœur gonflé d'espoir, se serrant 
les uns contre les autres pour se sentir plus 
fort, l'on mit le c a p . . . 
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COMI'U I / / \ I s DE 

Pépin &_ Frères 
COURTIERS EN ASSURANCES 

Anciens de Laval 

EDIFICE INSURANCE EXCHANCE 
Chambre 820 

276, SAINT-JACQUES, Ouest 
HArbour 8353 

Résidence: 

SAINT-VINCENT-DE-PAUL 

Tél. 67 ou 33 

Bureau Chef Salon Mortuaire: 
25. AVE LAURIER EST 1 9 , AVE LAURIER EST 

DOIlard 0837 

&bolpf)e Hemap, Limitée 
DIRECTEURS DE FUNÉRAILLES 

AMBULANCE PRIVÉE 
4238, RUE ADAM 7601. rue NOTRE-DAME EST 

Maisonneuve Lonftue-Pointe 
CLairval 0517 CLairval 2693 

COMPLIMENTS 

Molson's Brewery, Ltd. 
É T A B L I E EN 1786 

La bière que votre arrière-grand-père buvait 

BRASSÉE À MONTRÉAL DEPUIS 149 ANS 
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Sur le grand large 

1891) amena 14 nouveaux: on fut 35 en 
1900. Ce nombre devait doubler bientôt. Mais 
déjà l'on jubilait. Le prospectus, publié en 
1901, — le 1 e r de Laval — écrit, sans dissi­
muler sa fierté: «Les développements ont 
dépassé nos prévisions. Si l'on considère que 
cette augmentation est due uniquement à la 
protection divine, à la satisfaction des familles 
qui ont bien voulu nous honorer de leur con­
fiance, et à l'excellente propagande faite par 
nos étudiants, on comprendra facilement que 
nous ayons raison d'être satisfaits du résultat. 
Nous ne saurions demander une meilleure 
recommandation. » 

Le Frère Marie-Léoncien remplaça le Frère 
Henri-Gabriel en 1902. Musicien de carrière 
et de tempérament, il inaugura la fanfare que 
l'orchestre devait compléter sans retard. 

En 1906, l'affluence des pensionnaires 
l'obligea à construire l'annexe en bois, qui 
existe encore, côté nord, pour y loger la cui­
sine et ses dépendances, les classes de l'exter­
nat et un dortoir pour les petits. 

Le Frère Philippus qui arriva eu 1909 
mit tous ses soins à embellir la chapelle. Son 
stage fut court et ne lui laissa pas le temps 
de donner sa pleine valeur. 

L'année suivante, il faisait place à celui 
dont le nom devrait être gravé en lettres d'or, 
dans les annales de Laval : 

C. F. OnhrieJ-Maric. 

Le C. F. Gabriel-Marie 
L'heure avait sonné, où le petit rameau 

allait devenir un arbre aux allures majes­
tueuses. 

Grand dévot à saint Joseph, le nouveau 
directeur eut pour premier souci de lui con­
fier son œuvre. Il s'occupa ensuite de donner 
une forte impulsion aux études. 

Dès 1911, on créait une 8 e année qui auto­
risa la délivrance de diplômes. Les examens 
de juin 1912 purent proclamer 5 réussites com­
plètes, 6 partielles. Le Collège ferma ses portes 
sur la 122 e inscription, l'externat comptait 58 
élèves. 

— Oui, oui ! je vous vois venir mon indiscret 
voisin. Vous voudriez savoir quels furent ces 
premiers porteurs de parchemins lavallois : 
Soyez satisfait, les voici: Honoré Lemieux, 
Leopold Mathieu, Henri Guicheney. Henri 
Grenon et Henri Dupuis. 

Et pour être bon prince, je vous livre 
même ce secret : l'année suivante le distingué 
Président actuel de notre Amicale, ne manqua 
que d'une paille la première place. 

Entre temps, « quand le tiède zéphir eut 
l'herbe, rajeunie. » comme dit un vieux poète, 
on fit toilette neuve à l'extérieur de la maison. 
Les vacances donnèrent le loisir d'élever la 
construction qui sert aujourd'hui de réfec­
toire aux plus jeunes. Elle contint la salle de 
musique et des cabinets de toilette conve­
nables. 

1912 fut marqué par les débuts d'une tra­
dition restée chère à tous et qui, plus vivante 
que jamais, a célébré, en avril dernier, ses 
noces d'argent : le concours de diction. Cette 
même année vit l'érection de la statue de 
saint Joseph qui orne le parterre gauche. 

Ce beau simili-marbre pèse 1150 livres. Il 
fut offert par les élèves, à leur saint Patron. 
Le piédestal a été sculpté par les détenus. 

Il semble que le ciel n'attendait que ce 
geste pour ouvrir la porte a u x . . . 

Jours Prospères 
On vivait heureux à Laval, exempts de 

trop de soucis et sans doute de trop grandes 
ambitions. Si parfois un retentissant « ton­
nerre » y "grondait, il n'était que verbal et ne 
servait qu'au surveillant, pour voiler sous un 
mot un peu rude, une âme exquisement sen­
sible. Cette douce quiétude allait cesser. 

Pendant les vacances de 1913. il y eut tant 
de demandes qu'il fallut refuser une centaine 
d'élèves. On résolut de se remettre à bâtir et. 
pour ne point perdre de temps, comme pour 

t Pact \s ] 



Tél . HArbour 2770 

La Semence Supérieure, Inc. 
Importat ion des meilleures «mines de 
semence — Arbres frui t iers et d'orne­
ments — Arbustes û fruits et ft fleurs 
de toutes sortes — Ustensiles de cuisine 
en aluminium et spécialité de pros 
articles pour communautés religieuse-. 

410, P lace Jacques-Cart ier Montréal 

' ou rii\n:\ TK or 

N. C. Poison & Co. Ltd. 

MArquette 5693 

651, Notre -Dame West Montreal 

Toronto - Montréal - Winnipeg 

Costumiers Mallabar 
Costumier théâ t ra l et Manufacturier 

Au-dessus de 10,000 costumes prêts ft louer. 

Spécialité: fournisseurs pour collèges. 

H A r b o u r 2426 

1029. Beaver Hal l Hill Montréal 

Tél . D U p o n t 3956 

Quincaillerie L. A. LEGAULT 
Ancien él/rr du Collège Rainle-ilartinr 

366. boul. Crémazie près Sa int -Denis 

COMPLIMENTS 

LEWIS BROTHERS 
I> I M I T E D 

AVEC LES COMPLIMENTS DE 

FISHER SCIENTIFIC CO. 
Limited 

Commandes: HArbour 4274 
Bureau : HArbour 4275 

H. DUBOIS & Cie 
PROVISIONS EN GROS 

Beurre — Oeufs — Fromage 

273 - 277, Saint -Paul , est Montréal 

HArbour 3136* 

FRANK LEVASSEUR & Co. 
L i m i t e d 

Wholesale Electrical Supplies 
Appareils électriques en jrros 

280, Craie Street West Montréal 
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jCa ïPtus ^Populaire *Des ffiières 

ACS ))) 

Un Produit 

DE LA BRASSERIE 
V S L I M I T E E 

-1 111111111 • 11111 i 11 • 11111 • i i 111111111111111 • 111111111111111 • 11 111111 r 111111 11.1111 • 11111111111111 • t 11111 

[ Pag* H ] 



éviter d'onéreuses dépense*, dès le 8 novembre, 
on entama les fondations. 

Heures pittoresques, heures de dévouement 
et de gaieté folle, heures uniques dans nos 
annales! Dès qu'avait sonné la récréation, 
pics, pelles, foreuses entraient en danse. Toute 
la communauté, Directeur en tête, remuait 
de la terre. On avait demandé, tout d'abord, 
«les volontaires, pour aider aux maîtres, mais 
les microbes sont contagieux. Celui de la 
« pierrite» prit bientôt tout le monde. Le cal­
caire de Trenton qui affleure presque partout, 
sur l'écorre de Saint-Vincent, est rayé de 
larges crevasses et s'enlève par lourdes plaques 
de 1 à 4 pouces d'épaisseur. Cela facilitait la 
tâche. La dynamite faisait le reste, tout en 
apportant à la fête ce petit frisson de crainte 
que l'on aime tant sentir courir sous la peau. 
Un tombereau transportait les débris dans les 
vastes fosses de la cour. Deux vieux chevaux 
achetés $15. à l'encan, se relayaient aux bran­
cards. L'un s'appelait — qui nous dira pour­
quoi? — € Patte d'argent*; l'autre « Piton*, 
tout banalement. Ce dernier eut encore, après 
deux ans de loyaux services, l'honneur d'être 
vendu $12. Ces vénérables antiquités, tout 
nerfs et tout cœur, trouvèrent là, une célébrité 
que rien dans leur existence antérieure ne 
pouvait faire espérer. Peut-être étaient-elles, 
comme tout le monde, piquées du microbe! 
Nobles bêtes! Ne valaient-elles pas qu'on 
rappelle ici leur souvenir! 

Toujours est-il que. l'hiver s'étaut montré 
exceptionnellement clément et avare de neige, 
le printemps laissa voir entourés de cours 
presque nivelées, deux rectangles béants où 
manquaient plus de 4000 verges cubes de 
pierre. Les entrepreneurs avaient demande 
$10000, pour creuser seulement, l'amour fit le 
miracle de réduire la dépense à $4000, en dou­
blant le travail. 

Honneur à vous, anciens de ces jours 
héroïques, à qui un bon mot de votre directeur, 
un goûter un peu plus étoffé, une promenade 
au « Ruisseau de la Pinière* ou au « Bois 
Paradis », faisaient oublier une semaine de 
fatigue! Vos successeurs d'aujourd'hui, cou­
rant leurs balles ou roulant leur bicyclette, 
sur de grands espaces plans soupçonnent-ils 
que?... Mais, n'insinuons rien ! Vos succes­
seurs ont bien des qualités, idoines, comme les 
vôtres, à leur temps et. si on leur deman­
dait. . . 

— Ah! c'est vous mon indiscret voisin! 
«Ruisseau de ht Pinière*, « liois Paradis* 

vous intriguent! Pour le premier, rappelez-
vous la relation du Jésuite Delmas parlant de 
l'emplacement de notre village. « Ce coteau 
porte une belle pinière (forêt de pins) les 
cèdres y sont fort hauts et fréquents. * Sur le 
second, les renseignements me manquent. Je 
le soupçonne de nous livrer le nom de son pre­
mier propriétaire, comme notre rivière, nous 
remémore un jeune français, Des Prairies, qui 
s'y était égaré, dit le Père Lejeune. et noyé, 
prétend la tradition. Mais ne me demandez 
plus rien ! Me voici encore loin de mon sujet. 
Et, si je continue. . . Revenons! 

Le 2 avril, à 8 heures du matin, sous un 
soleil qui se devait d'être radieux, le frère 
Gabriel-Marie — cette joie lui était bien due 
— posa la première pierre de la nouvelle 
bâtisse. Chaque professeur, chaque élève — 
n'avaient-ils pas mérité cet honneur? — jeta 
sa truellée de mortier sur cette base. Le 18 
juillet, on planta le drapeau du Sacré-Coeur 
au sommet de la partie principale. Le 8 
septembre, une rentrée, monstre pour l'époque, 
«le 170 pensionnaires, venus sans réclame, ni 
visite, obligea d'occuper le grand dortoir, et le 
premier étage. Le S novembre, jour anniver­
saire du premier coup de pic, on circulait 
partout et l'artisan de ce succès pouvait 
écrire « Gloire à saint Joseph qui a si bien 
mené son œuvre! » 

Mgr Gauthier bénit solennellement le 
uouveau collège, le 8 mars 1914, mais déjà la 
vie calme avait repris. 1915, vit l'érection de 
la statue du Sacré-Cœur, don de MM. Viau et 
Venne, architectes, qui allait faire pendant, 
sur le nouveau parterre, à celle de Saint-
Joseph. Rien d'extraordinaire ne signala 1916. 
1917 amena les fêtes grandiose du Centenaire 
de fondation de l'Institut. 1918 débuta avec 
190 pensionnaires et 30 externes couchants. Ce 
nombre devait être largement dépassé plus 
tard puisque 1920 accuse 235 pensionnaires 
inscrits et la rentrée de 1921, la meilleure à 
date: 256 et 40 externes. 

Mais déjà le C. F. Gabriel-Marie, élu pre­
mier délégué au Chapitre Général de la Con­
grégation, était parti pour l'Italie. Il nous 
revint Visiteur. Quelques mois après, il était 
Provincial. Et notre chère maison, où sa visite 
est pourtant toujours une fête, ne devait le 
revoir qu'à de trop rares et trop longs inter­
valles commandés par ses nouvelles fonctions. 
Nous ne saurions le quitter sans lui rendre un 
dernier hommage. Puissamment secondé par 
le C. F. Joseph-Emeric. que nous serions 
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CHAPEAUX SES?" E T 

CHAPEAUX TEINTS 

S O u 1 i e r s K o |> a r r s 
Chapeaux nettoyés pendant que vous attendez 

T O N Y P A P P A S m A""""sl 

1701, AVE M O N T - R O Y A L , 3e porte nord-ouest de P a p i n e a u 

CHAUSSEES 
I T E S N T E S D E / 

TOUTES 

t 6 4 8 VcûULÎUI 

With complimenta 

INTERNATIONAL PAINTS of CANADA 
L i m i t e d 

6700, P a r k Avenue 
D O l l a r d 4655 

Montreal 

MArquette 7674 Rés. LAncaster 0067 

D . T R E M B L A Y 
SERRURIER 

Réparation de machines à Coudre 
Réparage Général 

Spécialité: Rouleaux de Tordeur 

330 - 332, rue Craig, est Montréal 

CRescent 4168 

y . A. SAINT-AMOUR 
Entrepreneur Electricien 

6575, rue Saint-Denis Montréal 

Compliments of 

FISHER SCIENTIFIC CO. 
L I M I T E D 

898, rue Saint-Jacques Montréal 

FFtontenac 1547 

E . G A G N É 
Boucher 

Viandes et Provisions de choix 
Effttë lirri* promptement 

841, rue Gilford Angle Saint-André 

Séguin Frères 
Importateurs de bananes 

Mûrir* à point 

433 - 437, Des Commissaires, est Montréal 

Tél. FAlkirk 1116 Echange privé 

Cfjarbonruau "limitée 
i-\iinlconti iii-

Blacults, Confiseries et l'fltes alimentaires 

1800. rue Nicolet Montréal 

A . PRUD'HOMME & FILS 
Ferronnerie en gros 

Matériaux de I'iomberie 

Spécialistes en Serrurerie 

338, rue Craig, est Montréal 

Don d'un Ami, 

O. A. 
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ingrats d'oublier, il a fait notre collège corps 
et âme. La gaîté de Laval, son esprit de 
travail, sa vie de famille, son cœur fier, 
vibrant, aimant, c'est lui. Personnalité accusée 
et séduisante, l'œuvre de sa tendresse portera 
longtemps l'empreinte dont il l'a frappée. Et 
c'est au mieux ! Le continuer, le compléter, là, 
où le temps ne lui a pas été laissé d'agir lui-
même, sera la besogne de ses deux successeurs, 
hommes d'intelligence lucide, de caractère 
ferme, doux, prudent et entreprenant à la fois, 
les Frères, 

Louis-Patrice et Henri-Noe^ 

Au premier, aujourd'hui Visiteur de notre 
Province canadienne, nous devons l'unifica­
tion du chauffage, l'installation d'un frigori­
fique, les courts de tennis, le préau avec le 
beau trottoir qui en permet l'accès par tous 
temps, l'aménagement des vastes et commodes 
terrains de jeux, les instruments luisants et 
sonores de notre fanfare et, sur un autre plan, 
la fondation de l 'Amicale et de la Retraite 
fermée pour finissants. 

Le second, devenu Provincial de Notre-
Dame de l'Herinitage (France) , nous a laissé 
les deux étages qui couronnent l'aile gauche de 
l'établissement, l'annexe qui, en arrière du 
corps principal, abrite, dans des matériaux 
incombustibles, nos deux puissantes fournaises 
et l'automobile libéralement baptisé « Baz<m 
du Collège » , l'agrandissement de la salle des 
Moyens, la création qui s'est prouvée si 
féconde d'une chapellenie particulière à l'insti­
tution, l'organisation du laboratoire et des 10 e 

et 11 e années d'études qui permettent aux 
Laval lois l'accès aux Ecoles Supérieures. 

Et maintenant? 

Par le jeu naturel des triennats de gou­
vernement, 1932 amena son nouveau direc­
teur : Frère Joseph-Azarias. Ancien professeur 
de 8 e et 9 e (1914-1922), disciple comme ses 
prédécesseurs du C. F. Gabriel-Marie, esprit 
délié, ardent, actif, toujours prêt aux dérisions 
généreuses i l . . . 

Pardon, cher et patient lecteur qui n'êtes 
pas encore endormi, le terrain où la plume 
du chroniqueur allait s'introduire lui est 
interdit. Si vous désirez savoir ce qui s'est fait 
à Laval, depuis 3 ans, venez à nos fêtes. L'ex­
position et la démonstration sportive vous 
diront la valeur de renseignement reçu ici. Les 
réfectoires vous montreront leurs nappes et 
leurs planchers- neufs;- les murs, leurs pein­
tures fraîches; les cours, leurs vélodromes 

entourés de verdure. Dans les terrains vagues 
vous trouverez des groupes d'arbres tout dis­
posés à devenir bosquets. Les parterres ne sont 
plus ces monotones bandes de gazon, grisaille, 
émeraude ou noisette suivant la température. 
Soixante-douze espèces différentes d'arbustes 
les égayent de conserve avec la symphonie 
multicolore des fleurs saisonnières. N'appe­
lons point cela Arboretum, ce serait un peu 
pédant. Voilà tout de même assez de richesse 
pour emporter le rêve. E t il vous restera 
encore à passer à la chapelle. Venez-y à l'heure 
d'une belle cérémonie. Un orgue de prix, dont 
élèves anciens ou actuels, peuvent se vanter 
d'avoir payé une belle part, vous entraînera 
sur l'aile de ses sonorités douces, variées, 
opulentes et, si vous entendez nos jeunes chan­
tres, vous garderez de votre promenade, le sou­
venir d'une visite au paradis. 

Un paradis ! . . . Mon Dieu ! . . . C'est bien 
un peu . . . beaucoup cela, Laval. A une condi­
tion toutefois, c'est qu'au lieu de haleter après 
chaque petit bonheur qui passe on se contente 
du grand, celui qu'on écrirait avec une majus­
cule, qui envahit l'âme comme un large coup 
de soleil, un matin de juin embaumé. Voilà 
pourquoi il fait si bon y vivre et si bon y . . . 
revenir, les yeux humides de la joie d'oublier, 
un instant, les illusions du dépar t . . . à 
jamais . . . mortes. 

P. S. — Oui. cher ami. Laval célèbre dans 
trois ans ses propres Noces d'or. Donc si vous 
rencontrez dans cette notice volontairement 
incomplète quelque inexactitude ou quelque 
trop flagrant oubli, nous vous serions recon­
naissants, pour qu'alors, l'histoire de Laval 
soit écrite telle qu'elle est, humaine sans doute, 
glorieuse et éminemment féconde tout de 
même, d'en faire part au. . . 

C H R O N I Q U E U R 

Les Fêtes du Cinquantenaire à Laval ont 
lieu alors que l'autorité religieuse est repré­
sentée par : M. l'abbé A . Plante, curé, M. l'abbé 
•I.-A. Guimond. chapelain du collège, M. l'abbé 
J. Forest, vicaire, M. l'abbé J. Dalpé, chape­
lain de l'Institution Pénitentiaire, M. l'abbé 
J.-B. Deschênes, chapelain du couvent. 

Le pouvoir civil par: M. J.-A. Savoie, M. P., 
maire, MM. Isaïe Galarneau. Avila Beaulieu, 
Wilfrid Bisson. Camille Bastien, Ernest 
Allaire. Léon Charbonneau, conseillers, L. 
Ilogue. secrétaire. 

Les F F . Maristes par : F F . Joseph-Azarias, 
directeur. Louis-François, sous-directeur, 
Charles-Omer, Joseph-Antonio. économe, 
Félix-Ernest, directeur de l'externat. 
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HArbour 7690 FRontenae 0777 Tél. FItzroy 1125 Etablie en 1862 

J.-C. Poitevin, dir., J.-E. Malo, représentant 

J. A. LALANCETTE E. J. MAXWELL, Limitée 

NOTAIRE 

X 

Toutes sortes de Pin et Bois franc de 
liante qualité — Pin blanc, brut ou 
blanchi pour réparat ion générale et 
menuiserie —• Bois passé au séchoir 

Service prompt et matériel te Qualité 

354, rue Sainte-Catherine, est 
Ange Suint-Denis 5080, Saint-Ambroise Montréal, Que. 

DOUard 1197-1198 

Avec les complimente de 

E . A U M A I S 
EPICIER 

$tnet & farrp 
Importateurs: Ferronnerie générale 

Importers General Hardware 

Anciens élèves: Armand (1922-27), Aimé (1924-27) 

Y 

Specialties : 
Radios, Laveuses et Glacières électriques 

1650, rue Iberville Montréal 7413, Saint-Hubert Montréal 

Epargnez du temps 
et de l'argent... 

Vous pouvez servir un délicieux dessert au 
prix remarquablement bas de Un suit lu portion de 
cinq onces avec notre 

DELICIOUS Eoer-ReaJy HOME DESSERTS 

Vous avez le choix exceptionnel des onze essen­
ces su ivan te s : Ananas, Cerise blanche, Chocolat, 
Caramel à l 'érable, Citron, Crème brûlée, Fraise, 
Framboise, Lime, Orange, Vanille. 

Nous vous enverrons avec plaisir des échantillons 
«1 vous en faites la demande par la poste ou par 
téléphone. 

Nous vous offrons aussi une Crème à fouet ter 
spécialement préparée et délicieuse à un prix plus 
économique que la crème naturel le . 

FAITES VOTRE SAUCISSE CHEZ VOUS 

ET ECONOMISEZ 

Prenez connaissance de notre méthode parfai te 
et facile de faire vous-même et avec économie votre 
propre saucisse. 

tétéphonez ou écrivez pour Informations 
et éohantiUohi: 

Cas ings Limited 
820, Notre-Dame, ouest Montréal, Que. 

MArquette 6928 

Avec les compliments 

de 

A. L. 

Canadian Food Control License No. 1604 

Roger Portugais 
Keprésenlant Amédée Charbonneau 

I. O. F. — C. O. C. F. 

Marchand de poisson — Gros et détail 

Marché central — Etaux 5, 6, 7, 8 
Angle Berri et des Commissaires, Montréal 
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Anciens élevés de Laval Le C o l l è g e L a v a l 

M. l'abbé Elie Auclair, D . Th., I ) . I ) . C., M. S. 
R. C , S a i n t - P o l y c a r p e . 

.M. l'abbé J . -A. l 'A rchevêque . Y. P . , c u r é de 
S c o u d o u c , N.-J5. 

Rév. P è r e Théodoric ( F . Paie), 0 . F. M.. 

R o m e . 

Rév. P è r e J.-Baptiste D a g e n a i s , O. P . B . , en 

Afrique, 
.M. l 'abbé E r n e s t Labe l le , c u r é de L a c h u t e . 
.M. l'abbé P a u l D e G u i r e , prof, a u S é m i n a i r e 

d e Va l l ey f i e ld . 

.M. l'abbé E d o u a r d B i s sou , p . s. s., prof, à 

l ' E x t e r n a t c l a s s i q u e G r a s s e t . 
M. l'abbé Jacques B a r c l a y , qui s e ra o r d o n n é 

prêtre l e 29 j u i n p r o c h a i n , à S a i n t - J e a n -
de-Québec . 

M. l ' abbé Roland C h a r t r a n d qu i s e r a o r d o n n é 
p r ê t r e le 15 j u i n prochain, à l a C a t h é d r a l e 
d e M o n t r é a l . 

M. l ' abbé R o l a n d P e t i t , e c c . G r a n d S é m i n a i r e . 

M o n t r é a l . 

M. l ' a b b é A l b e r t G a s c o n , e c c . G r a n d Sémi­

n a i r e , M o n t r é a l . 

RÔT. P è r e L ione l Corbe i l , C. S. C . G r a n d 
S é m i n a i r e , M o n t r é a l . 

Rév. P è r e J e a n Corbe i l . C. S. C . G r a n d Sémi­
n a i r e , M o n t r é a l . 

Rév. R o m é o C r a i g , novice , O. M. I. 

Rév. Al f red D u f r e s n e , novice , O. M. I. 

C. F . J o s a p h a t P e l l e t i e r . C. S. Y., prof., 
Saint-Barthélémy de Berthier. 

C. F . J o s e p h - R a p h a ë l , M. ( C l o u t i e r ) , décédé . 

C. F . P i e r r e - A u g u s t e . M. ( W i l f r i d T o u p i n ) . 

C. F . L o u i s - E p h r e n i , M. ( L o u i s T r u d e a u l. 

m i s s i o n n a i r e eu Nouve l l e -Ca lédon ie . 

C. F . R o d o l p h e - A i m é . M. I R. D e l o r m e ) . 

décédé . 

C. F . J e a n - A r s è n e . M. ( J e a n D u m o n t i e r l. 

décédé . 

C. F . F r a n c o i s - V i c t o r . M. ( F r a n c o i s Legau l t i. 

C. F . R o c h - E d o u a r . l . M. ( R o c h M a r t i n e a u i. 

C. F . Victor-Roger, M. (Edgar Landry). 
C. F . M a r c e l l i n - R e r n a r d . M. (Bernard Hé­

bert). 
C. F . Armand-Félix, M. | Lou i s .Joseph P a t e -

n a u d e ) . 

C. F . C h a r l e s - G a r n i e r , M. ( F e r n a n d Leduc | . 

C. F . Lou i s -Léon ide , M. ( F e r n a n d G a g n o n ) . 

C. F . E b a h i . M. ( J u l i e n G a g u o n ) . 

But 

D o n n e r à la j eunes se , avec le b i en fa i t d ' u n e 
é d u c a t i o n c h r é t i e n n e , l e s a v a n t a g e s d ' u n e 
so l ide i n s t r u c t i o n c o m m e r c i a l e et s c i e n t i f i q u e . 
tel es t le b u t du Col lège L a v a l . 

Yrrs Laval!... 

Situation et avantages 

L e Col lège es t é t a b l i à S a i u t - Y i n c e n t - d e -
P a u l , ( I l e J é s u s ) . C 'es t l a p a r t i e la p l u s 
s a l u b r e des e n v i r o n s d e M o n t r é a l . 11 offre 
t o u t e s les c o n d i t i o n s d é s i r a b l e s d ' h y g i è n e et 
d e con fo r t . 

S a i n t - Y i u c e n t - d e - P a u l . n ' é t a n t s é p a r é d e 
M o n t r é a l q u e p a r la R i v i è r e - d e s - P r a i r i e s , les 
c o m m u n i c a t i o n s son t d ' u n e e x t r ê m e fac i l i t é . 
On y a c c è d e p a r a u t o b u s ( s e rv i ce spéc i a l . 
A h u n t s i e - S a i n t - Y i n e e n t - d e - P a u l . !) fois le j o u r , 
a u p r i x d e 10 s o u s le p a s s a g e ) , p a r les t r a m ­
w a y s d e M o n t r é a l - N o r d , p a r a u t o s p a r t i c u ­
l iè res e t p a r les t r a i n s d u P a c i f i q u e - C a n a d i e n . 

Les c o n s t r u c t i o n s r é p o n d e n t à t o u t e s les 
ex igences d ' u n e m a i s o n d'éducation m o d e r n e : 
é l ec t r i c i t é , c h a u f f a g e c e n t r a l , d o u c h e s et 
l avabos , à t o u s les é t a g e s . C la s se s , d o r t o i r s , 
sa l l e s de j e u x son t v a s t e s et b ien éclairés. T o u s 
les a p p a r e i l s d e s é c u r i t é son t i n s t a l l é s p o u r le 
c a s d ' i ncend i e . 

Les c o u r s d e récréation s p a c i e u s e s et 
l ivrées a u soleil e t à l ' a i r t o n i f i a n t des p r a i r i e s 
e t d e la forê t t o u t e proche, s o n t i n u n i e s d e 
vas t e s j e u x de ba l le , d e « c o u r t s » d e t e n n i s , de 
b a l a n ç o i r e s , d ' a p p a r e i l s d e g y m n a s t i q u e , 
e t c . . D e u x v é l o d r o m e s p e r m e t t e n t a u x fer­
v e n t s d e la b i c y c l e t t e ou d e la c o u r s e à p ied 
d e s ' a d o n n e r à l e u r s p o r t f avor i . 

U n a u m ô n i e r r é s i d a n t et u n docteur son t 

a t t a c h é s a l ' I n s t i t u t i o n . 
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Bureau: DUpont 5722 Ateliers: CRescent 3114 

M I L L E N & F R E R E 
Limitée 

BOIS DE CONSTRUCTION 

FABRICANTS DE PORTES, CHÂSSIS, ETC. 

M O N T R É A L 
Bureau et cour: 640, boul. Gouin, est 

Cours à Sainte-Rose et Plage Laval 
Ateliers: 301, rue Jean-Talon, ouest 

Tél. AMherst 2025 A. D. 1928 

• - • M I T É E 

CHANDELLES, LAMPIONS, ETC. 

4524, Iberville Montréal 

< 11 <i< itKxrmcnt offert par 

Un Ami de l'Oeuvre 

U. E. F. L. 

LES PRODUITS . . 
Bureau: HArbour 7609 Rés.: FRontenac 0777 

Prêts sur hypothèques 

J. 'A. Lalancette 
N O T A I R E 

Bureau: Edifice Saint-Denis 

354, rue Sainte-Catherine, est Montréal 

J.-A. Renaud, prop. 

vendus n domicile garant i s ou argent remis 

Xuit* vous demandait* la faveur de recevoir 
nos ayents à leur patsaye. 

Appelez FAIkirk 1125 pour catalogue gra tui t . 

Ayents demandés. 

752, rue Rachel, est Montréal 

Tél. DUpont 3433 I I I H ' U E S D E B U R E A U : 9 A. M. A 9 P. M. 

D R . H, P I G E O N 
CHIRURGIEN - DENTISTE 

EXTRACTION SANS DOULEUR 

4892, boulevard GOUIN Montréal-Nord 
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Culture physique 

Les exercices physiques, si nécessaires à 
l'adolescent, sont le complément naturel d'une 
bonne formation intellectuelle et morale. Pra­
tiqués dans une juste mesure, ils entretiennent 
un équilibre heureux des facultés. Laval 
s'adonne au jeu, à la promenade, à la gymnas­
tique et le succès de nos jeunes, unis à leur 
belle mine, prouvent qu'ils ne sont. là. comme 
ailleurs, inférieurs à personne. 

Récompense 

Une sortie est accordée, chaque mois, aux 
élèves qui l'ont méritée par une bonne con­
duite et un travail sérieux. 

Outre cette récompense très appréciée et 
la distribution solennelle des prix, en juin, les 
élèves ont encore une distribution de récom­
penses à Noël, pour les bonnes notes con­
servées durant le premier trimestre, et une 
autre, chaque mois, pour le succès dans les 
examens. 

Diplôme 

Le cours comprend deux sections: section 
commerciale et scientifique, section commer­
ciale. 

Un diplôme est accordé aux élèves de 11e 

année qui ont subi, avec succès, l'examen 
donné par la Communion d'Etudes des Frères 
Mariâtes. 

M. l'abbé J . - A . Guimond 
Chapelain de Laval 

Né, le 120 février 1881, dans la vieille 
paroisse de Lachenaie, Joseph Arthur Gui­
mond eut le bonheur de rencontrer la, en Mlle 
Donalda Pelletier, une de ces institutrices, qui 
savent cacher, sous un extérieur modeste, une 
richesse d'âme peu commune. Elle ne nourrit 
d'antre ambition qne de faire croître en beauté 
les excellentes dispositions que son élève avait 
héritées d'une ascendance où la piété était eu 
honneur. Aussi ses 15 ans le trouvèrent-ils au 
Collège Sainte-Marie déclinant « rosa » et 
rêvant de sacerdoce. Le 29 mai. 1910, il fut 
ordonné prêtre, dans sa paroisse natale, par 
Mgr Paul Brnchési. 

Apres une année de professorat au Collège 
de Montréal il fut nommé vicaire dans la nais 
santé paroisse de Yilleray. Dix-neuf ans il s'y 
donna aux âmes de tout son cœur. Son souvenir 
y est resté vivace. 

Depuis le 2 janvier 1930. il est chapelain 
de Laval. Parmi nous, il est et veut rester le 
« Prêtre » , ce « Christ continué » , cet homme 
au pouvoir mystérieux dont le Saint Curé 
d ' A n pouvait dire : « On ne le comprendra bien 
qu'au ciel; si on le comprenait sur la terre on 
mourrait, non de frayeur, mais d'amour. » Et 
c'est parce qu'il est parmi nous, avant tout, le 
« Prêtre » . qu'il a conquis les cœurs. 

M. Tabbé J.-A. Guimund. 

Chapelain de Laral, dont on célébrera les Xoccs 

d'Argent sacerdotales le 26 mai prochain. 
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PHOTOGRAVURE 

LA FEDERALE 
LIMITÉE 

Tél. CHerrier 2244 

Dr Armand Sarrasin 
CHIRURGIEN - DENTISTE 

EXAMENS ALA HAYONS A 

2884, rue MASSON Montréal 

Uu.: DUpont 2100 .Manufacture: Dupont 3933 

PIGEON & DRAPEAU 
Manufac tur ie r de portes et chass is , bois de 

construct ion de tous genres, etc., etc . 

4828, boul. Gouin, est Montréa l -Nord 

Super Health Aluminium Co. 
L I M I T E D 

Assurez la san té de vos famil les . — Equipez 
votre cuis ine avec Super Health. — Usten­
siles de cuis ine de famil le en aluminium 
coulé, construi ts scient if iquement pour la 
cuisson Siins eau Méthode Super Health. — 
Spécia l i t é d ' Ins ta l la t ions de cuisines il vapeur 
pour Ins t i tu t ion, Hôpi taux, Hôtels et Res tau-
rants . — Demandez une démonstrat ion. 

4591, Avenue Papineau 
Té l . AMhers t 2187 

Mont réa l 

F . S t -P ie r re , gérant prov. 

Té l . F R o n t e n a c 1027 

A . S. B I S S O N 
Hi i R L O C E R - B I J O U T I E R 

Inspecteur du C. N. R . 
3663, Ontar io est , angle Chambly Montréal 

Tél . FRon tenac 3 1 9 1 ' 

Biscuit Select Limitée 

1380, rue Gilford Montréal 

Farquhar Robertson Limited 
Conl, Coke, Fuel Oil 

MArque l t e 1245 614, Not re -Dame Wes t 

Montréal 

Avec uns meilleurs souhaits 

R. Provencher 
E L E C T R O -PLAQUECR E N 

A C I E R C H R O M E . A R U E N T , N I C K E L 

MArquette 8949 715, Craig, ouest 

L a seule manufac ture canadienne f a b r i ­

quant une ligne complète de savons et 

nettoyeur* pour communautés religieuses, 

hôpi taux et inst i tut ions. 

S A V O N N E R I E 

S E W A R D S 
Ville-Saint-Pierre près Montréal 
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Noces- d 'Argen t Sacerdotales 
de M. L'abbé J.-A. GUIMOND 

Chapelain de Laval 

Dimanche, 26 mai 
(Heure solaire l 

PROGRAMME 

7.00 — Communion générale aux intentions du vénéré 

Jubilaire. 

9.30 — Grand'Messe dans la chapelle du Collège, 
off ic iant : M. l'abbé J.-A. Guimond. 
Diacre: M. l'abbé Jean Lanoix. vicaire ft Saint-

Picrre-aux-I.iens. 
Sous-diacre: Kév. Père Kmile Bouvier, s. j . 
Sermon de circonstance : le Kév. Père Louis 

Lalande. s. j . , ancien professeur du Jubilaire. 
La Chorale du Collège donnera le programme 

suivant : 

H ) Messe du Sacré-Coeur ( H . Pot i ron) . 

6) Offertoire: «Cantate Domino > ( A . Alain i . 

c) Lntir] 11 te Dominum (G. E t t ) . 

11.00 — Présentation des souhaits (salle L a v a l ) . 

a) Poète et Paysan, sélection, Orchctre. 

bi Noces d'Argent Sacerdotales. (J . Xoyonl . 

Chorale 

c ) Souhaits CF. Directeur 

(I) Réponse de M. le Chapelain. 

r ) La Lavalloise. marche Orchestre 

12.00 — Banquet. 

Programme musical: 

n) Les rochers de la Meuse, fantaisie. Orchestre 

6) Sur la route de Montpellier, C. Boiler, Chorale 

c) Credo, Th. Dubois S ténors 

d) Sur les vagues, valse Orchestre 

c) Premier printemps. E. A. Grill . . Quatuor 

î) Les oiseaux sont endormis, C. H. Pourny 

S sopranos 

g) Invitation, Schubert Quatuor 

h ) I > Bourdon, canon Churalc 

i l Danse des poupées, gavotte . . . . Orchestre 

H.00 — Salut solennel du Saint-Sacrement. 
Cor Jesu /. •laquemin 

Adoro te A. Ribollct 

Regina C<rH O. Aichinger 
Salve Pater O. Tcrrii 
Tan tu m H. Potiron 
Le Paradis A. Alain 

Pour terminer la fête, le Cercle, dramatique J.-A. 
Guimond présentera, mardi soir, le 28 mai. < Le Cheva­
lier du Pape >, grand drame historique, en S actes, de 
Guy de Lannoy : 44 acteurs, costumes du X V I e siècle, 
décors romains. 

Tu es Petrus 

LE CHEVALIER DU PAPE 
Drame historique en 5 actes 

de Guy de Lannoy. 

A la mémoire vénérée du grand Pape 
Pie I X et des héroïques soldats fran­
çais morts pour sa défense. 

Mardi. 28 mai. 8 h. 30 
(Heure avancée) 

PROGRAMME 

Christ us rincit. Christus régnât. Christus imperat 

1. — Les rochers de la Meuse. Fantaisie . . Harmonie 

2. — Le Chevalier du Pape 1er Acte 
Au palais de Borghèse 

Carurs de lions 

3. — Danse des poupées, gavotte Orchestre 

4. — Le Chevalier du Pape Se Acte 
Au Vatican 

Entre rhonneur et la tendresse 

5. — Drapeau parlementaire, marche . . . . Orchestre 

6. — Le Chevalier du Pape Se Acte 
Au camp des Impériaux, aux portes de Rome 

Ganelon 

7. — Sur les vagues, valse Orchestre 

S. — L e Chevalier du Pape 4> Acte 
Au ehfltean Saint-Ange 
La fortune des armes 

V » — Poète et paysan, sélection Orchestre 

10. — Le Chevalier du Pape 5e Acte 
Sur la voie Appienne 

Tu es Petrus 

11 — O Canada Orchestre 
L'action se déroule à Rome en 1527. 
Décors brossés par le F. Léon-Michel. 
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LE CHEVALIER DU PAPE 

ARGUMENT 

1er Acte. — L'armée de Charles-Quint, commandée 
par le Connétable de Bourbon, marche sur Home. Le 
I'ape Clément VII voit le vide se faire au tour de lui. 
Borghése. resté fidèle, déjoue une tentat ive de trahison. 
Giovanni ravive la confiance du vieillard et, en dépit 
de son jeune age, est a rmé chevalier. 

2e Acte. — Clément VII t ient conseil. Malgré les 
intrigues de Fer rure on acclame Borghése comme chef 
des troupes papales. Fe r rn re se rallie ft Charles-Quint, 
a t t i re Giovanni dans un guet-apens puis réclame une 
rançon pour le rachat de l 'enfant. Borghése chasse le 
t ra î t re . 

3e Acte. — Giovanni aux camps des Impériaux, en 
impose aux rel t res allemands et au Connétable lui-
même. Il s'évade. Le Connétable est tué. 

4e Acte. — Giovanni prend rang parmi les défen­
seurs de Rome. Fe r r a r e et Giovanni arr ivent auprès du 
Pape. Rome est à la veille d 'être prise. Le Pape se 
décide à gagner Orviéto. Giovanni l 'accompagne dans 
son voyage. 

5e Acte. — La route de l ' e x i l . . . Apparition de Saint-
l ' i e r re : « L e roc de Pier re demeurera d e b o u t ! . . . > Gio­
vanni agonisant clame sa fierté de mourir soldat e t . . . 
the ru lier du Pape. 

DISTRIBUTION 

Le pape Clément VII H. Théoret 

Le Comte Piet ro Borghése A. Martin 

Giovanni, petit-fils de Piétro Borghése . M. Arrhamhault 

Le Comte Ciaccomo Fer ra re R. Pippin 

I/P Cardinal Alexandre Farnèse, 

gouverneur de Rome M. Cardinal 

Le Connétable de Bourbon J.-L. Rrunet 

Le moine Zachar ias R. Toulant 

L'apôtre P ie r re P.-E. Villcmairr 

Freundsberg, capitaine allemand J. Reaudry 

Le Comte Faenza, officier allemand T. Cogné 

Carlo, écuyer de Piétro Borghése L. Vanicr 

Ottavio, écuyer de Glaccomo F e r r a r e F. Alix 

Geoffroy, écuyer du Connétable /. LévMtlé 

Capitaine l,.-P. Raymond 

Valet C. Francœur 

Chambellan F. Meunier 

Garde noble 1. Rufiange 

Héraul t C. Signori 
Camérlers L. Aubry, M. Dunsault, A. Pépin 

Soldats al lemands G. Oarneau, O. Facrrau 

Gentilshommes, Camérlers, Gardes nobles, Chambellans, 
Hallebardiors, A'alets, Pages, Guerriers . 

Tél. CHKRRIER 7200 

Renaud & Frères, Inc. 
Manufacturier de 

Confitures, Beurres sucrés . 
Beurre d'arachides, etc. 

Bureau: 1337, Ontario, est Montréal 

IlOKACE-A. RENAUD, président 
1332, rue Ber thier Montréal 

Avec les félicitations 

de 

LA CORPORATION DES BISCUITS 
VIAU LIMITEE 

I î i s c i I T S H O N B O N S 

JEAN GOULET 
l'Iiertilier de l'Ordre de la Ctnironne (llelgiquc) 

Officier d'Académie (France) 

Maître de Chapelle a l'église Saint Stanislas, 
Directeur de l'Association des Chanteurs de 
Montréal, Professeur de violon aux Collèges 

de Montréal et Laval. 

Studio: 4239, Sa int -Hubert FAlkirk 2915 

HARBOUR 2860 

. I rec les coin /ilimen Is tic 

A. A. Beauchamp 
It l .1 O U T I F; R 

33, Notre-Dame, ouest Montréal 
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L'Amicale Mariste Laval est la doyenne de 
nos Associations d'Anciens et l'une des plus 
vieilles parmi celles qui se sont multipliées 
ces derniers temps, dans les Collèges et les 
Couvents du Québec. 

Attendue, désirée, minutieusement pré­
parée pendant deux longues années, elle vit 
enfin le jour le 22 mai 1921, «tandis que le 
printemps souriait dans chaque brin d'herbe 
et que les brises jouaient dans les thyrses par­
fumés des lilas » , dit la chronique d'alors. 

Cent cinquante anciens tinrent à l'honneur 
d'être à Laval, ce dimanche-là. Il y eut céré­
monies religieuses, banquet, discours. 

« Ce fut vraiment un beau spectacle, écri­
vait le lendemain un journaliste, de voir tous 
ces bons Lavallois heureux de se retrouver 
ensemble, de renouer de vieilles amitiés, de 
rappeler de vieux souvenirs et d'être de nou­
veau, pour quelques heures, les écoliers espiè­
gles de jadis. Pour les Directeurs et Pro­
fesseurs d'autrefois ou d'aujourd'hui ce fut 
une très douce consolation de constater la 
gaîté de bon aloi et la franche cordialité 
empreinte sur tous les visages, où l'on recon­
naissait bien vite l'esprit de famille qui a 
toujours distingué les élèves de Laval. > 

Ceux à qui ces heures parurent les plus 
agréables furent bien certes, le T. C. F. 
Gabriel-Marie alors Provincial, qui s'était 
efforcé de promouvoir l'idée d'une Amicale, le 
C. F. Louis-Fatrice, directeur qui avait tout 
organisé et le T. R. Frère Angélicus. Assistant-
Général, que sa visite triennale avait très 
opportunément amené d'Italie parmi nous. 

Parmi les anciens illustres que cette pre­
mière assemblée avait permis de revoir citons : 
M. l'abbé Ernest Label le, directeur du Collège 

de Saint-Jean-de-Québec, M. J.-M. Manning, 
directeur des écoles du District Est de Mont­
réal, Maître Alban Germain, C. R., M. J.-H. 
Bellerose, neveu de l'Honorable Sénateur 
J.-H. Bellerose insigne bienfaiteur da Collège. 
Ils furent respectivement élus : Président 
honoraire. Président actif. Vice-président 
honoraire. Vice-président actif. 

Depuis, l 'Amicale n'a fait que prospérer, 
tant sous l'impulsion de son fondateur, que 
sous celle du C. F. Henri-Xoël qui lui succéda : 
elle compte aujourd'hui plus de 1200 membres. 
Cn moment elle songea à s'adjoindre les 
anciens de Granby, de Sainte-Martine et 
d'Iberville qui comptent tant d'hommes, dont 
le nom est synonyme d'honneur, de science et 
de savoir-faire. Cette union s'est avérée bientôt 
peu pratique. L'Amicale eut aussi son journal 
« Le Petit Lavallois > que la crise a rendu 
malencontreusement muet. C'est cette même 
crise encore qui l'ogligea à remettre sa réu­
nion de l'an dernier. 

Mais en dépit de ces ennuis, qui lui sont 
communs avec tant d'autres associations, elle 
est bien vivante. 

H. J.-M. .Ur7iiiiiii<7. 

l'rcniicr prfaidcnl rfc l'Amicale. 
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Tnduum Lavallois Préparatoire au 

Cinquantenaire 

Journées de prière, d'étude et d'actions de grâces. 

M. Rosaire Lemay, 
l'résident de l'Amicale. 

LES 29, 30 E T 31 M A I 
( Heure avancée ) 

Mutin 
7.00 — Sainte Messe et Communion générale. 

K.OO —• Conférence sur les oeuvres marlstes par le C. 
F. Directeur. 

7.1(0 — Mois de Marie prêché par M. le Cliapelain, 
devant la statue extérieure de la Vierge du 
Collège. 
Bénédiction du Saint-Sacrement à la chapelle. 

Soir 
s.3<> — Conférence — Projections sur les œuvres nia-

ristes par le C. F. Louis-François, assistant-
directeur. 
Le public est admis gratuitement. 

Xote. — La journée s'ouvre et se termine par le 
(liant du < Salve He^ina » . 

Née sous le signe de l'amitié et de la grati­
tude, elle ne pouvait se désintéresser de nos 
solennités. Aussi par la voix de son Président 
M. Rosaire Lemay dont le cœur semble bien 
être lavallois cent pour cent, et de ses dévoués 
officiers, lance-t-elle un appel à tous ses 
membres, pour que le Conventum de 193."» soit 
le plus grandiose, qu'elle ait encore tenu. 

COMITE ACTIF DE L ' A M I C A L E 

MARISTE L A V A L 

M. Rosaire Lemay, président. 

M. Laurier Ifogue, vice-président. 

.M. Antoine I'réfontaine, secrétaire. 

M. Antonio Lemay, trésorier. 

MM. Rodolphe Pépin, Roland Plais et Ray­

mond Racicot, conseillers. 

F E T E L A V A L L O I S E DU 
CINQUANTENAIRE 

et 

Conventum des Anciens Elèves 

Dimanche, 2 juin 
(Heure avancée) 

PROGRAMME 
7.4.-» ( 'omniiinion. 

8.30 — Départ des Anciens, 2.r>, Laurier est. 

11.30 — Arrivée des Anciens et des Délégués. 

10.15 — Défilé vers l'église paroissiale. 

Ordre du défilé: 

Harmonie du Collège, 
Elèves de la ville 
Pensionnaires 
Anciens élftvM 
Comité de l 'Amicale 
Délégués et Invités d'honneur 

10.3.r> - - Arrivée a l'église paroissiale. 
Le Clergé et les Religieux prennent place 
au Sanctuaire. Les Invités d'honneur et les 
memlircs du Comité, au bas-chœur. 



SARDINES BRUNSWICK 
La Sardine la plus Un mets des plus nutri-

populaire au tifs et des moins 
Canada. dispendieux. 

SARDINES JUTLAND 
l'ne excellente sardine Toujours populaires et 
préparée à l'huile pure. très économiques. 

SARDINES GLACIER 
Délicieuses petites Fraîches 

sardines à l'huile d'olive des eaux du nord de 
pure. l'Atlantique. 

Conservez les coupons 
l'n dans chaque boite de Jutland ou Glacier 

Empaquetée» par 

CONNOR BROS. LIMITED 
Le plus grand comptoir de sardines du monde 

Rlack's Harbour. H. B. 

CAlumet 6155 

COMPTOIR ECONOMIQUE ENRG. 
Agents .Manufacturiers 

Spécialité; Fournitures pour Communautés 
religieuses. 

979. avenue Davaar Outremont 

CHERRIER 8250 

10 45 - Grand'messe. 
Officiant: Mgr Conrad Chaumont, I ' . A., V. G. 
Diacre: M. l'abbé J.-A. Gulmond, chapelain du 
Collège. 

Sous-dlacre: I L l'abbé Edouard PI—OU, p. » . 8-, 

ancien élève du Collège. 
Sermon de circonstance : M. l'abbé Elie 
Auclalr, ancien élève de Laval . 
La chorale du Collège présentera le programme 
suivant : 
Ecce Sacerdos ./. Elgar 
Messe du Sacré-Cœur / / . Potiron 
Cantate Domino A. Alain 
Jésus, Roi de gloire J.-S. ISarh 

12.00 Retour au Collège dans le même ordre qu'à 
l'aller. 

RM. -» - I'hotograpliie-souvenir i devant le Col lège) . 

12.30 — Banquet du Cinquantenaire. 
Chant par les Anciens et les élèves des écoles 
de la ville. 

2.15 — Inspection des Cadets par M. E. Bélanger, 
capitaine. 
Tournoi de gymnastique. 

4.00 — Bénédiction d'une Crois-Sourcnir. 

a ) Marche Romaine Harmonie 
b) Vivat Christus (Col l in) Chorale 
c) Bénédiction de la Croix-Souvenir 
d ) Discours M. J.-L. Brunei 
e) Notre-Dame du Canada, Chassang, 

Les Chorales réunies 
f) O Canada Harmonie 

4.45 — Goûter pour tous les élèves présents. 

5.15 — Bénédiction du Saint-Sacrement dans la cha­
pelle du Collège. 

R.OO — Election des Officiers de l'Amicale. 

7.00 — Souper du bon < Vieux-Temps >. anciens élèves 
et pensionnaires. 

8.30 — I'arade aux flambeaux. Chars allégoriques: 

a ) Le Fondateur des Frères Maristes ; 

6) L e Vénérable Champagnat offrant son 

Institut a la Vierge ; 

c) L'arrivée des six premiers Frères Maristes 
a l'évéché de Saint-Hyacinthe; 

d) Ouverture de la première école Mariste au 
Canada ; 

e) Admission du premier Mariste canadien ; 
/ ) L'œuvre Mariste au Canada ; 

g) L'enfance I Marie. 

a ) Discours. 

h) Chant du < Salie Hrgina » devant la 

statue illuminée de la Vierge — Apothéose, 

c ) O Canada — — — Honsoir. 

•Vote. — On est invité a visiter l'Exposition KOlklrc 
du Cinquantenaire. 

J. A . BOURGEOIS 
Epicier licencié 

Spécialité: Beurre de crémerie de 

Saint-Paul-L'Ermite 

3044, D A N D U R A N D ROSEMONT 

DON DES 

PRODUCTS FAM1LEX 

[ Page 571 



E x t e r n a t Sa in t " V i n c e n t de Pau l 

Lorsque, sur le désir de la population et à 
la demande expresse et réitérée de personnages 
influents, le Collège Laval se mua en internat, 
l'externat perdit, pour quelque temps, toute 
existence propre. On partageait mêmes maî­
tres, mêmes leçons, mêmes locaux, réfectoire et 
dortoir exceptés. 

L'accroissement rapide des pensionnaires 
obligea pourtant bien vite à rendre à chacun 
son autonomie. Les œuvres humaines crai­
gnent la diffusion : elle ne sont fortes que si 
elles se développent en sens unique. 

En 1906, la séparation fut définitivement 
consommée. On se contenta longtemps de deux 
classes qui abritaient de 40 à 60 élèves. 
L'augmentation de la population obligea 
d'abord à ajouter une classe en 1927. Une 
quatrième a été créée il y a deux ans. 

L'externat compte actuellement 120 élèves 
sous la direction de Frère Félix-Ernest et de 
trois professeurs. C'est une école modèle 

soumise aux examens du Conseil de l'Instruc­
tion Publique. Trois sur quatre des candidats 
présentés l'an dernier ont enlevé leur diplôme 
de 6 e . Des hommes de valeur reconnue se sont 
dépensés dans cette maison : citons les Frères 
Michel-Ange, Léon-Zéphirin, Joseph-Gervais, 
Pierre-Emilius, Léon-Michel, Placide-Louis. 

Les externes assurent le service de l'autel 
depuis toujours. Une petite maîtrise fondée 
l'an dernier, grâce â la générosité de M. l'abbé 
J. Plante, curé, qui est tout cœur pour ses 
enfants, rehausse les cérémonies par l'apport 
de ses voix limpides. 

Béni par son Pasteur, encouragé par la 
population, soutenu par M. l'Inspecteur Le 
Rouzès qui est bien lui aussi l'« homme en 
proie aux enfants » et par MM. les Commis­
saires: Alban Auclair, Zotique Aubé, Edmond 
Belisle, Léon Charbonneau, Armand Deniers, 
l'externat Saint-Vincent-de-Paul comme tous 
nos établissements marche à grands pas vers 
le progrès. 

Gymnastes lavallois. 
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Camions gracieusement offerts par M. J. Desrosiers, Ville Saint-Pierre. 



Collège du Sacré'Coeur 
BEAUCEVILLE 

Beancerille est une j o l i e local i té sise sill­

ies bonis de la Chaudière. 
Son his toire re joint les débuts de la 

colonie . L a Se igneur ie de Sa in t -Francois ou 

de Higaud-Yaudreu i l dont el le fait part ie , fut 

concédée, le '2'.\ septembre 17:!t>. au Sieur 

Joseph F l eu ry de la Gorgend iè re qui l'échan­

gea pea de temps après cont re ce l le de Saint-

Joseph donnée, le même jour , à François-

P i e r r e Rigand de VaudreniL 
Ce fut vers le conimencement du X V I I I e 

s iècle que les premiers colons venus de l ' I l e 

d 'Orléans, des côtes de Reaupré ou de Levis 

s 'établirent dans cette région pit toresque, 

charmante et fer t i le , qu ' i ls nommèrent 
Nouvel le -Beauee , en souvenir de la Beaace 
française dont la cap i t a le est Chartres . 

V o i e nature l le de communicat ion entre le 

Sa in t -Laurent et la Nouve l l e -Ang le t e r r e , la 

Chaudière après avo i r por té les canots des 

Abénaquis , des Montagna i s , des Micmacs et 

même des I roquo i s , a vu Por tneuf se rendant, 

sur l ' o rdre de Frontenac , dévaster les 

établissements angla is du Maine . En 1775 

Sain t -François l iv ra i t encore passage au 

général amér ica in Benedict A r n o l d qui s'en 

al la i t assiéger Québec. 

Quoique les gisements d'or aient, autrefois 

surtout, amené sur son te r r i to i re un nombre 
f lot tant d 'étrangers , la population de la 

Beauce est essentiellement canadienne- fran­

çaise, cathol ique, ag r i co le et stable. E l l e a 

toujours t i ré du sol, sinon la richesse du moins 

le bien-être et l 'aisance. 

Saint-François-de-Beauce ou l îcaucevi l le , 

est lui-même un centre mi-urbain, mi-rural. L a 

paroisse compte autour de 4,500 Ames dont 

près de la moi t i é pour la v i l l e elle-même. 

Fondation du Collège 

E n 1895, M . l 'abbé Zoël Lamber t , alors 

curé, obt int que les Frè res Maris tes , qu'i l 

avait vus A l 'œuvre à Lév i s , vinssent se charger 

du co l lège qu' i l venai t de bâtir. Les débuts de 

la nouvel le inst i tut ion, qui prit alors le nom 

de Co l l ège Saint-Louis-de-Gonzague, furent 

modestes. Qua t re classes s 'ouvrirent au com­

mencement de septembre, sons la direct ion du 

C. F . V i t a l i cus . 

A u mois de j anv ie r 1890, le C. F. (VIes t ius 

v int le remplacer .Son passage ;ï P.eauceville 

19* 

fut de courte durée ; cependant, il sut accen­
tuer la for te impulsion donnée aux études par 
son prédécesseur, tout en formant les élèves à 
une piété solide. 

Progrès du Collège 

En septembre 1897, le C. F. . lordanus 

ar r iva i t à son tour. Son grand savoir-faire et 

l 'ascendant naturel qu'il possédait lui eurent 

v i t e gagné la sympathie de toute la populat ion. 

D e 1901 à 1907, sous la main ferme et 

douce du C. F . Mar ie -Béa t r ix . le Col lège 

marcha de propres en progrès et sa renommée 

commença a s 'étendre au loin. Tous les anciens 

gardent du C. F . Mar ie -Béa t r ix le pins char­

mant et le plus tendre souvenir. 

Plein essor 

Les œuvres comme les fleurs grandissent 

lentement. Cue g ra ine est mise en terre, e l le 

germe, sa t ige monte, s 'affermit, des bourgeons 

se forment puis, à l 'heure marquée par Dieu, 

éclatent sous un soleil joyeux. A u C. F . Marie-

Théophane (1907-1915) était réservé de pré­

parer et de vo i r le plein épanouissement de 

notre Col lège . L e nombre des pensionnaires 

al lai t toujours croissant. Il fallait considérer 

sérieusement la question d'agrandissement. 

Les travaux débutèrent en septembre 1910 par 

l 'érection d'une chapelle formant un jo l i bâti­
ment, jo int au corps central par un la rge 

passage voûté. 

1911 vit s 'ouvrir la classe technique pour 

le travail du bois et l 'enseignement du dessin 

f l'nt/r fin i 



F. ilaric-Théophnne. premier Marifte canadien. 

industriel. E l le répondait à un besoin; elle eut 
(ont le succès qu'on pouvait espérer. 

La chapelle à peine terminée on songea aux 
classes et aux dortoirs pleins à éclater. Au 
mois d'octobre 1912 on ouvrit les chantiers 
•l'une construction qui doublerait l 'ancienne. 
L 'archi tecte Apporta tant de soin à mélanger 
les matériaux qu'il est presque impossible de 
distinguer aujourd'hui la jointure «les deux 
bâtisses. Un large dome les couronne. Sur­
monté lui-même d'une statue du Sacré-Cœur, 
il donna à cet te niasse de briques rouges, 
noyée dans la verdure, un sens et un nom : à 
part ir de cette époque, le Collège Saint-Louis-
de-Gonsagne devint le Collège du Sacré-Cœur. 

E n 1915. on revit le C. F . Marie-Beatrix 
à la tête de l 'établissement auquel l 'atta­
chaient tant de liens restés vivants et solides. 
.Malheureusement des raisons de santé l'obli­
gèrent à démissionner, deux ans après. 11 fut 
remplacé par le C. F . Marie-Théophane qui 
continua à gouverner jusqu'en 1923, la maison 

pour laquelle il s'était tant dépensé. 
De 1923 à 1926. la direction du Collège fut 

confiée au C. F . Marcelliu-lJeuoit. I l •'acquitta 
de sa charge avec beaucoup de tact, de savoir-
faire et de dévouement. 

C'est vers cet te époque qu'un chapelain 
permanent fut a t taché à l ' institution. Cet te 
fonction est confiée aujourd'hui à M. Joseph 
Bourque qui la remplit avec une grande 
dignité et un grand dévouement. 

De nos jours 
Le c . F . Louis-Patrice, aujourd'hui Visi­

teur des écoles, succéda au F . Mareellin-
lienoit . en 192(5. Sous son administration 
sage et éclairée, le Collège fut doté de nom­
breuses et utiles amél iorat ions; les études 
reçurent une nouvelle impulsion et le nombre 
des élèves augmenta considérablement. 

E n 1929. le C. F . Auguste-Henri, sous-
directeur depuis trois ans. était nommé di­
recteur à son tour. I l occupe encore aujour­
d'hui ce poste. 
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C A I U S R O Y 
MARCHAND GENERAL 

8pccialit< : Epicer ies «le choix, 

A r t i c l e s pour hommes, L inge r i e pour 

dames. Fe r ronner i e , etc. 

(Qualité — Service — lias prix 

Beaucevi l l e Comté de Beauce 

• • 

Une police d'assurance dans la 

(great Wt&t %ik" 
est la certitude d'un lendemain heureux 

P.-E. B E G I N , représentant 

Beaucevi l l e Comté de Beauce 

Avec les complimenté de 

P.-F. RENAULT, Liée 

Le magasin gui a grandi arec la Beauce 

Beaucevi l l e Comté de Beauce 

L.-P. G A G N O N , D.D.S. L .L.D 

DENTISTE 

Spécialité: E x t r a c t i o n des den t s sans dou leur . 
D e n t i e r s — Ponté 

B e a u c e v i l l e : Mercredi et v e n d r e d i 

S a i n t - G e o r g e s C o m t é de B e a u c e , P . Q . 

Napoléon Bernard 
GARAGISTE 

Soudure ù l ' o x y g è n e — P n e u s neufn e t 

usagés - - Spécialité: M é c a n i s m e , V u l c a ­

n i sa t ion de pneus — S e r v i c e p r o m p t 

et cou r to i s . 

Service de remorquage jour et nuit 

T é l é p h o n e rura l 

Beaucevi l le-Est Comté de Beauce 

Sur réception d'un téléphone, je $uiê ù rotre 
déposition. 

A R M A N D B O L D U C 
Entrepr i se de camionnage 

Transpor t général — Service rapide 

Spécia l i té : I hmicnagcment 

Beaucevil le-Ouest Comté de Beauce 

Avec l<s complimenté du 

Dr. J.-H. DESROCHERS 

MAIRE 

Y 

Beaucevi l le-Est Comté de Beauce 

JOSEPH FORTIN 
MARCHAND GENERAL 

I t e a u c e v i l l e - O u c s t C o m t é de B e a u c e 
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M. l'abbé J. Bourqur, chapelain. 

L'année suivante grâce à la générosité de 
M. l'abbé F.-X. Lanioiitagne, curé <le Iîeauce-
ville. droit de passage fut accordé sur le 
terrain de la Fabrique. Une magnifique avenue 
y a été t race , reliant le nouveau pont au 
Collège. A son entrée, une arche monumentale 
en pierre de taille, surmontée du mono­
gramme mariste, marque, en quelque sorte, le 
seuil de rétablissement. 

L'événement le plus important de ces 
dernières années, est sans contredit la fonda­
tion d'un Cours Moyen d'Agriculture. In­
auguré solennellement le l."> septembre V.KY2. 

par l'Honorable Adélard Godbout, il est 
destiné à former des cultivateurs instruits, 
capables d'appliquer les principes scienti­
fiques et les méthodes de culture, modernes et 
saines. 

LA G R O T T E DE L O U R D E S 
Au Collège du Sacré-Coeur 

1934 amenait le soixantième anniversaire 
des apparitions de Lourdes. Les Frères 
Maristes en avaient profité, vu la difficulté 
des temps, pour mettre encore une fois leurs 
œuvres sous la protection de leur < Ressource 
ordinaire ». Des succès inespérés étant résul­
tés de ce geste, ils ont voulu en marquer leur 
gratitude par un monument durable. Le 
poétique bosquet du Collège, avec ses rochers 
pittoresques, d'où jaillit une eau cristalline, se 
prêtait admirablement à un décor artistique. 

Eu mai dernier, une grotte rustique 
s'édifiait dans un cadre de verdure et. la veille 
de leur départ, les élèves ravis, pouvaient 
ail mirer, dominant les cours, une belle statue 
de la Vierge Immaculée que contemple une 
Rernadette à genoux, tout éperdue d'amour. 
Au pied sourd une eau limpide. Elle achève 
l'illusion et reporte invinciblement l'esprit sur 
les bords du Gave pyrénéen. Ecoliers et visi­
teurs goûtent le charme de cette scène radieu­
se. Cette vue ne peut manquer d'élever les 
esprits et les cœurs. 

il. l'abbé F.-X. Lamontagnc, Y. F., 
curé dv Bcaucccille. 
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poupe ae^ppetpes 1  

àncisns^levE-s du Colieoe 

Nos A n c i e n s 
yue sout-iis devenus?. . . Beaucoup occupant une 

pince importante dans la société. Plusieurs remplissent 

des charges publiques et un assez grand nombre a em­

brassé une carrière de dévouement : sacerdoce ou vie 

religieuse. 

Notre Collège compte parmi les siens, quinze piètres 

séculiers, quatre Frères l'réelieurs, deux Teres Blancs, 

missionnaires en Afrique, deux Pères du Saint-Sacrement 

et plus de quarante Frères Maristes. C'est une glorieuse 

phalange, doni il est justement fier. 
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Fete du Cinquantenaire 
au 

Collège du Sacré-Coeur 

D i m a n c h e . 26 mui 

Les Fetes du Cinquantenaire au Collège du Sacré-
cVpur, Beatieeville, ont lieu alors que l'autorité religieuse 
est représentée par: M. l'abbé Joseph Bonrque, chapelain 
in Collège, M. l'abbé F.-X. Lamontngne, V. F., curé, M M . 
les abbés A . Papillon et Lucien Bussièro, vicaires. 

Le pouvoir civil par: MM. David Quirion, maire de 
Beauceville-Ouost, Dr J. Desn chers, maire de Beauco-
ville-Kst, Paul Rodrigue, maire de Saint-Francois-Oucst. 
Joseph Mathieu, maire de Snint-Frnm.'ois-Est : 

La Commission Scolaire par : M. Alfred Veilleux. 
président, MM. Albert Duval. Athanase Bernard. Joseph 
Asselin, Georges roulin. commissaires : 

Les FF . Marlstes par: FF. Auguste-Henri, directeur. 
Charles-Augustin, S.-D., Vie lui--Custave, économe. 

P R O G R A M M E 

7.(10 — Messe de communion dans la chapelle collégiale. 

9.0(1 — Réunion des Anciens au Collège et départ pour 

l'église paroissiale. 

O.rso — Grand'Messe d'actions de graces. 
Officiant : M. l'ablié F.-X. Lamontague, V. F., 
curé. 

Diacre: M. l'ablié A. Papillon. 
Sous-diacre: M. l'abbé A. Gariépy. 
Le sermon de circonstance sera dunné par M. 
l'abbé Joseph Bonrque. chapelain du Collège. 
La chorale du Collège Interprétera la Messe, en 

la bémol, de Dnliois. 

12.00 — Banquet pour les Invités d'honneur, les Frères 

de la Communauté et les élèves. 

2.00 — Fête sportive. — Exposition scolaire. 

7.00 — Vêpres solennelles :\ l'église paroissiale. 

8 00 — Conférence sur les œuvres maristes. 
Démonstration mariale à la Grotte de Notre-
Dame de Lourdis. 
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Solution de Biphosphate 

G . G O N T H I E R 

Publ ic i ta ire conseil — attaché à l'agence 
de publicité Vickers & Benson 

Montréa l - Toronto 

C L . M O Q U I N , Vice-prés. 

C a n a d i a n Amer ican Agencies. 

J. JOHNSON, Prés. 

C a n a d i a n A m e r i c a n Agencies . 

I A C A N A D I A N A M E R I C A N A G E N C I E S , distributeurs 

du tonique des Frères Maristes est une « maison 

canadienne » financée par des capitaux canadiens. 

I A solution de biphosphate de chaux est un des premier! 

*—' bienfaits apportés aux malades et aux convalescents 

par l'ordre enseignant des Frères Maristes, fondé il y a 

118 ans et établi au Canada depuis plus de 50 ans. 

Distributeurs: 

C A N A D I A N AMERICAN AGENCIES 
6 3 0 , rue DORCHESTER Tél. HA. 1962 
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Montréal, le 22 avril 19:5.",. 

Très Révérend Frère Marie-Stratonique, 
Frères Maristes, Il>erville, P. Q. 

M mi cher Frère, 

J'accuse réception de la vôtre du 31 mars m'annon­
cent les fêtes que vous préparez, à l'occasion du cin­
quantenaire de l'arrivée de vos Frères au Canada, ("est 
une excellente idée que vous avez eue d'organiser, dans 
chacune de vos maisons, une fête particulière et je vous 
en félicite. Donnez toute la solennité que vous pourrez a 
cette messe d'actions de grâces. Je vous bénis vous-même 
liersiiniiellement et, en votre personne, tout l'Institut. Je 
profite de l'occasion pour vous remercier des services 
signalés rendus au diocèse de Montréal par votre com­
munauté. 

Croyez, cher Frère. A l'assurance de mes sentiments 
distingués. 

4- EM.-A. D E S C I I A M P S , 

Krênuc de Thcnnrsix, 

Auxiliaire dr Montréal. 
il. Léon Lorrain, conférencier, 

ancien {lève d'Ibcrcille. 

Grand ralliement 
DE TOI*S DES A N C I E N S É L È V E S DES F R È R E S M A R I S T E S 

DE L A R É G I O N DE M O N T R É A L 

MONUMENT NATIONAL 
1182, rue Saint-Laurent 

Sous la haute présidence de 

Mgr Georges Chartier, P. A., délégué de S. E Mgr E. Deschamps, 

Son Honneur Camiilien Houde. maire de Montréal, 

M. Victor Doré, président de la Commission Scolaire catholique 

de Montréal. 

Dimanche, 1 9 mai, 8.30 p.m. 
(Heure avancée 1 

Les dames sont admises — L'entrée est gratuite 
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Programme 

1. — M A R C H E P R I N T A N I È R E , Clérice Oreliestre SaintStanUlai 

2- — « S A L U T DES A N C I E N S » Chorales des écoles 

Accompagnement : Orchestre sympln inique île Saint-Stanislas, 

sous la direction de M. Jean Goulet, professeur & I.aval. 

Salut! apôtres do l'enfance, 
Fils valeureux do Champagiiat. 
Nous chantons votre humble vaillance, 
Vos fiers labeurs au Canada. 
Marchant sur la trace immortelle 
Du Découvreur et des pionniers, 
Vous gardez la France nouvelle 
Dans leurs infaillibles soutier» 

Refrain 

Chantons les fils de Ctampagnat, 
Leurs cinquante ans de saint apostolat. 
Anciens rendons, il tous nos Frères, 
L'hommage de nos cœurs sincères. 
Maîtres gardez, au Canada, 
L'amour du Christ, qui le fonda ! 
Tout comme les pionniers 

Semez, semez, semez! 

0 Québec. Gessen catholique, 
Terre do fils exubérants. 
Chez toi l'Institut pacifique 
A vu centupler ses enfants. 
Les Petits-Frcres-do-Marie, 
Du Richelieu au Lac Saint-Jean, 
Ont couvert ton s o l , ô Patrie, 
De chrétiens forts et conquérants 

Salut! ô Vierge leur Patronne, 
Etoile de l'Assomption, 
Sois de nos maîtres la couronne 
An terme de leur mission. 
Aux fronts pleBX de la jeunesse, 
Que par toi fleurissent les lis! 
Que la palme de la MgeaM 
Kayonne aux mains do tous leurs f i ls! 

Refrain 

Salut à vous, doux bataillon, 
Humbles héros, d'une sainte mission! 
Pour Jésus-Christ, pour la Patrie, 
Guidés par la Vierge Marie, 
Vers l'avenir, montez vainqueurs. 
Semant le ciel dans tons les cœurs. 
Tout comme les pionniers 

Montez, montez, montez! 

— ECOLE S A I N T - J O S E P H DE D O R V A L 
a ) Sous l'aile blanche des voiles, '1 voix égales C. Chamiuaile 

b) Le chant des étudiants, 2 voix égales Henri Wltmcur 
Directeur do la Maîtr ise: C. F. Henoit-Ally i c 

4. _ ECOLE D E S R O S I E R S DE V I L L E - S A I N T - P I E R R E 
Les animaux malades de la peste, 3 voix mixtes H'. Moreun 

Directeur de la Maîtr ise: C. F. Pierre-Lucien 
Au piano : C. F. Joseph-Denis. 
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« L A R E I N E B L A N C H E » , ouverture Orrhcstrr 

VA O L E J E A N - D E B R É B E U F 
u ) G a v o t t e d e M a r t i n i , 2 v o i x é g a l e s Art. de Pcrvzn 

b) B o n n e nui t , 3 v o i x é g a l e * \<rgcli 

c) Le» pécheurs . 2 v o i x é g a l e s r - r » « • ! • • # « 
D i r e c t e u r d e la M a î t r i s e : C . F . D e n i s - E m i l e . 

A u p i ano : M l l e J. P r o v o s t . 

C O N F É R E N C E S U R L E S O E U V R E S M A R I S T E S . par M. Léon Lorrain 
M . J . -M. M a n n i n g , D i r e c t e u r g é n é r a l des é tudes d e la C o m m i s s i o n S c o l a i r e d e M o n t r é a l . 

et anc ien é l è v e le L a v a l , p résen te l e C o n f é r e n c i e r . 

M . H e c t o r P e r r i e r , m e m b r e du c o m i t é C a t h o l i q u e e t anc ien é l è v e de l ' E c o l e Sa in t -P i e rn - , 
r e m e r c i e l e C o n f é r e n c i e r . 

E C O L E L A M B E R T C L O S S E 
a) Jésus chez M a r t h e e t M a r i e , 3 v o i x é g a l e s A. Philip 

b\ F r a n c e et C a n a d a . 3 v o i x é g a l e s '•• Oeitpitz 

D i r e c t e u r de la M a î t r i s e : CL F. E m i l e - S i m o n . 

A u p i a n o : CL F. A n d r é - M a u r i c e . 

« C O U C H E R D E S O L E I L S U R L E S A I N T - L A U R E N T >, HoeUer Orchestre 

LA . M A D O N E D E V E N I S E , opéra Collège Laral 
A u p i a n o : M l l e J. T h é o r e t . 

E C O L E C H A M P A G N A T 
a) Su r mer , e x t r a i t s Ed. ilùta 

6) Chanson des pe t i t s l ap ins Uartin-Laucicre 

e) A u x pe t i t s O n t a r i e n s M . Giguère 

D i r e c t e u r de la M a î t r i s e : C. F . E r n e s t - V i c t o r . 

A n p i a n o : C . F . S y l v i o - M a r i e . 

« O C A R I L L O N » , marche patriotique Orchestre 

E C O L E S A I N T P I E R R E 
a ) F a r a n d o l e Atberiine ilorin-Labrrcque 

b) L e s g o u t t e s d 'eau Maurice Petit 

c) P a s t o r a l e , m é l o d i e popu la i r e , h a r m o n i s é e par iug. Chapui* 

D i r e c t e u r de la M a î t r i s e : C. F . J o s e p h - E d o u a r d . 

A n p i a n o : M . M a u r i c e D o n a t o . 

« I S O L I N E » ( b a l l e t ) . Messager Orchestre 

C O L L È G E L A V A L 
a) L e ros ie r de m a l G- i - " " 1 

b) L e s danseurs n o v é s A. Philip 
c) L e so i r Wekcrliit 
d) J 'a i du bon tabac A. Rati:* 
e ) L a nui t J r Rameau 
f ) S u r la r o u t e de M o n t p e l l i e r O. Boiter 

g) N o n , Je ne v e u x t ' épouser l i m a ç o n Carraz 

D i r e c t e u r d e la M a î t r i s e : C . F . E r n e s t - F r é d é r i c . 

A c c o m p a g n e m e n t p a r l ' O r c h e s t r e Sa in t -S tan i s las . 

D I S C O U R S 
M . V i c t o r D o r é , Son H o n n e u r le M a i r e de M o n t r é a l , M g r G e o r g e s C h a r r i e r . P . A . , 

C . F . M a r l e - S t r a t o n l q u e . p r o v i n c i a l . 

N O T R E - D A M E D U C A N A D A Chorales réunies 

O C A N A D A Orchestre 
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Louabcrt CloiSc 
5! Pierre 
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S.S. Martyrs 
S. Sacrement 
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E C O L E D ' I B E R V I L L E 

Fondée en 188-5. 

L'Ecole d'Iberville est la première fondation mariste. 

en Amérique. C'est pour elle, que les 6 premiers Frères 

venus de France avaient été engagés. Le vénéré Frère 

Césidius en fut le premier directeur. 

Elle s'ouvrit en 188.1 dans un bon local appartenant 

I la Commission Scolaire. Quatre classes se partageaient 

les 180 élèves, de la première inscription. A voir au­

jourd'hui la maison, on se demande bien, un peu. par 

qeul prodige elle a pu abriter tant de monde. Elle en 

logeait plus encore, lorsque le 4 novembre, à l'occasion 

de la fête du fondateur, M. le curé Saint-Georges. Mgr 

Moreau vint la bénir. En décembre, on était 200. 

Tout cela, d'ailleurs, n'allait point sans quelque 

gêne. Les débuts furent laborieux, d'autant plus que dès 

la 2e semaine, on regut des pensionnaires. Mais était-on 

venu de si loin pour chercher ses aises? Le dévouement 

des maîtres ne fut point inférieur a leur tilche et Mgr 

Moreau, autant leur père que leur évêque. pouvait écrire 

au Kév. Frère Théophane, Supérieur Général : "J'ai le 

bonheur de vous dire, mon cher Frère, que les parents 

et les enfants sont satisfaits des instituteurs qui leur 

ont été donnés, et une preuve de cette satisfaction géné­

rale, c'est que les classes regorgent d'élèves. Les commen­

cements de votre œuvre canadienne sont certainement 

des plus consolants et donnent beaucoup à espérer pour 

la sui te . . . Je remercie le ciel de cette acquisition si 

précieuse que vient de faire mon diocèse, dans la 

personne de vos chers religieux ! " 

Dès le printemps suivant, il fallut songer A cons­

truire. On fit la maison de bois qui a servi si longtemps, 

plus tard, de chapelle et de résidence pour la commu­

nauté. La statue de Notre-Dame du Rosaire qui protège 

encore, aujourd'hui, le vieux collège désaffecté, fut placée 

sur le fronton. Et le 1er dimanche d'octobre. Mgr Moreau 

voulut encore bénir, lui-même, ses enfants et le fruit 

de leurs sueurs. On mit une salle de récréation au rez-

de-chaussée, un oratoire et des chambres, au premier : 

le 2e étage servit de dortoir. Au début de 1SS7 il devait 

être divisé pour accueillir les premiers novices. 

Libérée de ses servitudes, l'école put respirer plu< 

librement. Ce ne fut pas pour de longs jours. La pros­

périté obligea bientôt à murer le préau qui s'ajouta à 

la nouvelle bâtisse. On put ainsi ouvrir 2 nouvelles 

classes. Le succès est exigeant : la réputation dn pen­

sionnat se répandit et l'on fut de nouveau â l'étroit. En 

septembre 1889. M. le curé Saint-Georges bénissait la 

pierre angulaire de ce qui allait devenir, sans tarder, 

le Collège Xotre-Dame-du-Rosaire, plus usuellement : 

Collège d'Iberville. Un an après, mois pour mois, il 

recevait tous les élèves internes et externes, pendant 

que l'administration provinciale, le Noviciat et le 

Juvénat qui était né entre temps, prenaient possession 

de la vieille maison. 

En novembre 1892. le premier fut transféré à Saint-

Hyacinthe, le Juvénat attendit encore un an pour 

s'établir sur la propriété Loupret. Cependant les pen­

sionnaires augmentaient toujours. On profita de l'espace 

devenu libre, pour redonner aux externes leurs classes 

séparées. Deux furent d'abord suffisantes. Elle s'ouvri­

rent en septembre 1893. sous la direction du Frère 

Nivard. 

II ne semble pas que cette division ait été du gont 

de tout le monde, car, dès ce moment, il y eut des 

manœuvres pour remplacer les Frères, a l'école du 

village. D'ailleurs, la nature humaine est ainsi faite 

Collège Laval: conditions de pension intéressantes [ Page 71 ) 



Propriété < Lou pre t » , 1893. 

qu'une génération croit se grandir en abolissant l'œuvre 

de la précédente, au lieu de la corriger et perfectionner 

en toute sagesse et lenteur. En 1895, la crise devint aiguë. 

En dépit des efforts de M. le Curé, un instituteur laïque 

fut mis ft la tête de l'établissement. 

L'expérience ne devait point être heureuse. 

En 1900, la Communauté achète l'immeuble, son 

berceau au Nouveau-Monde, pour y loger son adminis­

tration et sur les instances de la population reprend la 

charge des deux classes, qu'elle héberge à son tour. F. 

Ferdinand est nommé nouveau directeur. I l sera rem­

placé, dans la suite, par le F. Marie-Eparque auquel suc­

cédera le F. Joseph-Maximin. 

1901 ravit aux Frères, un guide, un soutien par la 

mort de M. le curé Saint-Georges. Son remplaçant M. 
le chanoine C. Cormier ne tarda pas toutefois, a laisser 

voir qu'il avait hérité non seulement de la position de 

son prédécesseur mais aussi de son cœur et de ses vertus. 

Durant les 33 ans qu'il gouvernera la paroisse, il veillera 

avec une tendre et ferme sollicitude sur ses jeunes et 

sur leurs formateurs. 

Les élèves affluant de plus en plus, on ouvre bientôt 

une troisième puis une quatrième classe. 

En 1910 le Juvénat que Saint-Hyacinthe, où le Sco-

lasticat l 'avait chassé, ne suffit plus a héberger, vient 

prendre la place du pensionnat. Toute la maison d'école 

est nécessaire pour l'administration d'une province qui 

compte déjà plus de 300 membres. Une subvention du 

gouvernement permet heureusement a la Commission 

Scolaire de bâtir l 'Académie actuelle sur un terrain plus 

beau, plus vaste, plus central. Le C. F. Philippus, prend 

la direction de la nouvelle maison ft laquelle 11 donne 

une salutaire impulsion. En 1916, 230 élèves sont répartis 

en 5 classes sous la conduite du C. F. Marcellin-Benolt. 

Les FF . Philippus et Marie-Eparque font successivement 

un deuxième terme. Les FF. Joseph-Acyndlnus et 

François-André ont un rtireetorat florissant. 

De 1930 à 1933, le C. F. Alphonse-Jules tient les 

rênes. I l voit l'école s'accroître de quatre nouvelles 

classes qui se remplissent, dès les premiers jours, et 

inaugure la série des diplômés du Cours Complémentaire. 

A la fin de mars 1934, Monsieur le curé Cormier 

meurt; il est remplacé par monsieur l'abbé Nérée 

Lévesque pour qui les Frères ne sont pas des inconnus 

car ils furent ses premiers maîtres. I l nous a déjà 

prouvé qu'il est un ami des Jeunes et de leurs éduca­

teurs. 

Pour loger les 325 élèves qui fréquentent l'Académie, 

on dut demander, cette même année, l'ouverture d'une 

nouvelle classe ; elle est Installée provisoirement dans 

un vieil immeuble, propriété de la Commission Scolaire, 

et déjft employé avant le dernier agrandissement. 

La Ligue des Cadets du Sacré-Cœur, fondée par le 

C. F. Philippus, le 19 janvier 1919, a fait un grand bien 

parmi les élèves. Tout fait espérer que la Croisade 

Eucharistique, inaugurée cette année produira comme 

son aînée, les meilleurs résultats. 

Les Fêtes du Cinquantenaire 
A TEcole d'Iberville 

Les Fêtes du Cinquantenaire ft l'Ecole d'Ibervllle 

ont lieu alors que l'autorité religieuse est représentée 

par : M. l'abbé N . Lévesque, curé; MM. les abbés J. 

Poitevin et R. Morln, vicaires. 

Le pouvoir civil par: M. Louis Régnier, maire; MM. 

Hercule Balthazar, Agenor Davignon, Georges Adam. 

Oswald Bissonnette, Albéric Lareau, conseillers. 

La Commission Scolaire par: M. Esdras Goyette, 

président ; M M . Grégoire Gulllette, Charles Hamel, 

Pierre Longtin, Noé Beauchomln, Raoul Courtemanche. 

secrétaire-trésorier. 

Les FF. Maristes par: FF. Maiie-Floiïcn, directeur. 

Joseph-Angéllcns, sous-directeur, et Louis-Emlllen. 

t Paye 72 } Collège Laval: reçoit les enfants à partir de 6 ans. 



I.rnl, actuelle d'Ibfi i ill<. 

P R O G R A M M E D E S F E T E S 

Dimanche. 19 mai 
7.00 — Communion g é n é r a l e des é l è v e s anciens et 

actuels. 

0.30 — Grand'Messe . S e r m o n de c i rcons tance par un 

anc ien é lève . 

3.00 — Bénéd ic t ion d'une Cro ix -Souven ir . 

Sermon par If. l e c h a p e l a i n de l 'école . 

7.00 — Vêpres . Mois d e Marie . 

Lundi, 20 mai 
fi.30 — Messe des Morts , pour l e s a n c i e n s é l è v e s et l e s 

pro fe s seurs dé funts . 

Mardi, 21 mai 
S.00 — F é t e sco la ire . S é a n c e d r a m a t i q u e et m u s i c a l e 

a u « Cercle Sa in t -Char le s >, pur les é l è v e s 

d e l 'école. 

Séance Dramatique et Musicale 
Mardi, 21 mai 

P R O G R A M M E 

Les B r a v e s du Long-Sau l t Chorale 

Le Généra l T o m P o u c e , s a y n è t e Le» jeunex 

Les n o m s c a n a d i e n s d'Ihervi l le Chorale 

L e s J e u n e s C a p t i f s 1er Acte 

G y m n a s t i q u e a v e c h a l t è r e s Un groupe 

L e s J e u n e s Capt i f s ?e Acte 

Meli -melo Chorale 

L e s J e u n e s Capt i f s 3 e Actes 

Musique moderne Jeunes wMtfM 

0 Canada 

L E S J E U N E S C A P T I F S 

Drame en trois Actes 

Dis tr ibut ion 

Rodolpho, chef des br igands Bissonnette 
Le Comte de Lansfc ld 0 . Courtemanclu 

Frédér ic , f i l s du C o m t e / . Côté 

Alfred , f i l s du C o m t e F. Desautels 

Pie tro . l i eu tenant de Rodo lpho J. Filion 

Sterno , br igand J.-P. Robert 

A u t r e s br igands : G. H é b e r t , M. Manny , X. Greenda le . 

J . -P . Joubert . L. Héber t , L. Chcquet te , J. D u m a s , L. 

Monet te , F . Ga l ipean . .T. Robi l lard . 

L E G É N É R A L TOM P O U C E 

D i s t r i b u t i o n 

Le Généra l T o m Poucv R. Daneau 

Brimbor ion , son mentor J. Courtemanche 

J e a n , p a g e d e M M a j e s t é l e Ro i Kfgola . . . . J. Dionne 

Gérard , . . . . J. Touga* 

Aiuaury , •— . M. Lafontaine 

B e r n a r d , — . . . . P . D i o n n e 

X i c h o l a s Terr i , na in cé lèbre il. Grenier 

J e f f e r y H u d s o n . G. Jlênard 

L u c i n u s C a l v u s C. Bourque 

Carachus . If. Landru 

A R C A D E T H U O T 
Boi>. Charbon, M a t é r i a u x de cons truc t ion 

Té ' . 262 1ère rue . Iberv i l l e 

A. - E . C H A P U T 
Boula u w r 

Qualité et poids garanti* —- Service courtois 
Tél. 372 9e a v e n u e . Iberv i l l e 

M. H A M E L 
Epicer ie de cho ix 

Tél . ITS 39. 3e rue , Iberv i l l e 

O. - H. L A V 0 I E 
B o u c h e r 

Viandes de qua l i t é 

Tél . 175 116, 1ère rue Iberv i l l e 
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Ecole S a i n t - P i e r r e de M o n t r é a l 

Fondée en 1886. 

En 1848, IM KK. P P . Oblats de Marie Immaculée, à 
la demande de Mgr I. Bourget, vinrent s 'établir dans 
le € Faubourg Québec >. Leur premier soin fut de 
construire une chapelle. Dieu bénit si bien leur aposto­
lat qu'une magnifique église, orgueil de la métropole 
canadienne, a remplacé l 'humble oratoire d'autrefois. 
Qui dira tout le bien accompli par les RR. PP . Oblats? 
Chacun est a même de l 'apprécier. D'ail leurs II n 'entre 
pas dans notre rê-le de le re la ter Ici. 

A leur arr ivée, les Pères résidant dans la paroisse 
Salnte-Brigide, n 'eurent pas I s'occuper de l 'instruction 
des jeunes. Cet Important office revenait a l'école du 
quart ier . 

Cependant pour assurer le service religieux de leur 
chapelle et fournir aux familles aisées qui la fréquen­
taient un établissement où les enfants pourraient 
recevoir une éducation plus soignée et des at tent ions 
spéciales, les RR. P P . ouvrirent une école payante qui 
devint la Maîtr ise Saint-Pierre. 

Confiée tout d'abord ft des maîtres laïques, elle 
prospéra et répondit aux vues de ses fondateurs. Toute-
fols les RR. P P . Oblats désiraient remet t re leurs 
écoliers a des religieux. Au début de 1880, Ils s'adres­
sèrent aux Frères Maristcs, établis an Canada depuis 
l 'année précédente. L'on disait beaucoup de bien d'eux 
et de la manière dont Ils dirigeaient l'école d'Iberville. 

La demande du Rév. P. Lefebvre fut favorable­
ment accueillie par le Rév. F rè re Théophane, Supérieur 
Général. Avec la bienveillante autorisat ion de Mgr C.-E. 

Fabre, archevêque de Montréal, 11 fut décidé que six 
religieux prendraient la direction de la Maîtr ise Saint-
Pierre, a la rentrée de 1886. 

Les Frères, désignés pour cette fondation, arr ivèrent 
à Montréal le 23 août venant directement de France. Ils 
se nommaient F. Surlus, directeur, F. Pascal, F. Bède, 
F. Joseph-Alpin, F. Domlce et F. Pierre . 

A la date fixée, l'école s'ouvrit avec qua t re classes 
et 250 élèves. Devant le succès toujours grandissant de 
leur œuvre (200 élèves avaient dû être refusés), les RR. 
PP. Oblats n 'hésitèrent pas I entreprendre sur la rue 
Panet la construction de l'école actuelle. 

Le nouveau local, connu désormais sous le nom 
d'Ecole Saint-Pierre, fut prêt pour la rentrée de 1887. 
Dès l 'ouverture les 8 classes furent occupées, le personnel 
enseignant doublé et en dépit d'une rétribution mensuelle 
assez élevée, 400 élèves se présentèrent. 

On organisa sans ta rder la Congrégation de la Sainte 
Vierge qui fit beaucoup de bien a cette nombreuse 
jeunesse, guettée par tant de dangers. Au nombre des 
premiers officiers de la nouvelle société se trouvait le 
jeune Louis Rhéaume, aujourd'hui évêque d'Haileybury, 
après avoir été recteur de ITnivers l té d 'Ottawa. 

Grace a la compétence et au dévouement des Frères, 
l'école l'acquit un renom enviable, dans la ville de 
Montréal. Les élèves venaient nombreux, non seulement 
du quart ier , mais des paroisses voisines, souvent des 
part ies éloignées de la ville et s 'at tachaient fortement 
H leurs maîtres et aux Révérends Pères Oblats qui 
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s'intéressaient beaucoup à eux, et qui ne négligeaient rien 
pour faire de leur maison une des mieux tenues de la ville. 
Il faut reconnaître aussi que le F. Surius étai t ft la 
hauteur de sa tâche. Educateur de grande classe, homme 
à l'aspect un peu rigide mais d 'humeur et de conduite 
toujours égales, d'une piété exemplaire et d'un dévoue­
ment Inlassable, il a dépensé plus de 15 ans de sa vie, 
au succès de cette œuvre qu'il avai t faite sienne, et nul 
plus que lui ne méri ta i t d'en voir les bienfaisants 
résultats . Dieu en disposa autrement . Miné par un t ravai l 
opiniâtre et absorbant, que sa ra re abnégation ne lui 
permettai t pas de relâcher un instant, il fut terrassé, 
par la maladie qui l'obligea a déposer les armes et ft se 
ret irer à Saint-Hyacinthe, où il mourut saintement au 
début de 1903. 

Le C. F. Jordanus, sous-directeur et professeur, qui 
avai t été son aide duran t de nombreuses années, fut 
appelé ft reccuellllr la succession. Son grand ascendant 
et son remarquable savoir-faire lui permirent d 'assurer 
à l'école une renommée toujours croissante. 

C'est au C. F. Jordanus , que l 'Honorable Sénateur 
( 'a sgra i n. offrit de prendre il son service tous les élèves 
finissants de Saint-Pierre. Il les trouvait mieux formés, 
plus polis et plus consciencieux que les autres jeunes 
gens de leur fige. 

On peut dire, sans mentir, que la bonne réputation 
de l 'établissement s'est toujours maintenue. Le succès des 
élèves dans leurs études, comme dans toutes les autres 
parties de l 'activité scolaire n'a pas faibli. 11 compte 
actuellement 16 classes où 550 enfants recueillent les bien­
faits de l ' instruction et d'une éducation franchement 
chrétienne. En différentes circonstances les RR. P P . 
Ohlats n'ont pas caché leur satisfaction de sa bonne 
marche ft tous égards. 

Les autori tés scolaires partagent les mêmes senti­
ments. Et c'est justement pour maintenir , et accroître 
encore cette renommée que, grftce au bienveillant intérêt 
de MM. les Commissaires, de M. L. Valois, directeur des 
trnvaux, de M. M. Desjardins, inspecteur, plusieurs 
améliorations importantes et d 'avantageuses transforma­
tions viennent d 'être faites I l'école et ft la résidence. Le 
personnel, maîtres et élèves, est heureux d'en exprimer 
ici sa grat i tude. 

L'école Saint-Pierre, durant ce premier demi-siècle 
d'existence, s'est efforcée de réaliser le but pour lequel 
les RR. PP . Oblats l 'avaient fondée et de répondre ft 
l'espoir et ft la confiance des familles. Il semble qu'elle 
n'a pas failli ft sa tache. 

Elle compte, parmi ses anciens, des hommes éminents 
dans toutes les branches de l 'activité humaine, et 
s'honore d'avoir donné à l'Eglise un évéque, Mgr 
Rhéanme, nombre de prêtres et de religieux et parmi 
ces derniers le premier B U t l t e canadien venu de nos 
classes, le dévoué et souriant frère Marie-Hyacinthe 
( V. Dubois > dont le nom est cher ft tous ceux qui l'ont 
connu. 

Aujourd'hui encore elle est en état de maintenir la 
reputation qu'elle s'est acquise, et d'offrir aux enfants 
qui la fréquentent tout ce qui leur est nécessaire, dans 
les différentes carr ières qui s'ouvrent devant eux, pour 
y faire honneur ft leurs éducateurs, ft leur race, ft leur 
religion. 

Amicale 

Tous les directeurs de l'école ont été fidèles à la 
consigne de son fonda teur : faire de Saint-Pierre, une 
maison modèle â tous points de rue . Jusqu'il 1927, une 
seule chose manquait , il semble, pour met t re Saint-
Pierre au rang des écoles les mieux organisées. Depuis 
longtemps ses anciens exprimaient le regret du peu de 
contact qu'ils avaient avec leur Aima Mater et avec leurs 
camarades d'autrefois. Ils manifestaient un vif désir de 
se réunir et de former une société qui resserrerai t , entre 
eux et avec leurs maîtres vénérés, les liens d'affection 
qui les unissaient jadis . Le cher Frère Marie-Wenceslas 
alors directeur, cédant à leurs instances, convoqua, à 
l'occasion du 40e anniversaire de l'école, le premier con-
ventum et fonda l'Amicale sous le nom d'J**ociafi'o»i de» 
Ancien* clerc* des Frère* Mariste* de récole Saint-
Pierre. 

Pour garder 
cotre argent au pays 

F U M E Z L E S 

CCADS 
"Le comble du bon goût" 

Conserver les "Mains de Bridge". Nous 
acceptons maintenant comme série com­
plète 52 car tes "Mains de Bridge", quels 
que soient les numéros. 

L. O. GROTHÉ Limitée 
M A I S O N 

CANADIENNE ET I N D É P E N D A N T E 

A. Poupart & Cie Ltée 
Lait, crème, beurre, œufs. Breuvage au chocolat. 

Produit* de la plu* haute qualité 
Service ponctuel à domicile 

FRontenac 2195* 171.). Wolfe, angle Robin 

Faire ses achats de Café, Thé et Confitures de 

J.-A. DÉSY Limitée 
c'est une garantie de satisfaction 

Ils importent directement et manufacturent 
eux-mêmes. 

1459, ave Delorimier Montréal 
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Fete du 

Cinquante­

naire à 

l'Ecole Saint-

Pierre 

Dimanche, 19 mai 

11.00 — Grand'Messe d'actions de graces à l'église 
paroissiale. Sermon de circonstance : R. P. L. 
Boismenu, s. s. s., ancien élève de Saint-Pierre. 

Grand Ralliement de tous les Anciens Elèves de 
l'école Saint-Pierre, le soir au Monument National. 
(Voi r Programme, page 67) . 

Mardi , 14 mai 
Salle paroissiale, 1160, rue Panet 

SEAHCE RECREATIVE ET 
MUSICALE 

donnée par 

Les élèves de l'école Saint-Pierre 
aux anciens toujours fidèles 

I leur Aima Mater 

8OUI la présidence d'honneur de 

M O N S I E U R H E C T O R P E R R I E R 

Membre de la Commission scolaire catholique 

de Montréal 

Membre du Comité Catholique 

Ancien élève de l'Ecole Saint-Pierre 

PROGRAMME 
1. — Farandole Chorale 

Goutte d'eau Chorale 
Pastorale Chorale 

2. — < Gymnastique avec massues » 

3. — Sarabande, Cari Bolim, violon 

In a Monastery Garden, violon, Maître Rod. David 

4. — € Musiciens en herbe » il. et A. Barrette 

5. — Les crêpes, chant Groupe d'élèves 

6. — t Danse basque » 

7. — « L e bon p a r l e r » : R. Turcot, R. Turgcon, A. 
Champagne, R. Sanschagrin. 

8. — « L e s petits oiseaux de l'Enfant-Jésus» 
Opéra en 1 acte. 

Accompagnement d'orchestre. 
( L a scène se passe a Jérusalem pendant 

les fêtes de Pflques) 
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9. — A gui donner la rose? chant . . Groupe d'élèves 

10. — « Dates mémorables », saynète d'actualité. 

La première partie de cette saynète est un récit 
C'est l'histoire de la fondation de l'Institut des Frères 
Maristes, à Lavalla par le vénérable l'ère Champagnat 
en 1817, et celle de son apparition au Canada en 1885. 

La seconde partie est un triple chant d'espérance, de 
louange, et d'amour inspiré par les souvenirs des Anciens 
de Saint-Pierre, la renommée de ses hommes célèbres et 
l'espoir de la jeunesse en face d'un passé si vivant et 
d'un présent si glorieux. 

M. Marineau, K. Bergeron, It. Hinton, Y . Simard, 
J. Bélanger. 

11. — Un mot du Président 

12. — O Canada. 

A P P E L ! 

Vers votre Aima Mater, vers l'Ecole Haint-Pierre, 
Chers anciens, venez tous, cmprexscx et joyeux. 
Vos maîtres vous ermvient, en ce cinquantenaire: 
Faites de ce yrand /ow, fun de vos plus heureux. 

A V I S 

L'Ecole Saint-Pierre célébrant l'an prochain ses 
propres noces d'or, les grandes démonstrations sont 
réservées pour cette fête qui touche les Anciens de plus 
près. 

La Confiance et L'Economie 
sont à la base de tout progrès. 

L A BANQUE D'ÉPARGNE 
DE L A CITÉ ET DU DISTRICT DE M O N T R É A L 

" L a G r a n d e B a n q u e d e s T r a v a i l l e u r s " 

Fonder tn 1846 

Succursales dans toutes Coffrets d e sûreté à toutes les 
les parties de la ville Succursales. Servicede La garde 
S S t ) des titres ' au Bureau Principal. 

Ecole du Sacré'Coeur 
de Sainte ' Martine 

•<>» — i p -

A 23 milles de Montréal, à 13 de la belle mission 
iroquoLse de Caughnawaga, sur la route de Malone, E.-U., 
se dresse le tranquille village de Sainte-Martine, bâti 
sur les rives historiques de la Châteauguay. 

Cette paroisse vit surtout de son sol. Culture, 
élevage, industrie laitière procurent à ses 1,.">00 habitants 
une aisance enviable. Cependant une manufacture de bas 
occupe nuit et jour une vingtaine de personnes. Une 
conserverie de légumes, en construction, promet de 
l 'ouvrage pour une centaine d'autres, dès les beaux jours 
prochains. 

L e petit nombre de sa population p .urrait laisser 
croire que c'est là un endroit de peu d'importance. Ce 
serait une erreur. Chef-lieu de comté, Sainte-Martine 
présente une classe de gens distingués, aux talents les 
plus variés et son clocher abrite un contingent imposant 
d'œuvTes éducationnelles : Pensionnat pour jeunes filles, 
Ecole classico-ménagère. Ecole moyenne d'agriculture, 
Ecole paroissiale pour garçons. 

Cette dernière seule nous intéresse présentement. 

C'est en effet pour elle, qu'en 18S7, M. l'atbé Blyth, 
curé, fit venir d'Iberville 3 Frères Maristes : les CC. FF . 
Chryseuil, directeur, Parménas et Gordian, tous trois 
décédés. I l fut secondé d'ailleurs dans cette tache par 
MM. les Commissaires d'écoles: X. Marcil, président, A . 
Hébert. J. Simon, C. Touehette, G. Gagné, secrétaire, qui 
ont bien mérité l'honneur d'être nommés ici. 

Les nouveaux Maîtres arrivèrent, fin août. Leur 
maison n'était que commencée. On les logea dans le local 
occupé autrefois par M. Saint-Hilaire. l'instituteur qu'ils 
remplaçaient. Cela ressemblait plutôt à une grange : on 
y souffrait maintes incommodités, mais nos aïeux moins 
douillets que nous gardaient leur tête où n us perdons 
le nord. Les deux salles de classes attenantes ne valaient 
d'ailleurs pas mieux. 

On en délogea eu ISSN. Encouragés par les heureux 
résultats obtenus par les Frères, auprès des garçons, les 
parents réclamèrent des Sœurs pour leurs filles. Les 
braves religieuses reprirent le local que les vacances 
avaient permis de retaper sérieusement. Les Frères 
émigrèrent dans la bâtisse nouvelle, leur éc le actuelle, 
où un pensionnat qui eut ses heures de célébrité ouvrit 
ses portes à plus de 40 élèves. 

On travailla dur et ferme sous les directorats 
successifs des Frères : 

Chryseuil (1SS7-1SS9) décédé, 

Chrystotèle (1SS9-1S92) décédé, 

Marie-Sigisbert ( 1S92-1902 » décédé. 

Joseph-Eucher ( 1902-1903 l décédé, 

Vindicien ( 1903-190SI, Baie-Saintraul . 

Paul-Henri (190S-1910) Iberville, 

et, dans les concours interpruvinciaux, souvent Sainte-

Maritime fut â l'honneur. 
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P O I R I E R & F R E R E S 

Ouvrage et réparation de toutes sortes eu 

menuiserie et eharronnerie. Ouvrage sur 

métier à tisser, Fait et vend des couvertures. 

Ouvrages accessoires, Charron ( f o r g e ) . 

Sainte-Martine 

J. E . M A L L E T T E 
Président de la Commission Scolaire 

de Sainte-Martine 

M A R C H A N D G E X E K A L 

Choix — Qualité — Prix raisonnables 

Toujour* un plaisir pour nous </c rous .tenir 

Sainte-Martine 

I I W I C I , C E N T R A I ! . 
Tout ce qu'il faut pour touristes. Bière et Vin. Cham­
bres et pension de première classe. Cuisine française. 

C. Picard, prop. Sainte-Martine 

H. Desrosiers & Fils 
Foin — Grain — Charbon — Engrais chimiques 

Matériaux de construction 

Sainte-Martine 

Emile Goyette 
Cttinionneti t Sainte-Martine 

G A R A G E C E N T R A L Sainte-Martine 
Réparation et vente de Chevrolet, Pontine, Oldsmobilc 

Ecole d'Agriculture de Sainte-Martine 
Directeur: M. N . April 

Directeur spirituel: Mgr J.-C. Allard, P. A-
Erigée en septembre 1938, par le gouvernement de 

QllébeC. Institution essentiellement agricole. 
Hut : compléter l'instruction primaire de ses élèves 

et, en faire des cultivateurs plus instruits et plus 
attachés A leur noble profession. 

Pour parfaire la formation morale, la direction 
emploie les méthodes du "Scoutisme". Ses élèves 
forment une troupe d'"Eclaireurs" bien organisés ; 
leur code d'honneur est le règlement disciplinaire de 
l'école. 

Les cours sont de deux hivers, en tout douze mois. 
A la fin de chaque semaine les élèves qui désirent 
revoir leurs parents peuvent quitter l'Ecole le samedi 
midi et revenir le lundi matin. 

A la fin de la deuxième année le succès aux 
examens, donne droit a un DIPLOME de capacité 
agricole. 

Associated Quality Canners 
O F Q U E B E C , L T D . , CO. 

Produite (le première Qualité 

Sainte-Martine 

Cuisine par excellence —• Eau courante dans toutes 
les chambres — Prix modérés. 

A. Jeanneau. prop, (ancien élève) Sainte-Martine 

GUILLAUME GAGNIER 
Marchand en gros et détails 

Ancien rominissaire i'éOOlt pendant 19 an» 

Sainte-Martine 

Hlv.ir^v: olKAXXEAU 

Boucher et épicier — Commerçant d'animaux 

Succursale a Verdun 210, Hickson 

Sainte-Martine 

Hercule Goyette, Boulanger 
Ancien commissaire Sainte-Martine 

Antonio Goyette 
Camionneur Sainte-Marti ne 

Pierre-Emile Bourbeau 
Produits Kawlelgh Sainte-Martine 

Ecole Classico-Ménagère 
de Sainte-Mart ine 

Sous la direction des 

Sœurs des SS. N N . de Jésus et de Marie 

I une heure d'auluuioliih de Utmtrèal 
Ho-utc ourerti en toute saison 

1° Préparation aux divers brevets (renseignement. 

2° Cours complémentaire et supérieur. Diction, 
.Musique. 

Enseignement Ménager. 
Le diplôme, délivré après deux années d'études, 

permet (le briguer les fonctions d'institutrice ou de 
conférencière en sciences ménagères, dans toute la 
Province. 

Outre les matières ménagères, le cours comprend 
diverses spécialités d'art domestique: Tissage de 
pièces d'art •— confections variées de meilleur gout 
— repoussage de métaux, étaln, cuivre, argent, etc. 

Enseignement dirigé par des maîtresses d'expé­
rience, toutes diplômées en sciences ménagères. 
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Pour raisons administratives, la Maison fut fermée 
en 1910. Les Frères furent occupés ailleurs, un insti­
tuteur aidé d'institutrices les remplaça. L'absence ne 
devait pas s'éterniser. En 1921, â la demande de Mgr 
Allard, curé, qui a été si longtemps le bon génie de sa 
paroisse, et des Commissaires M M . W . Tarent, H . 
Goyette, X. Malette, F. Amyot, H . Toucliette, la Com­
munauté reprenait, comme externat, le local restauré, 
d'où elle était partie depuis 11 ans. Les Directeurs: FF. 
Auguste-Isidore (1921), François-André (1924), Adolphe-
Justin (1927), Henri-Aimé (1930 t. Pierre-Hector 
(actuel, 1933), qui se sont succédés depuis, ainsi que les 
professeurs qui les ont aidés, se sont efforcés de re­
prendre les traditions de jadis. 

L'Ecole compte présentement 75 élèves répartis en 
3 classes. Les études couvrent le programme élémentaire 
et supérieur de renseignement primaire. A la demande 
de M. le Curé et de la Commission Scolaire un cours 
complémentaire sera créé et offert gratuitement par les 
Frères, en septembre prochain. Il permettra aux enfants 
qui sont dans l'impossibilité de parfaire ailleurs leur 
instruction, d'acquérir ici, les connaissances commer­
ciales et industrielles dont ils ont besoin puur faire 
honneur il leur carte dans le jeu compliqué de la vie 
contemporaine. 

Une ligue de Cadets du Sacro-Cu-iir. l'<euvre aposto­
lique de la Sainte-Enfance, l'assistance à la Messe quoti­
dienne, la réception fréquente des sacrements de Péni­
tence et d'Eucharistie maintiennent, parmi nos écoliers, 
la piété et l'énergie, sans quoi, l'homme est bien peu de 
chose. Une Avant-Garde de l'A.C.J.C. viendra bientôt 
les aider dans leur vie patriotique et sociale. 

Ceux qui sont musiciens prélent le concours de leurs 
voix argentines aux diverses cérémonies de l'église, 
pendant que leurs camarades forment dans le eho?ur 

une phalange d'angelots gracieux, pieux, réjouis et fort 
appréciés quoique bien jeunes. M a i s les auges ne sont-ils 
IKiint jeunes . . . éternellement! 

Sainte-Martine, comme ses sxeurs les autres écoles 
maristes, a ses « gloires >. Nous voulons les voir dans le 
grand nombre de ses anciens qui se sont taillés dans 
l'existence une place enviée, dans ceux, surtout qu'un 
appel divin, fidèlement suivi, a lancés dans la carrière 
du dévouement. Citons-en quelques-uns d< ut nous avons 
pu retracer les noms tout en nous excusant des oublis 
bien involontaires : 
11. P. A . Laberge, O.P.B., missionnaire en Afrique, 
M . l'abbé B. Simon, décédé, 
M . l'abbé A . Hébert, décédé, 
M . l'abbé J.-M. Gagné, curé de Coteau Station, Soulauge^ 
F. Louis-Aurèle ( M . L 'Ecuyerj . mariste, 
F. Henri-René ( A . Bergevin) , mariste. 
F. Armand-Félix (A.-J. Tatenaudei. mariste, 
F. Amos — frère de M. l'abbé Gagné — E. C , directeur 

A Varennes, 
F. Lemieux. 

Les Fêtes du Cinquantenaire à l'Ecole du Saeré-
tVrur ont lieu alors que l'autorité religieuse est repré­
sentée par : M. le chanoine Oscar Bissonnette. curé. 
M. l'abbé McComber, vicaire ; 

Le pouvoir civil par: M M . Barnabe Laberge. maire, 
i >mer Parent. Wil l ie Bouthillette, Armand Vinette, 
Albert Hébert. Treflé Cardinal et Jules Poissant : 

La Commisiou Scolaire par: M M . Emile Mallette, 
président, Barnabe Laberge. L.-P. Patenaude. Victor 
Bergevin, Elzéar Parent. Jules Simon ; 

Les FF. Maristes par: FF. Pierre-Hector, directeur. 
Sulpice. s.-d . Marie-Edmour. 
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Fête du Cinquantenaire 
a 

TEcole du Sacré-Coeur 

Dimanche, 26 mai 

Sous la présidence d'honneur de S. K. Mur Alfred 

Langlois, évêque de Valleyfield. 

Les Anciens élèves et les parents des élèves sont 

invités a se grouper a l'école vers 6.30 h., pour prendre 

part au défilé vers l'église paroissiale. 

PROGRAMME 

7.00 — Communion générale des élèves, anciens et 

actuels. 

0.30 — Grand'Messe d'actions de graces. 

Officiant: M. le chanoine Oscar Bissonnette, 

curé. 

Sermon de circonstance. 

Messe en mi b, 3 v. m , de Th. Dubois. 

2.80 — Bénédiction d'une « Croix Jacques-Cartier » par 

S. E. Mgr Alfred Langlois. 

1 — Vexilla Regis Chorulr 

2 — Bénédiction 

3 — Vive Jésus Chorale 

Discours: S. E. Mgr Alfred Langlois. Mgr J.-C. 

Allard, l'Honorable Honoré Mercier. 

Revue des Cadets par M. E. Bélanger, capitaine 

Gymnastique. . 

Discours : M. L. Gignac, inspecteur. 

Discours par un Ancien et par le Cher Frère 

Provincial. 

M. le Curé présente les Orateurs. 

< i Canada. 

Le public est prié de visiter l'Exposition : travaux 

scolaires et techniques, spécimens de botanique, etc. 

7.00 — Séance pour les anciens Elèves. 

M.-PAUL J E A N N E A U 
Manufacture de Bas 

Spécialité pour 1rs Communautés religieuses 
Sainte-Martine 

Séance Dramatique et Musicale 
iOHIséë par 

Les élèves de l'école du Sacré-Coeur 
Dans la salle paroissiale 

4>'OM« la présidence d'honneur de 

M. le chanoine OSCAR B I S S O N N E T T E , curé 

Lundi, 27 mai, 8 h. p. m. 

PROGRAMME 
O Canada, 3 v. m Chorale 

Au piano: Almr Rodriguez (îaynitr 

Lea vingt sous du bon Dieu, débit 

1ère rt 2e années 

Le bonheur est la, chant O. Préparatoire 

Gymnastique (haltères) 1ère et 2c années 

L'aviateur Se et 4e années 

Comme papa, saynète 

Gymnastique (Massues) 3c et 4e années 

Saint Nicolas, chant C. Préparatoire 

Futur prêtre et petit Roi, drame . . . . 1er Acte 

Ce que j 'a i , saynète Un groupe d'élèves 

Chant mariste Chorale 

Gymnastique suédoise . . . . Un groupe d'élèves 

La main du prêtre, débit Se et 4e années 

Chant par un ancien il. Rossini Labrrge 

Au piano: Mlle M.•Jeanne Labrrgr 

Futur prêtre et petit Roi 2e Acte 

Blanc bec et Noiraud, saynète 

Ce qu'il faut aimer, débit . . . . Un groupe d'élèves 

Notre-Dame du Canada Chorale 

Mot du c. F. Provincial et de M. le Curé. 

0. — 

7. — 

8. — 

B. — 

10. — 

11. — 

12. — 

13. 

1-1 

1.1. — 

10. 

17 — 

18. — 

19. — 

F U T U R P R E T R E ET P E T I T ROI 

Distribution 

Louis X I V Jean-Paul Ruurbeau 

Verget, bûcheron 1/. Pierre-Emile Rourbcau 
Pierre, fils Albert Goyette 

Jean, fils André Boiduc 
Joseph, futur prêtre, fils .lean Marie Touehcttc 
Marquis de Neuilly, officier royal . . . . Légluis Oagnicr 
Duc de Lierval, officier royal René Gagné 
Vicomte de Saint-Surin, frondeur . . . . Maurice Gagné 
Baron de Carville, frondeur Gilles Routhill-cttc 

Purgon, médecin André Patcnaudc 
Martin, sergent Laurent Rourbcau 

COMME P A P A 

Louis, docteur \rmand Patcnaudc 
Charles, malade ; Clément Rourbeau 

B L A N C BBC BT NOIRAUD 

Blanc bec Gup L'Reuycr 
Noiraud Florent Mallette 
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Ecole S a i n t - F r a n c o i s ' X a v i e r , Levis 

Fondée en 1888 

La cille. — Sur la r ive sud du Sa in t -Laurent , f a c e à 
la v ie i l l e c i t é d e Québec, s e d r e s s e L é v i s dont le nom 
rappel le l 'héroïque cheva l i er f rança i s , héros de la ba ta i l l e 
d e S a i n t e - F o y . T o u t e f o i s le nom de < Cap de L é v y > a v a i t 
dé jà é té t l o n n é par Champla in , a ce t te par t i e de la côte 
qui s 'avance vers l'î le d'Orléans, à peu près v i s à v i s de 
l 'égl ise de Sa in t -Joseph . I l dés i ra i t rappeler par là le 
souven ir de H e n r i de Lévis . duc d e Ventadour . vice-roi 
d e la N o u v e l l e - F r a n c e . 

Cet te v i l l e de près de 12,000 â m e s , cuinmc sa puis ­
s a n t e vois ine , est d i v i s é e en d e u x p a r t i e s : la basse et la 
h a u t e vi l le . La première longe le f l euve sur u n e longueur 
de près de s i x mi l l e s . Una rue unique , t o r t u e u s e e t 
é tro i te , s erpente à travel's ce quar t i er presque ent ière­
ment peuplé d e m a r i n s , de débardeurs , d 'employés d e s 
c h e m i n s de fer n a t i o n a u x . 

D'un cô té les e a u x du f l euve géant battent la 
c h a u s s é e , de l 'autre la f a la i s e tn farée se drosse , à u n e 
h a u t e u r de ISO a 200 p ieds . 

L e s m a i s o n s sont bât i e s au bas d e c e t t e longue 
murai l l e , s u r u n e é tro i te bande i n c e s s a m m e n t rongée par 
les e a u x ; et m e n a c é e par les éboul i s de terre , de p ierres 
ou de neige . 

C'est d a n s ce t te part i e , re l iée à Quéliec par un 
s e r v i c e d e b a t e a u x , que l ' industr ie et le c o m m e r c e ont 
établ i l eurs q u a r t i e r s g é n é r a u x . 

La h a u t e v i l le s 'é tage en arrière , sur un promon­
toire d i v i s é en trois p l a t e a u x où l'on accède par ties rues 
presque à pic. 

Sur le premier , à une s o i x a n t a i n e de verges au-dessus 

du f leuve, la belle ég l i se N'otre-Danie-de-la-Yietoire s 'é lève 

^ur le s i t e mi me du c a m p re tranché , d'où W o l f e lança sur 
Québec les projec t i l e s qui incend ièrent la c a t h é d r a l e e t 
la p lupart d e ses m a i s o n s . Le Col lège c las s ique , l e cou­
vent , l ' B ô t e l - D i e u . l 'Hosp ice l 'entourent . 

N o t r e éco le S a i n t - F r a n ç o i s - X a v i e r est sur le second. 
Le J u v é n a t S a i n t e - A n n e d o m i n e le t ro i s i ème et toute la 
vi l le . 

Le p a y s reçut s e s p r e m i e r s co lons , eu 1647. a v e c 
G u i l l a u m e Couture e t F r a n ç o i s B i s s o t é t a b l i s à l 'o inte-
Lévy , m a i s la v i l l e n'eut t r a c e d ' ex i s t ence o f f i c i e l l e qu'eu 
M U , à la n o m i n a t i o n , c o m m e curé rés idant , d e Mgr 
Dézie l , l 'homme au grand coeur qui ve i l la s u r son 
berceau, e t ne fut d é f i n i t i v e m e n t ér igée que le 1.S mai 
1851. 

Mgr D é z i e l m o u r u t en 1SS2, non s a n s a v o i r fondé 
en 1S53 le Col lège c l a s s i q u e dont la r e n o m m é e déborde la 
province. Il fut r e m p l a c é par Mgr A n t o i n e G a u v r e a u . 

Le» trois écoles. — Mai s dé jà le v i l l a g e d e j a d i s 
s 'était déve loppé . L e n o u v e a u curé sent i t le beso in d e 
donner d e s M a î t r e s r e l i g i e u x a u x p e t i t s garçons qui , 
f a u t e d'âge ou d e re s sources ne pouva ient f réquenter le 
Col lège . 

I l a v a i t en tendu par ler du bien qu'opéraient nos 
F r è r e s du côté d e Montréal , d e leur espri t < m a r i s t e > 
qui l 'at t irai t et auquel il a l la i t tant tenir . L e s S u p é r i e u r s 
reçurent b ientôt sa requête . A p r è s é c h a n g e de corres­
pondance , ceux-c i re fusèrent les c l a s s e s s i t u é e s à p lus 
d'un quart d 'heure d e m a r c h e , d e l 'école centra le . 
Cependant , le Rév. Frère Cés id ius , dé légué , v int e x a m i n e r 
la q u e s t i o n sur place. 11 j u g e a la s i t u a t i o n acceptab le 
s inon prat ique . On s 'entendit s u r les l o c a u x et l 'ense igne-
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ment, qui devait être tout ù fait élémentaire, pou ae 
pas enlever d'élèves au cours commercial que le Collège 
s'était adjoint. 

Monseigneur, président de la commission Scolaire, 

ayant acheté, Côte du Passage, une construction destinée 

a servir de magasin, !î Frères arrivaient le 17 août 188K, 

sous la direction du C. Frère Marie-Céphas, pour 

prendre la direction de cette maison et d'une deuxième 

sur la rue Saint-Julien. Les quatre collaborateurs du C. 

F. Marie-Céphas étaient les FF . Lévites, Joseph-Alpin, 
Marie-Gilbert et Marie-Théophane. On ouvrit les classes 

le 3 septembre. Cent trente élèves furent inscrits le 

premier jour à la Résidence, Côte du Passage et cent dix 
à < L'Eglise >, rue Saint-Julien. Bientôt des nouveaux se 

présentèrent : on dut les refuser, faute d'espace. 

Ces deux écoles donnèrent pleine satisfaction, ainsi 

qu'en font foi les rapports élogieux de M. le Curé 

Gauvreau et de M. l'Inspecteur Vien. Aussi l'année 

suivante les autorités demandèrent avec instance que 

les Frères prennent la direction d'un troisième établisse­

ment, rue Saint-Georges, A vingt minutes île la résidence, 

ce qui fut accepté. 

L e F. Ferdinand fut nommé titulaire des nouvelles 

classes, alors que le bon Frère Lévites se rendit, pendant 

lf> ans, diriger l'c école de L'Eglise >. Le courage, le 

dévouement, le bon esprit de ces vaillants et de leurs 

collaborateurs fut toujours à la hauteur de leur tftche 

et ne semble avoir été égalé, dans nos annales, que par 

le saint Frère Laurent, dans s e s courses à travers les 

montagnes neigeuses du P l i â t 

Mais une présence explique l'héroïsme — est-il un 

autre mot? — de ces pionniers, qui levés A 4 heures et 

demie du matin, s'en allaient 'i mois durant, après un 

pauvre déjeuner, en mantille et souliers bas, parmi les 

rues non encore déblayées, où les bonnes tempêtes 

lévisiennes avaient coutume d'accumuler l e s amas de 

Frère Lèrite» au milieu de Ken fleur* du parterre 
de Saint-Josepli-de-licnuee. 

Enfin nous l 'avons. . . 

L E D É L I C I E U X 

S I R O P 
D ' E R A B L E 

D E Q U É B E C 

Vous pouvez en tout temps vous procurer ce sirop 

d'excellente qualité provenant directement 

des érablières du vieux Québec. 

Soyez certains d'obtenir le 

produit authentique 

l.e sirop préparé avec la sève la plu- pare 

des érables du Québec. 

le "CITADELLE" 
de choix ou 

le " C A M P " 
Chaque once de cette sève est recueillie, purifiée et 

embouteillée sous la surveillance directe du gouverne­

ment de la province de Québec. Si vous désirez du 

sirop ayant cette véritable saveur de l'érable, 

demandez le " C I T A D E L L E " de choix ou le " C A M P " , 

c'est le meilleur que vous puissiez acheter. I l est 

pur. 

Si votre fournisseur ne peut vous 

en procurer, écrivez directement A 

L ' A S S O C I A T I O N D E S P R O D U C T E U R S 

D E Q U É B E C 

5, Avenue Begin Lévis, Québec 

Demandez un échantillon de sirop du pays 
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."i ft 0 p ieds île neige, p lOI ne trouver d a n s leurs c l a s s e s 
p lacées que des poêles m o r t s et des encr iers q u e I heures 
de c h a u f f e ne réve i l la ient pas . l ' n c présence ! oui ! m a i s 
toute p u i s s a n t e : ce l l e de J é s u s - H o s t i e , dont Mgr ava i t 
voulu doter la mai son , d è s les débuts , (t> s ep tembre 18SS) 
en d i sant lu i -même la première messe , d a n s la chape l l e 
qu'il ava i t a i d é ft a m é n a g e r . Cet te m e s s e q u o t i d i e n n e a 
é té le bonheur de la C o m m u n a u t é , jusqu'en ces dern ière -
années . Afin d 'encourager les e n f a n t s à prof i ter eux-
m ê m e s du d iv in sacr i f i ce et de fac i l i t er leur surve i l lance , 
les F r è r e s se rendent a c t u e l l e m e n t ft l 'église, sauf 2 
j o u r s par s e m a i n e . Pro f i tons de l 'occasion qui n o u s est 
o f fer te pour e x p r i m e r ici, notre I I » m i M t — f l a u x 
d é v o u é s chape la ins , qui ont a s s u r é le serv ice d e notre 
t u t t i a v e c u n e régular i té , u n e a m a b i l i t é a u - d e s s u s d e 
tout é l o g e : MM. M. I .achance, supér ieur du Col lège l s s s -
19(Ki, L. Lecours , procureur 1906-1919, J.-L. Kobcrgc. 
Préfet d e s E t u d e s , depui s 1919. 

I.e m o i s d'août 1S9Ô fut un jour de deui l pour Lévis 
et pour les F r è r e s en p a r t i c u l i e r : i ls perdaient l eur 
l 'ère et leur p lus p u i s s a n t protecteur , d a n s la p e r s o n n e 
d e Mgr A. G a u v r e a u . appe lé ft d ir iger la bel le paro i s se 
de Saint -I îoeh de Québec. 

Prov idence , c o m m e u n e lionne mère, prit so in 
d'adoucir le sacr i f i ce , en e n v o y a n t Mgr F.-X. Gosse l in . 
curé de 1S9Ô à IBM. A lui auss i , l es Frères M a r i s t e s de 
Lév i s do ivent beaucoup. 

Le Frère Marie -Céphas resta huit a n s d irec teur . 
Il n l a i s s é l e s o u v e n i r d'un profes seur habi le e t d'un 
re l ig ieux tout d'une pièce . 11 fut remplacé eu 1896 par 
le C. F r è r e Chr.vstotèle, qui créa le J u v é n a t <1S99> et 
amorça les d é m a r c h e s qui about i rent à la c e n t r a l i s a t i o n 
î les tro is éco les en u n e seu le , ce l l e que nous occupons 
aujourd'hui , d e p u i s 1907 et dont n o u s a l l o n s d ire un mot . 

Soi»if-F/-(i»icoi>-A"<Jrior. — D e p u i s 1897. M. le Curé 
F.-X. Gosse l in . le F r è r e Chr.vstotèle et que lques h o m m e s 
progress i f s a v a i e n t reconnu l ' a v a n t a g e d'une éco le 
unique, m a i s en f a c e d ' inf luences contra ires , i l s durent 
a t t e n d r e jusqu'en 1905, l 'occasion d e la réa l i ser . C'est 
a lors que le conse i l d e v i l le a c h e t a la rés idence du Pas­
s a g e pour y loger le pos te d e pompiers . On s'occupa 
i m m é d i a t e m e n t de t rouver un terra in pour la n o u v e l l e 
ins t i tu t ion . D ix -hu i t lo t s furent acquis , près d e l ' avenue 
Hégin ( r u e E d e n a l o r s ) et , d è s le m o i s de m a r s , on 
chois i t r e m p l a c e m e n t de la m a i s o n . E n t r e t emps , l e F. 
Chr.vstotèle, res té l'Ame d e ce m o u v e m e n t , a v a i t é t é 
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r e m p l a c é p a t le Frère B a s i l i c u s ( 1 9 0 0 - 1 9 0 6 ) . Il n'en 
continuait p a s m o i n s (le s ' in téresser ù la c o n s t r u c t i o n 
nouve l l e . A v e c l 'arch i tec te L. Auger , il en prépare l e s 
p l a n s et d è s que la n e i g e a d i s p a r u , l es m u r s com­
m e n c e n t à s o r t i r de terre . On d é s i r a i t voir l e s l o c a u x 
prêts pour s e p t e m b r e 1900, m a i s l es m a t é r i a u x f a i s a n t 
d é f a u t , c e ne fu t qu'en m a r s 1907, que s i x c l a s s e s furent 
i n s t a l l é e s d a n s le n o u v e l éd i f ice . 

Mgr B é g i n , a s s i s t é d'un n o m b r e u x c lergé , bénit 
l 'école le 20 a o û t 1907, en présence de toute la populat ion 
l év i s i enne . 

Le C. F r è r e M a r i e - E p a r q u e qui a v a i t r e m p l a c é le 
F r è r e B a s i l i c u s en 1900, fu t l e premier d i rec teur d e la 
n o u v e l l e m a i s o n qui reçut le nom d'Ecole S a i n t - F r a n ç o l s -
X a v i c r , en l 'honneur de Mur F r a n ç o i s X a v i e r Gosse l in . 

L e s c l a s s e s f o n c t i o n n è r e n t n o r m a l e m e n t , m a i s l'en­
s e i g n e m e n t , pour l e s ra i sons préc i t ée s , res ta i t l imi té au 
p r o g r a m m e d e 4e année , d u cours pr ima ire . Cependant 
les é l è v e s a f f l u a i e n t . B i e n t ô t s o u s la d i rec t ion du C. F. 
S y l v e s t r e (1909-15) on en c o m p t a 400 et il fa l lu t ouvr ir 
d e u x c l a s s e s a d d i t i o n n e l l e s . 

Mgr G o s s e l i n m o u r u t le 0 f évr i er 1920, l a i s s a n t 
a u t o u r de lui , la r é p u t a t i o n d'un vér i tab le sa int . Il fut 
r e m p l a c é par M. le c h a n o i n e (). P l a n t e qui, ,un an plus 
tard, é ta i t n o m m é évêque a u x i l i a i r e de Québec. M. l'abbé 
E u g è n e Carr ier — un l é v i s i e n — qui lui succéda 
fut reçu s o l e n n e l l e m e n t par les s i ens , le 29 s e p t e m b r e 
1928. 

P r ê t r e au zè le éc la iré , à l 'âme ardente , au dévoue­
ment i l l imi té , il é ta i t d i g n e d e succéder a u x Déz ie l , a u x 
G a u v r e a u , a u x Gosse l in et a u x P l a n t e . D'emblée , il em­
b r a s s e t o u t e s les bonnes c a u s e s e t l 'acte chez lui su i t la 
pensée . A u premier c o u p d'oeil, il se rend c o m p t e que l e s 
c l a s s e s de S a i n t - F r a n ç o i s - X a v i e r sont s u r c h a r g é e s , que 
le n i v e a u d e s é t u d e s est trop bas ; il f a u t a g r a n d i r ! on 
a g r a n d i r a ; la barr ière qui s e d r e s s e a p r è s la 4e a n n é e 
est une a t t e i n t e a u x dro i t s s a c r é s d e l 'enfant p a u v r e : e l le 
sera b r i s é e ! 

Esprit nouveau. — En 1930, la C o m m i s s i o n Sco la ire , 
sous la p r é s i d e n c e d e M. le Curé Carr ier a j o u t a i t donc 
u n e a i l e a u sud de l 'école. Cet te a n n e x e des p lus 
m o d e r n e s c o n t i e n t hu i t c l a s s e s . 

L a c r é a t i o n d'une p a r o i s s e n o u v e l l e d é t a c h é e de 
N o t r e - D a m e , ra l l en t i t un peu le progrès du moine quant 
au nombre d'é lèves , n ia is ce la p e r m i t auss i de s e 
for t i f i er s u r les n o u v e l l e s bases . C'est qu'à un local 
agrand i , é ta i t venu s e j o i n d r e la poss ib i l i t é d'un pro­
g r a m m e plus comple t . On sorta i t du m a r a s m e . Succes ­
s i v e m e n t , u n e 5e, pu i s une 6e , u n e 7e a n n é e furent 
o u v e r t e s , et l'on est en dro i t de c o m p t e r s u r une 
h u i t i è m e année , d a n s un proche aven ir . L 'ascens ion se 
fait c ependant l en tement . D e s c o u t u m e s et une menta­
lité v i e i l l e s de c i n q u a n t e ans , n e s e renversent pas en 
un jour . D e plus , ici c o m m e un peu par tout , beaucoup 
d ' en fant s ne s e s e n t e n t pas le ta lent , l 'ambit ion , l 'énergie 
v o u l u s pour aborder un cours c o m m e r c i a l comple t , ou 
[préfèrent s u i v r e ce s c l a s s e s , au co l lège . 

Oeuvres. — D a n s le but cependant de les a t t a c h e r 
et de leur f a i r e du bien, les F r è r e s ont o r g a n i s é et 
e n c o u r a g e n t n o m b r e de pe t i t e s ac t iv i t é s , tant d ims l'ordre 
p h y s i q u e qu ' in te l l ec tue l et moral . N o m m o n s s e u l e m e n t : 
la l i g u e du Sacré-Cauir , la l i gue du Cœur I m m a c u l é de 
Marie , l 'Aposto la t de la Pr ière , l 'Oeuvre d e la Sa in te -
E n f a n c e , la Chora le , l e Corps de Cadet s , la S u c c u r s a l e 
d e la C a i s s e de la P r é v o y a n c e . D a n s ce s d i v e r s d o m a i n e s , 
d e s r é s u l t a t s c o n s o l a n t s ont é t é e n r e g i s t r é s ; nos é l è v e s 

y t rouvent une préc i euse o r i e n t a t i o n vers le beau, le 
vrai , le b o n ; p l u s i e u r s vers une vocat ion s u p é r i e u r e : 
sacerdoce ou v ie re l ig ieuse . E t c'est a ins i (pie la pe t i t e 
Ecole S a i n t - F r a n ç o l s - X a v i c r a t t e indra bientôt sun demi-
s ièc le d ' ex i s t ence ( 1 9 3 8 ) , a y a n t p a s s é i n a p e r ç u e a u x 
y e u x d e s h o m m e s tout en f a i s a n t un peu de bien. s a n s 
trop de bruit . 

D i r e c t e u r s de l 'Ecole S a i n t - F r a n ç o i s - X a v i e r dont l i s 

n o m s ne f igurent pas d a n s c e t t e n o t i c e : 

Frère E l l e - F r é d é r i c (1915-10 i 

F r è r e Henr i -Gabr ie l (1919-22 1 

Frère Léon-Miche l (1922-2.".» 

F r è r e H e n r i - A d o l p h e (1925-28) 

Frère H e n r i - C o l o m b (1928-29) 

Frère M a r i e - W e n c e s l a s ( 1929-32 P 

Frère P i e r r e - A n d r é (1932 

L e s F ê t e s du C i n q u a n t e n a i r e à l 'Ecole Saint-

F r a n ç o i s - X a v i e r ont l ieu a lors q u e l 'autor i té re l ig ieuse 

e s t représentée par : M. l 'abbé E u g è n e Carrier , V. F. , 

curé , M. l'abbé Gérard E m o n d . v ica ire . M. l'abbé Achi l l e 

Deniers , v ica ire , M. l'abbé P l a c i d e J a c q u e s , v i c a i r e ; 

Le pouvo ir c iv i l p a r : M. Sy lv io Durand , m a i r e ; 

La C o m m i s s i o n S c a l a i r e p a r : M. l'abbé Eug . Carrier , 

curé , prés ident , MM. Cyr i l l e Va l l lancourt , Maurice 

Carrier , Wi l f r id Mart in . Napoléon M'-rcier, c o m m i s s a i r e s , 

.I.-L. S a m s o n , s e c r é t a i r e ; 

Les F F . M a r i s t e s par : F F . Pierre-André, d irecteur , 
Louis -Thars ice , s.-d. 

Fête du Cinquantenaire 
A TEcole Saint-Francois-Xavier 

Vendred i , 31 mai 
P R O G R A M M E 

0.45 — Messe de C o m m u n i o n pour les é lèves . 
9.00 — G r a n d ' m e s s e so l enne l l e c h a n t é e par les Juvé -

n i s t e s . . 

< Messe B r è v e > d'Andréa Gabriel! , 3 voix , 
o f f i c i a n t : M. l'abbé E u g è n e Carrier , V. F., curé. 
D i a c r e : M. l'abbé J.-L. Koherge, c h a p e l a i n de la 
c o m m u n a u t é . 
Sous -d iacre : M. l'abbé P. Jacques , v ica ire . 
Sermon de c i r c o n s t a n c e : M. l'abbé C a l i x t e 
F e r l a n d , d irec teur sp ir i tue l au Col lège de Lév i s . 
T o u s q u a t r e sont a n c i e n s é l è v e s des Frères . 

1.00 — Clôture du Mois de Marie , — Consécrat ion à la 
S a i n t e Vierge et bénédic t ion du Sa in t -Sacre ­
ment , d a n s la chapelle de l'école. 

3.00 — Séance pour les é l è v e s des éco les de la vi l le . 

8.30 — G r a n d e Séance D r a m a t i q u e et Mus ica l e d o n n é e 
par les A n c i e n s de l 'école S a i n t - F r a n ç o i s - X a v i e r , 
s o u s le d i s t i n g u é patronage de M. l'abbé E u g è n e 
Carrier , curé . 

En s c è n e : € L'Expiation », d r a m e en 3 a c t e s 
de Lebardin. 

Bel l 1 0 0 - 4 1 4 

VICTOR LEMIEUX 
A n g l e G U E N E T T E et a v e n u e B E G I N 
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E c o l e Sa in t ^Bernard in de W a t e r l o o 

Fondre en 1889 

Waterloo ! Un nom qui fleure le Loyalisme. Notre 
jolie petite ville, fondée en 1796, le doit au juge Knowlton 
qui l'en dota en 1815, pour commémorer le jour et le lieu 
où, devant Wellington et l'Europe ligués, l'< Aigle > plia 
ses ailes. 

Vous vous rappelez?... 
Le soir tombait; la lutte était ardente et iwire... 

Et cette plaine hélas! où Ton réve, aujourd'hui, 
Vit fuir ceux devant qui l'univers avait fui! 

N'était ce souvenir dont l'arrlère-goût est bien un peu 
amer, ne pourrait-on redire ici. 

Don* ton cirque de buis, de coteaux, de vallons? 

Waterloo! Cuvette — d'émeraude à l'éveil des sèves, 
de sanguine quand le froid mord les érablières — où 
dort, s'agite, gronde un lac limpide que le ciel peuple 
de ses féeries ! Doux nid enseveli sous les feuilles et les 
fleurs ! Centre important à l'intersection des routes 
Montréal-Sherbrooke, Waterloo-Rouse's Point, Waterloo-
Newport ! Chef lieu du comté de Shefford ! Patrie de 
.I.-R. Booth, le roi du bois, n'est pas un petit village 
.1 méconnaître. Deux voies de chemins de fer la relient 
aux grandes villes. Cinq manufactures en activité: la 
Roxton Mill and Chair Co.; l'Atlas Ply Wood; la 
Mac-Donald Metal Products ; la Mack Molding Co., la 
Salk Bros., qui cultive en grand, œillets, rhubarbe et 

champignons, lui permettent d'ignorer pratiquement le 
chômage. Heureux pays ! 

Waterloo compte 3200 habitants environ. Anglo-
Canadiens, un tiers, et Canadiens-français, deux-tiers, 
vivent en bonne et franche intelligence. N'est-ce point le 
meilleur? Le premier temple protestant date de 1843. La 
paroisse catholique fut érigée en 1S66. 

Notre Ecole 

C'est grâce à M. le chanoine Bernard, de sainte 
mémoire, que les Frères Maristes vinrent ici, fonder une 
école de 2 classes en 1889. L'institution sous la sage 
direction du C. F . Célestius, prit de rapides développe­
ments. Ne pouvant entrer dans les détails, bornons-nous 
à dire qu'en cette année jubilaire, elle compte 6 classes 
avec 183 élèves qui font honneur I leurs parents et à 
leurs professeurs. 

Parmi ces derniers, outre le distingué fondateur, 
citons quelques-uns des plus connus : F F . Félix-
Antoine. Henri-Gabriel, Edmond-Antoine, Marie-Syl­
vestre, Marie-Alexandre, Joseph-Azarias, Etienne-André. 
Marie-Stratonique, Louis-Patrice, Louis-Gustave, Henri-
Adolphe. Sulpice, etc. 

Depuis 5 ou 6 ans. afin, s'il est possible, de faire 
plus de bien à la jeunesse, on a créé une Se année, rétabli 
la Garde du S.-C, institué des jardins scolaires, fondé 
une Avant-Garde florissante de Jeunesse Catholique. 
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Daignent Jésus et Marie par l'Intercession de Saint 
Bernardin et du Vénérable Champagnat bénir cet établis­
sement un des plus beaux et des plus anciens de la 
Province Marls te canadienne! 

Clergé paroissial 

M. l'abbé Ernest Messier, D.I>., rare, 
M. l'abbé Antonio Peti t , vicaire. 

Mnirc et F.ehevins 

S. Honneur M. C. Norris, MM. Jos. Fournier, 11. 
Goudreau, P.-D. McGrail. C. Taylor, J. Paterson. D. 
Poirier, G. Kendall, H. Byrd. 

Commission Seolaire 

Dr. J.-H. Larose, prés., M. l'abbé E. Messier, curé, 
MM. .1. Bernard, .T. .lolin, I,. Beauregard. 

Fête du Cinquantenaire 
a 

l'Ecole Saint-Bernardin 

PROGRAMME 

Triduum préparatoire 

5 juin : Messe, catéchisme spécial, etc. 

6 " : F té te du Vénérable Champagnat ; confession. 

7 " : 1er Vendredi ; communion généra le ; Salut du 
S.-S. à 4 h. 

0.00 

12.00 

U.OO 

0.00 

7.00 

8.00 

Dimanche , 9 juin 

(îrand'.Messe, en musique, par la chorale. 

Diacre et sous-dlacre : les RR. PP . du Sacré-
C<eur. 

Sermon 6!e( c i rconstance: M. l'abbé Ovila 
Fournler, ancien élève. 

Quête au profit des œuvres mariâtes. 

Exposition scolaire dans la salle de récréation. 

Banquet pour les invités. 

Par t ie de balle entre les anciens Elèves. 

Souper. 

Vêpres solennelles. 

Séance de projections (oeuvres mariâtes l : 
Chants , déclamations, gymnnstlqnes, orcheRtre, 
discours. 

Tél. .18 Casier postal II 

Armand Boulay 
NOTAIRE 

Siteei ss( ur et dépositaire îles greffes de 
J.-L. .Todoin. N. P., L. Jodoin, N. P., 

J.-M. Bourgeois, N. P . 

Bureau de la Caisse Populaire, Assurances, 
Prêts , Collections 

Waterloo P. Q. 

Joseph Gingras 
AVOCAT 

(.4 not en élève) 

Water loo P. Q. 

A Granby, le mercredi, chez le notaire Lemieux 

R. R. BACHAND, M.P.P. 
\< (TAIRE 

Water loo P. Q. 

Pour vos chaises adressez-vous 

à la 

Roxton Mill & Chair Mfg. Co . 
Waterloo , P. Q. 

Louis C. Godbout 
NOTAIRE — ASSURANCES 

Water loo P. Q. 

H O T E L DU C A N A D A 
Dîner au poulet tous les jours 

Waterloo P. Q. 
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Ecole Saint-Georges d'Henryville 

Fondée en 1893 

Un clocher qui émerge (l'un bouquet d'arbres : une 
centaine de maisons qui l'enserrent amoureusement, un 
collège, un couvent, une beurrerie, une conserverie, un 
chapelet de fermes coquettes, fécondes qui s'égrènent le 
long de la Route No 7— Montréal-Saint-Alhans— c'est 
Henry ville, à 15 milles 72 de la frontière américaine. 

Un " y " au milieu de son nom trahit seul son 
origine. Elle n'est pas française. Henryville naquit 
d'Edme Henry, agent de Xapier-Christie Burton, seigneur 
de Noyan et fut d'abord peuplé de royalistes. Le village 
adopta le patronage de Saint-fîeorges, en l'honneur de 
Ceorges IV, qui érigea la paroisse protestante, le 28 
juin, 1794. Quand les Canadiens-français eurent ici. 
comme ft peu près partout dans les "Cantons de l'Est", 
remporté l'élégante et souriante "victoire des berceaux". 
Mgr Lartigue, évèque de Montréal rebaptisa catholique-
ment cette fols-ci la paroisse: c'était en 1832. Il n'eut 
pourtant point la peine de lui trouver un nouveau patron. 
Saint-Georges étant un héros chrétien bien spécifique­
ment authentique. Cette localité laborieuse qui n'atteint 
pas son millier d'flmes a trouvé le moyen de se donner 
le luxe d'une "école de Frères", et pas inutilement peut-
on croire, puisqu'un grand nombre d'Henryvillois figu 
rent parmi les hauts diplômés d'Iberville, Granhy ou 
Laval. 

Cet honneur lui advint dès 1S94. En 1903, il est vrai, 
des difficultés financières obligèrent ft fermer le poste. 
Les Frères partirent. On les regretta. Vingt ans après 
119231 Ils revenaient ft la satisfaction générnle : — ou 

presque car, qui peut se vanter de plaire ft tout le monde? 
— M. l'abl>é A. Roy. curé, et Monsieur Lucien Lamou-
reux. député, ancien d'Iberville et bienfaiteur de la 
région, y avaient largement et fermement mis la main. 

Le Frère Armand-Lucien fut chargé, aidé de deux 
confrères de rallumer la flamme. On ne pouvait mieux 
choisir. Bien des ruines étaient à relever : fils d'un pays 
rude où le confort n'est pas indispensable an bonheur 
et où la difficulté n'est qu'une occasion de rire et de 
vaincre, religieux de fière et franche roche, le nouveau 
directeur n'était pas homme ft se laisser abattre. On 
joua du pinceau, du marteau, remua les meubles, planta 
des clous, bouleversa des cloisons. Le C. F. Gabriel-
Marie, provincial, venu sur ces entrefaites, oubliant une 
dignité ft laquelle il semble bien n'avoir jamais beaucoup 
tenu, se mit de la partie. Le Père Champagnat put 
reconnaître ici encore ses enfants. 

Bref, tant on sua. tant tm travailla, tant on s'anima 

que le 4 septembre, les 48 élèves qui se présentèrent, 

étonnèrent M. le Cu ré . . . par leur nombre — ils étaient 

20 en juin précédent — . . . et ne reconnurent pas leur* 

locaux. 

Depuis, Saint-Georges a toujours progressé, sous 
les directorats successifs des Frères Adrien-Michel. 
( 1926 » < décédé». Louis-Adorateur, (1929L Charles-
Xavier, en charge actuellement, grace au bon travail de 
tous, maîtres et élèves, grace ft la bienveillance des 
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autori tés , grâce au zèle et ù la bonté de M. le curé F.-X. 
Larose, qui ayant remplacé M. Roy, a hér i té de son 
amour pour notre école. 

• 
Les Fêtes du Cinquantenaire à Henryvil le ont lien 

alors que l 'autori té religieuse est représentée p a r : M. 
l'abbé François-Xavier Larose, curé. 

Le pouvoir civil par : MM. Lucien Lanioiireux, 
M. P. P.. Antonio Coupai, Auguste Tét raul t , P ier re Ray­
mond, Ph. Raymond, Michel Lecuyer, L. Rat té , Philippe 
Mathieu. 

La Commission Scolaire p a r : MM. Médard Laniou­
reux, Orpha Coupai, Edouard Fort in , Ar thur Raymond. 
Rémi Rhéaume, Joseph Leclaire. 

Les F F . Maristes par: FF . Charles-Xavier, directeur. 
Paul-Louis. Félicien. 

Fê te du C i n q u a n t e n a i r e 
a 

L'Ecole Saint * Georges 

16, 17 , 18 JUIN 

Dimanche , 16 juin 

7.(Kl — Communion générale, élèves actuels et anciens. 

9.30 — Grand'Messe solennelle d'actions de grâces. 

Sermon de circonstance : M. l'abbé F.-X. Larose, 
curé. 
Messe de sainte Cécile, de Chérimi, .". voix, par 
les Anciens. 

-'.30 — Vêpres et Salut solennels par les élèves actuels. 
Consécration â la Sainte Vierge. 
Cantique â Marie. 

.'{.30 — Visite de l'Exposition scola i re : salle de l'école. 

8.30 — Conférence-projections sur les œuvres maristes. 

- ( M l 

Lundi, 17 juin 

Séance Récréative pour les enfants. 

Mardi, 18 ju in 

8.00 — Séance Récréative pour le public. 

0 . C O U P A L & B O U C H E R 
Constructions, portes et fenêtres 

Henryville P. q. 

L O U I S - M A R I E B E R N A R D 
BOULANGER 

Henryvil le P. Q. 

M. Lucien Lamoureux, M . P . P . 

Représentant libéral du comté d'Ibcrvillc 

à lu Législature Provinciale. 

LA COOPERATIVE FEDEREE 
QUEBEC 

M. Wilfr id Clouatre, gérant 

M. P R E M I A S GREGOIRE 
PLOMBIER 

Henryville P. Q. 

M. E M I L E C A M P B E L L 
BOUCHER 

Saint-Sébast ien Co. Iberville, P. Q. 

M . Gérard Archambaul t 
MEDECIN - C H I R U R G I E N 

Henryville P. Q. 

A I M É L E M I E U X 
Magasin général : Lingerie, nouveautés, chapeaux, 
tapis, prélar ts , épiceries, farine, provisions, fer­
blanterie, vaisselle, tapisserie, huile, peinture, 

chaussu re. 

Henryville P. Q. 

LA B A N Q U E N A T I O N A L E 
M. Charles Phénix, gérant 

Henryville P. Q. 

G E O R G E S F O R T I N 

Garage : Réparat ions générales, gazoline, pneus, 
bal lories, etc., etc. 

Henryville P. Q-

E M I L E B E L A N G E R 
Bl IULANGBB 

Sahrevoix Iberville 

[Page 88 ] Collège Laval: 1 milles de Montréal; service d'autobus. 



Séance Récréative et Musicale 

Mardi , 1S juin. 8 h. 30 

PROGRAMME 
Le c a r n a v a l do V e n i s e , L . H o r d è s e Chorale 

L e s o m m e i l d e l ' enfant J.-if. Wilcottc 

L ' a u b e r g e p a u v r e C. Phénix 

L a loupe a u x po is , A . L a r r i e i i Chorale 

L ' é c h e v e a u de f i l R. Fortin 

H i s t o i r e ponc tuée G. Raymond 

L e s crêpes , A . L a r r i e u Chorale 

LA TORPILLE 
Comédie en un acte 

D i s t r i b u t i o n 

Planche, menu i s i e r J.-L. Laudru 

l î r a n d e c y . app ren t i G. Raymond 

V a r l o p i n , " C. Phénix 

L a v r i l l e , " F. Roy 

D u c peau " B. Brait 

T a p a f a u x , " R. Landry 

D e B â b o r d , l i eu tenan t if. Dupui* 

G i f f l a r d , g e n d a r m e J.-P. Clouâtrr 

C o p a c b u . p b a r m a c i e n R. S a m i o t i 

L a f i o l e . g a r ç o n c b i m i s t e G. Roy 

L e mou l in . A . P a r l o w Chorale 

L e m o t J.-P. Clouâln 

P o u r q u o i j e n ' a i m e pas la g r a m m a i r e . . . . - / . - L . Landry 

H i s t o i r e v r a i e Choralt 

L e sourd et l e den t i s t e R. Xadeau et F. Roy 

I.es M a r i n i è r e s d e l ' A d r i a t i q u e . L . H o r d è s e . . Chorale 

O C a n a d a 

Ecole N o t r e - D a m e de R o b e r v a l 
L A C - S A I N T - J E A N 

t'otidéi ISi>l 

La région. — T o u r se rendre î le i juél iec à K o b e r v a l . 

é c r i v a i t n a g u è r e un j o u r n a l i s t e , on s 'ennuie duran t do* 

heures dans un pet i t t ra in en tê t é qu i g r i m p e a v e c 

c o u r a g e aux f lancs de m o n t a g n e s a r i d e s et s e rpen te 

f i d è l e m e n t au tour des roche r s g igan t e sques et MBoMe 
d e la c h a î n e des L a u r e n t i d e s . 

T u i s , tout a coup, la scène change , les m o n t a g n e s 

s ' é lo ignent et l ' ho r i zon c o m m e n c e A d e v e n i r mo ins 

hos t i l e : la fo rê t , p a r a d i s des chasseurs et des pêcheurs , 

s ' éc la i rc i t g r a d u e l l e m e n t : les roche r s dressés v e r s l e c i e l , 

fon t p lace A des champs f e r t i l e s t and i s que de coque t s 

v i l l a g e s s 'égrènent au l o i n ; e t . . . la m e r ! On ne d i s t i n g u e 

pas le bord opposé , qui se pe rd là-bas sous la l i g n e b leue 

du c i e l : aussi lo in q u e le r e g a r d peut a t t e i n d r e .cela 

s 'étend vas te , c a l m e , solennel , c ' e s t . . . 
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Le lac. — Impossible de se défendre d'un sentiment 
d'admiration en voyant se balancer, s'agiter, s'endormir 
sur son lit de sable alluvial cette vaste nappe liquide 
qu'est le lac Saint-Jean, semblable, dit Arthur Bules, ft 
un énorme crabe étendant en tous sens ses longues et 
nombreuses rivières comme autant de tentacules, tout 
prêt à saisir les colons et à les attirer sur son sein de 
monstre. 

Impossible surtout, eut-on la plume magique de 
Chateaubriand, de décrire la ravissante beauté de 
certains levers de soleil et la splendeur, des fréquentes 
et mystérieuses aurores boréales dont les riverains sont 
les spectateurs ravis. Transportés par ces spectacles 
grandioses on sent le besoin de s'écrier avec le 
Psalmlste: < Les cleux racontent la gloire de D i e u ! . . . » 
ou, avec le poète: 

< Heureux qui, sur ces bords, peut longtemps s'arrttcr; 
Heureux qui les revoit, s'il a dû les quitter! 

La ville. — Petite ville aristocratique d'environ 3.000 
habitants, h 200 milles au nord de Québec, Itoberval, 
chef-lien du comté, se glorifc d'être le centre intellectuel, 
commercial et judiciaire de la région. 

Assise au bord des eaux, comme une reine, elle 
paraît se prélasser avec grûce sur son divan de verdure 
et déployer complalsamment, aux yeux des voyageurs, 
ses grandes rues macadamisées, bordées de maisons 
jolies 011 habitent l'aisance et le bonheur. 

Le collage. — C'est en 1897, a la demande de la Com 
mission Scolaire alors présidée par monsieur l'abbé J.-E. 
Lizotte, curé, que fut créée l'école, notre première dans le 
vaste diocèse de Chicoutlmi. 

Les fondateurs furent les chers Frères Célestlus, 
directeur, Marie-Théophane et Mnrie-Stratonique. I-eur 
tâche parut d'abord assez lourde. Ils se mirent néan­
moins a l'œuvre avec courage. BientAt une forte et 
paternelle discipline, et le goût du travail régnèrent 
parmi les 100 élèves que comptaient alors les 3 classes 

La fondation d'une petite ligue du Sacré-Cœur 
favorisa ces bons résultats. 

Les manières affables du frère Célestius, sa dou­
ceur, sa tendre piété, son dévouement sans bornes lui 
méritèrent l'affection de tous. I l fut vivement regretté 
de la population en général et des élèves en particulier. 
Icirsqu'en 1901, Il dut partir pour ouvrir Chicoutlmi. Les 
anciens ont conservé do cet éducateur modèle un sou­
venir ineffaçable. 

Les élèves et les professeurs, ayant augmenté, la 
Commission, sans aide du gouvernement, se décida ft 
agrandir, en 1905. La nouvelle académie, ainsi complétée 
et pourvue d'une façade parfaitement symétrique sur­
montée d'un élégant clocher, présentait fort belle 
.ipparenee. 
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Fn 1900, une souscription habilement conduite par 

le F. Marie-Stratonique, sous-dlrecteur, permit pour 

l'oratoire, l'achat d'ornements, de candélabres, et surtout 

d'un magnifique autel, au-dessus duquel trôna bientôt 

une belle statue de Notre-Dame de Lourdes. 

L'heure de l'épreuve allait sonner: un terrible In­

cendie détruisait presque complètement le collège, en 

février 1915. Ce ne fut que six semaines plus tard que les 

élèves purent enfin se réunir à l'Hôtel Commercial trans­

formé, pour y continuer leurs études interrompues de si 

tragique façon. 

Le nouvel édifice fut construit en 1916. En brique, 

avec armature métallique, il est situé au centre de la 

ville et tout au bord du lac ; au dernier étage, se trouve 

une coquette chapelle pouvant accommoder 800 

personnes. La maison est pourvue, en avant, d'un beau 

parterre qui la sépare de la rue et, en arrière, d'un préau 

couvert qui donne sur une cour bien nivelée, de sur­

veillance facile. 

Actuellement l'établissement comprend 9 classes, fré­

quentées par 310 élèves. I l possède un Corps de Cadets 

de 96 membres qui, établi en 1931. a obtenu la coupe de 

la Fondation Stratchona en 1933. 

L'Avant-Garde de l 'A. C. J. C , fondée en octobre 

1934, compte une quarantaine de membres. 

Les Fêtes du Cinquantenaire â l'Ecole de Notre-

Dame ont lieu alors que l'autorité religieuse est repré­

sentée par : M. l'abbé Arthur Bourgoing, curé de Notre-

Dame, M. l'abbé Lionel Simard, vicaire. M. l'abbé 

Georges Tremblay, curé de Salnt-Jean-de-Brébeof. M 

l'abbé Ad. Lévesque, vicaire : 

Le pouvoir civil par: M. lias Gagnon, maire, MM. 

Jules-H. Leclerc, Alfred Brassard, Ernest Leclerc, 

Arthur Lavoie, Arthur Lizotte et Emery Tremblay, 

conseillers ; 

La Commission Scolaire par : L'Honorable Emile 

Moreau, président, MM. Thomas-Louis Bergeron, avocat, 

Ozias Gagnon, Alphonse Binet, Tancrède Garant, com­

missaires, Jean-Charles Paradis, secrétaire: 

Les Frères Maristes par: FF. Louis-Cléophas. di 

recteur. Marie-Eloi. sous-directeur, Arthnr-Alphonse. 

Fête du Cinquantenaire 
a l'Ecole Notre-Dame 

Directeur* du Collège depuis >a fondation: 

1897-1901 F. Célestius 

1901-1908 F. Alfrid 

1908-1914 F. Victor-Léon 

1914-1917 F. Marie Eparque 

1917-1923 F. Charles-Félix 

1923-1926 F. Gervasi 

1926-1929 F. Marie-Florien 

1929-1930 F. Henri-Colomb 

1930-1933 F. Eugène-Henri 

Qu'ajouter à cette liste éloquente? 

Les trois premiers sont morts, les six derniers sont 

encore vivants. Partager les louanges entre ces hommes 

qui les méritent h tant de titres est au dessus de nos 

forces. 

Tous ont fait œuvre bonne et belle. Le Collège leur 

doit l'esprit magnifique qui l'anime aujourd'hui; 11 ne 

demande pas mieux que de marcher vers plus de Vérité, 

de Bonté, de Beauté par la voie que leur amour lui a 

tracée! 

Dimanche, 30 juin 

P R O G R A M M E 

Réception et inscription des Anciens dans la salle de 

l'école. 

Défilé vers l'église Notre-Dame : cadets, fanfare, anciens, 
dignitaires. 

Messe polyphonique. Chorale : hommes et enfants. 

Sermon de circonstance: R. P. G.-H. Lévesque. O. P. 

Banquet du Cinquantenaire sous la tente. 

Séance, sous la tente. 

En scène : Les crampons de sauvetage 

ConiMie en 4 actes. 

Feu d'artifice sur le Lac — au large — sur les bateaux 

Perrault et Wil l iam Price. 

Le Collège sera illuminé 

Lundi , 1er ju i l l e t 

Messe de Requiem pour les Bienfaiteurs, professeurs et 

élèves défunts. 
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Compliment* de 

St. Lawrence Paper Bag Co. Ltd. 
Sacs , P a p i e r , F i c e l l e , e tc . 

Té l . 4 -3575- 4-3576 59, D e s P r a i r i e s , Q u é b e c 

Tél . 2-2711 Mai son fondée en 1&10 

T E R R E A U L T & RACINE, L IM ITEE 
F o n d e u r s e t M a r c h a n d s en qu inca i l l er i e 

et m e u b l e s 
Gros et détail 

196-224, t u e S a i n t - P a u l Q u é b e c 

O f f i c e : 2-7595 R e s . : 3-236G 

W . B. EDWARDS 
P h o t o g r a p h y , D e v e l o p i n g , P r i n t i n g & E n l a r g i n g , 

C o m m e r c i a l P h o t o g r a p h y of e v e r y descr ip t ion . 

225, S t . J o h n S t . Q u e b e c 

Librairie Garneau 

47. B u a d e Q u é b e c 

Bur. : 3-29.32 Rés . : 3-2110 

Roméo Vachon 
Manufac tur ier «le portes et châss i s 

F i n i in tér ieur 

10, Marie-de- l 'Incarnation Québec 

Complimente de 

M. le Dr Rodolphe Talbot 
C H I R U R G I E N D E N T I S T E 

Bur.: 33, rue Sa int -Jean Québec 
Tél . 2-3312 

T é l é p h o n e : 5301 

Les Enchères Marceau, Enr. 

12, rue Sa int -Joseph Québec 

Propriétaires de Centrepôl frigorifique 

Dominion Fish & Fruit Ltd. 
E X G R O S S E U L E M E N T 

Boissons , Frui ts , Légumes, 

Beurre, Fromage , Oeufs. 

Tél . 2-3463 Québec 

F O N D É E E N 1910 

ÉCOLE TECHNIQUE QUÉBEC 
Boulevard Lange l i er 

Cette Institution offre maintenant 

les Cours suivants: 

1 ° C o u r s T e c h n i q u e qui a s s u r e u n e f o r m a t i o n 
g é n é r a l e p r é p a r a n t a u x carr i ères : A j u s t e u r -
m é c a n i c i e n , d e s s i n a t e u r , é l ec tr i c i en , forgeron , 
mou leur , m e n u i s i e r , m o d e l e u r . 

2 ° C o u r s d e s M é t i e r s p r é p a r a n t a l ' exerc ice d'un 
m é t i e r en par t i cu l i er . 

3 ° C o u r s s p é c i a u x r é p o n d a n t fl un besoin par t i cu l i er 
( m é c a n i c i e n s - g a r a g i s t e s ) . 

4 ° N o m b r e u x c o u r s l ibres du s o i r pour t o u s les 
o u v r i e r s qui n'ont p a s eu l ' a v a n t a g e d e s u i v r e 
un cours indus tr i e l . 

D i p l ô m e of f ic ie l — P r o s p e c t u s s u r d e m a n d e 

Hôtel Uictorid 
B y r n e & Byrne , prop. 

56, rue Saint -Jean Québec 

F O N D É E E N 1910 

ÉCOLE TECHNIQUE QUÉBEC 
Boulevard Lange l i er 

Cette Institution offre maintenant 

les Cours suivants: 

1 ° C o u r s T e c h n i q u e qui a s s u r e u n e f o r m a t i o n 
g é n é r a l e p r é p a r a n t a u x carr i ères : A j u s t e u r -
m é c a n i c i e n , d e s s i n a t e u r , é l ec tr i c i en , forgeron , 
mou leur , m e n u i s i e r , m o d e l e u r . 

2 ° C o u r s d e s M é t i e r s p r é p a r a n t a l ' exerc ice d'un 
m é t i e r en par t i cu l i er . 

3 ° C o u r s s p é c i a u x r é p o n d a n t fl un besoin par t i cu l i er 
( m é c a n i c i e n s - g a r a g i s t e s ) . 

4 ° N o m b r e u x c o u r s l ibres du s o i r pour t o u s les 
o u v r i e r s qui n'ont p a s eu l ' a v a n t a g e d e s u i v r e 
un cours indus tr i e l . 

D i p l ô m e of f ic ie l — P r o s p e c t u s s u r d e m a n d e 

Un Ami 
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Fondre en 1899 

Ecole S a i n t - M a l o de Québec 
En LSiis Mgr Begin, Archevêque «le Québec, chargeait 

M. l'abbé Henri Defoy, d'organiser, dans la vieille 
capitale, une paroisse dont le territoire pris sur S u i n t -

Sauveur, comprenait l'espace situé entre la butte < Sous 
le Cnp » , la rivière Saint-Charles et le Cimetière du inènie 
nom. On ne voyait alors sur ces terrains plus ou moins 
marécageux, que de misérables huttes bâties à la hâte 
ai abritant de pauvres familles, venues à Québec, cher­
cher du labeur ou, peut-être, . . .du plaisir. Les 
perspectives n'étaient pas encourageantes. 

L e nouveau Curé, convaincu que pour faire œuvre 
solide, il faut d'abord songer à créer des écoles sérieuses, 
s'assura le concours de la Commission Scolaire et ou vit 
bientôt s'élever, près de l'église bâtie l'année précédente, 
deux vastes immeubles d'un aspect imposant, deux 
écoles, une pour les garçons, l'autre pour les filles. Sur 
les conseils de Mgr Antoine Gauvreau, curé de Saint-
Uoch et bienfaiteur insigne des Frères Maristes, qu'il 
avait fait venir et pu counaître A Levis. M. Defoy 
s'adressa a cette communauté, pour obtenir des profes­
seurs. Dès 1899, cinq religieux furent désignés par 
l'autorité provinciale pour la nouvelle fondation : 
c'étaient les Frères Frumence. directeur (décédé) , 
Flavien (décédé) , Anien (décédé) , Joseph-Bonaventure 
(eu France) et Claude-Etienne (au Collège L a v a l ) . 

Le 11 septembre de la même année, les Frère^ 
recevaient MB élèves, nombre trop considérable pour les 
4 classes. On en créa immédiatement une ~>e qui fut 
confiée au C. F. Marie-Stratonique, aujourd'hui pro-
cial. 

Eu février 1900, M. le curé I I . Defoy. prêtre 
remarquable par sa science et par son zèle, et qui s'était 
constitué le Père de la communauté, dut donner sa dé­
mission pour raison de santé. Son successeur fut l'abbé 
Herménégilde Bouffard. C'était l'homme providentiel. 
Lorsqu'il prit possession de la cure de Saint-Malo, seules 
les plus pauvres familles ouvrières consentaient à fixer 
leur demeure dans ce faubourg naissant. Quelques 
habitations éparses, reliées par des seutiers de fortune, 
une église aux quatre murs nus, deux écoles en train de 
s'organiser, formaient son royaume. 

Doué d'une énergie qui coupait court aux tergiversa­
tions et inspirait confiance aux plus timides, le vaillant 
Pasteur groupa autour de son presbytère les institutions 
qui font l'unité de la famille paroissiale, en fournissant 
à toutes les volontés un but clairement indiqué, en 
donnant aux plus pressants besoins, une satisfaction 
immédiate autant qu'évidente. 

Revenons à l'école. 
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Félicitations 

et 

Souhaits sincères 

aux 

RR. FF. Maristes 

Honorable 

Cyrille 
Delâge 

Surintendant 

de l'Instruction 

Publique 

D. VERDON, LIMITEE 
M a n u f a c t u r i e r s de bonbons, confitures 

Tél . 8219 230, rue Sa inte -Hélène , Q u e . 

Maison fondée en 1892 Service jour et nuit 

Hubert Moisan 
Knl repreneurs de l'otnpes funèbres 

et Embii l imeurs 

CORBILLARD AUTOMOBILE 

Le plus grand assortiment de couronnes 

mort nain II à Québec 

Tél . 3-3801 297, rue Saint-Joseph, Que . 

Louis Philippe ROY, M.D. 
Président 

L'A.. ('• J. C. diocésaine de Québec 

est heureuse d'offrir 

sis félicitations, ses hommages et ses vœux 

nii.r Révérends Frères Maristes 

H l'occasion du ('innunntcnnire de 

leur arrivée nu t'anada. 

Compliments de 

La Traverse de Lévis Limitée 

M a r c h é Champla in Québec 

Ne risquez pas l'avenir des Vôtres 
Conf ie r l ' adminis t ra t ion de sa succession au Trust Général du Canada, 

c'est pratiquer la Prudence, l 'Economie et la plus élémentaire 
Prévoyance . 

De façon générale , les honoraires rjui sont chargés par le Trust (Jénéral 

du Canada ne représentent qu'un percentage infime des revenus d'une 
succession. Et vous êtes assurés de toute protection désirable. 

Consultez les off ic iers de notre société. 

TRUST GENERAL DU C A N A D A 

71, rue Saint-Pierre 
Québec 

112, rue Saint-Jacques ouest 
Montréal 
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La Librairie Langlais Ltée 

Editeurs - Importateur* 

Gros et détail 

239, rue Saint-Joseph Québec 

Tél. 2-1013 Bur. 2-1012 

Jos Amyot & F i l s Enr. 

Importateurs 

45. Dalhousie 20. Thibaudeau 

Québec 

Compagnie Chinic Québec 

Quincaillerie de construction 
de ménage et de luxe 

Gros et détail 

28. rue de la Fabrique Québec 

Avec les compliments de 

F R A N K B Y R N E 

Main- de Québec-Ouest 

Tél. 2-2119 Maison fondée en Off 

G E R M A I N L E P I N E 
L I M I T É E 

Directeurs de Funérailles 

283. rue Saint-Vallier Québec 

E . F E R L A N D & F I L S 

Manufacturiers de Chaussures 

77, rue Sainte-Thérèse Québec 
Longwear Shoe Co. 

Limited 

Manufacturiers île Chaussures 

76. rue Marie-Louise Québec 

Tél. Bur. et Rés. 3-2010 

RAYMOND C O S S E T T E , L . L . L. 
Notaire 

16, Ave des Oblats Québec 

Longwear Shoe Co. 
Limited 

Manufacturiers île Chaussures 

76. rue Marie-Louise Québec 

ComitlimiMil de 

LA COMPAGNIE D E S T A X I S 

DE Q U E B E C 

Compliments de 

LOUIS LECLERC 
ARTICLES DE I ' l l A RM ACIE 

Remèdes brevetés 

1125, rue Saint-Vallier Québec 
Tél. 3-4993 

Matelas F R O N T E N A C Mattress 
Ul. Pouliot, prop. 

SitrciaUlv: Réparation et reniUiuruge 
de meubles de toutes sortes 

Tél. 5347 4 3 % , rue Saint-Ipnace. Que. 

Compliments de 

LOUIS LECLERC 
ARTICLES DE I ' l l A RM ACIE 

Remèdes brevetés 

1125, rue Saint-Vallier Québec 
Tél. 3-4993 

AVEC LES CO.Uf'LIMEXTS DE 

Embouteillage de Québec Enr. 
FABRICANTS H E LA F A M E I S E LIQUEUR W H I S T L E 

Exigez toujours 11'// 1ST LE. — Très recommandée 

110:5, R U E S A I N T - V A L L I E R Q U E B E C 
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COMPLIMENTS DE LA DIRECTION 

DE 

La Brasserie Champlain Ltée 
La seule brasserie essentiellement canadienne-française et indépendante 

S A M V E L 
CHAMPLAIN 

(Utiiipiiincuts de 

ERHEST BEAVBIEH 
112, rue F leu r i e Québec ('(im/iliments de 

CHARLES DELAGRAVE M. le Dr Jules Vallée 
N O T A I R E 

Nouveautés 

G. ROCHETTE 
741, rue S a i n t - V a l l i e r Québec 

Arec les complimenté de 

M. Pierre Bertrand 
Art i s te - Photographe 

ANDREAS LABERGE 
Tél . . B u r . 3-3895 305, rue Sa in t - Jo seph , Que. 

Député <1P Saint-Sauveur 

QUEBEC 

F é . ic i tdt ions 

Un ami de la Communauté 
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Ses d é b u t a f u r e n t i »•"• i.i i. : - — O u n ' e n f e r m e p a n 

<le f o r c e , d a n s u n e c l a s s e , d e s e n f a n t s h a b i t u e s , p o u r 

l a p l u p a r t , à c o u r i r b u i s s o n * e t r u i s s e a u x t o u t e l ' a n n é e , 

e t s i l ' o n p a r v i e n t à l e s y g a r d e r , i l s n e s e d i s c i p l i n e n t 

p u e n u n j o u r . L e n o u v e a u d i r e c t e u r , h o m m e s i m p l e 

e t m o d e s t e , p l e i n d e b o n v o u l o i r e t f o r t d e s a c o n f i a n c e 

e n D i e u , s e m i t r é s o l u m e n t à l ' œ u v r e . S e s c h e r s c o l l a ­

b o r a t e u r s l ' i m i t è r e n t . G r â c e a u d é v o u e m e n t d e t o n s l a 

F r è r e s , a l ' o r d r e e t a l ' é m u l a t i o n q u ' i l s s u r e n t é t a b l i r 

d è s l ' o u v e r t u r e , o n r e m a r q u a b i e n t ô t d e s é r i e u x c h a n g e ­

m e n t s p a r m i l e s e n f a n t s . 

U n e a g r é a b l e s u r p r i s e a l l a i t ê t r e m é n a g é e à c e t t e 

n o u v e l l e r u c h e : l e 1 5 s e p t e m b r e l e v é n é r é A r c h e v ê q u e 

d e Q u é b e c , c e l u i q u i , c o m m e J é s u s , f u t l ' a m i d e t o u t l e 

m o n d e e t d e s p a u v r e s p l u s s p é c i a l e m e n t , v i n t à l ' i m -

p r o v i s t e l a v i s i t e r . 11 v o u l u t e n t r e r d a n s c h a q u e c l a s s e , 

b é n i r m a î t r e s e t é l è v e s e t s o n g r a n d c œ u r s u t , c o m m e 

t o u j o u r s , l u i i n s p i r e r d e s p a r o l e s d ' e n c o u r a g e m e n t p o u r 

t o u s . 

N o n c o n t e n t s d e m e t t r e t o u t e n œ u v r e j»our l a b o n n e 

i n s t r u c t i o n d e l a j e u n e s s e m a l o u i n e , l e s F r è r e s 

s o n g e a i e n t à s a f o r m a t i o n m o r a l e . I ' o u r y c o o p é r e r p l u s 

e f f i c a c e m e n t i l s é t a b l i r e n t , g u i d é s p a r M . l e C u r é , 

l a L i g u e d u S a c r é - C œ u r e t l a C o n g r é g a t i o n d e s S a i n t s -

A n g e s . C e l a p e r m i t d e g r o u p e r l ' é l i t e d e s g r a n d s e t d e s 

p e t i t s . 

E t c e t t e m ê m e a n n é e . — a n n é e d ' o r g a n i s a t i o n , •— 

s e t e r m i n a p a r l a d i s t r i b u t i o n d e s p r i x q u i e u t l i e u l e 3 

j u i l l e t . L e v é n é r é P a s t e u r d e l a p a r o i s s e e t l a p o p u l a ­

t i o n e n t i è r e r e n d i r e n t t é m o i g n a g e q u e l a j e u n e s s e d e 

S a i n t - M a l o p r e n a i t l i o n n e t o u r n u r e e t q u ' i l y a v a i t 

p r o g r è s e n s c i e n c e , e n p i é t é e t e u b o n n e t e n u e c h e z l a 

c g e n t g r a t t e - p a p i e r » . 

L a m o r t p r e s q u e s o u d a i n e d u v é n é r é s u p é r i e u r , s u r ­

v e n u e e n 1 9 0 2 , p e r m i t a u x F r è r e s d e c o n s t a t e r 

l ' e x c e l l e n t e i m p r e s s i o n q u ' i l s a v a i e n t c r é é e . L e s f u n é ­

r a i l l e s d u c h e r d i s p a r u f u r e n t d e s p i n s s o l e n n e l l e s : 

t o u t e la p a r o i s s e y p r i t p a r t ; l e C l e r g é v o u l u t f a i r e l e s 

c h o s e s g r a n d i o s e m e n t . L e s m u l t i p l e s m a r q u e s d e s y m ­

p a t h i e d o n n é e s à l a C o m m u n a u t é , e u c e t t e c i r c o n s t a n c e 

l u i f u r e n t u n e d o u c e c o n s o l a t i o n d a n s l e d e u i l q u i l a 

f r a p p a i t . 

P a r m i l e s d i r e c t e u r s q u i v i n r e n t e n s u i t e , l e s F r è r e s 

N a n i a s e ( d é c é d é ) , P r i s c i i l i a n u s ( e n F r a n c e ) , f i r e n t 

r é a l i s e r d e r e m a r q u a b l e s p r o g r è s , s i b i e n , q u ' e u 1 9 1 4 , 

l ' E c o l e p u t r e c e v o i r o f f i c i e l l e m e n t l e t i t r e d ' A c a d é m i e . 

A u p r è s d e c e s n o m s v é n é r é s , n ' o u b l i o n s p a s c e l u i 

d u C . F . E u g è n e - H e n r i (à H a i e - S a i n t - P a u l I , q u i . a p r è s 

a v o i r e n s e i g n é d u r a n t p r è s d e 1 0 a n s , d a n s l e s c l a s s e s 

s u p é r i e u r e s , p r i t l a d i r e c t i o n d e l a m a i s o n , e n 1 9 1 6 . e t 

d i s c r è t e m e n t i m p r i m a u n e f o r t e i m p u l s i o n a u x é t u d e s 

e t à l a c o n d u i t e é d i f i a n t e d e s e n f a n t s . S a s a n t é p r é c a i r e 

l ' o b l i g e a m a l h e u r e u s e m e n t :1 d é m i s s i o n n e r e n 1 9 2 0 . L e s 

h o m m e s é m i n e n t s q u i l u i s u c c é d è r e n t a p p e l é s t r o p v i t e 

a i l l e u r s , p a r l e s b e s o i n s d e la c o m m u n a u t é , n ' e u r e n t p a s 

l e t e m p s d e d o n n e r l e u r p l e i n e v a l e u r . 

V e r s c e t t e é i > o q u c l e s c l a s s e s d é b o r d a i e n t d ' é l è v e s . 

P r e s s é e p a r SI . l e C u r é , p a r l e s m a l l r e s e t p a r l a 

p o p u l a t i o n , l a C o m m i s s i o n s c o l a i r e d é c i d a d ' a g i r ( 1 9 2 2 1 . 

E l l e l e f i t magnifiquement : u n n o u v e a u c o r p s d e 

b â t i s s e , a j o u t é à l ' a n c i e n m a i s d ' u n p l a n t o u t m o d e r n e , 

p l a ç a t o u t i* c o u p S a i n t - M a l o a u r a n g d e s c e n t r e s l e s 

m i e u x d e s s e r v i s , s o u s l e rapport s c o l a i r e . 

E u s e p t e m b r e 1 9 2 1 , c e r t a i n e s p e t i t e s é c o l e s d i s s é m i ­

n é e s d a n s l a p a r o i s s e a y a n t é t é f e r m é e s , 6 7 5 e n f a n t s s e 

p r é s e n t a i e n t . O n l e s d i s p e r s a d a n s l e s 2 0 c l a s s e s d e 

l ' é t a b l i s s e m e n t . L a n o u v e l l e a i l e f u t b é n i t e l e 7 d é c e m b r e 

s u i v a n t . 

L e C . F . J o s e p h - A z a r i a s , d o n t l e n o m e s t e n c o r e s u r 

t o u t e s l e s l è v r e s e t d a n s t o u s l e s c œ u r s , v e n a i t d e 

p r e n d r e l e g o u v e r n a i l d e l a b a r q u e m a l o u i n e . P e u e n c l i n 

a u r ê v e à v i d e , q u ' u n s o n o r e e t f a c i l e : « S i l ' o n p o u v a i t ! » 

s u f f i t à s a t i s f a i r e , e n n e m i p a r a i l l e u r s d ' u n e a g i t a t i o n 

m a l a d i v e e t q u i n ' a l i o u t i t i r a s , i l n ' é t a i t p a s l ' h o m m e à 

d o r m i r , n i à l a i s s e r d o r m i r . S a i n t - M a l o v é c u t a v e c l u i 

d e s j o u r n é e s d ' u n e a c t i v i t é p l e i n e e t r a d i e u s e . N o n 

c o n t e n t d e p o u s s e r a u x é t u d e s , â f o r c e d ' i n s t a n c e , i l 

o b t i n t d e l a C o m m i s s i o n s c o l a i r e c e s e x a m e n s o f f i c i e l s , 

q u i o n t t a n t f a i t p o u r l a b o n n e m a r c h e d e s c l a s s e s , e t 

d o n t l e s é c o l e s m a r i s t e s s e s o n t t o u j o u r s t i r é e s a v e c -

h o n n e u r . L e s o r g a n i s a t i o n s d é j à f o n d é e s : L i g u e d u 

S a c r é - C œ u r , C o n g r é g a t i o n d e s S a i n t s - A n g e s , A p o s t o l a t 

d e l a P r i è r e . O e u v r e d e l a S a i n t e - E n f a n c e , L i g u e d e l a 

M e s s e q u o t i d i e n n e . P e t i t e M a î t r i s e , r e p r i r e n t v i g u e u r . L a 

N'eu v a i n e a n n u e l l e , p o u r c h o i x d ' u n é t a t d e v i e , l a 

R e t r a i t e f e r m é e d e m a i p o u r l e s é l è v e s d e s c o u r s 

s u p é r i e u r s s ' y a j o u t è r e n t . C e t t e f e r v e u r s p i r i t u e l l e s e 

t r a d u i s i t p a r u n e s p l e n d i d e f l o r a i s o n d e v o c a t i o n s 

s a c e r d o t a l e s e t r e l i g i e u s e s , d o n t S a i n t - M a l o g a r d e f i è r e ­

m e n t l e s o u v e n i r . 

1 9 2 3 a v a i t v u n a i t r e s o u s l a m a i n d e s F r è r e s 

A m b r o i s e - D é s i r é e t V i c t o r - H e n r i , l e s C a d e t s D o l l a r d d e s 

O r m e a u x , d o n t l e c o s t u m e é l é g a n t e t l a d é m a r c h e 

m a r t i a l e f o n t p a s s e r u n s o u f f l e d e g a l t é . d e j e u n e s s e , 

d ' é n e r g i e , d e p i t t o r e s q u e e t d e d i s t i n c t i o n p a r m i n o s 

f ê t e s r e l i g i e u s e s e t p a t r i o t i q u e s . E u 1 9 2 8 . p o u r l e u r s 

« A ' o o c * de Boin » , 6 0 0 C a d e t s v e n u s l e s s a l u e r d e t o u t e s 

n o s é c o l e s d e l a r é g i o n , p e r m i r e n t u n e d é m o n s t r a t i o n 

i n o u b l i é e . 

L e f e u s a c r é f r a n c h i t l e s m u r s d e l ' é t a b l i s s e m e n t . 

L e s A n c i e n s s e g r o u p è r e n t e n A m i c a l e , s o u s l a p r é s i ­

d e n c e d e M . A l l i é r i c C a n t i n q u i , l i e l e x e m p l e d e s t a b i l i t é , 

e u n o s t e m p s f o l i c h o n s , o ù u n c h e f n ' e s t p a s p l u s t ô t 

é l u q u ' i l f a u t l e . . . d é b o u l o n n e r , e s t e n c o r e à l e u r t ê t e . 

Q u a t o r z e r é u n i o n s , u n e < p a r t i e d e s u c r e » m é m o r a b l e , l e s 

N o c e s d ' A r g e n t d e l ' E c o l e , u n C o u v e n t u m o ù l a g a î t é , l e 

b o n e s p r i t , l ' e n t h o u s i a s m e c o u l è r e n t à p l e i n s b o r d s , 

m a r q u è r e n t , e n 4 a n n é e s , l a v i t a l i t é d e l ' a s s o c i a t i o n . 

l " n e S o c i é t é d r a m a t i q u e d e 3 5 m e m b r e s , l e C e r c l e C h a m -

p a g n a t . s e r e c r u t a n t d a n s l ' A m i c a l e , p o s s è d e u n e j u s t e 

c é l é b r i t é . 11 n ' e s t p i t s j u s q u ' a u p a r t e r r e q u i n e s e 

r e s s e n t i t d e l ' a m b i a n c e g é n é r a l e . S o u s l e s d o i g t s e x p e r t s 

d u F . C a l l i x t u s . l e s g a z o n s r e v e r d i r e n t , l e s a r b r e s 

j e t è r e n t v e r s l e c i e l d e s f r o n d a i s o n s q u ' o n n e l e u r a v a i t 

p o i n t c o n n u e s l e s c o r b e i l l e s e t l e s p l a t e s - b a n d e s s e 

l » e u p l è r e n t d e f l e u r s m u l t i f o r m e s e t m u l t i c o l o r e s . L e 

b o n h e u r d e v i v r e é t a i t p a r t o u t . 

L e C . F . H e n r i - E t i e n n e , q u i s u c c é d a a u C . F . J o s e p h -

A z a r i a s e u 1 9 3 0 , c o n t i n u a l e s b e l l e s t r a d i t i o n s d e s o n 

i l l u s t r e p r é d é c e s s e u r q u e l e C . F . H e n r i - C o l o m b s ' e f f o r c e 

a u j o u r d ' h u i d e m a i n t e n i r A s o u t o u r . V u e L i g u e M i s ­

s i o n n a i r e , n u e C a r d e d ' h o n n e u r d u C œ u r I m m a c u l é e d e 

M a r i e s o n t v e n u e s c o m p l é t e r l ' o r g a n i s a t i o n r e l i g i e u s e : 

l a L i g u e d u P o u L a n g a g e . l ' A v a u t - G a r d e d e l ' A . C . J . C . 

l ' o r g a n i s a t i o n s o c i a l e e t p a t r i o t i q u e . 

A f f i l i é e d e p u i s u n a n à l ' I ' n i v e r s i t é L a v a l , d i r i g é e 

p a r M . l e c u r é E . G r o l e a u d i g n e s u c c e s s e u r d u r e g r e t t é 

M g r H . B o u f f a r d . S a i n t - M a l o c o m p t e p r é s e n t e m e n t 2 3 
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B u r e a u : 4-1391 Rés idence 5743 

FERLAND & Frère Limitée 

Entrepreneurs généraux 
Fabricants de portes et châssis 

Ouvrages de tous genres 

44, Fleurie Québec 

Compliments de 

J . - B . R E N A U D & Cie., Inc. 

F A R I N E É P I C E R I E S — 

F R U I T S — P R O V I S I O N S 

E N GROS 

98 à 150, rue Saint-Paul Québec 

Téléphone : 3-2535 

DAMASE BLAIS 
Epic ie r - Roucher 

174, Sainte-Thérèse Québec 

Complimenté de 

FRED AUDET 
NOTAIUK 

Comitlinicnt.H de 

GERALD MARTINEAU 
Clavigraphes et fourni tures de liureau 

T é l . : 2-2890 78, S a i n t - P i e r r e , Québec 

Té léphone : 2-3931 

J.-B.-E. LETELLIER, Enr. 
Epic ie rs en gros 

112, Dalhousie Québec 

J . Arsène Belleville, Liée Rés idence : 7569 l iu reau : 4860 

Dorenn, argenteurs , nickeleurs . 
Marchands d'ornements d'église. 

45-47, rue S o u s - l e - F o r t Québec 

F. CANAC MARQUIS, Enr. 
Compliments de la Maixon 

Colle — Engra i s chimique 
Québec-Canada 

François-Xavier AUGER 
Fabr i can t de colles fortes, huile de pied 
de bœuf, engrais chimiques, marchand 
d'os, graisse, suif, crin, huile de poisson, etc. 

Résidence — 26, avenue Tourangeau 

Bureau et manufac ture — 2, Garakonth ié 

Près du pont Marie-de-l ' Incarnat ion 

I860 1860 

Un ami 
Rioux à? Pettigrew 

Limitée 
E P I C I E R S EN GROS 

M.-J. P E T T I G R E W , président 

Commandeur de l'Ordre du 

Saint-Sépulcre 

J . - E . L I V E R N O I S , Ltée, rue St-Jean, Que. 

48, R U E S A I N T - P A U L Q U É B E C 
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.QUEBEC 

classes et 1110 élèves, qui savent faire honneur à leurs 
maîtres, à leur paroisse, à leur Patrie et à la Religion 
à qui ils doivent la bonté de leur Unie, la franchise de 
leur regard et leur noblesse de cœur et d'esprit. 

A'os Anciens: 

Où sont-ils? Un peu partout. 
Ce qu'ils font? Un peu de tout. 
Ce qu'ils sont? . . .d 'excellents chrétiens, eu général, 

aimant l'Eglise et le pays, gérant bien leurs affaires on 
donnant satisfaction à qui les emploie, dans l'administra­
tion, le commerce on l'industrie, Beaucoup répondant à 
l'appel divin sont prêtres on religieux D'autres se 
préparent à le devenir. Ce sont les < Gloires > d'une 
Aima Mater qui peut être fière île tous ses enfants. 
Le tableau ci-haut, les groupe. Malheureusement il date. 

11 faut y ajouter : 

M. l'abbé Gérard Marchand. 

C. F. Barthole, O F M , ( P . Rousseau) 

C. F. Marie-Séraphin. M. ( A . Nadeaui, 

M. Octave Beg in . S. J., (novice! 

C. F. Robitaille, S.V.P. 

C. F. Paul-Xoël, M.. (Noël Bouffard t 

C. F. Victor-Dominique. M.. ( A . Gobeil) 

C. F. Vitalien, M., (G . L i io t t e ) 

C. F. Paul-Azarias. M.. (P.-1I. Blondeau) 

C. F. Eugène-Dosithée. M.. ( B . Vachon) 

C. F. Joseph-Saturnin. M.. (G . Côté) 

.Vos morts. — Ainsi l'école de 1SD9. aux débuts 
modestes, s'est classée parmi les bons établissements 
primaires de la ville. Pour obtenir ce résultat il a fallu 
un travail intense, un travail chaque jour repris, intelli­
gent, persévérant : mais ce labeur use. et si l'ojuvre se 
poursuit, toujours prospère, les ouvriers disparaissent 
les uns après les autres. Depuis quelque temps, chaque 
année enlève l'un ou l'autre d'entre eux, a l'affection de 
ceux qui les ont connus. 

L e vénéré Frère Eminence et les autres fondateurs 
sauf les FF . Marie-Stratonique. Claude-Etienne. Joseph-
Bonaventure. ne sont plus. Morts aussi les Frères 
N*nm.TS!\. .2e "i ' . i r^t . -w. vJoesph-Maxime. 4e directeur. 
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Dépôt de çranâ/u ritrcx t Plate Ota$$» 

Simard & Frère , E n r . 
Peintres-décorateurs, marchands de tapisseries, 
vitres, mirolrt, peintures, huiles, vernis et 

encadrement. 
Tél.: 9925 270. Saint-Joseph. Québec 

lloininat)< a la Contjrt ytitinn dix l'iirtx Mariait » 
à Toceusion du .ïOc annivcrxiiirc de leur arrivée  

au Canada. 

P. F E R L A N D 
Teinturier - Nettoyeur expert 

155 - 159, Du Pont Québec 

33 magasins 

J . - B . L E F E B V R E 
742, rue Saint-Vallier 266, rue Saint-Joseph 

Québec 

G . - J . - E R N E S T C O T E 
Assura nées générales 

433, Saint-Jean 229. Saint-Joseph 
Québec 

Pour vos paquets, valises et tout charroyage 

dans la ville et en dehors appelez 

Service de Livraison de Québec Enr. 
Livraison par camion — Prix modérés 

dans la ville 

64. rue DOLLAKI) Tél.: 8391 

Blondeau & Létourneau Enr . 
Peintres d'enseignes 
Décors de théâtre 

391, boul. Charest, Québec Tél. 3-0222 

Pour vos paquets, valises et tout charroyage 

dans la ville et en dehors appelez 

Service de Livraison de Québec Enr. 
Livraison par camion — Prix modérés 

dans la ville 

64. rue DOLLAKI) Tél.: 8391 

Avec les compilait ntx de 

L a Caisse Populaire de Saint-Malo 

Québec 

Giguère Automobile Ltée 

Distributeur du Hopmobile 

491, Saint-Vallier, Québec Tél. 8230 

Bureau: 3-0375 Résidence: 9572 

J . - A . P O U L I O T 
Notaire 

26. ave des Oblats 47, rue Bayard 

Felicitation* de 

L'Imprimerie du Peuple, Enr. 
J.-Arthur Chantai, gérant 

Impression, Lithographie, Keliure 
101. Marie-de-lTncarnation Québec 

eeCompany J Lirrutecf 

M A R C H A N D S I>E F O U R R U R E 

(ÎROS E T D É T A I L 

Il US8i 

Confections pour Sommes, 

l 'Viiiines et Enfants 

/';•/./• modiquet — Service garanti 

35, R U E B U A D E Québec 

La Teinturerie Française Ltée 
Maison de confiance 

TEIXTUItK — PKESSAOE — NETTOYAGE 

Nous sollicitons une commande 

il 'essa i 

565, Saint-Jean, Québec Tél.: 4-4686 

eeCompany J Lirrutecf 

M A R C H A N D S I>E F O U R R U R E 

(ÎROS E T D É T A I L 

Il US8i 

Confections pour Sommes, 

l 'Viiiines et Enfants 

/';•/./• modiquet — Service garanti 

35, R U E B U A D E Québec 

Noua manufacturons la célèbre fournaise 
à air eh and h'ISLET 

La Fonderie de l'Islet, Ltée 
Poêles et fournaises de tous genres 

Laveuse électrique 

S u c e : 127, rue du Pont, Québec Tél.: 4-2141 

Usines à l'Islet Station, I 1. Q. 

eeCompany J Lirrutecf 

M A R C H A N D S I>E F O U R R U R E 

(ÎROS E T D É T A I L 

Il US8i 

Confections pour Sommes, 

l 'Viiiines et Enfants 

/';•/./• modiquet — Service garanti 

35, R U E B U A D E Québec 
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Téléphone: 5827 

C Y R I L L E B U S S I È R E S 
Epicerie» de choix — Bols de chauffage et eharbon 

Gros et détail 

Angle Saint-Bernard et Montmagny Québec 

Téléphone: 3-382.3 

U L D . D E S L A U R I E R S 

608, boul. Charest Québec 

Meilleur» M U T de luccè* 

W H E E L E R D U P O N T 
Avocat 

J.-B. B É D A R D & F R È R E S 

Marchands en gros et agents de manufactures 

336. rue de la Reine Québec 

Thibaudeau Frères & Frère 
Im|>ortateurs de nouveautés 
européennes et américaines. 

41 - 43. rue Dalhousie Québec 

L. - G. B E A U D R Y 

159, Montmagny Québec 

Téléphone: 2-0386 

É T A L D E S O B L A T S 
J. Duggan, propriétaire 

, avenue des Oblats Québec 

J . -OYIDE M A R C E A U 
Victor Marceau, gérant. 

Marchand de fourrures et manufacturier 

837 - 839. rue Saint-Vallier. Québec Tél. 3-0151 

Résidence: 7026 Bureau: 2737 

A. D E B E A U M O N T E N R . 
Nouveautés 

716, rue Saint-Vallier Québec 

M A R C H É D U P O N T 
Gérard Carrier, prop. 

BOUCHER — Viande de chois 

118. Du Pont. Québec Tél. 4-1716 

J O S E P H D I O N E N R . 
Ferronneries, vitres, ]>einture — Articles 

de pêche et de chasse. 

Tél. 9610 782. Saint-Vallier. Québec 

J.-P. B O R D E L E A U . E N R . 
Commerçant de chavaui — Foin, grain, 

bois et charbon de toutes sortes. 

22 1 ' = . Saint-Bernard 1087. Saint-Vallier 
Tel : 5887 — Québec 

Téléphone: 9387 Etablie en 1921 

G A U L I N - T A N G U A Y , S. A. R. L. 
Spécialité : Radios Rogers. Sparton, Philco 

371. rue Saint-Joseph Québec 

Tél.: 9811 Serrice jour et nuit 

W I L F R I D L A B E R G E 
Directeur de funérailles 

185, avenue des Oblats Québec 

E.-A. R O U S S E A U 
Tourneur, modeleur, menhlier 

s in •fiiililé*: Meubles de toutes sortes faits sur ordre 

158. rue du Roi Québec 

Compliment* dr 

B É L A N G E R & B O L D U C L T É E 

119 -123. Du Pont Québec 

Compliment* de 

M. A L F R E D Y É Z I N A 

.•iiifion élire 

C H A R L E S - A . P A R E N T E N R . 

Quincaillier - Hardware 

Saint-Joseph et Du Pont Québec 

Téléphone: 3-0115 

Imprimerie A.-G. Lachance 

58. rue Carillon Québec 

Compliments d'un Ami 
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Marie-Théophane, 7e directeur, Classlcus, Pierre, 
Ferdinand, Orner, Edmond-Antoine, professeurs aimés. 

Mais qu ' importe qu'une vie soit plus ou moins 
longue, pourvu qu'elle soit sainte, pleine, féconde? 

Chers Anciens, n'oubliez pas dans vos prières ceux 
qui sont tombés, victimes de leur dévouement à votre Jeu­
nesse qu'ils chérissaient. 

Priez pour ces héros, humbles, véritables et, trop 
souvent, méconnus. 

Fête du Cinquantenaire 
A L'ECOLE SAINT-MALO 

Vendredi, 24 mai 

Fête de Notre-Dame-Auxiliatrice 
PROGRAMME 

8.00 — Grund'Messe solennelle. 
Officiant : M. l'abbé E. Groleau, curé de la 
paroisse. 
Diacre : M. l'abbé Léo Paquet, ancien élève. 
Sous-Diacre: M. l'abbé Emile Létourneau, an­
cien élève. 
Communion pendant la messe. 
Messe « Mélodica » de Yon, interprétée par les 
hommes de la chorale et la Maîtr ise de l'école. 
Offer toire: Tota Pulrhra es (4 voix) . 

7.30 — Exercice du mois de Marie. — Cant ique : A toi 
ma He (4 voix) . 
Sermon : M. l'abbé Lucien Villeneuve, ancien 
élève. 
Salut du T. S. Sacrement : 
Partis Angelicus (2 voix) 
Tota Pulchra es (4 voix) 
Tantum ergo .. .Franck (4 voix l 
Notre-Dame du Canada. 

A nos chers Anciens 
Les Anciens de SainNMalo se feront un plaisir 

d 'assister : 
1° — A la séance donnée par les élèves actuels, 

Jeudi 23 mai, à 8.30 h. du soir. 
2° — A la Grand'Messe solennelle qui aura lieu 

dans l'église paroissiale, le 24, à 8 li. du matin. Des 
places spéciales leur seront réservées. 

3° — A la réunion dans l'école après cette messe 
pour visiter l 'exposition du Cinquantenaire, saluer les 
Anciens professeurs et faire connaissance avec les 
actuels. 

4° — A la peti te démonstrat ion que donneront les 
Cadets Dollard des Ormeaux à 11 h. du matin, ce même 
Jour. 

5° — Au banquet de famille qui suivra et que les 
Prèrea Mariâtei offriront gratui tement dans le seul but 
de resserrrer les liens qui doivent unir des anciens élèves 
aux Maîtres qui les formèrent. 

(t° — A la parade d'autos qui aura lieu a 2 h. dans 
les principales rues de la paroisse. 

Les Fêtes se clôtureront par un solennel mois de 
Marie, ii 7.30 h. du soir, où M. l'abbé L. Villeneuve 
donnera le sermon de circonstance. Le Programme-
souvenir sera vendu pendant les divers exercices de la 
journée. 

SEANCE DRAMATIQUE ET 
MUSICALE 

donnée par les 

Elèves de l'Ecole Saint-Malo 

Sous le bienveillant patronage de 

M. l'abbé B. (JROLEAU, curé de la paroisse 
Au profit des Missions maristes 

Jeudi, 23 mai, 8 h. 30 p. m. 

PROGRAMME 

1. — Les Martyrs Itordèse Chorale 
2. — Les 3 pains Saynète 

CE. Marquis 
3. Le Moulin, duo Schubert I C.-E. Alan 

» J. La voie 
4. — Gymnastique avec hal tères . . . . Groupe d'élèves 
6. — Le petit oreiller, monologuee J. Landry 
<>. — Les Soirées de Québec . . Oagnon . . Chorale 
7. — Danse des épées Groupe d'élèves 
8. — Filez, filez fi mon navire (4 voix) . . . . Chorale 
9. — «Les enfants de saint Louis >, opérette 

(A. Thibaul t ) 
10. — Un mot de M. le Curé. 
11. — O Canada ! 

Séance 
Jeudi, à 2 h , pour les élèves de l'école 

Samedi, à 2 h., pour les élèves du couvent 
et des au t re s écoles. 

Les Enfants de Saint Louis 

DISTRIBUTION 
Le prince Louis, enfant de Saint Louis . . . . R. Joncat 

Le prince Philippe, enfant de Saint Louis . . V. Bédard 
Guillaume, moine de Saint-Denis /*. Sylvain 
[loger, page D. Oameau 
Mainfroy, " J.-il. Joncas 
Tr i s t an , " R. Faguy 
Amaury, " G. Tremblay 
Raoul, " P. Hood 
Jehan, " C. Gauvin 

M. Hébert, II. Bélanger, F. Dernier, B. 
Godin, A. Choulnard, E. Ménard. 

Gauthier, pèlerin G. Pouliot 
Gérard, t rouvère R. Itussières 

Chevaliers et Hommes d'armes: 
P.-E. Salnt-Cyr, W. Hébert, E. Lepage, J.-A. Lacroix, 

R. Plamondon, O. Lacroix, G. Denis, G. Morln. 
L'action se situe au début de la première croisade. 

La nouvelle de la captivité de Saint Louis n'est pas 
encore parvenue en France. Le prince Louis, l'alné de ses 
fils, mourut quelques années après le moment où se place 
le sujet de cette opérette, laissant ses droits au trfine h 
Phll lppele-Hardi . s o n frère. 

Les trois pains 

DISTRIBUTION 
Père Robert, prieur du couvent O. Lacroix 
Père Alexis, cellerler P.-E. Saint-Cyr 
Frère Jean il. Chouinard 
Un voyageur L- Villeneuve 
Un berger TV. Hébert 

[ Page 102 | Collège de Beoucerille: conditions de pension intéressantes. 



Compliment» de 

Lemesuner Tobacco Co., Inc. 
Manufacturier de tabac 

427, rue Saint-Vallier — Québec 
et 

B A R R T Ci gar Factory, Reg'd 
Manufacturiers de cigares 

431, rue Saint-Vallier — Québec 

Dcur indiutrie* quthrrquoi'e* rl indépendante! 

Tél . : 8692 

€. a. fêagnon 
ISijoutier en gros 

Escompte spécial ait élargi 

168, avenue des Oblats Québec 

La Galvanoplast ie Canadienne Ltée 
Vente et réparat ion d'objets l i turgiques 

375, rue Saint-Jean Québec 

Compliments de 

A M E D E E D I O N 
Gérant de 

C h a m p l a i n O i l S a l e s L i m i t e d 

87, rue Marie-de- lTncarnation Québec 

Tél . : 6147 

W I L F R I D L E T O U R N E A U 
Electricité — Ferronneries 

GROS ET DETAIL 
Clous, vitres, peinture, vernis pinceaux. 

Articles de pèche et de chasse. 
233, avenue des Oblats Tél.: 5775 

Hommage de reconnaistanee 

Cercle Raymond-Marie, Saint-Malo 

Cordial merci 

à tous 

nos annonceurs 

Les Frères Manstes 
de 

Saint-Malo 

4. Aqueduc Québe 

Tél . : 9762 G.-C. Dumas , prop. 

CLEOPHAS TURCOTTE ,Enrg. 
Marchand de glace, bois, 
charbon et huile à brûleur 

946, rue Saint -Val l ier Québec 

A R T I C L E S D E S P O R T 

1 E K H O N N E R I E Q U I N C A I L L E R I E 

M A T É R I A U X D E C O N S T R U C T I O N 

G R O S E T D É T A I L 

Samson & Filion Ltée 
343, rue Saint -Paul Québec 

Tél . : 2-7856 

Quebec Photo-Engravers L td . 
ht plus ricillc maison de photogravure 

de Québec 

231. rue Saint -Paul Québec 
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Un coquet Tillage an pied des Lauren tidea, a cinq 
milles au nord de Québec; pays de grande cul ture et de 
cul ture maraîchère et fruit ière, d ' industr ie laitière, de 
villégiature, d'où l'on peut embrasser d'un coup d'œil 
un panorama unique s 'étendant des hau teurs de Sainte-
Anne aux montagnes de Portneuf, en passant par les 
collines de Belleehasse, Dorchester, Levis et Sainte-Foy, 
voila Charlesbourg. 

C'est l 'une des plus vieilles paroisses du Canada. 
Pa r t i e de la Seigneurie Notre-Daines-des-Anges concédée 
aux Jésui tes en 1626, elle reçut ses premiers colons en 
1669 et, s'appela Bourg-Koyal. Son premier curé résidant, 
fut nommé en 1603. Elle reçut alors comme patron saint 
Charles-Borromée, auquel étai t dédiée la première cha­
pelle desservie par les Jésui tes , de 1660 a 1675, puis par 
les prêtres du Séminaire de 167B a 1693. 

Charlesbourg conserve jalousement, avec raison, 
plusieurs maisons intéressantes. La maison Villeneuve 
da te des premières années du XVI I I e siècle. Le moulin 
banal des Jésui tes est du même temps. On vous montrera 
les ruines du chateau Bigot, qui n'a j amais vu le sinistre 
intendant, prouve l 'histoire, où il s'est passé de terr i ­
fiantes choses, prétend la légende tenace et p l u s . . . 
poétique. 

L'école avait été confiée successivement a des ins­
t i tutrices, aux religieuses du Bon Pasteur , puis a des 
Maîtres. 

M. l 'abbé I). (Josselin, curé à rude écorce, et de zèle 
non moins vigoureux cl éclairé, comprit dès son arrivée 
qu'il y avait avantage ft établir INeuvre sur une base plus 
solide. Le 2 janvier 1000. il obtenait des contribuables 
une résolution consentant ft l 'appel des Frères Maristes 
Les pourparlers allèrent rondement. Le 2 août, le C. F . 
Stratonique, A. G. alors en visite an Canada, se rendit 
sur les lieux en compagnie du C. F. Césidius, et, après 
entrante avec la Commission Scolaire, se déclara prêt ft 
se charger des classes à des condition! très modestes. 

Dès le 26 aoflt, les ÇC. FF . Marie-Sylvestre, direc­
teur, Virgilius et lOtienne-Vincent prennent possession 
du nouveau poste. U s résidaient dans une maison sécu­
laire près de l 'établissement. A l 'ouverture des cours, 
80 élèves se présentèrent. Kn juin de ce t te première 
année scolaire, une séance dramatique, où figuraient nos 
dirigeants d 'aujourd'hui — nommons au inoins M. C.-N. 
Dorlon, député fédéral, — louait brillamment le dévoue­
ment des maîtres et les efforts des élèves. 

Mais exigile et vétusté, la lut tisse réclamait un 
nouveau local. Kn 1904, M. le Curé nvec l'aide efficace 
de son vicaire, .M. C.-O. Godbout, curé actuel, organisait 
un comité paroissial qui avança les fonds nécessaires. 
M. Charest prépara des plans et, en mai, le collège 
actuel s'élevait ft la place de l'ancien, par les soins de 
M. .T. Paradis , entrepreneur, au coût de $5,380. On avait 
;iménagé a n 3e étage la résidence des Frères. Des Orgfl 
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nisations paroissiales défrayèrent, dés la première année, 
les dépenses encourues. La nouvelle école fit bientôt la 
fierté de la population. 

L e 28 octobre, M. le curé Gosselin obtenait la pré­
sence de Mgr Begin pour la bénédiction solennelle, du 
nouvel édifice et de la cloche qui devait le couronner 
grace a la générosité de I L -I.-H. Pelage, alors député 

Pendant une dizaine d'années encore, on connut des 
succès sous la main habile et dévouée des F F . Sylvestre, 
Victor-Léon. .Tosepb-Azarias et Elie-Frédérie 

Lors de la guerre de 1!»14. les Frères durent, sur 
Tordre de leurs supérieurs, quitter temporairement l'éta­
blissement, afin de mieux resserrer leurs cadres affaiblis 
par l'absence de plusieurs des leurs, partis pour défendre 
la France. Le souvenir de la plupart est demeuré vivace 
dans la mémoire des anciens de cette époque. 

En 1923, a la demande de M. le curé C.-O. Gcdbout 
et de MM. les Commissaires, les Frères venaient re­
prendre leur œuvre interrompue. La population fut 
heureuse de leur faire une cordiale réception. Les classes 
s 'ouvrirent, en septembre, avec 111 élèves. Les Frères 
prirent la direction des enfants de chœur et de la 
chorale, dès le dimanche suivant. 

L'école possède depuis 1926 une compagnie de petits 
zouaves pontificaux. Leur concours aux fêtes nationales 
et religieuses est toujours apprécié. 

l 'ne Avant-Carde de Jeunesse Catholique initie 30 
petits vaillants aux problèmes religieux et secianx. Un 
Cercle de Jeunes Naturalistes découvre ft un groupe, dont 
la curiosité est en éveil, les secrets de la Botanique et 
de l'Entomologie. 

L'affiliation récente de la classe des finissants I 
lTi i ivers i té Laval, laisse espérer un précieux élan îles 
plus vieux vers l 'effort et le succès. 

Le 14 octobre 1932. uu incendie heureusement [Kirtiel. 
menaça de ruiner l'œuvre, mais la Providence permit que 
ce ne fut qu'une occasion de rafraîchir le collège, et de 
le munir de quelques ameliorations modernes. 

Les élèves, aujourd'hui au nombre de 150. réparti» 
eu 5 classes, continuent à mériter les éloges de MM. 
les Inspecteurs. 

Les Fêtes du l'itiquunteiiairc à < 'liarleslnmrg ont 
lieu alors que l'autorité religieuse est représentée par: 

M. l'abbé C.-O. Godbout. curé. ML l'abl>é 8. Gariépy. 
vicaire. 

L e pouvoir civil par : M. Joseph Bédard, maire. 
La Commission Scolaire par : M. Arthur Carmicuael. 

président. MM. Joseph Cloutier, Rosario Charest. 
J.-Isidore Villeneuve. C.-A. Légaré, conseillers. 

Les FF. Mariâtes par: FF. Marie-Noël, directeur. 
Jean-Ferdinand, s.-d.. Abe!-Désiré. 

FETE DU C I N Q U A N T E N A I R E 
A l'Ecole Saint'Charles-Borromée 

Vendredi. 24 mai 
P R O G R A M M E 

7..'!0 — Messe d'actions de grâces. 
Chant par la chorale île l'école. 
Communion générale des élèves. 
Sermon de circonstance par M. l'abbé J.-H. 
Gariépy. vicaire. 

2.01» — Exposition scolaire à la salle paroissiale. 
3.00 — Concert à la salle paroissiale, sous la présidence 

d'honneur de M. l'abbé CL Godbout. curé. 
7.00 — Mois de Marie. — Chaut par la chorale de 

l'école. 
s.OO — Conférence-projections sur les œuvres maristes, 

IKir le F. Directeur, dans la salle de l'école. 

Avec le* compliment* 

de 

ROSAIRE BEDARU 
Magasin général et 

Boucherie île choix 

Tél. 4-0769 Charlesbourg. Que. 

A U T O B U S : Q U E B E C - C H A R L E S B O U R G - L O R E T T E V I L L E 
DEMANDEZ 

Nous comptons sur votre encouragement : - : 
NOS PRIX POUR EXCURSIONS ET PELERINAGES 
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Ecole 

Sa in t ' M a t h i e u 
de 

Beloei l 

Fondre en 1900 

C'est en 1900, que les Frères Maristes furent appelés 
à ouvrir une école primaire, dans ce petit centre rural, 
gracieusement assis sur les rives du Richelieu, face 
au mont Belœil, dont il a pris le nom. Ils Occupèrent 
une ancienne maison d'un seul étage, ft laquelle on 
ajouta, quatre ans plus tard, une annexe en bois re­
couverte de tôle. 

Deux classes furent installées, dans ce premier local 
où s'entassèrent près de 100 enfants, allant du cours 
préparatoire jusqu'en 7e année. En dépit de conditions, 
aussi peu avantageuses que possible, il se fit la d'ex­
cellente besogne, grace a l'application des élèves et au 
dévouement des Maîtres: F. Zénaïs-Marie (directeur en 
Suisse), F. Edmoud-Anloine (décédé) , F. Jules-Adrien 
(devenu provincial et décédé). 

A l'époque de la dernière guerre, a cause de la 
pénurie des sujets et de quelques ennuis d'ordre 
administratif, la Communauté dut abandonner Belœil. 
Mais en 192S, sur demande de M. l'abbé J.-A. Saint-
Amour, curé de la paroisse, et de Messieurs les Com­
missaires, les Frères rouvrirent leur ancienne école. 

Le personnel nommé pour la reprise de possession 
fut accueilli avec une sympathie non dissimulée; il 
comprenait les Frères Victor-Henri, directeur, Charle­
magne, Paul-Philippe et Sébastien-Aimé. 

Depuis, une construction nouvelle s'est élevée, 
coquette, commode, dotée de toutes les améliorations 
modernes. A quatre classes largement éclairées, s'a­
joutent une spacieuse salle de récréation et une modeste 
résidence. * 

La réputation d'excellent professeur que s'était 
acquise, ailleurs, le C. F. Victor-Henri, ne s'est pas 
démentie dans ce poste : trois années lui ont suffi pour 
monter jusqu'au diplôme de 8e année le cours d'études 
qui avait bien subi une petite baisse durant l'absence 
des Frères. 

Prêtres et religieux, aneieii* Hèvei tie l'Ecole: 

M. l'abbé Philippe Phaneuf, chapelain I la Maison 

provinciale, 

R. P. Gaston Brunet, S. J. 

R. P. Adrien Jeannotte, C.S.R., 

M. l'abbé Orner Lafleur, curé ft Saint-Grégoire, 

M. l'abbé Léon Sénécal, chapelain a l'Hôpital Sainte-

Elizabeth, Farnham, 

M. l'abbé Henri Veronneau, chapelain à l 'Académie du 

Sacré-Cœur, Borel, 

M. l'abbé Roger Préfontaine, vicaire ft Saint-Ours, 
R. Frère Charles-Félix, professeur ft l'Ke lie Normale, 

Iberville. 
Direeteum de l'Eeoli : 

1000 F. Zénaîs-Marie, 
1000 F. Jules-Adrien, 
1912 F. Alfrid, 
1914 Fermeture de l'école, 
192S F. Victor-Henri, 
19.'51 F. Joseph-Augustalis, 
1984 F. Marie-Eutuyme. 

Lea Fêtes du Cinquantenaire ft l'Ecole Saint-
Mathieu de Belœil ont lieu alors que l'autorité religieuse 
est représentée par: M. l'abbé Donat Cournoyer, curé, 
M. l'abbé Edouard Robidoux, vicaire; 

Le pouvoir civil par: M. Moïse (iuertin, maire, MM. 
Ovide Casavant, Albert Dubois, Arthur Dupré, Horace 
Labrecque, Elzéar Pigeon et Donat Trudeau, conseillers; 

La Commission Scolaire par: M. omer Tessier, 
président, MM. Arthur Charette, J.-A. Monarque. 
Hormisdas Desautels, Elphègc Martel, conseillers, et M. 
Alphonse-Marie Cormier, secrétaire; 

Les FF . Mariâtes par: FF. Marie-Euthyme, di­
recteur, Joseph-Gérard-Majella. s.-d., Donat-Benoit. 

FETE DU C I N Q U A N T E N A I R E 

Jeudi, 30 mai 

Fête de l'Ascension 
fi.SO — Communion générale. 
9.30 — Grand'Messe solennelle. 

Officiant : M. l'abbé J.-D. Cournoyer, curé. 
Sermon de circonstance: R. P. Gaston Brunet, 
S. J., ancien élève de l'école. 
La chorale, hommes et enfants, interprétera la 
messe en mi bémol de Th. Dubois. 

12.00 — Diner de famille présidé par Monsieur le Curé. 
2.00 — Vêpres solennelles et Salut du Saint-Sacrement. 
3.00 — Bénédiction d'un monument ft la Vierge érigé 

devant l'école. 
Allocution: M. le Curé, ( ' . F. Provincial, e t c . . . 

4.00 — Visite de l'Exposition scolaire. 
Jeux dans la cour de l'école. 

7.00 
Vendredi, 31 mai 

Mes.se de Requiem pour les anciens professeurs 
et élèves défunts. 
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Ecole Saint - François - d 'Assise 
DE C H I C O U T I M I 

Fund ce en 1901 

Dès avant ÎSIM), Chicoutiuii avait sou école modèle. 
i|iii fut successivement sous la direction de Messieurs 
Cloutier, Boily, Migneault. Larouche, et Savard. Ce 
dernier, nommé inspecteur d'écoles en 1S74. remplit cette 
fonction Jusqu'en 1911, avec un zèle et une ponctualité 
jamais démentis. 

Eu 1901, les commissaires d'écoles: Messieurs Adé-
lard Riverin, M. D.. président. Flzéar Boivin, François 
Bergeron, Thomas Bossé. Jean Fortin, ne,-trésorier, 
après démarches nécessaires, obtinrent cinq Frères Ma-
ristes, pour se charger de leurs classes. Voici les noms 
de ces pionniers: FF. l'élestius, directeur, (décédé>. 
Louis-Patrice, Rugntianus. (école de l'est, rue Beg in ) . 
Frères Ferdinand et Alphonsius, (école du centre, rue 
Jacques-Cartier (. 

Les nouveaux maîtres se partagèrent les deux 
écoles qui comprenaient chacune deux classes. D è s l'an­
née suivante, une troisième fut ajoutée a chacune d'elles. 

La direction du Séminaire, en 1906, demanda et 
obtint 'J Frères pour les classes élémentaires de son 
institution; ils y restèrent jusqu'en 1910. 

C'est en 1908, que l'Académie Saint-Frnnçois-d'Assise 
ouvrit ses portes dans la bâtisse actuelle avec 340 élèves 
répartis en 7 classes. Les inscriptions ni ntèrent il 
119 dans le cours de l'année. 

Après l'incendie désastreux qui ravagea la partie 
est de la ville, le local de l'Académie fut mis a la dis­
p o s i t i o n du Séminaire: les Frères M trUMtpiTtTrrml duu 

le magasin "(Jodbout'. aujourd'hui propriété de la com­
pagnie Pr ice ; ils y demeurèrent 2 ans. 

Les cours industriels furent créés en septembre 
1930. Des mieux outillés, ils font honneur à la Commis­
sion Scolaire qui a su si bien comprendre la nécessité 
de donner a nos jeunes ouvriers une formation profes­
sionnelle, en rapport avec les besoins de la région. 

Commencée avec G religieux et 280 élèves, l'œuvre 
niariste chicoutimienne compte aujourd'hui un personnel 
de 23 Frères. 4 professeurs techniciens et une inscription 
de lis") élèves. 

Les études se divisent eu 2 groupes : a I le cours 
commercial, couronné par une année spéciale d'anglais: 
h) le cours industriel, commençant normalement après 
la sixième et durant trois ans; il délivre un certificat 
d'aptitudes professionnelles de mécanicien, tourneur, 
menuisier. él>éuiste. modeleur ou dessinateur industriel, 
et bientôt nous l'espérons, grâce à l'aide efficace de la 
compagnie Ford, nous pourrons ajouter celui de méca­
nicien-garagiste. 

Ainsi, depuis 34 aus, bénis et encouragés par Nos 
ss. les évéques Labrecque et Lamareue. par Messieurs 
les curés Belley. Larouche et Tremblay, soutenus par 
nue Commission Scolaire toujours attentive aux besoins 
de l'établissement, et par la sympathie d'une population 
qui leur est chère, les Frères se dévouent A l'intéressante 
jeunesse de Chicoutimi. 

Fuissent, à l'occasion de ces fêtes jubilaires. Jésus 
et la Bonne Mère bénir leur labeur et le rendre de plus 

en plus fécond. 
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Prêtres, anciens élevés 

de l'école 

R. 
R. 
R. 
R. 
R. 

P. Alexandre Couture, O. C. 
P. S. Larouche, s. J. 
P. V. Beaulieu, S. J. 
P. M. Beaulieu, S. J. 

L. Landry, S. J. 
R. P. V. Colozza, S. J. 
If. l'abbé Emile Tremblay. 

— Henri Fortier. 
— Louis Aubin. 
— Octave Bergeron. 
— .T. Colozza. 
— Antoine Savard. 
— Eéonldas Dufour. 
— Jean-Baptiste Tremblay. 

Ed. Louis Leniieux. 
— Adolphe Tremblay. 
— Arthur Fortier. 
— Armand Desgagné. 
— Jules Riverin. 
— Jean-Baptiste Savard. 
— Eugène Saint-Laurent. 
— Hcirmidas Condé. 
— Lorenzo Larouche. 
— Vilmond Talbot. 

Fête du 

à l 'école 

Saint-François d'Assise 

6. 7 et 8 mai 

T R I D U U M 

7.00 — Messe. — Triduum. 
3.30 — Salut du Saint-Sacrement. 

|\]'Ji'13B$ 

mi/ a K9 

Ct|icwu;iMi ^ 

Jeudi, 9 mai 
9.80 — (Jrand'Messe d'actions de grAces. 

officiant If. l'abbé A. Tremblay. 
Diacre: M. l'abbé F.-II . Lemieux. 
Sous-diacre: M. l'abbé L. Larouclie. 
Mgr L. Maurice assistera au trône. 

2.(10 — Inspection des Cadets et ouverture de l'Exposi­
tion scolaire. 

K.00 — Séance Dramatique et Musicale. 
Sous la haute présidence de Mgr Lamarche. 

PBOOBAMME 

1. — Reviens Dollard (4 voix mixtes) . . . . Chornli 

2. — H e n r i de Cast i l l e 1er acte 
La truhixon 

3. — La musique du foyer, violon et piano 

4. — Les roses de Dollard-, débit /,. l-'imt 

5. — H e n r i de Cast i l l e Se acte 

Le jur/rnircnl 

6. — Un A v e Maria, débit J. Martin 

7. — La musique du Foyer, violon et piano 

x. - Henr i de Cast i l le Se acte 
Le châtiment 

9. — L'Orchestre du bon Dieu Clivralc 

10. — H e n r i de Cast i l le )c acte 
Le triomphe 

11. — 0 Canada ! 

Anciens directeurs de l'école 

1010-1900 F. Célcstius, pieusement décédé en 1032. 

19O9-101G F. Harle-Béatrlx, directeur de Loretta, France. 

1916-1916 F. Priscillianus. professeur à Chazelles, 

France. 

1916-1919 F. Elle-Frédéric. écou une provincial à 

Iberville. 

1919-1920 F. Henri-Noel, provincial de Notre-Dame de 

rilernil lagc, France. 

1925-1931 v. Paul-Henri, .directeur de la Maison pro­

vinciale, Iberville. 

1981-1981 F. Victor-Henri, en repu- relatif à Iberville. 

Kemplaeé par le F. Léon-Alphonse. 
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E c o l e S a i n t - E t i e n n e de la M a l b a i e 

m D3 I m 

I'r< mière école {1901) 

La l'aroigsc. — Avant d'être le paradis des touristes, 
La Malliaie avait déjà gagné l'admiration de tous ses 
visiteurs. Champlain avait été charmé par sa belle 
rivière et les riches promesses de sa large vallée ; mais 
l'abondance des sables amoncelés, l'ayant empêché 
d'ancrer, il lui donna le nom de Maie Baye ou Mauvaise 
Baie. 

Malgré ce nom fâcheux, le territoire fut colonisé dès 
10>72, et la seigneurie concédée au Sieur Gaultier de 
Comporté. Eu 1774, une mission catholique — Sainte-
Emerentienne — y fut régulièrement établie; on bâtit 
une chapelle et on commença â tenir les registres de 
l'état civil. Le premier curé résidant fut nommé 21 ans 
plus tard. 1825 vit l'organisation régulière de la paroisse 
sous le titre de Saint-Etienne et la construction de l'église 
actuelle. Quant à la Seigneurie reprise par les Anglais, 
elle fut divisée entre Malcom Fraser et John Xairne. 
Ce sont eux qui changèrent son nom en celui de Murray-
Bay, qui heureusement ne s'est pas acclimaté dans le 
peuple. 

Le Collège. — En 1901, les Frères Maristes furent 
nppelés à diriger l'école des garçons située alors sur l'em­
placement de l'Orphelinat actuel. Le premier directeur 
fut l'illustre frère Namase, homme de grand coeur et de 
grands talents, professeur de premier ordre en dépit 
d'une timidité excessive, a qui ses anciens ont voué un 
culte encore bien vivant. 11 fut remplacé par le C. F. 
Philippus, qui a laissé une réputation d'activité dé­
bordante, puis par les Frères Léon-Marcel, Charles-
Augustin et Marie-Eparqne. 

Vers 1911, des intrigues plus ou moins avouables 
faillirent faire renvoyer les Frères : elles furent victorieu­
sement repoussées par les citoyens clairvoyants et 
attachés il leurs professeurs. Les vaincus ue désarmèrent 
pourtant pas et, en 1914, circonvenant les membres de 
la Commission Scolaire d'alors, ils réussissaient à faire 
mettre a la porte, en dépit des vives protestations de la 

meilleure partie des paroissiens, des maîtres qui. corps 
et âme, s'étaient dévoués pour tous. A regret, les Frères 
quittèrent un lieu, une population, des enfants qu'ils 
avaient aimés. Ils emportaient cependant l'espoir qu'un 
jour la vérité aurait le dessus et qu'ils pourraient revenir 
continuer leur oeuvre de dévouement. 

Cet espoir n'était pas vain. Dès 1923. plusieurs ex­
périences s'étant m-ntrées plutôt malheureuses, une 
demande de retour, arrivait il la maison provinciale 
d'Iberville. Toutefois, à cause de la pénurie de sujets, ce 
ne fut qu'en 192-"> que les Supérieurs purent répondre 
aux appels pressants et réitérés de Monsieur le Curé et 
de MM. les Commissaires. 

En août de cette année, cinq Frères revenaient 
prendre possession de la vigne délaissée, où ronces et 
épines commençaient A se donner beau jeu. Ils furent 
heureux de se trouver chez des amis et surpris de 
rentrer dans une spacieuse liâtisse bien aménagée et 
contiguë à une résidence aux al lures . . . princières. 
Depuis, l'école a continuellement prospéré. Rouverte avec 
quatre classes, elle en compte maintenant sept. 

Les cours d'études n'ont jamais pu être très élevés, 
car les enfants bien doués, qui en ont les moyens, se 
dirigent vers les collèges classiques dès leur 6e année 
terminée, et les autres vont aider leurs parents à grossir 
le budget familial. 

Nous aimons il espérer, cependant, que la moisson qui 
lève, mûrira, un j( or, avant d'être récoltée et que l'école 
Saint-Etienne connaîtra comme tant d'autres ses heures 
de grande gloire. 

rourquoi pas? — Ce que patience, bonne volonté, 
mutuelle compréhension et longueur de temps ont pu 
ailleurs, serait-il impossible ici'/ Le bon travail accompli 
A date, la phalange d'hommes de valeur, prêtres, pro­
fessionnels, commerçants, ouvriers qui ont puisé chez 
nous le goût de l'œuvre bien faite nous répoudraient : 
€ Non ! » s'il en était besoin. 

Attendons en toute confiance, l'instant de Dieu! 
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1/école actiHiic 

Pete du Cinquantenaire 
A L'ECOLE SAINT-ETIENNE 

Comité des fêtes 
Présidente d'honneur: II. le chanoine ru. Tremblay, curé, 

M . Edgar Rochet te, M . P . P . 

Préaident a c t i f : If. Henri D ' A u t e u i l , C . R. 

V i c e - P r é s i d e n t : M . L o u i s - P h i l i p p e D u f m i r , p r o l o n o t a i r e . 

T r é s o r i e r : M . H o l l a n d W a r r e n , N . P . 

C o n s e i l l e r s : M e s s i e u r s .1.-Charles Hoche t t e . L u d o v i c 

C o u t u r i e r , A r i s t i d e M a l t a i s , L o u i s -Philippe Cou­

tu r ie r , A n t o n i o Laronche. 

PROGRAMME 
Du 15 au 25 mai 

N c n v a i n e d ' ac t ions de g rAces par les é l èves et la 

communauté. 

Samedi, 25 mai 
7.(10 — S a i n t e M e s s e et communion g é n é r a l e . 

2.00 — S é a n c e pour les en fan t s . 

Réunion des A n c i e n s E l è v e s , à l 'occas ion du ju l i i l é 

d 'o r des F r è r e s M a r i s t e s et du d i x i è m e a n n i v e r s a i r e de 

leur r e t o u r à la M a l l i a i e . 

7.80 — G r o u p e m e n t des A n c i e n s à la s a l l e de l ' éco le . 

D é f i l é v e r s l ' ég l i se pa ro i s s i a l e . 

S 00 — G r a n d ' M e s s e . — Chant pa r la c h o r a l e d e l ' éco le . 

S e r m o n de c i r cons t ance par M . l'abbé E l z é u r 

Bergeron, cu ré d e Balnt-Naiaire, anc ien élève. 

Q u ê t e de r econna i s sance au p r o f i t de la 

c o m m u n a u t é . 

ii.oo — Bâillement dans la M l l e el dépa r t pour le 

Chateau Murray. 

12.00 — Banquet pour les A u t o r i t é s et les A n c i e n s . 

7.00 — V ê p r e s et Sa lu t du S a i n t - S a c r e m e n t . — Chaut 

par les é l è v e s 

S.00 — V e i l l é e de f a m i l l e des A n c i e n s ( S a l l e de l ' école l 

Lundi, 27 mai 
7 00 — M e s s e d e K e q u i c m pour les l i l cn fa l t eurs , di­

rec teurs (FF . Philippin et N a n i a s e l . les p r o i e s 

seurs e t é l è v e s défun ts . 

S.00 — Séance R é c r é a t i v e et M u s i c a l e . 

I ' K i i C U A M M B 

1. — Chan t de f ê t e Chorale 

2. — F u t u r P r ê t r e et Pet i t Roi ' " lct< 

:i. - L e s l e t t res p r é f é r é e s . . Vréfinraluire et It . Innée 

4. — L e s g a r s d e la M a l h a i e Clmrale 

5. - - Le p inson J.-lt. Carre 

fi. — G y m n a s t i q u e a v e c massues }< Aiuirt 

T. — F u t u r P r ê t r e et Petit Roi AeU 

H. — L e pe t i t nigaud Dufour 

0. — L e s c loches Chorale 

10. — L e choeur des boudeurs cimrule 

11. — Quand nous serons g r a n d s Z< Aiuit'i 

12. — L e g â t e a u l e Année 

l'A. — L a tabatière magique 7c . i nnée 

14. — O Canada ! 

Au piano: Mile II.-A. Lemay. 

Futur Prêtre et Petit Roi 

D I S T R I B U T I O N 

L o u i s X I V , enfant Htm, Jlufour 

V e r g e t , bûcheron J'h. Multaix 

P i e r r e , son f i l s Il.-P. Coûturh-r 

Jean , " " l.-l'. lloïK-linnl 

Joseph. " " fu tur p rê t r e Truilct 

Duc de L i e r v u l Hirlmrd Lavoie 

V i c o m t e de Sa in t -Sur in J. lUnulund 

K a r o n de C a r v i l l e Ltnii* Jiuueliunl 

l ' u rgon , médec in Laurent Archie 

M a r t i n , s e rgen t O . Oaiiehon 

M a r q u i s de N e u i l l y l.iniixMurie ltirt lin 

L a Tabatière magique 

H o u l e de N e i g e Indre Ihiieeji 

H e n r i o t \ilri<n Jlarieii 

Louis J.-tt. Carré 

H e c t o r Léonce Sheehy 

Jacques Rail. itavard 

Hubert l'atrice liouehnrd 

E y m n r Marc Asselin 

Roger Oh. Lajoie 

H u g u e s thelitis liouchaid 

Tancrède \ntoine IfolWooll 
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Ecole Saint Joseph de la Baie Saint-Paul 

Fondre en ]90\ 

L'école îles Frères Maristes, a Baie-Saint-Paul, date 
de 1904. Le C. F. Césidius en négocia la fondation avec 
M. le Curé Dumas et M. le Dr A. Siniard. président 
de la Commission Scolaire. 

Le premier directeur fut le C. F. Gabriel-Marie. 
Trois confrères lui furent adjoints. 

L'école prospéra bien vite grAce • son excellent chef 
et au dévouement de tous. Chaque année, un appréciable 
contingent de finissants entraient au Séminaire de Chi-
coutimi et faisaient l'éloge de leurs Maîtres, par leurs 
brillants succès. Cette bonne renommée s'est maintenue. 
Soit an Séminaire, soit a l'Ecole Normale, soit ailleurs, 
on voit arriver avec plaisir, distingués, sérieux, travail­
leurs les anciens de la Haie. l>e sorte que h: n nombre 
de prêtres, de docteurs, d'avocats et d'instituteurs sont 
sortis de l'humble maison pour se tailler un peu partout 
une réputation enviable. Notre congrégation compte 
actuellement quatre de ses religieux venus de chez nous. 

Le C. F. Gabriel-Marie fut remplacé en 1906 par 
le C. F. Adonius qui resta a la tête de l'établissement 
durant 3 ans. Vers ce temps, les progrès fureut grande­
ment facilités par la générosité de M. K. Forget qui 
récompensait royalement les 4 premiers de l'école. 

Le triennat du C. F. Adonius expira et le C. F. 
.lules-Cyprien prit la direction. C'était un professeur de 
haut mérite; le H. T. Alfred Bouchard, O. M. I. disait, 
un jour, qu'il n'en avait plus rencontré de cette trempe! 
M. Gérard Tremblay, aujourd'hui Sous-Ministre du 
Travail fut un de ses plus brillants élèves. 

En 191(1 le C F. Jordanus vint il son tour. Il resta 
9 ans à la tête de notre institution : merveilleux entraî­
neur, il ne laissa pas aux élèves le temps de s'apercevoir 
du changement. 

I-a vieille bâtisse qui servait d'école fut démolie 
en 1911. Une nouvelle construction comprenant S classes 
et une résidence pour 8 Frères la remplaça. Cette amélio­
ration favorisant la marche régulière des classes, facilita 
grandement le travail. 

Le C. F. Paul-Henri succéda au C. F. Jordanus en 
1919: il continua son œuvre avec succès. Le C. F. Henri 
Colomb prit sa place en 192:;. Il inaugura la présentati- n 
des élèves aux examens officiels pour l'obtention du 
diplôme d'instituteur. Les finissants firent honneur à 
leur Aima Mater. 

Le F. Camille-Ernest vint après le F. Henri-Colomb. 
Comme ses prédécesseurs il activa les études. Les résul­
tats qu'il obtint furent remarquables. C'est sous sa 
direction que l'Amicale des Anciens fut fondée. Deux 
conventums ont déjà été célébrés avec éclat. 

1933 nous réservait l'épreuve qui ne manque jamais 
â toute œuvre bienfaisante. . . Le 19 décembre, un incen­
die désastreux détruisit l'établissement et arrêta pour 
une année la bonne marche des études. La grande salle 
du "Club Gobeil" accueillit 4 classes, dans des conditions 
plutôt défavorables. 

Mais les traverses ne découragent que les âmes veil­
les. La Baie n'en compte pas. l'ne nouvelle maison fut 
construite eu ciment armé, qui peut se rire du feu. Ce 
fut le C. F. Eugène-Henri qui fut désigné en 1933 pour 
tout réorganiser. L'école Saint-Joseph a repris, depuis 
deux ans sa marche vers les sommets. 

La bénédiction solennelle du nouvel immeuble, en 
juin 1934, donua lieu a une démonstration fort impres­
sionnante. Les notabilités qui adressèrent la parole 
firent ressortir les grands bienfaits de l'éducation reli-
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J. -A. et Roméo Matte , prop. 

Hôtel Mon Castel 
20 chambres avec eau courante et bain 

20 rooms with running water and bath 

Très bonne cuisine canadienne 

Tél . 28 Baie-Saint-Paul 

Té l . 9 B . P. 140 

P. N. Gariépy, Enr. 
Marchands-* rénéraux 

.Maison établie depuis isTii 

Baie-Saint-Paul Charlevoix, P. Q. 

Avec le» compliment» de 

T H O M A S SIMON, L.L.L. 
N O T A I R E 

Baie-Saint-Paul Charlevoix, P. Q. 

.! i c c le» Hommage» de 

E M I L E M O R I N , CK. 

AVOCAT 

Ancien élève 

I I I , Côte de la Montagne Québec 

Lucien OTIS 
Liqueurs douées, Cigares, Cigarettes. 
Crème I la «lace. Chocolats, etc . 

l.iiir.iii o' et articles de fantaisie 

La Beurrer ie de Baie-Saint-Paul , Enrg . 
Meurre pasteurisa de choix 

Baie-Saint-Paul Charlevoix, P. Q. 

Téléphone: 43 

P A U L B I S S O N N E T T E 
Directeurs de funérailles 

Embaumeur, etc. 

SERVICE DE JOUH ET OE NUIT 

Téléphone: 81 s 4 

Baie-Saint-Paul Charlevoix. P. Q. 

Téléphone: 27 

Joseph Simard, Enr. 
Marchands-Généraux 

Spécialité de nourri ture a renards 
Commerçant en Bois de toutes sortes 

R E S T A T K A N T 

Moulions, Chocolats, Cigares, Cigarettes, 
Crème il l a . glace, Liqueurs douces 

Baie-Saint-Paul Charlevoix, P. Q. Baie-Saint-Paul Charlevoix. P. Q. 

Téléphone 

J . O. G A R I E P Y 
Assurances générales 

Baie-Saint-Paul Charlevoix, P. Q. 

Téléphone: 24 

PHARMACIE DU 

1M*o K . A i . T . A R 1 ! ' ) 

Baie-Saint-Paul Charlevoix. P. Q. 



g i e u s e et tout le bien accompl i par les Frères qui se 

dévouent à la B a i e , d e p u i s 31 ans . 

L 'année en cours a vu na î tre parmi les é l èves , la 

Soc ié té du Bon L a n g a g e rjui produit d 'heureux résu l ta t s 

et une A v a n t - G a r d e d e l'A. C. .1. C. qui promet d e f a i r e 

beaucoup de bien pour la f o r m a t i o n soc ia le des grands . 

Ni l 'une ni l 'autre ne nuiront au bon renom de l'école. 

Fête du Cinquantenaire 
A L'ECOLE SAINT-JOSEPH 

Jeudi . 30 mai 

Fête de l'Ascension 

PROGRAMME 
7.00 — S a i n t e Messe . — Off ic iant : M. l'abbé L. 

Lu voie, a u m ô n i e r de l 'Amicale . 

Communion g é n é r a l e des é l èves , a n c i e n s et 

ac tue l s . 

8.30 — R a s s e m b l e m e n t des A n c i e n s d a n s la sa l l e d e 

l 'école. 

! ) l ô — Déf i l é des Anc iens , précédé île la F a n f a r e .vers 

l 'égl ise paro i s s ia le . 

!i :;o — ( i r a n d ' M e s s e d 'act ions d e g r â c e s . 

o f f i c i a n t : M. l'abbé Joseph-C. T r e m b l a y , curé 

de Ba ie -Sa in t -Pau l . 

D i a c r e : M. l'abbé H o r a c e Cimon. curé d e Sa int -

Bernard , anc ien é lève . 

S o u s - d i a c r e : M. l'abbé L. L a v o i e . aumônier de 

l 'Amicale . 

Sermon de c i r c o n s t a n c e : SI. l 'abbé L. Larouche . 

c u r é de S a i n t - T h o m a s - D i d y m e , anc ien é lève . 

La ehora le d e la p a r o i s s e et ce l l e de l 'école 

chanteront la m e s s e en mi b, de Th . Dubo i s . 

Quête de r e c o n u a i s s a u e e pur 4 m e m b r e s du 

c o m i t é de l 'Amicale . 

1.00 ii ô.OO — Vis i te des t r a v a u x seoluires . 

7.00 - - Vêpres et Sa lut so lenne l s . 

o f f i c i a n t : II . l 'abbé L. Larouche . anc ien é lève . 

Adorotr. 4 v. ni F. J. 

ToUitr Htixtin*. 4 v. m S a i n t - S a e n s 

Itcgiim Ci.cli. 

Tantinn. 4 v. m Fie l 

Lu milite. 

8.00 — Concert par la F a n f a r e . 

Mardi, 2S mai 
3.0(1 — Séance pour les en fant s . 

Mercredi. 29 mai 
S.00 — S é a n c e récréa t ive pour le grand public . 

Vendredi , 31 mai 
7.00 — Messe d e Requiem poUI les pro fe s seurs et les 

é l è v e s dé funts . 

N. B . — N e manquez pas de vous procurer le magni ­

f ique Priit/ramint -S<,nrcnir du C i n q u a n t e n a i r e des F r è r e s 

Mar i s t e s au Canada qui se vend au profit des ivuvres 

mariâtes, 

S E A N C E RECREATIVE ET 
MUSICALE 

Mercredi, 29 mai, 8 h. 

PR< >C;RAM.\IK 

1. — F a n f a r e 

2. — La l a n g u e f rança i se , L a v a l l é e - S m i t h . . . . Chorale 

3. — La langue f r a n ç a i s e ù la C h a m b r e d e 1702 

F.-X. G a r n e a u -4. Bolduc 

4. — Credo d n p a y s a n . Gonbl ier Chorale 

ô. — F a n f a r e 

li. — < C o m m e les P e t i t s O i s e a u x ». s a y n è t e 

Prép. et de 1ère Année 

7. — Le « F a n t ô m e >. s a y n è t e m i l i t a i r e 

te et . î r .1 n nées 

S. — L'Inst i tut Mar i s te . poés i e Roger Dufour 

0. — Le < F l a g e o l e t m a g i q u e >. < pére t te . . . . 4 c Année 

10. — F a n f a r e 

11. — € La Torp i l l e >. comédie four* Supérieur 

12. — F a n f a r e 

13. — E x e r c i c e s a v e c m a s s u e s 4c Année 

14. — c Lull i Marmi ton », opére t te 
Cour» Complémentaire 

15. — D i s c o u r s : M. l'abbé C. T r e m b l a y , curé : M. E m i l e 

B o i v i n . m a i r e et prés ident d e l ' A m i c a l e ; M. 

F.-X. Gar iépy . prés ident d e la C o m m i s s i o n 

Scola ire . 

10. — O Canada ! — F a n f a r e . 

Le Fantôme 

Martia l , c a p i t a i n e Rosaire Matte 

J e a u n o t . s e r g e n t Etienne Lavoie 

Achi l le , l i e u t e n a n t Léonard Simard 

S o l d a t s : D. D u f o u r . F. C h à t i g n y . H . Prade t . K. S imard . 

M. B o i v i n . Y. Larouche . R. B i s sonne t t e . H. B e a u d r y . 

R. Leblanc . J. F i l ion . T.-L. T r e m b l a y . R. Bo lduc . 

Comme les petits oiseaux 

D . Gobei l , J. Cimon. Y. Perron , J. B o u c h a r d , R. 

S imard , G. Chât igny . .I.-R. (Jaudreaul t . L. Chouinard , P. 

L a p a n t e . J.-R. Côté , tî . T r e m b l a y . J.-A. I j tvo ie , M. 

H a r v e y . A. Gagnon . 

Le Flageolet magique 

Simon , pet i t garçon du v i l l a g e Paul Oti> 

Yves , ami de S imon J.-Renv Simard 

Franço i s , a m i de S i m o n Léonard Pradet 

Charles , a m i d e S i m o n J.-J. Tremblay 

Is idore, a m i de S imon tltrard Chdtignii 

Le Père Jacquet André Simard 

Le g a r d e c h a m p ê t r e Pierre Gagnon 

D e s p a y s a n s : Pli . D e s g a g n é . Pli. G a n d r e a u l t , A. D u ­

chesne . E. Savnrd . A. S imard . 
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Tél. Charlevoix-Saguenay 5-5 

Manoir Saint-Paul 
Joseph-François Fortin, Prop. 

RESTAURANT BT C H A M B R E S DE 

P R E M I E R E ( L A S S E — L i g i ' E U R S 

DOUCES — C I G A R E S — ETC. ETC. 

Repas il tonte heure — Serviee anglais et français 
A (Ml milles île Québec. En fine île l'église. 

Traversez le pont. 

Baie-Saint-Paul Charlevoix 

Ê ^ l A N T I C L A V O 
, i w • i Tonique sans alcool J W J M T 

^ ^ S ^ ) ^ antiseptique ^ ^ ^ ^ ^ f r 

/.!•• . '<' t< iiioii/nui/e i/Hi voici: Je, soussigné, 
Paul Mailloux, de Unie Suint-Paul, étant 
assermenté, déclare que vers 1!KJ.'{, j ' a i totale­
ment perdu mes cheveux sans qu'aucun trai­
tement puisse amener une nouvelle pousse. 
Le VI février 1!»'J3, j ' a i commencé il suivre un 
traitement à "L 'Ant ic lavo" et, depuis cette 
date, j 'a i pratiquement retrouvé toute ma che­
velure, ("est le seul remède qui depuis cinq 
ans a réussi a me faire \ sser des cheveux. 

Paid Mailloux. 
Assermenté devant moi, Ch.-Ed. Tremlilay, 
X. P., Haie Saint-Paul, ce 1er mars MM, 

Cb.-Ed. Tremblay, N. P. 

Demandez à la Pharmacie Brunet, 139, rue Saint-
Joseph. Québec, ou écrire à F.-X. Simard, 

Baie Saint-Paul P. Q. 

Avec les Hommages 

du 

Ministère du Travail 

HOHORABLE C . - J . ARCAKD 
Mini s t r e 

GERARD TREMBLAT 
Sous-Ministre 

Ancien êlèvt êt V Ecole Bûmt^otepk 

AVCG Jeu f'mnpliiiii IIIH du 

D R A R T H U R L E C L E R C 

M E D E C I N - CHIRURGIEN 

Baie-Saint-Paul. Charlevoix Téléphone: 95 

Avec les Hommages 

du 

Ministère du Travail 

HOHORABLE C . - J . ARCAKD 
Mini s t r e 

GERARD TREMBLAT 
Sous-Ministre 

Ancien êlèvt êt V Ecole Bûmt^otepk 

Attention «iii'cinlf iiu.r TimrixttH—Ourert jour et nuit 

HOSTEL m o R i n 
L. Morin, prop. 

Prix de faveur pour voyageurs de commerce 
— pour pension a lu semaine et au mois — 
Itepas à tout heure — Pr ix modérés. 

Téléphone: 32 Baie-Saint-Paul 

Avec les Hommages 

du 

Ministère du Travail 

HOHORABLE C . - J . ARCAKD 
Mini s t r e 

GERARD TREMBLAT 
Sous-Ministre 

Ancien êlèvt êt V Ecole Bûmt^otepk T H O M A S GUILLEMETTE 
REPRESENTANT 

MASSE Y H A R K I S . Tôle gaufrée I D E A L . 
B E A T T Y Bros., Fonderies Plessisville et l'Islet 

Distributeur de F O R D — Vente et service 

Assurance feu et accidents. 

Bale-Saint-Paul Charlevoix, Que. 

Téléphone: 8 

B E N J A M I N S I M A R D E n r g . 
M A G A S I N G E N E R A L 

Indépendant « V I C T O R I A » 

h 

Haie-Saint-Paul Charlevoix 

T H O M A S GUILLEMETTE 
REPRESENTANT 

MASSE Y H A R K I S . Tôle gaufrée I D E A L . 
B E A T T Y Bros., Fonderies Plessisville et l'Islet 

Distributeur de F O R D — Vente et service 

Assurance feu et accidents. 

Bale-Saint-Paul Charlevoix, Que. 

Téléphone: 8 

B E N J A M I N S I M A R D E n r g . 
M A G A S I N G E N E R A L 

Indépendant « V I C T O R I A » 

h 

Haie-Saint-Paul Charlevoix 

Téléphone: 3 s 3 Taxi privé 

J . - V I L M O Ï N T L A R O U C H E 
Expert en chaussures 

Chaussures — Harnais — Valises 
Vente et réparation. 

Agent distributeur de bicyclettes et patins CCM 

Ba'e-Saint-Paul Charlevoix, Que. 

| l'un,- //}] 



La Torpille 

Laplaiichc. iiiemiixier J.-Loui* lloiiin 

hnlMf, apprenti (}a*tt,n .Malte 

Varlopln , " Staiiixla* Tremblay 

Lavr i l l e . Ludycr l'âgé 

Ducolieatl, " Knilrr Sinuiril 

T a p a f a u x , " Eugène Polriu 

De Bah; rd. lieutenant de vaisseau Hnuul l'rrron 

<!iff lard. gardien de paix liulré l'olriu 

Copachu. pharmacien intonio lloldur 

Lafiole . garçon chimiste l.èun duaii 

Lulli Marmiton 

Louis X I V (Santon ilatte 

I-nlli lloger llufour 

'mii Tremblay 

R<>ger Langloi» 
1 ons 1 paniphile iMrourhe 

Eranefii* Matte 

Sinai Laroic 

Cuitapoint Magella Hourhard 

D u r a c u i r Maurire Gobeit 

I-e» F K E K E S M A U I S T E S vous invitent cordiale­

ment à prendre part anx fêtes organisées à l'occasion du 

<'ini|uantiéme Anniversa i re de leur arr ivée a u C a n a d a . 

Les Anciens ont là une circonstance toute trouvée 

pour témoigner leur reconnaissance envers leurs Maîtres . 

I^es parents se feront un plaisir de visiter I ' E X J H I M 

tiou de t r a v a u x des élèves de l'Ecole Saint-Joseph. 

L a C O M M I ' X A l ' T E remercie sincèrement tous ceux 

qui ont contribué à rehausser l'éclat de ces F E T E S 

J C B I L A I R E S dont le souvenir demeurera vivace dans 

tmis les ( w a r s . 

Parents , amis, élèves anciens et actuels, faites-vous 

un honneur de vous procurer le B o l ' T O X et le P R O -

C R A M M E - S o l V E X I R qui sont vendus au profit des 

o u v r e s maristes. 

Ecole Champagnat de M o n t r é a l 

Un double anniversaire 

Cette année. l'Ecole C h a m p a g n a t célèbre, en un seul 

Jour, deux événements mémorab le s : le Cinqtiantenairc 

de l 'arrivée des Frères Maristes au C a n a d a , et le vingt-

cinquième anniversaire de leur venue dans la | K I misse 

Saint-Denis . 

IMS ! . . . Année de souvenirs et de joie |M>ur les 

professeurs et les élèves qui ont travai l lé ensemble 

pendant ce dernier quart de siècle! P o u r les Frères 

spécialement, année de fi l iale grat i tude envers M a r i e , 

qui, eu cinquante ans, a fait de la Province Mar i s t e 

canadienne, l'une des plus florissantes de l'Institut. 

Xous voudrions voir chacun îles chiffres qui la composent 

moulé avec l'or le plus pur. Placés dans un écrin pré­

cieux, ils attesteraient notre grat i tude envers Dieu et 

sa sainte Mère qui ont visiblement protégé et multiplie 

les G premiers Maristes , partis de France , le Ifi août 

ÎSST), pour les terres lointaines du C a n a d a . Cet ex-voto 

redirait aussi a u x générations futures, le souvenir ému 

des anciens élèves, [ H i u r le dévouement qui leur a procuré 

l 'avantage d'une sérieuse formation. C a r , tenir à la 

tache, surmonter les embarras et les fatigues inévitables 

de l'enseignement, f a i re face a u terrible quotidien à 

chaque lever du j o u r , vingt-cinq ans durant , n'est pas 

un mince mérite ! 

C'est le S septembre 1910 que Saint-Denis vit pour 

la première fois, le r a b a t blanc de ses nouveaux maîtres. 

Ils étaient, sous la conduite du C. F. Chryseui l ( d é c é d é ) : 

F. Léou-Ainhroise . s.-d. ( en F r a n c e I , F. Louis-Fél ic i té 

l décédé l. F. Joseph-Mart inien ( d é c é d é ) , F . Lou i s -V i ta -

lien (mor t à la g u e r r e » . F. A l p h o n s e - R a p h a ë l ( en 

F r a n c e ) . F. Alphonse (en F r a n c e ) , F . Joseph-Azar ias 

i directeur au Col lège L a v a l l. F. Cbar les -Dani i en (en 

F r a n c e ) , F . H e n r i - A d o l p h e ( recruteur à I b e r v i l l e ) . F . 

Mar ic -Eunemond ( p r o f e s s e u r à Jenn - de - Brébeuf ) . 

F. Ambroise-Et ienne et F . M a r i e - P é m e n ( d e la maison 

provinciale l. I>ès leur arr ivée , ceux-ci firent une courte 

visite à M . le C u r é J . - A . - G . Saint-Jean qui les reçut avec 

cette bonté paternelle, dont il ne s'est j a m a i s départ i 

depuis. L e 14 septembre, le sympathique pasteur rendit 

aux Frères leur visite et s'entretint famil ièrement avec 

eux. pendant près d'une h e u r e . . . 

Les nouveaux éducateurs vécurent d'al>ord a u sein 

des privations. L e V é n é r a b l e C h a m p a g n a t les eût certai­

nement reconnus pour ses vrais d i s c i p l e s ! . . . Comme 

aucune résidence n'avait été préparée pour le personnel 

religieux, la Commission Scola ire d'alors loua quatre 
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logements, rue Laurier, en face de l'école et l'on s'y 

installa a l a . . . "faites comme riiez v o u s ! " Ouvrons les 

annales où le regretté Frère < 'liryseuil a noté ses 

premières impressions: "Nous trouvAnios, dit-il, un 

logement bien pauvre et bien peu commode: les apparte­

ments étaient étroits et sombres. . . Le mobilier provi­

soire était misérable et fort incomplet. Il n'y avait ni 

cave, ni dépense, ni dépendance! d'aucune sor te . . . Les 

alentours de l'école présentaient un état pitoyable." 

Sainte Vierge, dire sa prière du soir, et... essayer de 

dormir un peu, pendant que de trop joyeux voisins 

chantaient, inusiquaient et valsaient à qui mieux mieux! 

On raconte même que. certain matin, à 4' , h., quelqu'un 

qui assurait n'avoir pu fermer l'œil encore, s'empara 

résolument d'une casserole et d'une cuiller il pot, afin 

de remettre leur monnaie aux danseurs nocturnes... 

Il ajouta même quelque « intérêt » . disent les témoins 

de la scène !. . . 

Kn réalité on y pataugeait les jours de pluie et, au 

beau temps, du Boulevard Saint-.Tosepb A la rue des 

Carrières, le Parc Crémazie, alors dépotoir publie, 

s'épanouissait en relents et poussières qui n'avaient rien 

à voir avec les produits du parfumeur Coty. < >u n'était 

pas pour rien au "pays des pieds noirs". 

Ce n'étaient pas les seuls ennuis. Certains détails, 

que seule la tradition a voulu conserver, nous portent 

à croire que le recueillement et l'union fi Dieu rencon­

traient, en ces temps-lit, plus d'obstacles encore qu'au-

joiird'bui. Il fallait, parait-il, réciter l'office (le la 

Heureusement, la promesse d'une résidence s p a 

dense pour les Frères allait être tenue. Bientôt, on vit 

sortir de terre les murs de la construction actuelle 

qui ne put être habités pourtant, qu'en avril suivant. 

Cependant, aucun contact n'avait encore été établi 

entre maîtres et élèves. Tout Montréal était en liesse. 

Les inoubliables fêtes du X X I e Congrès Kucliaristique 

se déroulaient avec un faste qu'on n'a jamais plus 

retrouvé dans la métropole. 

Enfin, le 1!) septembre, l'école Saint-Denis appelée 
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plus tard é c d e Chainpagnat. mura i t , toute grandes, ses 

portes. Pa ren t s et élèves montrèrent beaucoup d'em­

pressement et dès le premier jour , onze classes ne 

comprenant pas moins de 350 élèves s 'animaient , comme 

autant de ruche* débordantes d'abeille» laborieu*es. Le* 

études entrèrent aussitôt en pleine act iv i té . 

L e 8 décembre suivant, fête de l ' Immaculée Concep 

tion, 1117 petits garçons faisaient leur première com­

munion ; la l»elle, pieuse et imposante cérémonie qui eut 

lieu à cet te occasion plut grandement au pasteur qui 

exprima publiquement sa reconnaissance aux Frè res qui 

avalent si bien préparé les enfants . 

L'éducation vir i le donnée par les nouveaux maî t res 

ainsi que la solidité de leur enseignement ne tardèrent 

d 'ail leurs pus à leur a t t i re r la sympathie des autor i tés 

et l 'affection de la population ent ière. Les rapports t rès 

élogieux laissé* par les inspecteurs, les appréciation* 

f lat teuses de MM. le* Commissaires surtout, nous auto­

risent ù le croire. 

Cependant, le nombre d'élèves qui croissai t régu­

lièrement, rendait le local de plus en plus exigu L'an­

cienne école, bfttie en ISSU, sept ans après la fondation 

du village du Coteau Saint-Louis , é ta i t devenue tout 

A fai t insuffisante. Aussi, u la fin de septembre 1992, 

les élusses uyunt été portées A quatorze, la Commission 

Scola i re décida de doubler l'espuce exis tant . 

Dès le 4 décembre 19L5, les ouvriers commencèrent 

les fondation! d'une unuexe devant comprendre 1-

classes et une grande tour pour les chambres de toilet te 

des deux bAtisses. L e nouveau local devait ê t re livré le 

4 septembre suivant. I l ne le fut que bien plus tard. 

r endan t ce temps, une distr ibution de prix avait 

lieu le 2:î j u i n ; MM. Philippe Dolbec (président du 

Comité des Fê tes i, Bornéo Pa ren t . C.-O. Bousquet, A. 

Charlebois obtinrent leur cer t i f icat d 'Ecole Modèle e* se 

virent gra t i f ier chacun d'une médaille d'argent. 

Le 11 mai de l 'année suivante. P.I14. professeurs 

et élèves des cours le* plus uvuncés, envahissaient le 

côté neuf, pourvu de tontes les amél iorat ions que l 'art 

de bAllr pouvait permettre I date. Le* cla*ses nouvelles, 

mieux éclairée*. favori*ée* d'un système de ventilation 

A a i r chuud des plu* perfectionné*, rendirent le* études 

plus at truyuntes en plaçant maî t res et écoliers dans des 

conditions physiques plus faverables . 

L 'ère de progrès, inaugurée par l 'agrandissement 

de l 'école Champagnut, devait se continuer. Depuis, le 

nombre des f inissants qui laissent invariablement les 

examens avec un brio cl un succès c nsolants augmente 

chaque année. 

Aujourd'hui Champagnut ne compte p a s me in* de 

915 élèves réparti* en vingt-cinq classes. T'n professeur 

de dessin, diplômé de l 'Ecole des Beaux-Ar t s , y donne 

des cours régulièrement. L'enseignement technique es t 

aussi A l 'honneur et pré» de 2IK> élèves suivent les leçons 

de M. Joseph Desaulnier*. *ou professeur. 

Bon nombre de no* f inissants vont parfa i re leurs 

études soit dans les écoles supérieures contrôlées par 

la Commission Sco la i re cathol ique de Montréal , soit au 

Collège Laval où ils retrouvent les mêmes maî t res qui 

les ont guidés jusque là. soit dans un des nombreux 

collèges classiques qui entourent la métropole. 

Deux associat ions religieuses groupent les meil leurs 

élèves. Leur but est d ' intensifier parmi eux la dévotion 

au Sacré-Co-ur et à l 'Euchar is t ie . 

M. labile J . -A. Paquin recruta i t dernièrement une 

Socié té Saiut-Yinceut-de-Paul parmi les plus grands. 

Plus de 2IHI petits nécessi teux ont é té habil lés pur ces 

jeunes disciples du char i tab le Ozuuam. 

L e personnel enseignant, plein d'élan et vi tal i té , 

est composé de vingt-deux rel igieux et de huit maî tres 

séculiers qui vivent duu* lu plu* purfuite harmonie. 

l 'ne demande officielle a été déposée l 'an dernier 

à la Commission Scola i re , afin de fa i re compléter la 

résidence des F rè re s devenue trop étroi te . 

Mais l 'exiguité du logement ne contraint nullement 

la générosi té des cœurs. Chacun se l ivre à sa t âche 

avec une gaieté, un ent ra in et nu amour chaque matin 

renouvelés. E t tous s 'amassent uue provisb u d'énergie 

pour entreprendre, avec uue ardeur encore accrue, la 

deuxième part ie de l 'ascension qui conduira fécale 

Chumpuguat A son c inquantenaire . 

AD MULTOS HT wmUCMB AXSOê 

A V A N T - G A R D E 

Depuis près deux lustres. l 'Ecole Champagnut. 

connue beaucoup d'autres, groupe l 'élite de ses jeunes en 

une associat ion int ime nommée Avaut-Clarde de l 'A.C.J .C. 

Fondée sous le directorat du C. F . Cabriel-Maiï i - . 

par le F r è r e Alphonse-Jules a lors professeur de Se an­

née, la petite Soc ié té se ta i l la bientôt une réputat ion 

enviable, puis un jour , victime de la versat i l i té humaine, 

tomba en léthargie. Règlements et document* allèrent 

dormir dans l 'armoire aux archives . 
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C'était le grain en terre, le feu sous la rendre. La 

moisson devait en regermer, l'incendie en renaître. Frère 

Etienne-André survient. I l secoue résolument la poussière 

et bientôt les salles de l'école retentissent du clioc des 

armes. . . verbales dont on Canaille l'adversaire en des 

joutes oratoires retentissantes. 

Frère Régis-Aimé, marelie sur les brisées de son 

prédécesseur et maintient le groupe en activité, en dépit 

de conditions peu favorables. 

L'année présente accuse un essor imprévu jusqu'ici. 

Sous la virile impulsion des Frères Albert-Benott et 

Roméo, la vie s'intensifie et l'Avant-Oarde connaît de 

glorieuses journées. D'heureuses initiatives l'imprègnent 

d'un esprit nouveau. Le bataillon compte un effectif de 

50 membres et tient des séances toutes les quinzaines. 

Les professeurs secondent avec zèle l'effort des Modéra­

teurs, l'eudant que F. Roméo s'échauffe il la tribune, 

F. Ernest-Victor lance la campagne de 1' "Achat chez 

nous" et F. Jules-Clément organise la retraite fermée. 

Enfin, l'œuvre offre des marques manifestes d'uni' 

forte vitalité et ouvre sur l'avenir de riantes per­

spectives. 

Directeurs de l'école 

1910-1914 F. Chryseuil. 

l!>lfi-ir»lil F. Priscillianus. 

1931-1927 F. Elle-Frédéric. 

1927-1929 F. Gabriel-Marie. 

1828-1982 F. Louis-Patrice. 

IO.'12-IO.'W F. .Iules-Adrien. 

1883- F. Henri-Etienne. 

GLOIRES DE L'ECOLE C H A M P A G N A T 

Anciens Elèves qui ont embrassé la vie 

sacerdotale ou religieuse 

Georges B ri Mette, religieux du Salnt-Sacrcment, Mont­

réal. 

L'nbbé Lucien Gagnon, vicaire à Saint-Edmond, Saint 

Jean-de-Québec. 

L'abbé Léo Vaillancourt, vicaire a Cartiervllle. 

L'abbé Ovila Bélanger, Grand Séminaire. 

L'abbé Lucien Laporte, Collège canadien, Rome. 

Frère Odilou, O. F. M., Maison du Christ-Roi, Chateau 

guay-Bassln. 

L'abbé Frédéric Dcragon. 

Hector Bourdeau, C. S. V., Collège de Rigaud. 

F. Raymond Généreux, Salnt-Dcnis-sur-Riehelieu. 

Frère Jean-Berchmans, F. S. C , Saint-Agathe-des-Monts. 

Frère Hervé, F. I . C , Ecole Gamier, Montréal. 

Frère Conrad-Marie. F. I . C., directeur A Haïti. 

Frère Camille, F. I . CL, professeur. 

Vocations marisies 

1812 Albert Léveillé, 

101.! Armand Bolsclair, 

1818 Joseph Dandurand, 

MUS Frédéric Durnln, 

1913 Rosario Fréchellr, 

1018 Osias Léveillé, 

1022 Euclide Dolbec, 

1022 Armand Pelletier, 

1 !»l!-'t Donatien Vennette, 

1021! Alfred Legros. 

1027 Charles La lumière, 

1027 Maurice Descoteaux, 

1828 Olivier Santcnnc. 

1880 Marcel Labelle. 

1030 Roger Saint-Martin, 

1981 Paul Emile Kobichaud, 

Frère Antoine-Albert. 

Armand -Loui s . 

Joseph-Jules. 

Frédéric-Auguste. 

Rosnrio-Joseph. 

< is ias-Joseph. 

I renée -Joseph. 

Delphis. 

Donatien. 

l'aul-Zacharie. 

Charles-Cypricn. 

André-Maurice. 

— Olivier. 

Evariste. 

( 'yprien L o u i s . 

— D é s i r é - S t a n i s l a s 

X. B..—On peut obtenir l'adresse des religieux ci-haut 

mentionnés en écrivant à la Maison Provinciale des Frère» 

Marisies. Iberville. 

Le Comité paroissial de Saint-Denis 

M. l'abbé J.-A. Saint-Jean, curé . 

M. E. Gagné, président des syndics. 

MM. Joseph Robert, docteur, marguilller en charge; 

Albert LéVMÇUt, président de la Salnt-VInccnt-de-Paul ; 
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i d u C i n q u a n t e n a i r e 
ET DU 

N G T - C I N Q U I E M E 
A N N I V E R S A I R E 

DE 

ivée des Frères M a r i s t e s 
dans la 

PAROISSE SAINT-DENIS 

Dimanche. 19 mai 

PROGRAMME 
Défilé vers l'église paroissiale. 
Messe solennelle. 
Sermon de circonstance : M. l'abbé H. Girard. 
Photographie-Souvenir sur le parvis de l'église 
Banquet des Noces d'Argent, sous la présidence 
de M. l'abbé H. Girard. 
Amusements au Parc Laurier, sous le distingué 
patronage de M. J.-M. Savignac. échevin. 
Démonstration athlétique M les auspices du 
Service de la Récréation publique. 
Grand ralliement des anciens Elèves des Frères 
Maristes de la région de Montréal au Monu-
ment National. Dames admises. Entrée gratuite, 

i Yïiir Programme, p. (171 

le relieur franco-belge 

F R A N Ç O I S K I N A P E N 
Reliures de toutes façons. Demandez ma liste de 
prix. Essayez mes genres à $20 les 100 vol. in 12°, 
ou $30 les 100 vol. in 8°. Tontes les nuances. 

695, Saint-Jacques ouest Montréal 
Tél.: H Arbour 0864 

Etabli en 1918 32 ans d'expérience 

Z. ROCHON 
BOUCHER & PROVISIONS 

Spécialité: BOEUF DE L'OUEST 
Ouvert tons les soirs jusqu'à 11 heures pour 

la bière et le porter. 
Attention spéciale aux commandes par téléphone 

201. Bernard ouest CRescent 9669 

G A R A G E R O C K L A N D L I M I T É E 
Pneus "Firestone" — Automobiles lavées et 
polies "Simonlie" — Remorquage — Remisage 
— Réparations générales sur toutes marques 
d'autos — Débossage — Peinture "Duco" — 
Accumulateurs — Electricité : tous les systèmes. 

1261, avenue Van Horne, Outremont Montréal 
Tél.: CRescent 4108 

Arec les compliments de 

La Laiterie des Producteurs, Inc. 
L A I T — CRÈME — BEURRE 

3641. Lafonta ine FRontenac 3157 

Arec les complimenté de 

J. G E O R G E S P R O U L X 
Photographe 

Portraits art i s t iques 
Photographie commerciale 

4325, rue Sa int -Denis Tél . B E l a i r 2249 

La Compagnie de Charbon 

O U I M E T & W I L S O N L T É E 
L.-Hector Ouimet. 

Président et Directeur-tîérant 
V n i i x recommandons TAnthracite gallois île la 

Hritish Coal Corporation. 
Le meilleur combustible cmnu 

237. ave Van Horne CRescent 3177-3178 

Avec les compliments de J. B. AUCLAIR 

Fét< 
Ben Vccarii, president de la ligue des propriétaires et 

hommes d'affaires; Albani Saumure, président de la 

Ligue du Sacré-Uceur ; Jot. Lamarehe, X. Ijabergc, 

docteur, !.. flésaulnier, épicier. Or A.-If. llobnt, L. La-

Imiri lli. Charles Marcotte, Ed. Major, l'aul Longpré. V I 
l'h. Pelletier, J.-B. Fortin, .lu*. Meunier, K. Lauzon. 

docteur. Arthur l'apinenu. I..-S. ('adieux de Courville. 

Théo. Lndoueeur, ./. flnrcau. offre ses hommages aux 

Frères Maristes â l'occasion du vingt -cinquième anniver- ISdLTT] 

saire de leur arrivée dans la paroi-.se. 

10.45 
11.00 

Comité des Anciens élèves 

MM. Philippe Dolbec, président; Roméo Purent, vice-

président: Jean-Louis Marsolais. secrétaire; Pierre 

Léveillé. trésorier ; Honoré Saint-Denis. Albert Neault. 

Emile Cusson, Paul-Emile Marsolais. Rosario Papineau. 

Edgar Deneau, Leopold (iuilbault, Pierre Dnpras, Roméo 

Chalifoux. Jules Ilurtubise. conseillers. 12 15 

12.30 

2.30 

S.00 

K.30 
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Avec let complimenté de 

PH. M O R I N 

274 ouest, Bernard Montréal 

Buvez le lait riche et pur de 

A. POUPART & CIE L IMITEE 
Livraison à domicile. Service ponctuel. 

Maison essent tellement eainiilieiine-f i-nii<;aiso. 

Produit! <le la plus liante cpialité. 

1715. rue W o l f e Tél . FRontenac 2194 

Pianos remis à neuf 

O. MICHAUD 
Accordeur pour les principaux 

Artistes <le Montréal 

5805, rue C a r t i e r Tél . CRescent 8249 

MAGASINS E . - M . STORES 
W . Desros iers , prop. 
EPICIER • BOUCHER 

Epieeries et viandes de clioix — Volailles 

et légumes — Bière et Portez 

94, rue B e r n a r d Tél . CRescent 4179 

Tél . B E I a i r 2249 

GAUDRY & FRERES 
BOULANGERA 

PAIN BT O A T E A I X 

7070 - 7076, rue S a i n t - H u b e r t Montréa l 

Arec les bons sou lui il s de 

H. DUFRESNE & CIE L T E E 
M A N U F A C T U R I E R S I)K KOXBON1 

5577, Saint-Dominique CRescent 7968 

Avec les compliments de 

L. T. LASALLE 
Bottier réputé 

SpédaUtê: Chauararei Ald-A-Wallc-Er, 
POUT homines et <I:iiiu-s 

361, rue Bernard CRescent 3686 
Près Avenue du Parc 

Lait npécial de la 

Ferme Moderne 
Ernest Lesage , proprié ta ire 

Rosemère, Que. 

T R O U P E A U APPROUVÉ 

P o u r informations , appeler CRescent 0867 

D. LEONARD 
PHOTOGRAPHE 

Offre sensationnelle : Votre photographie 
grandeur X I 10. format de luxe. 4 poses 
données au choix. Satisfaction garantie.  

2 photos pour $2..">0 

Spécialité: Encadrement* en tous genres 

63, rue M o n t - K o y a l est Té l . B E I a i r .1995 
Près Saint-Laurent 

Avec les coin /il i ment s de 

Phaneuf & Messier 
Optométr i s tes - Opticiens 

EXAMEN I>E LA VUE 
L U N E T T E S E L É O A N T E S 

1767, rue Sa in t -Den i s Tél . H A r b o u r 5541 
l ' iès Ontario 
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Eco le L a m b e r t C l o s s e de M o n t r é a l 

Fondée en 1910 

Sur la rue Saint-Urbain, entre Bernard et Van 
Ilorne, l'Ecole Lambert Closse abrite les classes des 
garçons de la paroisse St-Georges. Destinée ft porter les 
noms d'Illustres défenseurs de Ville-Marie, elle s'appela 
Dollard, jusqu'en 1031, alors que la Commission Scolaire 
lui donna le titre de Lambert Closse. 

Sa fondation, qui suivit de près celle de la paroisse, 
remonte à 1910. Elle est due à l'initiative du R. P. Piché. 
des Pères de Snint-Vinccnt-de-Paul, curé fondateur de 
Suint-tîeorges. Son premier directeur fut le F. Géné-
ralis, homme d'énergie et de savoir-faire, qui donna ft 
1'iruvre naissante une forte impulsion. Le chiffre des 
élèves, qui était de 120 ft l'ouverture et de 175 à la fin 
de la première année scolaire, atteignit son maximum. 
315 en 1916. Il n'a jamais été dépassé depuis; ce qui 
s'explique par l'invasion irlandaise, anglaise ou juive 
du quartier. Les classes, trois au début, sont aujourd'hui 
au nombre do huit, et couvrent le programme du cours 
primaire complémentaire. 

La vie religieuse des élèves est soutenue par la con­
fession et la communion fréquente, par la Ligue du 
Sacré-Cœur, la phalange des Enfants du Sanctuaire et 
la Chorale. La formation sociale est assurée par une 
Avant-Garde de l'A. C. J. C. Cn Cercle de Jeunes Natu­
ralistes développe le gout do l'observation 

En 1918, l'école passait sous le contrôle de la Com­
mission Scolaire métropolitaine. En 1925, la paroisse à 
son tour était confiée a la direction spirituelle du clergé 
séculier dans la personne de M. l'abbé R. Caron. rem 
placé depuis quatre ans, par M. l'abbé Aimé Boilean. 

La direction de l'école a été confiée successivement 
aux CC. FF. Généralis (1910-121. décédé: Joseph 
Daniel. (1912-16). Généré. (1916 22». tous deux rentres 
en France: Paul-Henri (1922-25), actuellement directeur 
de la Maison Provinciale ft Iberville, Marle-Eparque. 
( 1925-28 1, Etienne-André. < 192S-31 ) . Marie-Florlen. 
( 1931-33 ). Gérard-Majella. (1933-34 ), Régis Aimé. 
(1934- . . ) . 

Parmi les anciens professeurs, les uns sont morts : 
deux à l'école même : en 1924, le C. F. Louis-Philippe, 
sous-directenr et neuf ans professeur à Dollard : le 21) 
février dernier, le C. F. Adrien-Michel, après 4 ans 
de professorat ft Lambert Closse ; les autres exercent 
leur apostolat dans d'autres écoles maristes. Il en est 
certains qu'on ne peut passer sous silence et dont le» 
anciens liront les noms avec plaisir: F. rhllippe-Louis. 
directeur de l'école des Saints-Martyrs ft Québec. 
F. Louis-Adorateur, directeur ft Disraeli, F. Albert-
Benoit, assistant-directeur à l'école Champagnat. F. 
Roméo, professeur au même endroit. F. Antoine-Louis 
(Beauceville). Marie-Eloi iRohervali. et combien 
d'autres. . . 

Collège Laval: prix spéciaux pour 9e, 10e et lie années. I rnge 1211 



Oue sont devenus les anciens é lèves? . . . Qui les 
retracera tous? Les uns ont émergé dans la société où 
ils se sont fait un nom dans les sciences, les arts, le 
commerce ou l ' industrie. . . Les autres sont entrés dans 
la grande foule anonyme. Quelques-uns sont arrivés an 
sacerdoce dans le clergé séculier ou les ordres religieux 
Un certain nombre admis dans l'Institut des Frère* 
Maristes témoignent par leurs succès, de la solidité de leur 
formation première. Tous, nous l'espérons, ont gardé 
avec les principes cbrétiens reçus de leurs maîtres, le 
meilleur souvenir de leur Aima Mater. En cette année 
des Noces d'Argent de l'école, il leur sera donné 
de se retrouver et d'évocpier dans la lionne eainaraderle 
d'un conventum, le cbarme de leurs souvenirs d'écoliers. 
En effet, l 'Amicale des Anciens élèves de l'école Dollard. 
récemment fondée, organise pour le 10 mai, un banquet 
auquel ils sont tous conviés. 

Le conseil de l 'Amicale est composé comme suit : 
Président : M. C.-L. Moquln, ; 1er Vice-Président : M 
(îérard Delorme; 2e Vice-Président: M. Lionel Samson; 
Secrétaire: M. Jean Delorme; Trésorier : M. Peter 
Méloche: Ass.-Secrétaire : M. Jacques Pel land : Mem 
bres: M. W. -A . Bordeleau, M. P.-EL Boucher, M. L. La-
douceur, M. L. Godbout. 

Fê tes du C inquan tena i r e des 
Frères Maris tes 

ET DU 

25e Anniversa i re 
DE LA 

Fondat ion 
A 

L'ECOLE L A M B E R T CLOSSE 
(Dollard) 

10.00 Ralliement des anciens élèves dans la salle de 

l'école. 

- 10.45 — Départ pour l'église. 

11.00 — Grand'Messe solennelle. 
Officiant: R. P. Roméo Latour, supérieur du 
Patronage Jean-le-Prévost, des Pères de Saint 
Vincent-de-Paul, ancien élève. 
Hlenvenue aux anciens: M. l'abbé A . Bollcau. 
curé. 
Sermon de circonstance par le B. P. Alphonse 
Lanoie, S.S.S. 
Messe en musique: la Chorale Saint-Georges. 
Maître de chapelle: M. .1. Morency. 
Organiste: M. Paul David. 

1.00 — Photographie des anciens en face de l'école. 

1.15 — Banquet des anciens dans la salle de l'école. 

8.46 — Grande soirée-concert au Monument National 

pour tous les anciens élèves des Frères 

Maristes. Entrée libre. Les dames sont admises 

(Voi r Programme, p, 071 

Eco le S a i n t - J e a n ' d e -
Brébeuf, Montréal 

—r ï-

Comuie tant d'autres, sur le continent américain, 
Montréal est une ville dont la croissance, depuis 100 an-, 
a marché I pas de géant. Sa population: 8,800, en 1801. 
monte a 58,000 en 1850: elle double presque dans les 
•JO ans qui suivent, puis l'allure se précipite, vertigineuse. 
100,000, en 1880 ; 266,000, en 1000 ; 455,000, en 1910; 
700,000. en 1020. Elle atteint aujourd'hui 1 million 200 
mille. 

Des anciens, qui ne sont pas encore sexagénaires 
évoquent avec émotion le temps où de paisibles trou 
peaux broutaient, sur les bords du chemin, aux 
fondrières profondes, qui est devenu l'étincelante. 
bruyante et commerçante rue Sainte-Catherine. 

Ce développement ne s'est pas Opéré par un déborde­
ment régulier de la périphérie. Des ib'its sporadiques se 
créent çâ et la au gré des besoins. Généralement auto­
nomes, ils sont bientôt reliés au centre et, happés par lui, 
disparaissent dans le Grand Tout. 

K mont est un de ces Ilots. I l semble né, vers 
1000, de l'exploitation des carrières et de l'nctivlté des 
usines métallurgiques Angus. SI quelques terrains vagues 
et buissonneux le séparent encore de la métropole, ce 
ne saurait être pour longtemps. 

« C e siècle a v a i t . . . cinq ans > lorsque Mgr Bruchési 
sentit le besoin d'organiser religieusement ce bercail, 
où vivait déjà une part non négligeable de son troupeau : 
.10 familles. 11 prit au Sacré-Cœur, un de ses vicaires. 
M. l'abbé J.-E. Brlen, et le nomma Curé. Homme ardent 
mais de prudence et de jugement consommés, celui-ci ne 
brusque rien. Sa première église est une maison 
inachevée, son premier autel une table de menuisier sur 
montée de deux bancs et d'une boite ft savon ornée de 
dentelles on guise de tabernacle. 

Le Dieu que nous servons est né dan» une établr 
Couché dans une Crèche en eut-il moins puissant? 
Sur le plus htimhh- autel, sur la plus humble table 
Ne dit-il pas: < Alanacz ma chair, burez mon sang! > 

chantait autrefois le poète, qui n'avait pas tort. La 
raison était toutefois insuffisante pour qu'on en restât 
la. Dès le 8 Juillet 1906, Mgr Bacicot bénissait une 
chapelle-école pratique et provisoire. 

Le provisoire a souvent vie dure. Le nôtre ne devait 
agoniser qu'en 1023, avec la construction du soubasse 
ment de l'église actuelle. 

Son école bfltle, le Pasteur songea à trouver des 
professeurs. On engagea des maîtresses qui se mirent 
au travail avec le courage admirable dont elles smit 
eoutnmières. 

Puis, son peuple augmentant, M. le Curé résolut de 
eoufier ses futurs hommes, I des hommes. Vicaire h 
Salnt-Jeand'lbervllle. Il avait connu les Frères Maristes : 

I Pain ttl I Collège Laval: cours primaire supérieur complet. 



Fondée en 1911 

il les appela. En août 1911 ils arrivèrent s i i : FF. Joseph-

Maximin, directeur, Marie-Philibert, sous-directeur. 

Joseph-Blanon, Ambrolse-Erienne. Marie-Narci6se et 

Junien. Ils étalent sans résidence. On loua pour eux le 

1er et 2e étage d'un magasin (1720. Masson). C'est des 

fenêtres avant et arrière de cette bâtisse, que quelqu'un 

s'amusa à compter, un soir d'été de l'année suivante. 32 

maisons en construction dans un rayon d'un tiers de 

mille. 

Les classes eurent lieu partie dans l'église-école. 

partie Côte Visitation où 3 professeurs montaient deux 

fols le jour e t . . . redescendaient autant nécessairement. 

Au premier contact, les enfants firent très bonne im­

pression, mais manifestèrent une légèreté, un sans-gêne 

rarement égalés. Leurs progrès s'en étalent ressentis : 

ils n'étalent pas forts : on dut en remettre beaucoup... 

a l'alphabet. 

Ulen de saillant ne marque cette première année, 

sinon que le C. F. Directeur, ft qui Rosemont doit plus 

qu'il ne pourrait sembler au premier abord, paye d'un 

mal de gorge qui l'oblige ft se démettre, son intarissable 

dévouement. 

En août 1912, le C. F. Jules-Oyprlen le remplace et 

l'on entre dans une école neuve, spacieuse, moderne, 

luxueuse pour l'époque. L'édifice qui s'étend de la 5e ft 

la 6e avenue, fait face ft l'église et se divise en deux parts 

égales, une pour les garçons, l'autre, pour leurs sœurs 

En attendant que leur résidence, qui se construit auprès, 

s'achève, les Maîtres occupent le 2e étage. 

Le nouveau Directeur, jeune, ardent, prodigue ses 

forces sans compter. Le succès ne boude pas : les 

examens sont brillants. Déjà! 

Mais ft 32 malsons par mois, la population 

augmente vite. Les classes regorgent. Il faut agrandir 

Des difficultés financières obligent, alors - 1916 — la 

Commission rosemontoise à se jeter dans les bras de la 

Commission métropolitaine: — août 1918 — l'école y 

gagne un 3e étage. 

Le Frère Jules-Cyprien avait achevé son double 

terme. Ne quittons point cet homme qui a dépensé parmi 

nous, une intelligence, un cœur, une énergie comme il en 

est peu, sans lui offrir un dernier hommage. Nommé à 

l'école Saint-Pierre il ne s'y ménagea pas plus qu'ailleurs. 

Ses forces déclinèrent rapidement. La terrible < grippe 

espagnole » fit le reste. Le 23 février 1919. il allait 

recevoir sa récompense, pleuré par tous ceux qui l'ont 

connu. 

Septembre avait donc amené son successeur, Frère 

Joseph-Daniel. Homme pratique, cachant sous une allure 

qui pouvait paraître timide, une flme tendre, un vaste 

«avoir, et un esprit extraordinalrement délié, il comprit 

tout de suite qu'il n'avait qu'à compléter son prédé­

cesseur e t — eut le bon sens, rare de nos jours, de n'y 

pas manquer. I l avait pris l'école avec une inscription 

de 392 élèves, divisés en 11 classes, s'étageant de 

« préparatoire > à f 6e année >. il la quitta après 6 ans 

119241. sur une présence de 530. avec 10 classes couvrant 

tout le programme d'alors (8e année inclusivement». 

Dans l'intervalle. 5 septembre 1923. la maison s'était 

délestée de ses plus jeunes, confiés aux R R . SS. de 

Notre-Dame, dans 2 classes aménagées, salle Gobet 

( nie Masson ) . 

L'œuvre est désormais solidement implantée, 11 

restera ft la cultiver avec soin et amour, pour lui 

l>ermettre de donner les fleurs et les fruits qu'elle 

promet. Ce sera le travail des chefs de l'avenir, les F F 

Jean-Michel. Eugène-Henri. Joseph-Azarias et Marie 

YVenceslas. Chacun, selon son tempérament. IN y seront 

fidèles. 

Le premier organisera. 1'Ava.nt-Uarde de l'A.C.J.C . 
et vêtira de neuf, nos cadets II essaiera aussi d'instaurer 

Collège Laval: 4 milles de Montréal; serrice d'autobus. I Pngr m ] 



"L'achat chez les Canadiens français 

ramènera la prospérité dans 

notre commerce" 

Pharmacies S Y D N E Y DUCKETT 
3161, rue Masson 2816, rue Masson 

FAlkirk 1300 AMherst 1010 

"L'achat chez les Canadiens français ramf-nera 

la prospérité dans notre commerce" 

Edouard M A I L L E 
B O U C H E R 

SERVICE — QUALITE — HAS l'RI.X 

3172, rue Masson CAlumet 3027 

Avec les compliments de 

W . LEMOINE 
Q U I N C A I L L E R 

3119, rue Masson CHerrier 2563 

RENE P A R E N T 
Assurances générales 

Feu, vol. automobile, bris de glace, vie, etc. 

.1229, 6ème Avenue, Rosemont CHerrier 3647 

AU BON MARCHE 
Souvcautes. rideaux, draperies 

F.-X. Gratton, prop. 

Spécialité pour enfants 
Couvre-planchers, carpettes, stores 

3009 - 3015, Masson CHerrier 5018 

2932, Masson FAlkirk 2211 

Spécialité : Permanents L I D O 
Mme Archambeault, coiffeuse Ouvrage garanti 

Avec les compliments du 

Salon Roux Enrg. 
Spécialité : Permanents 

3017, Masson, (entre 7e et 8e ave) CHerrier 8888 

EUGENE BÉLANGER 
Q U I N C A I L L E R I E — C O U T E L L E R I E 

Xotrc spécialité.- Peinture, $1.45, $1.85 et plus 
le gallon — Vernis intérieur, spécial de $3.5(1 
pour $1.95 — Assortiment complet de tapis­
serie — Prix modérés. 

Grande variété pour cadeaux 

2918, rue Masson AMhers t 9340 

Service prompt et courtois 

Crémerie Modèle 
Emile Massy, prop. 

2731, rue Masson FRontenac 6281 

2944, rue Masson CHerrier 6540 

Quand on veut une viande savouri IISI 

et nutritive. . . on va chez 

3101, rue Masson CHerrier 9100 

The Guarantee Shoe Repair 
Reg. 

fliapcauv nettoyés et reblocqués 
Réparation de cfaan—w 

Shoe Shine 
Service Valet 

2712. rue MASSON Rosemont 
Entre 'terne et 4ème avenue 

Compliments de la 

Pharmacie J. ETH1ER 
lias pri.r, service rapide et courtois 

Messagers : de 8 a. in. il 11 p. m. 

2900. rue Masson CHerrier 3910-0010 

MSYRHND & RENHUD 
E P I C I E R S EN* CROS 

I M P O R T A T E l ' R S ET M A N U F A C T U R I E R S 

Marque Chanteclerc 

4460, Mentana FRontenac 1144 

C. D U C H A R M E 
C O R D O N N I E R 

Qualité — lias prix — Satisfaction 

Livraison gratuite 

3100, Dandurand. angle Sème ave CHerrier 6919 

îrénêe Lagarde B.A , L.L.L. 

A V O C A T 

29, Saint-Jacques, est 2808, rue Masson 
HArbour 1118 FRontenac 1794 
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L'école actuelle. 

une l i e i inuée. à l aque l l e la c r é a t i o n de q u a t r e écoles 

supér ieures , seules reconnues p ; i r la C o m m i s s i o n Sco­

l a i r e , donnera le coup d e mor t . 

L e second, sans b ru i t inu t i l e , f e r a en p r o f o n d e u r un 

t r a v a i l s é r i eux qu i se t r adu i r a , a v e c l ' a ide du z é l é F r è r e 

M a r i e - E p a r q u e , pa r une f l o r a i s o n peu c o m m u n e d e 

v o c a t i o n s r e l ig i euses . C 'es t lui e n c o r e qu i i n s t a l l e r a ( 1 7 

d é c e m b r e 1927) lu chape l l e de lu rés idence , dont M . l e 

C u r é au jou rd ' hu i M g r G . C h a r t i e r . P . A . , au ra la 

g é n é r o s i t é de donne r le c a l i c e e t les o r n e m e n t s sacer-

do t aux . 

L e t r o i s i è m e , ne res tera que d e u x uns et uuru le 

t emps d e la i s se r dans le cœur d e ses anc iens d ' inoubl ia ­

bles souven i r s : F . J o s e p h - A z a r i a s , c 'est l e concours de 

c l a i rons en t r e les éco les de M o n t r é a l , p r é s i d é p a r S. H . 

M . H o u d e , et dont B r é b e u f sor t va inqueur , a v e c l a coupe 

( j u i n 1930) ; ce sont les a rb res d e N o ë l mons t r e s , où les 

pe t i t s que la c r i se a f r appés v iennen t puiser un peu de la 

j o i e q u e N o ë l a p p o r t e pour tous ; c 'est sur un au t r e plan, 

l ' i n augu ra t i on d 'une r e t r a i t e de v o c a t i o n g r o u p a n t à 

L a v a l les m e i l l e u r s d e nos é l è v e s de la m é t r o p o l e que 

t o u r m e n t e le p r o b l è m e d e leur a v e n i r . I n i t i a t i v e géné ­

reuse, j ud i c i euse , f éconde , tuée p a r sa n o u v e a u t é sans 

dou te , et p a r l ' i n e r t i e ou l ' h u m a n i t é a i m e à e n s e v e l i r 

dans la o u a t e et les f l eurs , les r ê v e s t r o p ha rd i s , m a i s 

qui se t r adu i s i t .ce t te année m ê m e , p a r une en t r ée de 

15 < r o s e m o n t a i s » sé r i eux , dans d i v e r s e s maisons 

re l ig ieuses . 

H o m m e en qu i une m o d e s t i e sou r i an t e v o i l e un g r a n d 

m é r i t e , une p réc ieuse e x p é r i e n c e , une i n t e l l i g e n c e o u v e r t e 

a toutes les idées j ud i c i euse s e t so l ides , son successeur. 

F. M a r i e W e u c e s l u s , g a r d e a v e c un soin j a l o u x l 'honneur 

de Jean-de-Brébeuf . 

U o s e m o n t a eu un d é v e l o p p e m e n t p r o d i g i e u x . C e 

pe t i t g r o u p e m e n t dont la popu la t ion s c o l a i r e t ena i t en 

10 classes il n 'y a pas 25 ans, en c o m p t e au jourd 'hu i plus 

de cent qui se p a r t a g e n t près de 4.000 é l è v e s . Jean-

d e - B r é b e u f reçut e l l e seule, a v e c son a n n e x e de la rue 

Masso i i , 1402 enfan ts , A la r e n t r é e de 1880. On ne put en 

g a r d e r d ' a i l l eu r s que 1.200. r épa r t i s en 31 classes , a v e c 

17 p ro fesseurs r e l i g i e u x et 17 p ro fe s seu r s sécu l ie r s . L a 

cons tuc t ion des éco les F a b r e en 1929 e t D u v e r n a y en 

1934 rédu i s i t ce n o m b r e à 700 é l è v e s , 16 r e l i g i e u x , 8 

l a ïques l 'an de rn ie r , m a i s i l t end à r e m o n t e r e t dé j à . 

1935 a v u se r o u v r i r une c lasse et la r e n t r é e a t t e i n d r e 

plus de 800. 

L a pa ro i s se e l l e - m ê m e c o m p r e n d au tour d e 15,000 

hab i tan t s dont 13,200 e n v i r o n sont c a t h o l i q u e s . Son 

ég l i se , une des r a r e s a u x q u e l l e s nos m o d e r n e s a r ch i t ec t e s 

a i en t su d o n n e r de l ' é l an et du c a r a c t è r e , nous a f a i t 

l 'honneur d ' ê t r e l 'une des p r e m i è r e s au m o n d e à m e t t r e 

en v i t r a i l no t r e v é n é r a b l e F o n d a t e u r . L a dépense a é t é 

d é f r a y é e p a r les é l è v e s de l ' éco le . 

L a v i e r e l i g i e u s e d e B r é l « e u f est in tense . C e t t e 

i m m e n s e ne f réussi t à pe ine p a r f o i s à con ten i r la f o u l e 

des en fan t s qu i se pressent chaque j o u r à la messe 

m a t i n a l e et à la S a i n t e T a b l e . A u s s i les < r o s e m o n t a i s » 

fon t bonne et be l le f i g u r e , pa r tou t où on les rencont re-

N o s M a i s o n s de f o r m a t i o n en ont contenu dé j à p rès de 

30 à la f o i s , e t d ' au t res é ta ien t a i l l eu r s . 

U n e c i n q u a n t a i n e d 'anc iens , que les noces d ' a rgen t 

cé lébrées l 'an p r o c h a i n p e r m e t t r o n t d e r e t r a c e r tous, 

nous l ' espérons , sont au jou rd ' hu i p r ê t r e s ou r e l i g i e u x de 

d i f f é r e n t s o rd re s . 

I l s sont la p lus pu re j o i e d 'une mai son qui peut ê t r e 

f l è r e de tous ses f i l s . 

^ • 
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R E N A U D & F R È R E S I N C . 
Manufacturiers de confitures, beurres sucrés, 

d'arachides, etc. 
Horaee-A. Renaud, président 

1332, rue Herthier, Montreal CHerrier 7200 

Complimenté de 

Courtier en n»*urance 

\uiien élire -— Echevin du quartier RMMMMJ 

AMherst 7023 FRontenac 9016 

2700, boul. Rosemont 

La chauxfiurc de» ilctx, de* ile*. et de* continent»!! ! 
Inutile de sortir de Rosemont - - - magasins 

D. - A. D E S I L E T S 
Marchand île chaussures 

3126. rue Masson 1670 Mont-Royal, est 
FRontenai 8125 FKontenac 8029 

Le marchand t/ui chuu**c Mm et a bon marché 

Complimenté de 

Courtier en n»*urance 

\uiien élire -— Echevin du quartier RMMMMJ 

AMherst 7023 FRontenac 9016 

2700, boul. Rosemont A LOUER 
Chalets — Meubles — Repas si désirés 

Lac Vert, Val Barette 

S'adresser: — Madame ( î . C H A S E 
5652, Sème avenue, Rosemont CHerrier 9019 

Complimenté de 

Courtier en n»*urance 

\uiien élire -— Echevin du quartier RMMMMJ 

AMherst 7023 FRontenac 9016 

2700, boul. Rosemont A LOUER 
Chalets — Meubles — Repas si désirés 

Lac Vert, Val Barette 

S'adresser: — Madame ( î . C H A S E 
5652, Sème avenue, Rosemont CHerrier 9019 

Avec l< H compliment* de 

JOSEPH BRI EN 
Ferronnerie générale 

1•i»l ri 1u11enr pour la ( " 111 : i < 1 i : 11 • Explosive 
2898, boul. Rosemont CHerrier 2901 

Avec 7c* coin pli ni' ut x il* 

L"Imprimerie Artistique Enr. 
2579, rue Masson AMherst 7092 

Avec l< H compliment* de 

JOSEPH BRI EN 
Ferronnerie générale 

1•i»l ri 1u11enr pour la ( " 111 : i < 1 i : 11 • Explosive 
2898, boul. Rosemont CHerrier 2901 

Avec 7c* coin pli ni' ut x il* 

L"Imprimerie Artistique Enr. 
2579, rue Masson AMherst 7092 Arec le* ei,mpliment* de 

H. BEAUREGARD 
M A R C H A N D DE C H A R B O N 

H U I L E ET MOIS 

5650, 5ème Avenue CHerrier 0114 

Arec le* compliment* de 

J. E, HUBERT, Enr. 
F E R R O N N E R I E T A P I S S E R I E 

2585, rue Masson CHerrier 5569 

Arec le* ei,mpliment* de 

H. BEAUREGARD 
M A R C H A N D DE C H A R B O N 

H U I L E ET MOIS 

5650, 5ème Avenue CHerrier 0114 

FAlkirk 1950 

G a r a g e P A R E N T 
Réparation générale 

Dé-bossage. Graissage 

5468, 1ère Avenue près Rosemont 

Arec le* ei,mpliment* de 

H. BEAUREGARD 
M A R C H A N D DE C H A R B O N 

H U I L E ET MOIS 

5650, 5ème Avenue CHerrier 0114 

FAlkirk 1950 

G a r a g e P A R E N T 
Réparation générale 

Dé-bossage. Graissage 

5468, 1ère Avenue près Rosemont 

A L P H O N S E P A Q U I N , B. C. 
( rptométrlstc-optlclen 

DR J .-ERNEST P A Q U I N . 
Médecin - chirurgien 

L . -ERNEST P A Q U I N 
Notaire 

5121, 6ème Avenue, prés Masson Rosemont 
CHerrier 3030 

FAlkirk 1950 

G a r a g e P A R E N T 
Réparation générale 

Dé-bossage. Graissage 

5468, 1ère Avenue près Rosemont 

PAUL GUILLET 
N O T A I R E 

l'rétident de* Syndic* de Siiintt -l'Iiilomène 

3002, rue Masson, Rosemont CHerrier 1010 

Le lait e»l un aliment sain. .. 
Buvez-en... Faitea-en boire... 

l'renez U mellh ur 

Laiterie R O S E M O N T Enr. 
H. Pntcnaude, prop. 

Lait, crème et beurre pnsicurNo* 

5778, 1ère Avenue CHerrier 6988 

PAUL GUILLET 
N O T A I R E 

l'rétident de* Syndic* de Siiintt -l'Iiilomène 

3002, rue Masson, Rosemont CHerrier 1010 

Le lait e»l un aliment sain. .. 
Buvez-en... Faitea-en boire... 

l'renez U mellh ur 

Laiterie R O S E M O N T Enr. 
H. Pntcnaude, prop. 

Lait, crème et beurre pnsicurNo* 

5778, 1ère Avenue CHerrier 6988 

A L I X 8c F I L S 
T A I L L E U R S 

$1.00 par mois comprenant 1 pressages 
Spécialité: Répurage pour Dames et Messieurs 

5296, 9ème Avenue, angle Masson CHerrier 2370 

Le lait e»l un aliment sain. .. 
Buvez-en... Faitea-en boire... 

l'renez U mellh ur 

Laiterie R O S E M O N T Enr. 
H. Pntcnaude, prop. 

Lait, crème et beurre pnsicurNo* 

5778, 1ère Avenue CHerrier 6988 Pension d'été nouvelle 
M A N O I R DE L A V I L L A DES P I N S 

Plage Idéale sur le Saint-Laurent 
l'rix modéré* — ouverture le l'i mai 

Pointe-aux-Pins, Saint-Joseph-de-Sorel 
Route No 3 J. Gravel, prop. 

Arec le» compliment* de 

J . -A. D e s r o s i e r s 
Marchand de poêles, meubles, literie, 

glacières, etc. 
2511 - 2573, rue Masson CHerrier 5882 

Pension d'été nouvelle 
M A N O I R DE L A V I L L A DES P I N S 

Plage Idéale sur le Saint-Laurent 
l'rix modéré* — ouverture le l'i mai 

Pointe-aux-Pins, Saint-Joseph-de-Sorel 
Route No 3 J. Gravel, prop. 

Arec le» compliment* de 

J . -A. D e s r o s i e r s 
Marchand de poêles, meubles, literie, 

glacières, etc. 
2511 - 2573, rue Masson CHerrier 5882 

Pour vo* fcu.r d'artijiee, ailri*m z-toii* à 

Montreal Fireworks Man'g Co. 
B. Marroni 

Fournisseur du Collège Laval 

69, 7ème avenue Ville-Saint-Pierre 

Arec le* complimentx de 

E. G E N D R O N 
Boulangerie de haute nullité 

5802, 1ère Avenue CHerrier 0810 

Pour vo* fcu.r d'artijiee, ailri*m z-toii* à 

Montreal Fireworks Man'g Co. 
B. Marroni 

Fournisseur du Collège Laval 

69, 7ème avenue Ville-Saint-Pierre 

| raye I >li | 

file:///uiien
file:///uiien
file:///uiien


Comité d'organisation den fête* 

du Cinquantenaire 

M. l'échevln .7.-H. Brlen. ancien élève, président bono 
ralre. 

M. Ililnire Beauregard, ancien élève, président actif. 
M. le Notaire P. Gulllet, 1er vice-président. 
M. J.-E. Picard. 2e vice-président. 
C. Frère YVenceslas, directeur, trésorier. 
-M. MF. Temblay, secrétaire. 

Membres : Des représentant» des anciens professeurs, 
des anciens élèves et de toutes les sociétés et organisa 
l i o n s paroi«si:i|e< de Sainri--Phllomène 

F é t e d u C i n j q u a n t e n a i r e 
à 

L'ECOLE S A I N T JE AN-de-BREBEUF 

D i m a n c h e , 19 mai 

Programme 
10.1.1 — Rassemblement des anciens élèves des Frère.s 

Maristes ft l'école Jean-de-Brébeuf. angle Dan-
durand et 6e avenue. 

10.40 — Départ pour l'église paroissiale. 

Défilé précédé de la Garde Saiut-Jean-de 
Brébeuf (Corps de clairons et tambours de 
l 'école). 

11.00 — Messe solennelle, chantée par Mgr Ouoigtl 
Chartier. V. G., ancien curé de la paroisse. 
Sermon de circonstance: Hév. l'ère (ieorges 
llrien, O. P., ancien élève. 

Programme-musical interprété par la chorale 
Sainte-Philomène et la chorale de l'école Jean 
de-Bréheuf, sous la direction de M. E. ProTHjt, 
maltr»- de chapelle. 

\ nil A 'i o. n i ; 3 voix mixtes Uni am Un 

Messe Melodk-a, I vois mixtes p. VON 

Credo, 2 voix égales Pi-roti 

Offertoire, Cantate Domino. 3 v. m. . . 1". îrimlu 

Cantique de la reconnaissance. 
4 voix mixtes / . Am i M 

organiste: M. Armand I.anglois. 

l'hotographie-SuUveuir. sur le perron de l'église, 

ft la sortie de la inessc. 

12.80 — Banquet du Cinquantenaire. 

8.30 — Grand Ralliement de tous les anciens élèves des 
Frères Maristes au Monument National. 

(Voir Programme, p. (171 

L u n d i . 20 mai 

S.00 — Messe de Requiem pour les Frères, anciens 
élèves P t bienfaiteurs défunts 

Ecole Saint-Zéphir in 

de La T u q u e 
«— *• 

Perdue dans le massif des Laurentides, au milieu 
d'une région montagneuse û peu près ignorée avant la 
construction du chemin île fer Transcontinental, La 
Tuque est à ml-cbemln de Roberval an nord, de Trois-
Rivlères au sud. 

Son site était connu des traiteurs sous le régime 
français puisque les Cent-Assoeiés avalent établi, près 
de ses chutes, sur la rive ouest du Saint-Maurice, un 
poste où les sauvages venaient échanger leurs fourrures. 
Elle doit son nom original aux trappeurs qui en bapti­
sèrent le rocher eu forme de « tuque > — Imnnet de laine 
des anciennes canadiens —- aux pieds duquel la rivière 
roule en cascades tumultueuses. 

A cette époque, la région était couverte de riches 
forêts de pins. Ces conditions iversistèrent, A peu près, 
jusqu'en 1908. Les travaux d'Installation de la voie ferrée 
donnèrent alors à ce centre une importance considérable 
que devait augmenter encore l'adjudication des pouvoirs 
hydrauliques. 

Ainsi ft 551 pieds d'altitude, au coeur d'un cirque 
aux arêtes tourmentées, se dressa, autour d'une 
soixantaine de familles résidantes, un bivouac de tentes 
provisoires abritant plusieurs milliers d'hommes em­
ployés à l'établissement du Transcontinental. 

Mgr Lorrain, comprenant l'importance du poste, 
le confia à M. l'abbé Eugène Corbeil. A la santé, à 
l'énergie, ce Curé-Fondateur joignait le zèle apostolique 
et la souplesse requise iiour s'adapter aux besoins 
nouveaux et mener A bonne fin la lourde tache qui 
l'attendait. Tout était à organiser, vie matérielle comme 
vie spirituelle. Aidé par ses paroissiens, il se mit résolu­
ment à l'œuvre. Est-il acte de foi plus touchant que celui 
de ces chrétiens agenouillés devant leur Dieu, sons un 
vaste pavillon de toile dans l'immensité des forêts? 

En 1900, la compagnie Brown, de Berlin New 
Hampshire, s'installe pour exploiter la chute d'un débit 
minimum de 115,000 C. V. Avec cet instrument terrible, 
et 12,000,000 de cordes de l>ois A papier, que leurs 
affermages gardaient en réserve, les nouveaux In­
dustriels firent surgir une ville moderne, A la place de 
la forêt disparue. 

Cette même année, une flèche s'élança dans le ciel 
annonçant aux montagnes altières. la domination de 
Dieu. Puis un couvent dirigé par les Sœurs de 
l'Assomption, un hôpital et un orphelinat tenus par les 
Sœurs Grises, enfin un collège confié aux Frères Maristes 
se dressèrent bientôt, au-dessus du Saint-Maurice. 

C'est le 15 août 1911, que ces derniers prirent la 
direction de l 'école: deux classes et 78 enfants. Saluons 
Ici les fondateurs: FF. Alfrld. directeur (déeédé>. 
Camille-Daniel (en France) et Léon-André ( Iberville l. 
Dès la première année les autorités religieuses et civiles 
furent enchantées. 

L e premier local était devenu vite trop petit : un 
collège pouvant loger 350 enfants, fut construit en 1912. 
sur un site idéal. En 1925 devant le nombre toujours 
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fondée m ion 

croissant de la population scolaire, on dut le doubler. 
I l contient aujourd'hui près de 700 élèves, répartis en 
19 classes. 22 Frères s'occupent de cette jeunesse. 

L'Ecole Saint-Zéphirin, — qui connue la paroisse doit 
son nom à Mgr Zéphirin Lorrain, évêque de Pembroke — 
donne actuellement un Cours primaire complémentaire 
complet. Les succès obtenus prouvent que les études sont 
sérieuses. 

En 1027, avec l'aide de la Commission scolaire, les 
Frères ajoutèrent au cours régulier, un département 
industriel pourvu d'ateliers de dessin, de mécanique et 
de menuiserie. Sour leur direction, deux techniciens 
diplômés en assurent brillamment la marche. Les exposi­
tions annuelles des travaux prouvent l'excellence des 
leçons données. 

En 1934, une classe spéciale a été ouverte pour 
permettre aux diplômés de se familiariser avec la langue 
anglaise tout en approfondissant les matières com­
merciales les plus importantes. 

D'autres organisations sont venues se greffer sur 
ces deux activités principales, qui grace au zèle des 
maîtres et au dévouement de tous se maintiennent 
toujours. 

1913 a vu naître la Ligue du Sacré-Cueur et in­
augurer le chant de la messe du premier vendredi du 
mois. 

En 1914, la pratique de la messe quotidienne est 
introduite parmi les élèves, habitude qui favorise la vie 
chrétienne, le bon esprit, le travail et l'éclosion des 
vocations sacerdotales et religieuses. 

1917 a été marqué par l'organisation d'un corps de 
Cadets. Actuellement bien équipé, il met une note 
joyeuse dans les manifestations religieuses et patrio­
tiques. En 1922, lors d'une fête sportive, près de 2,000 
personnes applaudirent a outrance les gymnastes. Ils 
viennent de recevoir des autorités militaires une 
magnifique coupe pour leurs drrniers succès. 

Une chorale d'enfants fut établie en 1020; lors de 
l'entrée dans la nouvelle église, leur nombre fut porté 
a 00 membres. Ces voix limpides rehaussent l'éclat des 
cérémonies et aident il la prière. 

Le choeur du sanctuaire, d'une tenue irréprochable, 
comprend un groupe de 125 membres. 

Chaque année, deuuis, à l'occasion de la fête 
de Monsieur le Curé, les élèves donnent une soirée 
dramatique et musicale. Ces séances toujours très 
goûtées contribuent a la formation des acteurs comme 
au repos des auditeurs 

Une Avant-Garde de l'A.C.J.C. fonctionne depuis le 
3 octobre 1934. Elle a pour but d'organiser la jeunesse 
pour l'action catholique. Vingt membres, tous actifs, en 
font partie. 

L'Ecole de la Tuquv a donné la formation première 
à toute une phalange de jeunes professionnels, de jeunes 
religieux et de jeunes prêtres qui rendent aujourd'hui 
témoignage (pie l'enseignement des maîtres de leur 
enfance a été sérieux. Le premier à être ordonné <1930> 
fut M. l'abbé Germain Gervais, aujourd'hui professeur 
au Séminaire de Québec'. 

Les Frères Muristes profitent du Cinquantenaire de 
leur arrivée au Canada et du vingt-quatrième anniver­
saire de leur établissement en Haute-Mauricie, pour 
déposer au pieds de S. E. Mgr Louis Khéauine, O.M.I., 
l'hommage de leur religieuse soumission, pour témoigner 
I M. l'abbé Eugène Corbeil, leur reconnaissance de la 
chaude et active sympathie dont il les a entourés, pour 
remercier Messieurs les Membres de la Commission 
scolaire de leur bienveillance si attentive et si encou 
rageante, pour offrir enfin fl la population entière, qu'ils 
ont appris à estimer et a aimer, l'assurance d'un dévoue 
ment qui ne demande qu'a grandir encore, ft la cause de 
l'éducation de ses fils tendrement chéris. 
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Slutiatiyuea mon t ran t le d é v e l o p p e m e n t Je l 'école 

depuis sa f o n d a t i o n : 

1er D i r e c t e u r : F . A l f r i d 1911-13 3 28 

2e — : F J o s e p h - F r é d é r i c 1913-10 5 208 

3e : F. M a r l e - E p a r q n e 1019-22 10 3 5 « 

4e : F. E u g è n e - H e n r i 1922-27 1", 457 

5r : F . J e a n - M i c h e l 1927-30 17 534 

île : F. F r a n ç o i s - A n d r é 193n- 23 « 7 0 

Hommage, et Reconnaissance des 

Elèves du Col lège 

Jeudi, 4 avril 

10. 

il 

12. 

13 

14. 

18. 

10. 

Programme 

— O r c h e s t r e 

— L e s so i rées de Québec, 3 v o i x Choralt 

— L e s récompenses , s aynè te Llèeei de le 

— P o u r le P e t i t Jésus, débi t A. Lortie 

— O r c h e s t r e 

— L e rendez-vous des s a v o y a r d s , opé re t t e 

— l ' n j e u n e a th l è t e ('•. Feu» et M. ]!ra**<ir,l 

— A u p a y s des Cas t agne t t e s 1er Acte 

— L e moul in . Schuber t Dim 

A. Fortin, L. Bellemare, P. Lachauei. 11. ilarcoux 

— A u p a y s des C a s t a g n e t t e s !e Acte 

— O r c h e s t r e 

— A u p a y s des C a s t a g n e t t e s Se Aete 

— Chœur de F ê t e Choral, 

— A d r e s s e 

— B o n n e nuit Chorale 

— M o t de M . le C u r é 

P l a n i s t e : Mlle H Trembla» 

V i o l o n i s t e s : 

Mlle» A -M. l.aniielicr. R. Mer, an. M Itaneille. 

O. Trembla». 

A z e r . m a r c h a n d j u i f T. ISoudreault 

Roberto, tonnelier il Court eau 

Pedro, charbonnier R- Leroux 

R o d r i g u e z , meun ie r P. Tangua» 

P a o l o , petit cha rbonn ie r !.. Bellemare 

P a c h e c c o , p a g e du m a r q u i - 1. Arsenault 

c 'h r i s to lpho . p a g e du mnrqi i i> I..-P. liuehenna» 

L a scène se passe a G r e n a d e ve r s la f in du X V e s ièc le . 

Le Rendez-vous des Savoyards 

Aug. Thibault 

l ' e t i t - P i e r r e R- Pronavotl 

Jean V . Allard 

Jacques R- Trottier 

T h o m a s R- Poitra* 

S i m o n P. Laehanct 

B e r n a r d A. Fortin 

M a t h i e u G. Lcchance 

F r a n ç o i s R- Ricard 

Autre» Savoyarde: 

J D e m e r s , R . Dupon t , T . F o r t i n , P . - H F o i s y , F . 

P r o u l x . R . P r o n o T o s t , F . C l o u t i e r . 

La scène se passe en ple in a i r â P a r i s 

F é t e du C i n q u a n t e n a i r e 

L'Ecole Saint - Zéphirm 

Dimanche, 26 mai 

Programme 

t i r a n d ' M e s s e so l enne l l e d 'ac t ions de g râces . 

Chant par les é l èves , anciens et ac tue ls . 

S e r m o n de c i rcons tance . 

Au Pays des Castagnettes 
FantaiMie m e'Iodram a tique 

DISTRIBUTION 

l ' ed r i l lo, b r i g a n d cé l èb re A. Lamontagne 

L e M a r q u i s de San F e r n a n d o »*>. C o u r i e a u 

D o n T a e s , son f r è r e M. Langelif 

Collège Laval: sections commerciale et scientifique 

Dimanche. 16 juin 
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Ecole Sa in t ' J o s e p h - de - Beauce 

h'vixdér en 1911. 

Un bouquet vert p iqué des coquelicots v ie i l l i s de 

que lques m a i s o n s d e br iques e t d e s bleus , f leur de 

eb ieorée d é l a v é e , de n o m b r e u x to i t s d e t ô l e ; s u r le tout 

un c loeber a lan terne r e n a i s s a n t , qui p ique haut d a n s le 

c ie l sa f l èche m i n c e et f ranche , te l appara î t Sa in t -Joseph 

ft l 'ar t i s te a s s i s sur le- f er t i l e c o t e a u qui lui fa i t face. 

Le p e n s e u r d é c o u v r e a u t r e chose . Cet te pe t i t e c i té 

t r a n q u i l l e et qui répand un par fum v ie i l l e E u r o p e 

prov inc ia l e , bien c a r a c t é r i s t i q u e est un centre in te l l ec tue l 

La c h o s e peut p a r a î t r e é t o n n a n t e , pu isqu'e l l e n'est pas 

é b r u i t é e : — les s a g e s ne troinpètent pas leur b o n h e u r ! — 

11 n'en est pas m o i n s vrai que vous t rouverez d a n s ce 

chef - l i eu de c o m t é , peu bruyant , 10 a v o c a t s , :{ médec ins , 

4 court i ers , 2 banquiers, au moins un nota ire , un journal 

qui v i t e n dépi t de son i n d é p e n d a n c e , q u a n t i t é de 

c o n f é r e n c i e r s i n t é r e s s a n t s , un bon groupe de m u s i c i e n s , 

parmi l e sque l s un o r g a n i s t e - c o m p o s i t e u r , un poète , d'Ame 

so l ide et e x q u i s e ft la fo is , ce qui est € rara a v i s » en nos 

j o u r s d é l i q u e s c e n t s , et d e u x ou tro is f ine s et f e r m e s 

p lumes c o m m e on en s o u h a i t e r a i t ft nombre d 'écr iva ins 

v a n t é s . 

La terre, le t r a v a i l du bois-, le c o m m e r c e occupent 

cependant la m a j o r i t é d'une populat ion de :t,<KMi a m e s . 

e n t i è r e m e n t c a n a d i e n n e f r a n ç a i s e et catholique. 

La c o l o n i s a t i o n d a t e du j o u r s (28 septembre 17311) 

où la s e i g n e u r i e de Saint-Joseph fut concédée au S ieur 

Pierre R i g n u d d e Vaudreu i l , qui l ' échangea peu de temps 

après , contre ce l le de B a l n t - F r a n ç o l s , appartenant ft S ieur 

Joseph F l e u r y d e la Gorgeml lère . — A tort? ft ra i son? 

S o y o n s muet , quoique n o u s a y o n s là -dessus une opinion 

bien t ranchée . 

L e n o u v e a u propr ié ta i re donna son nom au terri 

to lre d e s s e r v i par vo ie d e m i s s i o n jusqu'i l l 'arr ivée du 

premier c u r é rés idant — 17ftft. — L'érect ion en paro i s se 

( 1 7 3 8 ) ne le changea pas . 

Les F r è r e s furent appe lés il Sa in t -Joseph en U t i l . 

La C o m m i s s i o n Sco la i re d'alors a v a i t chois i l es Mari s tes 

sur proposition (le M. le Curé Char l e s -Edouard Carrier , 

qui les a v a i t bien connus , t and i s qu'il é ta i t supér ieur 

du Col lège de Lévis . L 'engagement da te du 24 avri l . 11 

est s i g n é par le C. E. P t o l é m é u s , Prov inc ia l , et par MM. 

les C o m m i s s a i r e s : I rénée P a l l a i r e , prés ident , J.-A. 

Clout ier , Wi l f r id Lambert , Napo léon Dulac , Ph i l ippe 

Pou l in et A u g u s t e Perron, s ecré ta ire . N o u s s o m m e s 

heureux de c i ter ces n o m s : ce sont c e u x de nos premiers 

b i e n f a i t e u r s et S a i n t - J o s e p h leur doit bien quelque g lo ire 

lu i -même, pour le progrès qu'i ls ont permis à l'InstTUC 

tion de ses garçons . 

N o u s remplac ions d a n s ce t te œ u v r e les UK. SS . de 

la Char i t é de Québec qui en a s s u r a i e n t la marcha depui s 

1S75, et une ins t i tu tr i ce de mér i te s u p é r i e u r : Mlle Zélie 

D o y o n . 

L' intérieur de l'école n'étant pas tout ft fa i t prêt, 

il fa l lut a t t e n d r e octobre pour recevoir les é lèves . I l s 

vinrent 13S le premier jour . Un les répart i t eu 4 c lasses . 

Pu i sque le so le i l l u i - m ê m e se permet le luxe d'avoir des 

taches , d i sons qu'i ls n 'arr ivaient point a v e c une réputa­

tion de c a n d e u r . . . in tégrale . En réa l i té ils se montrèrent 

c r a i n t i f s et p a r t a n t . . . très doci les . D è s les débuts , l'ordre 

s'établit partout , et le premier d i m a n c h e venu, M. le Curé 

fut é m e r v e i l l é (U ntcmplor le choeur de son ég l i se tout 

riant et débordant d e . . . chérubins — en pu i s sance au 

m o i n s — I ls ava ient pris la place des d iab lo t ins d e Juin 
précédent s u r lesque ls se racontaient d e I rugi comiques 

h i s to ires , fort probablement un peu e n g u i r l a n d é e s par la 

légende. La Fabrique fut même bientôt obl igée de doubler 

les bancs d e v e n u s notoirement i n su f f i san t s L'année 

s u i v a n t e , M. Carrier mourant se fit t ransporter un 

d i m a n c h e , s u r sa g a l e r i e et pleura d 'émotion en 

e n t e n d a n t . . . ses e n f a n t s qu'il n'avait j a m a i s pu réunir 

pour Cet off ice , chanter les vêpres de pieuse et l impide 

façon. 
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Les éludes avaient un peu souffert de lu fièvre de 
liberté qui tenaillait ce» jeunes cerveaux. En relever 
le niveau donna bien un peu de tintouin aux professeurs 
et surtout au C. F. Henri-Noël, leur Directeur. Ce serait 
tout de même les méconnaître les uns et les autres et 
surtout ce dernier que de croire que leur belle humeur 
m fut fortement altérée. 

Bref on travailla tant et si bien qu'à lu visite de 
mai. M. l'Inspecteur Tanguay, avare pourtant d'encens, 
put écrire qu'il y avait grand progrès a tous égards. 

Par conséquence bien naturelle, 1912 vit une rentrée 
de 155. Une nouvelle classe s'ouvrit. le premier vendredi 
de février suivant on fonda la Ligue du Sacré-Cœur. 
Elle donna un regain de vie religieuse à la maison et n'a 
pus peu contribué à répandre parmi la jeunesse 
l'habitude de la Communion fréquente, pratique que l'on 
remplacera difficilement par un article de journal. 

C'est cette même année qu'arriva le Frère Lévites 
qui devait, à l'instar de Mère Sainte-Claire, travailler à 
Saint-Joseph jusqu'il l'épuisement et y laisser avec se-
fleurs, sa vigne et ses chers élèves, son cœur et un 
renom de bonté dont le souvenir fleurira longtemps. 

Frère Henri-Noël ne s'était pas démené en vain. Dès 
1915-16, les Annales marquent la fondation d'une 7e 
année. C'était un mieux sensible, puisque l'on était parti 
de quatrième, 4 ans auparavant. 

Frère Marie-Eudoxe lui succéda en 1917 : il eut la 
réputation non volée de religieux modeste et de profes­
seur rarement égalé. 11 faut en dire autant du C. F. 
Marie-Florien qui le remplaça en 1920. 

Ces trois hommes supérieurs ont fait l'école Suint-
Joseph. Ceux qui viendront après eux n'auront guère 
qu'a la maintenir au rang où ils l'ont put tél . Ils s'y 
efforceront d'ailleurs méritoiremeut. 1923 verra naître 
la communion du jour de congé si chère A cet homme de 
Dieu «pie fut Mgr Morissettc. L'assistance à la messe 
quotidienne s'intensifiera aussi, avec un tel succès que 
les cours supérieurs de 1927 et 192S pourront se vanter 
d'avoir gardé, leur année respective durant. 100% de 
présence. C'est vers ce même temps que le Corps de 
clairons vieillira se greffer sur le corps de cadets et que 
se fondera avec l'aide de M. Oram Lachauee et de 
quelques anciens, l'Orchestre Saint-Joseph qui. de même 
que la chorale a eu quelques jours de gloire, autour du 
spleudlde Congrès Eucharistique de 18X8. Le bosquet 
s'ornera d'une gloriette et un joli trottoir de ciment, 
présent de MM. les Commissaires permettra aux enfants 
de descendre a l'église sans enfoncer dans les gluantes 
glaises printanières ou rouler le long de l'humide coteau. 

Frère Louis-Félicité s'occupera tout en maintenant 
les études d'améliorer les terrains. Cue maguifique 
patinoire, une glissoire mouvementée permettront aux 
amateurs de patin, de luge, de toboggan, de s'en donner 
à cœur joie sous la surveillance utile des maître-

Une Avant-Carde de l'A.C.J.C. bien vivante, sortie 
da cœur du Frère Louis-IIilaire. directeur actuel, viendra 
-I minier les plus grands et préparer aux idées sociale-
catholiques des défenseurs de premier ordre. L'Imnia-
iiilée-Concoption de 1933 amènera Jésus parmi se-
cnfanls bien-aimés. CrAce A la bienveillance de M. J 
Ronde, curé actuel et de MM. les Commissaires une 
coquette et intime chapelle a été aménagée au 3e étage 
I.'Hostie y est en permanence. Les bienfaits qui découlent 
de cette présence sont-ils appréciables A nos humaines 
mesures'.' Aussi beaucoup ont-ils voulu contribuer A 
embellir la demeure du Roi divin. Parents, amis, élèves 

actuels et anciens -e -ont montrés particulièrement 
généreux. 

Dei fleur» et de» fruit*. — La plume devrait tomber 
ici de la main du chroniqueur : le bref aperçu requis de 
lui est terminé. I l ne peut s'empêcher toutefois, de 
constater encore un coup combien la coopération de 
toutes les bonnes volontés peut être féconde. L'école 
Saint-Joseph, n'a jamais senti autour d'elle que sym­
pathie non marchandée. Messieurs les Curés Carrier. 
Morisset ( M g r ) , et Houde l'ont choyée. Messieurs les 
< 'ommissaires l'ont secondée pleinement. Elle a trouvé 
parmi eux des bienfaiteurs insignes: les I. Dallaire. les 
YV. Cliche, les L. Morin, les A . Veilleux et combien 
d'autres! MM. les maires L. Cliche et R. Beaudoin. 
MM. les Professionnels, les industriels, les com­
merçants l'ont aidée dans toutes ses organisation-. 
Les docteurs, docteur Auger en tête, qni connaissent fort 
bien son adresse pour donner leurs soins ont d'étrange> 
jiertes de mémoire dès qu'il s'agit d'expédier leurs notes. 
M. J.-L. Vachon. à travers maints autres lions offices, a 
favorisé ses heures de repos. Le regretté Sénateur Béland 
a touojurs été pour elle un ami fidèle. « T o u s nos g e n s » 
lui ont fait confiance. 

Qu'est-il résulté de c e . . . concours de générosité? 
« De la belle et bonne ouvrage » , — comme on dit 

encore en Beauce française — faite dans la joie. Si 193K. 
qui amènera les Noces d'argent de cette fondation 
permet aux Anciens de se compter, ils trouveront chez 
eux, près de l'ouvrier et du commerçant avertis, le 
cultivateur que les expériences modernes n'épouvantent 
pas, le professionnel actif, bienfaisant, progressif — 
pardon de ce mot barbare! — L'école Saint-Joseph 
compte actuellement parmi ceux qui furent un jour se-
enfants 3 avocats de talent, 9 docteurs. 15 prêtres on 
religieux. On nous permettra de nommer ici ces derniers. 
Ne sont-ils pas A un titre spécial les fils chéris de l'Aima 
Mater? 

Prêtres : R. P. Bourret, C.S.S.R.. 
R. T. A . Lambert. M.S.C. 
MM. les abbés R. Dallaire. U. Pouliu. T.-P. 
Cloutier, P.-A. Légaré. 

Frère* : Marie-William. M. i \V. Séviguy i décédé, 
Louis-Nestor. M. (E . Vachon) Laval, 
François-Albert. M. ( A . Goulet » Québec. 
François-Herbert, M. (In Maheui Iberville. 
Louis-Vénéraud. M. ( A . Lambert) Iberville. 
Emile-Jérôme. M. ( F . Roily i Iberville, 
Charles-Borrommée, M. ( A . Rivardl Saint 
Hyacinthe 
Pétrus-Alphouse, M. ( F. Vachon l St-Hyacinthe. 
Raymond Vachon, novice, F.E.C.. Québec. 

Les Fêtes du Cinquantenaire à Saint-Joscph-de-
Beuuce ont lieu alors que l'autorité religieuse est 
représentée par: M. l'abbé Joseph Houde. curé. MM. les 
abbés Joseph Hudon et Edgar Nadeau. vicaires. 

Le pouvoir civil par: M. Rosaire Beaudoin. maire 
du village, M. T. Lagueux. maire de la paroisse, MM 
Louis Champagne. Philipi>e Bélanger, Wilfr id Clguère. 
L.Lessard, Léo Tardif, Raymond Létourneau. conseillers. 

La Commission Scolaire par: M. Archelas Perron, 
président, MM. Armand Nadeau, Joseph Lambert, Sta 
uislas Lagueux, Irénée Lnbbé et M. Archelas Lessard, 
secrétaire ; 

Les FF. Marisle- par: FF. Hilaire. directeur, Ovide 
Marie, sous-directeur. Corne. 

Collège de Reaucecille: cours commercial français et anglais. I l'ngr lit ] 



F ê t e du C i n q u a n t e n a i r e 

L'ECOLE SAINT-JOSEPH 

7.00 

Dimanche, 16 juin 

Programme 
Communion dea ( lèves , dims la chapelle de 
l'école. 
G r u n d ' M e s s c solenelle d'actions tic graces. 
Officiant: M. l'abbé Joseph Honde, curé. 
Diacre: II. l 'abbé Joseph Hodon, vicaire. 
Sous d iacre : M. l 'abbé Edgar Xaileau, vicaire. 
Sermon de circonstance : II. l 'abbé Joseph 
Bonrque, chapelain dn Collège de Beaucevlllc. 
<'bant par la chorale <le l'école. 

s. 
n. 

10. 

S E A N C E R E C R E A T I V E 

Mercredi, 19 juin 

Ouverture huo de Piano 
Chant Choral) 

Les enfants de saint Louis Opérette 
I 'rix aux élèves de 4e et 5e années. 
Haltères. 
Prix aux élèves de <ic année. 
Les petits Savoyards Opérettt 
I 'rix aux élèves finissants de 7e année, 
l'n mot du Cher Frère Directeur, 
l 'n mot de Monsieur le Curé. 

Les enfants de saint Louis 

DISTRIBUTION 

Le prince Louis Valére LubonM 
Le prince Philippe Léonard Jioilu 
Guillaume, moine de Saint-Denis . . Jcan-llaiititstc OUoki 
Maingroy André hoyou 
Itoger Léo Clout irr 

Tristan (Jillcs Sadcan 
Amaury i l maud BoUy 
BaOUl Eugène Oaijnc 
Jehan JulU-n Audcl 

Gauthier, le pèlerin Intoinr Cliclu 
Gérard, le trouvère Henri Légaré 

Le rendez-vous des Savoyards 

Jacques Adrien Lenxaid 
.jeun Henri-Paul hrouin 
Simon Maurice Dogou 
Mathieu Ilcnri-Xoël Sadcan 

Bernard \ugu*te Goulet 

Thomas Fcrnand Lexuard 
François André Lessard 
Petit-Pierre Marc-André Fontnini 
Pages: Henri-Louis Oagnon, Leopold Doyoii, Lorenzo 

Perreault. Jean-Thomas Gilbert. 

Avec les oomptimàntê de 

Docteur Rodolphe Auger 
C O R O N E R 

Bienfaiteur Utêigne d< lu Communauté de 

Saint-Joêeph-de-Beaucc 

C L E R M O N T O U E L L E T T E 
Représentant de la Compagnie H A W L E I G H 

pour le district de Beauce 

Heauce-Jonction 

J O S E P H L A G U E U X 

Marchand de nouveauté* pour hommes 

Saint-Joseph-de-Beauce 

<£>ïnlon llegaré 

Salon île modes pont- Dames 

Saint-Joseph-de-Beauce 

GIGUERE & BEGIN 

M arc lia mis »éii t'*ia u x 

Saint-Joseph-de-Beauce 

J E A N - B A P T I S T E C L I C H E 
La Société d'Imprimerie Rurale Enr. 

Saint-Joseph-de-Beauce 

H E N R I C L I C H E 

Assurances générales 

Saint-Joseph-de-Beauce 

[ Pane 132 | Collège de Beaucevtlle: cours d'agriculture. 



Villa Paint Plrrrr est une localité de 4,">00 habitants. 
Elle est sise dans l'Ile de Montréal, à environ trots 
milles A l'ouest de la Métropole, à laquelle elle est reliée 
I>ar une double voie de tramways et la ligne du 
Pacifique Canadien. 

La population est essentiellement ouvrière. Les deux 
grandes industries : construction de wagons et verrerie 
occupèrent jadis presque la totalité des pères de famille 
et des jeunes gens. 

L'école fut fondée es 1012 par contrat signé entre 
feu M l'abbé J.-P. Pesrosiers, curé et président de la 
Commission Scolaire, et le C. F. Césidius. provincial des 
Frères Marlstes. 

Le personnel enseignant qui prit possession d'un 
immeuble tout neuf était le suivant : F. Henri-Gabriel, 
directeur (décédé), F . Louis-Vitalien i mort I la guerreh 
F. Arcadius. resté professeur actuel, F . Marie-Georges 
i directeur de Saint-Jérôme, Lac-Saint-Jean», et F. 
Marie-Philadelphe ( Saint-Hyacinthe 1 . Rès la rentrée, 
on compta 168 élèves qu'on répartit en 4 classes. L'école 
prit le nom d'Académie Pesrosiers. en l'honneur de son 
principal bienfaiteur. Pepuis elle est toujours allée en 
prospérant. Aujourd'hui elle comprend un cours compb't 
et l'Inscription s'élève a 28.". 

L'Académie Pesrosiers a fourni plusieurs vocations 
religieuses maristes. Ce sont les F F . Victor-Léon 
( B. La belle), François d'Assise ( F . Bouchard i. Joseph 
Simon (O. Onellette), Vletor-Emilien < E. Boulé) et 
Marie-Albert (A. Bertrand). Plusieurs anciens élèves 
poursuivent leur cours classique en vue du sacerdoce, 
entre autres, M. l'abbé Larocque qui doit être ordonné 
prochainement. 

La paroisse de Ville-Saint-Pierre est confiée à la 
juridiction spirituelle de M. le curé Arthur Berthiaume 
qui a pour vicaire M. l'abbé Jean Lanoix. Les membres 
de la Commission Scolaire sont : MM. Otis Kirkland. 
président. Albert Léger, Ovide Jolicœur, Alexandre 
Courval et Ponat Jolico?ur. Leur dévoument à la cause 
de l'éducation est admirable. La mairie est confiée a 
M. J.-A. Lachance. 

La communauté est ainsi constitnée: F. Camille-
Ernest, directeur, F . Jordanus S.-P. et professeur de 
Se année. F . Thurihe. F . Joseph-Germain. F. Agathocle. 
F. Arcadius. F. Pierre-Lucien. F . Marie-Gérard. F. 
Philippe-Hermann. F. Joseph-Martinien et F. Joseph-
Penis. 

Parmi les anciens commissaires ou amis de l'éduca­
tion on remarque spécialement M. Alphonse Chabot, 
ex-maire. M. A. Saint-Amour, ex-maire. M. Ad. Chabot 
et M. TV. Brasseur, ex-maire. 

P l K E C T E l ' R S P E L'ECOLE J l ' S Q l " A PATE 

F. Henri-Gabriel, fondateur, décédé. 

F. Paul-Henri, directeur provincial. A Iberville. 

F. Marie-W'enceslas. directeur il Kosemont. Montréal. 

F. Charles-Pamien. professeur à St-Etienne, France. 

F. Marie-Eudoxe. directeur I ("harlieu. France. 

F. Louis-François, sous-directeur. Collège Laval. 

F. Henri-Noël, provincial en France 

F. Camille-Ernest, directeur actuel. 

Collège Loral: reçoit les enfants à partir de ti ans. [ Pngr fU 1 



Tel. DExter 7161 

WILFRID VINCENT DESROSIERS CARTAGE CO. INC. 
Epiceries de choix à prix 

modéré» 
T R A N S P O R T A T I O N 

164, 6ème Avenue Ville-Saint-Pierre 
H e a d O f f i c e : 

115, 3th Avenue Ville-Saint-Pierre 

.1 rcc les compliments de 

MArquette 2874 

L.-J. GASTON, FILS 

Ville-Saint-Pierre 
SILVIO VIOLANTI 

Tai l l eur pour e c c l é s i a s t i q u e s 

Autrefois de la Maison Palombi de Rome 
tailleurs pontificaux 

H E N R I L E C A V E L I E R 

PHARMACIE 

A votre appel , nous s erons à vos ordres 
pour a l l er prendre vos m e s u r e s et 
f a i r e l ' e s s a y a g e chez vous pour vos 
S o u t a n e s , P a r d e s s u s , Col leret tes , H a b i t s 
de voyage . P a n t a l o n s , etc. , e tc . 

Notre-Dame et 12ème Avenue, Lachine 
Succursale à Ville-Saint-Pierre 

WAlnut 2123-7462 Edif ice Caron . C h a m b r e 203 

BOYCE-ALEXANDER LUMBER CO. 
2050, rue Bleury Montréal 

BOYCE-ALEXANDER LUMBER CO. 
Lumbers o f all kinds 

224, Saint James St. Ville-Saint-Pierre 

EUGÈNE GAURON & FILS 
B A R B I E R S 

C h a u s s u r e s pour toute la f a m i l l e 

44 - 48, Sème A v e n u e V i l l e - S a i n t - P i e r r e 

Bame Eftéaume 

FERDINAND LANTHIER 
R E S T A U R A N T 

1. 2 è m e A v e n u e V i l l e - S a i n t - P i e r r e 

Restaurant - Tabagie 

$ G A R A G E LAURENT LEMAY 

1633, Saint-Jacques Ville-Saint-Pierre KM S a i n t - J a c q u e s V i l l e - S a i n t - P i e r r e 



F ê t e du C i n q u a n t e n a i r e 
à 

L'ECOLE D E S R O S I E R S 

Lundi. 6 mai 

Programme 
Soirée dramatique et musicale par les élèves de 

l'école, avec le concours du Cercle J.-A. Guimond et de 
l'Orchestre du Collège Laval . 

1. — Chant du Cinquantenaire Chorale 

2. — Danse des poupées, gavotte . . . . <>rrhc*tre Laral 

3. — Bébé suce ses doigts Groupe d'élève* 

4. — Les animaux malades de la peste . . . . Chorah 

ô. — « Ouilirc et lumière >, 1er Acte . . Cercle Guimond 

0. — Gymnastique avec haltères . . . . Groupe d'élève* 

7. — Echos lavallois. marche Orcheulre Laval 

H. — Gymnastique, calllsthénie . . . . Elève* de récole 

9. — « O m b r e et lumière>, I I Acte . . Cercle Guimond 

10. — Sur les vagues, valse Grchetlre Laval 

11. — Soirées de Québec Chorale 

12. — < Ombre et lumière >. I l l e Acte . . Cercle Guimond 

13. — Poète et paysan, sélection . . . . Orcheêlre Laval 

14. — La patrie du petit Paul Chant 

15. — « Lulli Marmiton >, opérette . . Elève* de l'f'roh 

16. — O Cannda 

Dimanche, 19 mai 

10.30 — Rassemblement des élèves, anciens et actuels. 

Défilé vers l'église paroissiale, 

ll.txi Grand'Messe d'actions de grâces. 

Officiant : M. l'abbé A. Berthiaume. du 
Séminaire de Philosophie. 
Diacre : M. l'abbé A. Berthiaume, curé. 
Sous-diacre : I L l'abbé J. Lanoix. vicaire. 
Sermon de circonstance par M l'abbé A. 
Berthiaume. curé. 
La chorale de l'école interprétera la messe en nt. 
de Gounod. 

8.30 — Rassemblement des Anciens au Monument 

National (1182. rue Saint-Laurent). 

(Voi r Programme, p. *>T t 

Dimanche, 26 mai 

2.30 — Féte sportive. 
Inspection des Cadets. 
Exercices d'ensemble. 
Gymnastique et jeux. 
l'tirade. 

Tél . D E x t e r 9561 

L . R I C H E R 
E P I C I E R - BOUCHER 

Bière et Porter 

145, R u e Saint-Jacques V i l l e - S a i n t - P i e r r e 

Tél . D E x t e r 8811 

J. A. P E R R O N 
Ferronnerie — Peinture — Matériaux 
de Construction — Tapisserie — Vaisselle 
Grains de toutes sortes — Bois et Charbon 

313. rue Saint-Jacques V i l l e - S a i n t - P i e r r e 

Tél . E L w o o d 0104 Stat ion A . O . A-, U . A . S. 

JASMIN GAS STATION 
Greasing, Oiling, Washing, Tires repaired. 

Specialty : Batteries 

St. James & 1st Avenue Ville-Saint-Pierre 

Tél . D E x t e r 2311 Service et Qua l i t é 

y . TEIFER 
F R U I T S ET L E G U M E S F R A I S 

REÇUS T O U S L E S JOURS 

Service de livraison rapide 

281, Saint-Jacques Ville-Saint-Pierre 

Tél . DExter 0019 

D. DEMONTIGNY 

RESTAURANT 

T 

2. Windsor Ville-Saint-Pierre 

Tél. DExter 0521 - 7981 

U. P A Q U I N 
EPICIER BOUCHEB 

Fruits et Légumes de Choix 

BIERE <t PORTER 

142. Saint-Jacques Ville-Saint-Pierre 
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DExter 0880 

R. A. PICOTTE 
EPICIER - BOUCHER 

BIERE ET PORTER 

168, 5ème Avenue Ville-Saint-Pierre 

DExter 0991 - 090s 

J. W. BRASSEUR 
Ferronnerie, Rois, Charbon, 

Foin et Grain, 

Huile à Moteur et Qosoline en Gros 

Huile tie chauffage 

356, Saint-Jacques Ville-Saint-Pierre 

Tél. DExter 9596 

Bruno Pominuille 
DOUCHER 

Viandes et épiceries de choix 

Fruit s et Le g unies 

345, Saint-Jacques Ville-Saint-Pierre 

Tél. DExter 0707 

GERARD SAINT-AMOUR 
BOUCHER E P I C I E R 

N o t r e dev i se : Service et qual i té 

309, Saint-Jacques Ville-Saint-Pierre 

[Pâme 136] Collège de Heaucecitle: 

ECOLE SAINT-CHARLES 

P O N T - R O U G E 
_̂ 

Pont-Itouge, que protège Suinte Jeanne de Chantai, 

est un de ces deux ou trois cents charmants et tranquilles 

villages, auxquels les derniers ressauts des Laurentldes 

servent de cadre et d'abri. La cascadeuse et sournoise 

rivière Jacques Cartier la traverse et l'égaie, en la 

rara lchlssant. 

Il possède une papeterie, employant (10 à 80 ouvriers, 

deux fonderies, deux scieries, deux manufactures 

d'habits. La campagne est très favorable a l'agriculture: 

elle est plantée de magnifiques érablières et la pomme de 

terre y trouve un terrain de prédilection, 

A 30 milles de Québec, 11 est relié à la vieille capitale 

comme il Montréal, par les trains du I'acifiqne Canadien, 

qui le desservent quatre fois le jour. Son site particulière­

ment aéré, sain, pittoresque, l'urbanité et la bonhomie 

exquise de ses habitants attirent un grand nombre de 

familles en temps de villégiature. Les KB, SS. de Saint-

Louis-de-France y tiennent un pensionnat qui reçoit, bon 

an mal an, de 50 .1 00 internes et un Juvénat où 20 â 30 

jeunes filles se préparent dans la joie, le calme, l'étude, 

la prière A suivre un jour, dans la voie du dévouement, 

des maltresses qu'elles chérissent. 

La paroisse qui compte près de 320 familles et plus 

de 2,400 flmes fut érigée en 1807. Le villnge il lui seul 

a une population stable d'environ 1,700. 

L e Collège actuel fut construit en 1914. Il devait 

servir de pensionnat. Les Frères Maristes arrivèrent au 

nombre de six, le 15 août 1915. 

Le 1er dimanche d'octobre, Son E. le Cardinal Louis 

Nazaire Begin bénissait l'établissement. Le R. P. Rlgeau, 

I ' . S. C , le F. Joseph-Emcric. provincial, le F. Marie-

Théophane, Sir Lomer Gouin et quelques autres 

notabilités, en de brillants discours firent l'éloge du 

dévoué Curé de la paroisse, M. Charles Bourque, fonda­

teur, de la Commission Scolaire et de la Communauté qui 

venait prendre la direction de la maison. 

En juin 1917, avant d'avoir complété son œuvre, 

M. l'abbé Bourque fut enlevé a l'affection de ses 

paroissiens. M. l'abbé C. Dupont vint. d'Invcrness, le 

remplacer en septembre suivant. 

Entre temps, le pensionnat qui s'était révélé difficile 

I maintenir, avait fermé ses portes au grand et bien 

explicable regret de la population. Le Collège continua 

avec les externes du village seulement, répartis en 5 

classes. 

En 1920, un septième frère vint se charger des études 

du matin et du soir pour les élèves de quatrième en 

montant. Il a du être supprimé temporairement en 1931. 

Au cours do juillet 1933 M. le Curé C. Dupont 

mourut subitement dans un voyage de repos qu'il faisait 

aux Chutes Niagara. M. le Curé J.-A. Lnflamme lui 

succéda en août. L'Intérêt affectueux qu'il veut bien 

témoigner a ses enfants du Collège Saint-Charles et il 

leurs maîtres est un grand facteur de progrès. 

Depuis quelques années déjA le Collège possède une 

8e année. Dès 1033 cinq élèves réussissaient aux examens 

(pie le Bureau de l'Instruction Publique faisait donner 

cornu d'agriculture. 



pour la première fois. Eu 1934. il y eu eut cinq autres 
et un sixième obtint son diplôme supérieur fram.-ais et 
anglais au Bureau Central de Québec. 

Ainsi, l'école Sainte'liarles île l'ont-Kouge. i-omme 
ses aînées, et comme ses cadettes dans la grande famille 
Mariste, fait oeuvre bonne et belle p o u la gloire de Pieu 
et le bien de la si intéressante jeunesse canadienne-
française. 

I lireeteurs île l'éeole Saint» "lia ries : 

F. Joseph-Maxime 1914-1917 
F. Charles-Augustin 1W7-MB1 
F. Joseph-Bianon 19-J1-1 9_>0 
F. Marcellin-Kenoit HM-lMf 
F. Marie-Kiiucmond 1927-1929 
F. Marie-Alexandre 1929-193.-. 

Présidents de la Commission Scolaire: 

MM. Charles Julien 1912-1914 
Georges Bnssières 1014 191 « 
le Docteur Thomas Savary 1910-1920 
le Notaire Edmond Hamel 1920-19.14 
Joseph l'iché 1934-

Fête du C i n q u a n t e n a i r e 
à 

L'ECOLE SAIXT-CHARLES 

Mardi. 14 mai 

Programme 
1M — Séance pour les enfants du village. 

Entretien sur l'Institut des Frères Maristes et 
ses u-iivres canadiennes. 

Jeudi. 16 mai 
R.flO — Séance par les élèves anciens et actuels. 

Le Reliquaire de renfnnt adopta, drame en 
4 actes. 
Don Quichotte et le» petit» Meunier», opérette 
en 1 acte. 

.00 

9.30 

3.00 — 

roi» — 

Dimanche. 19 mai 
Communion générale des élèves anciens et 
actuels. 
«•rand'Messe d'actions de grâces. 
Sermon du Cinquantenaire par M. l'abbé J.-A. 
l.aflanime. curé. 
Messe eu mi, h de T. Dubois, par le chœur de 
chant, les Anciens et la chorale du Collège. 
Uenéiliction d'une Croix < Cartier » , dans la 
cour du Collège. 
Vêpres solennelles et Salut du Saint-Sacrement. 

Lundi. 20 mai 
Inspection ih-s Cadets par M. le capitaine P.-E. 

l'oii ier. 
Congé du Cinquantenaire! 

Collège de lieauceville : cours commercial français et anglais. I Pane JJ7 ] 



Compliments de 

Homer M Hot, M.D. 

PONT-ROUGE P. Q. 

LA FONDERIE 

Z. Laroche & Frères Enregistrée 
N o u s cou lons lu fonte gr i se , l'aluminium et le cuivre . 

M a t é r i a u x de cons truc t ion et ar t i c l e s de forme 

en fonte . 

PONT-ROUGE P. <{. 

Joseph Buissière 
(Irrant local 

C I E N A T I O N A L E 1>E T E L E P H O N E 

PONT-ROUGE P. Q. 

Télcponc : Portneuf 59-5-2 

G . - N . C A R O N 
MANUFACTURIER 

C h e m i s e s pour h o m m e s et garçons , 
panta lons bouf fants , coupe-vents , etc . 

PONT-ROUGE 1'. Q. 

Compliments de 

L E G E R J O B I N 
Fer ronne r i e s — Pe in tu re s 

Out i l s — Ustensi les , etc. 

PONT-ROUGE P. Q. 

J. O. C A N T I N 
MANUFACTURIER 

Chemises , sa lope t te s , panta lons , cu lo t te s , 

coupe-vents , etc . 

PONT-ROUGE P. (J. 

Tél . 31... 

François Maranda 
BOl LAX (1ER 

Marchand d e g ra ins Pain d e choix 

PONT-ROUGE P. Q. 

Compliments de 

EDOUARD DUSSAULT 
Entrepreneur, frrblmitii r, plnmliicr, couvreur 

fabricant de c h a u d i è r e s à sucre, c h a l u m e a u x 
et houi l l euses 

PONT-ROUGE P. Q. 

Compliments de 

Athanase Hainse 
Kpirrric moderne — Prix 1rs phi* l>n* 

— A deux pas du Bureau de poste. — 

Tient le tabac: « R é g a l des f u m e u r s ! » 

PONT-ROUGE P. Q. 

Madame L A U R E A T DORE 
Magas in de n o u v e a u t é s 

N o u s venons de recevoir des m a r c h a n d i s e s 

n o u v e l l e s pour le pr intemps et l'été. 

Vt'iic: faire entre choix, 1, r. p. 

PONT-ROUGE P. Q. 

N. LANOUETTE 
FABRICANT DE BEURRE 

Procédé de pas teur i sa t ion 

PONT-ROUGE P. Q. 

Compliments de 

OMER RICHARD 
Epicer ies , conserves , b iscui ts , e tc . 

PONT-ROUGE P. Q. 

Compliments de 

Mme Vve Alphonse Martel 
Réparation et p r e s s a g e d e l inge . — Habillement! pour 

dames, m e s s i e u r s , e n f a n t s . — P r i x modérés . 

PONT-ROUGE P. Q. 

Compliments de 

Ferdinand Leclerc 
Moulée, gra ins , farines, e t c . 

PONT-ROUGE P. ((. 
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Compliments de 

Dr. HOEL TURGEOK B. A. 

Médecin-Chirurgien 

P O N T - R O U G E P. Q. 

Hommages du 

Cercle Saint-Charles 
de l'A. C. J . C. de Pont-Rouge 

De leur sympathis/ut president. 11. Alfred 
Lertrrc. et de Ifur dévoue" aumônier, 

M. l'abbé Honoriu* Leclerc. 

P O N T - R O U G E P. Q. 

Compliments de 

J . A. L E S S A R D , N.P. 

P O N T - R O U G E P. Q. 

Tél.: 30. 

J.-P.-E. G E R M A I N 
Marchand de meuble* 

Poêles, prélarts, radios, laveuses, 
glacières, lampes, etc. 

ROBERT GERMAIX, représentant 
P O N T - R O U G E P. Q. 

ARTHUR LECLERC 
Marchand (finirai 

Chaussures, remèdes patentés, etc. 

P O N T - R O U G E P. <{. 

Avec les compliments de la 

Manufacture d'instruments agricoles 

U S I N E S 

L e s ; F o n d e r i e s | N a t i o n a l e s . L t é e . 
P O N T - R O U G E P. Q. 

Tél. : 54 s 2. 

LEGER LECLERC 
Commtrçuut et agent de liqueurs douces 

Service régulier et rapide de camionnage 
entre Pont-Rouge et Québec 

P O N T - R O U G E P. Q. 

Compliments de 

Désaulmers Fur Farm 
Tél. : 54 s 2. 

LEGER LECLERC 
Commtrçuut et agent de liqueurs douces 

Service régulier et rapide de camionnage 
entre Pont-Rouge et Québec 

P O N T - R O U G E P. Q. 

^ Eleveur de renards n^irs 

WÊt^^^^^ iirgonto" 'Enregistrés» 

P O N T - R O U G E P. Q. 

Arec leg compliment* de la 

LA BANQUE CANADIENNE NATIONALE 
M.-L.-A. Grégoire, gérant 

Pour aider à économiser, nous 
recevons les dépôts de $ 1 et plus. 

Tél.: 8. 
P O N T - R O U G E P. (J. 

Tél.: 4. 

GEO. JUNEAU 
Marchand de nouceautes 

Marchandises pour dames et messieurs, 

chaussures, chapeaux, e tc . 

P O N T - R O U G E P. Q. 

Propriétaire de la célèbre 
Poudre INFAILLIBLE de Julien 

JOS. JULIEN & FILS Limitée 
Magasin général à rayons. 

Le mieux assorti du comté de Portneul 
Confections et marchandises de fantaisie 
pour dames et messieurs: Une spécialité: 

Meubles de toutes sortes 

Nous avons l'honneur de porter à la connaissance de 
nos co-paroissiens et de ceux des autres paroisses du 
comté de Portneuf. qu'un des membres de notre société, 
qui depuis dix-huit ans s'est occupé de funérailles, s'est 
spécialisé « Entrepreneur de pompes funèbres et expert 
embaumeur. » Muni de tous les diplômes que requièrent 
ces fonctions importantes, il est à même de répondre à 
tous les cas de mortalité. Service courtois, prompt, et 
prix modéré. A votre disposition jour et nuit. Sat is­
faction garantie. — Jos. Julien & Fils Ltée. 

[ Pngr M!» 1 



Jeudi , 16 mai, à 8 h. p. m. 

â>éance ©ramatique tt ftlusicale 
Sous le haut patronage de 

M O N S I E U R L ' A B B E J . -A. L A F L A M M E , C U B E 

et de 

M O N S I E U R L E M A I B E I I A M E L . N . P . 

P R O G R A M M E 
O u v e r t u r e ". o Canada 

1 — C i n q u a n t e n a i r e , p i a n o 1/. . / .- .!/ . Busxit-rc* 

2. — L a j eunes se au v é n é r a b l e M a r e e l l i n Chumpn?:nat 

Chorale 
'A. — L e R e l i q u a i r e de l ' enfant a d o p t i f . . . . 1er Acte 

4. — 1A' r ê v e passe Chorale 

">. — L e R e l i q u a i r e d e l ' en fan t a d o p t i f te Acte 

(>. — A mon p i a n > . . In ancien clerc. M.-L.-A. (Irct/oirc 

7. — L e R e l i q u a i r e d e l ' enfant a d o p t i f l e Acte 

8. — A i r s c a n a d i e n s Chorale 
0. — L e R e l i q u a i r e de l ' en fan t adoptif \e Acte 

10. — T i r a g e d 'un $2.50 en or 

11 — D o n Q u i c h o t t e e t les pe t i t s M e u n i e r s . . Opérette 

12. — N o t r e - D a m e du C a n a d a Chorale 

A nos annonceurs, à nos Anciens, à tous ceux qui 

nous ont prêté leur bienveillant concours: un bien 

cordial merci! 

Don Quichotte et les petits Meuniers 
(tpèrette en 1 acte. 

D I S T R I B U T I O N 
D o n Q u i c h o t t e 12. Denis 

Sancho I ' ancha 1/. Laroche 

D o n l ' é r e z , p r o p r i é t a i r e /•'. Laroche 

D o n P a c h e c o . / . Dclislc 

D o n D i a z , m e u n i e r •/.-./ . Jackxnn 

Petits Meuniers 

A n t o n i o A. Drolct 

Pedro S.-P. Dclislc 

P a b l o K. Ijcclcrc 

G o n z a l è s O. Oirard 

F e r n a n d o //.-/*. Bcrnatehcz 

F r a n c i s c o II. Girunl 

Cusn ian lt. Leclerc 

l a g o C. Délisle 

D o m e n i c o R. Laparrière 

L o r e n z o ('. Bciard 

I l i e r o n i m o L.-G. Paquet 

P a o l o J.-A/. Paquet 

Le reliquaire de l'enfant adoptif 
Itraîne eu. If actes 

D I S T R I B U T I O N 
T h i e r r o t , o u v r i e r E. Denis 

T r i c h a r d o n , usu r i e r A. Qencst 

D e C h è v r e m o n t , conse i l l e r i .. . 1 . Leclerc 

Jona thas , v i e u x j u i f 1. Pichc 

Marcou, v a l e t de T r i c h a r d o n J.-C. Déliait 

S a m u e l , b o h é m i e n L. Marcotte 

B e n g a l i , e n f a n t v o l é . / . - / ' . DélisU 

L a M u s e t t e , v i e u x p A t r e O . Bussiercx 

B a i l l i B. Dclislc 

G e ô l i e r 11. Bâtard 

G e n d a r m e , che f B. Dclislc 

A u t r e s g e n d a r m e s E. Btdard et F. Laroche 
L ' a c t i o n se passe sous la R é g e n c e en 171 S. 

1er A c t e — C h e z le f a u s s a i r e 

2 è m e A c t e — L ' e n l è v e m e n t , la v e i l l e de N o ë l 

3 è m e A c t e — L a pr ison 

4èine A c t e — L a j u s t i c e 

E C O L E S A I N T - M I C H E L -

de - BEL L E C H A S S E 
—If, 

L ' é c o l e S a i n t - M i c h e l , fut f o n d é e en 1858, par M . 

N . - C . F o r t i e r , cu ré a ce t t e époque . 

P e n d a n t ft4 ans, c o m m e en n o m b r e d ' au t res g r o s 

v i l l a g e s , des p ro fes seu r s l a ïques s'y d é v o u è r e n t non sans 

succès à l ' ins t ruc t ion des j eunes gens . 

L e s F r è r e s M a r i s t c s vinrent les r emplace r , en sep­

t e m b r e 1017. A leur a r r i v é e , i l s t r o u v è r e n t 71 é l èves 

r épa r t i s en t ro i s classes. L ' e n s e i g n e m e n t c o u v r a i t l e 

p r o g r a m m e p r i m a i r e jusqu 'en *!e année , i nc lu s ivemen t . 

L ' a m b i t i o n des n o u v e a u x m a î t r e s ne d e v a i t pas 

s ' a r r ê t e r là. D è s l i t i s le n o m b r e des é l èves mon ta i t a 77 

et le 28 f é v r i e r 1919, l ' éco le d e v e n a i t A c a d é m i e . C ' é t a i t 

un p r e m i e r pas v e r s l e p r o g r è s . A u p r i n t e m p s de 1022. 

la v i e i l l e m a i s o n fut r e p e i n t e a neuf. Ce la ne s 'étai t 

pas vu depuis : « i ans, pa ra i t - i l . E l l e sor t i t de ce t te t o i l e t t e 

t e l l emen t r a j e u n i e q u ' e l l e en é ta i t méconna i s sab le . M a i s 

l ' a t t r a i t q u ' e l l e Inspira dès lors , c o m p e n s e bien la dé-

I>ense encourue . 

L e 11 août de l ' année su ivan te , D a m e E l e c t r i c i t é y 

r emp laça les v i e i l l e s l ampes à pé t ro le , dangereuses , 

fumeuses et combien inconnu' des ! 

P u i s , tout e n t r e dans une p é r i o d e de c a l m e . R i e n 

de s a i l l an t ne v i en t t r oub le r la l abor i euse t r a n q u i l l i t é 

du v i e u x c o l l è g e qui se laisse bercer pa r le m u r m u r e des 

l i lumes a c t i v e s ou la chanson des pet i t s aunonant leurs 

p r e m i e r s essais de l ec tu re . 

L e n o m b r e des é l èves osc i l l e en t re NO et 00. 

T o u t à coup. 1931, a p p o r t e un cadeau a t tendu depuis 

longtemps. L a sa l l e ( le r é c r é a t i o n é ta i t d 'une p i t o y a b l e 

e x i g u i t é . A u x j o u r s î le pluie , les enfan t s se t r o u v a i e n t 

rédui t s A s 'asseoir et à se g a r d e r dans une i m m o b i l i t é 

qui ne leur seyai t guè re . Grflœ à l ' i n i t i a t i v e et à la géné ­

rosi té de M . l 'abbé Sa l ln s t e B é l a n g e r , cu ré et de M M 

les Commissaires l e g r e n i e r fut a m é n a g é en une p i èce 

spacieuse , é c l a i r é e , r i an te , où il peut ê t r e p e r m i s de 

bouger . M a î t r e s et é l èves , mais ces de rn i e r s sur tout , 

saven t apprécier cet a v a n t a g e . 

1932 est une année des plus p rospères . L e nombre 
des é l èves monte à 11Ô. et ilès sep tembre , on peut p révo i t 

la f o n d a t i o n d'une Se année . 

Ce d e v a i t ê t r e l ' c r u w e de ÎO.'W, à l aque l le 10X1 

apporta le couronnement lorsque, en j u in , cinq des f in i s ­

sants eurent le c o u r a g e d ' a f f r o n t e r les e x a m e n s du 

C o m i t é de L ' I n s t r u c t i o n Publique, et l 'honneur d 'enre­

g i s t r e r un m a g n i f i q u e succès. 

Auss i , dès la r e n t r é e d ' au tomne , un professeur fut 

ad jo in t aux troll qui étaient déjà au t r a v a i l et la Se 

année dev ln l c lasse pe rmanen te . 

Pu i s se D i e u con t inue r h béni r no t re humble éco le 

et f a i r e q u e tous les en fan t s con f i é s fl ses soins de­

v iennen t de ve r tueux chré t iens , des c i t o y e n s f e r m e s , 

sages et i n t èg res . 

1 Page l'if I Collège de Reaueeville: cours moyen d'agriculture 



Fondée 191" 

F ê t e du C i n q u a n t e n a i r e 
a L'ECOLE SAINT-MICHEL 

Dimanche. 26 mai 
7.00 — Communion générale des élèves, anciens et 

actuels. 
9.30 — Oraud'Messe. 

Officiant : IL l'abbé P. Chabot, vicaire. 
Diacre: M. l'abbé E. Boy. 
Sous-diacre : M. l'abbé B. Buclland. 
Sermon de circonstance : M. l'abbé M. Fortin. 
curé. 
La chorale chantera la MM de la Sainte-
Vierge (grég. ) 

2.00 — Ouverture de l'Exposition scolaire. 
Allocution par le Frère Directeur. 

7.00 — Vêpres et mois de Marie. 
Consécration des élèves I la sainte Vierge. 
Cantate I Marie Immaculée. 
Salut du T. S. Sacrement. 

8.00 — Lecture publique des notes du m is, agrémentée 
d'une causerie sur les œuvres maristes dans le 
monde, et de quelques chants par la chorale. 

COHCERT 
Donné par la chorale de Saint-Michel sous le distingue 

patronage de Monsieur l'abbé M. Fortin, curé. 

Jeudi. 23 mai 
P R O G R A M M E 

1. — O Canada .3 v. é C. Lanilh, 
2. •— Bienvenue I nos anciens, débit F . . . 
3. — Nacelle maristc, 2 v. é F. Antunin 
4. — Poux parlor ancestral, 4 v. m. . . / '. (lerrait, o.m.i. 
5. — Fartons en chantant. 3 v. é Abt 
8. — Saynète 
7. — Les petits chasseurs, 3 v. é Auge 

8. — Barcarolle. 3 v. é Auge 
!l. - Chant du soir. 4 v m Gounod 

10. — Le zèle du V. M. Champagnat, débit . . F . . . 

11. — Joyeui alleluia. 3 v. m Vittoria 
12. — L'orage, 3 v. é Rossini 
13. — Méli-mélo, 3 v. é F . . . 
14. — < Noble vengeance >, drame /.'. Achard 
15. — Plus près de toi. mon Dieu, 4 v. m Maison 
16. — Cantate à Marie Immaculée, 3 v. m. . . P. Vidal 
17. — l'n mot de M. le curé. 

Une noble vengeance 

D I S T R I B U T I O N 
Comte de Liensky. noble polonais, chef des insurgés 

il. Aurcle Lamontagnc 

Stasio. fils de Liensky Jacques Mercier 

Juanenzio. fils de Liensky Pierre Bernicr 
Alexief. sergent russe Rutland Tremblait 
Zoukratof. soldat russe Rr.gcr Bélanger 
Ivanowitch, polonais passé aux Busses . . Roméo Breton 

A R G U M E N T 
En 1772, dans une forêt de Pologne Les deux 

enfants de Liensky sont faits prisonniers par un déta­
chement de soldats russes, conduits par Ivanowitch. 

L'aîné, Juanenzio. s'enfuit et annonce à son père, 
la captivité de son frère. 

Pendant ce temps le jeune Stasio est en butte à la 
persécutùu. L'apostat Ivanowitch se plait tout iwirti-
culièrement à maltraiter ce petit brave. 

Voyant Stasio inébranlable dans sa foi, les Busses 
se décident a le pendre. — Des coups de feu se font 
entendre. — Alexieff tombe mort. — Zoukratof est 
mortellement blessé. Ivanowitch tente la fuite: les 
soldats de Liensky le font prisonnier. 

Condamné a mort, il trouve en Stasio, vin inter­
cesseur héroïque. Le petit martyr sollicite la grace du 
traître et l'obtient. Ivanowitch se convertit et promet 
de verser son sang pour le salut de la Pologne. — Zou­
kratof. sort son revolver, tire. Ivanowitch tombe, 
demande pardon et expire. 
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Fondée in ton 

E C O L E D E S A Y A B E C 
en GASPESÎE 

L'école actuelle de Sayabec fut construite eu 1909 
et confiée aux Frères de la Croix-de-Jésus, en octobre 
de la même année. Ils y demeurèrent jusqu'en 1915. 

Elle fut alors, dirigée tantôt par un maître secondé 
d'institutrices, tantôt par des instituteurs seuls. Et les 
choses allèrent comme elles parent, ni mieux ni plus 
mal qu'ailleurs, sans doute. 

Mais la gent écolière masculine est brouillonne et 
demande une main virile dès qu'elle vieillit un peu. Il 
y a même avantage A ce que cette main ne tarde aucune­
ment. Depuis quelques années déjà, Messieurs les 
Commissaires d'école, dont le président était M. le Dr 
Duchesne, regardaient d'un oeil d'envie la paroisse de 
Val-Brillant qui avait le bonheur de posséder des Frères 
Maristes dont on était content. 

Ils firent donc les démarches nécessaires en vue de 
se procurer les mêmes éducateurs. Le 23 mars 1017. 
l'engagement était signé. Cinq Frères devaient arriver 
en septembre. 

Afin de trouver de la place pour leur logement, deux 
classes, les deux dernières restèrent sous la direction des 
institutrices et furent transférées au Couvent où les 
Religieuses sacrifièrent leur magnifique salle de récep­
tion pour les loger. Il fut convenu que les Frères se 
contenteraient du strict nécessaire, la première année, 
pour ne point trop grever le budget scolaire et 6ter à 
ceux qui redoutaient leur venue un motif de plaintes 
toujours bien accueilli. 

Le 4 du mois d'août, le C. F. Dominique-Louis 
nommé directeur vint prendre possession de son école. 
Comme les réparations n'étaient pas encore achevées, il 
profita de l'hospitalité gracieuse du presbytère pour une 
couple de semaines, et s'occupa d'activer les travaux de 
restauration et de nettoyage, en vue de la rentrée qui 
approchait. 

M. le président de la Commission Scolaire et M. A 
Boas, secrétaire, l'aidèrent île leur mieux. C'était le 
premier anneau de cette longue chaîne de services qu'ils 
ont rendus aux Frères. Vers la mi-août, la communauté 
était au complet. Elle vit a la réparation du mobilier 
qui en avait quelque besoin et à l'aménagement aussi 
pratique que possible des locaux. 

L'école put ainsi ouvrir ses portes le 0 septembre, 
et les professeurs constatèrent, avec plaisir, que le* 140 
enfants qu'ils venaient de recevoir montraient une bonne 
volonté qui promettait des consolations et des succès. 

En 1928, en sacrifiant la salle de récréation on put 
installer une nouvelle classe. Les élèves de préparatoire 
l'occupèrent. 

Enfin la Commission Scolaire a confié tous les garçons 
aux Frères, en 1031. Actuellement, l'Ecole de Sayabec 
compte six classes où près de 240 élèves s'initient dans 
la piété, l'obéissance et le travail a leur noble métier 
d'homme. 

F E T E D U C I N Q U A N T E N A I R E 

a Y Ecole de Sayabec 
Vendredi, 24 mai 

l'UOGUAMME 
0.30 — Communion générale des élèves. 
0.00 — Grand'Messe d'actions de grace. 

officiant: M. le chanoine J.-C. Saindon. curé. 
Diacre: M. l'abbé J.-E. Lepage. 
Sous-Diacre: M. l'abbé <:. Bérubé. curé de 
Salnt-Cléophas. 
Sermon de circonstance: .M. l'abbé J.-B. Des-
chenues, vicaire à Sayabec. 
La chorale de l'école avec le concours des 
hommes du chœur de chanl exécutera la messe 
en mi bémol, de Th. Dubois. 

7.00 — Mois de Marie. — Bénédiction du Sainl 
Sacrement. 

2.00 — Parade. •— Chars allégoriques. 
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Ecole Saint'Joseph de Dorval 

Fondée m 1U1X 

Dormi!... petite rille lénMnilU'Ilc qui baigne ses 
pieds de princesse mignonne, aimalile et douce, dans les 
eaux sereines du lac Saint-Louis, et rappelle le souvenir 
du Sieur J.-B. Bouchard, dit Dorval, concessionnaire de 
vastes terrains à cet endroit. 

Dorval ! . . . qu'on dirait mariste. si le dictionnaire 
n'imposait maria l e : — sur sa pointe fut bâti en 1GT0 
le fort de la Présentation : sa paroisse fut érige* en 
1895, sous l'égide de Xotre-Daine de la Présentation ; elle 
est desservie par les RU. PP . de la Compagnie de Marie; 
les Sœurs des SS. Xoms de Jésus et de ilarie y tiennent 
>ine ferme-école, son Couvent est aux mains des Filles 
de la Sagesse fondées par uu grand Serviteur de Marie. 
le bienheureux Griguon de Montfort ; — D o r v a l ! . . . 
n'était-il point tout désigné pour accueillir un jour, à 
leur tour, le dernier, les l'etits-Frères de Marii .* 

Ils y arrivèrent au mois de septembre, 191S, sur la 
demande de la Commission Scolaire. 

Comme ils étaient sans résidence, uue aine géné­
reuse fit aménager un logis, au sud de la cour. Us s'y 
établirent A la bonne franquette, et y furent heureux, 
comme on l'est généralement, quand tout n'est pas par­
fait. 

Le 0 du même mois, a l'ouverture des classes, ('>;', 
élèves se présentèrent. La première classe en prit 28. 
Les huit plus S Tancée furent en quatrième année. Quant 
ft la deuxième classe, elle se composait d'enfants qui. 
à l'exception d'une quinzaine, durent débuter aux 
éléments de la lecture. Après six mois, tous les assidus 
BUrfent lire. C'était un succès. 

Du 12 au 15 juin, après dix jours de catéchisme, le 
Révérend l'ère Wilfrid Nadeau, curé, prêcha a tous une 
petite retraite, à la suite de laquelle l»î, qui avaient 
suivi le catéchisme, firent la communion solennelle et 
reçurent un diplôme d'instruction religieuse: sept ou 
huit avec la mention CGrande Distinction >. 

L'année suivante les classes s'ouvrirent sur une ins­
cription de 72. A la Toussaint, quelques élèves com­
mencèrent à servir aux offices de l'église, le dimanche. 
On introduisit des livres plus modernes, et à sa visite 
de mai, M. l'Inspecteur rédigea un rapport très élogieux. 

L e Révérend Père Curé avait fait confectionner 35 
soutanes et autant de surplis. Au commencement de 
novembre, uue partie des élèves put entrer au sanctuaire. 

La construction d'un nouveau corps de bâtiment 
attenant à l'école permit de donner une résidence aux 
Frères, et offrit deux nouvelles classes. On eu ouvrit 
une, en septembre 1921. 

En 1926. une 7e année fut fondée. M M . les Commis­
saires procurèrent quatre dactylographes et firent 
donner aux finissants un cours gatuit de dactylographie. 
Fn 1927. cinq élèves purent suivre le programme de Se 
année. Aux examens de juin, trois réussirent : le premier 
arriva le 2e de toute la province ; le second, quatrième 
et le troisième, sixième. 

Septembre. 1930, amena 113 inscriptions. 
Eu 1932, sur les instances de MSI. les Commissaires, 

une 9e année s'ouvrit avec trois élèves. Afin de soulager 
le Frère Directeur, la Commission obtint un septième 
Frère pour faire uue partie du cours complémentaire. 

Malgré une grande lionne volouté. il fut impossible 
d'avoir des élèves pour cette 9e année en 1933. Mais 1934 
fut plus heureux : quatre purent faire revivre le cours 
interrompu l'année précédente. 

Au mois de décembre. MM. les Commissaires crurent 
venu le moment de mettre A exécution un projet long­
temps caressé: fonder une fanfare à l'école Saint-Joseph. 
Avec l'assentiment du Cher Frère Provincial, quelques 
instruments furent achetés et présentés A l'invasion de 
l'arbre de Noël. Ils ont servi depuis. 

11 serait iugrat de clore cet article sans adresser, 
ici. un merci bien spécial A toutes les autorités « dorval-
loises». Les Frères ont toujours trouvé cher, elles le plus 
ferme, le plus encourageant appui. 
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s i nus enfanta ont si gentille ei si charmante allure, 
si cbei eux p ié t é , l ion espr i t , t r a v a i l vont î le conserve ; 
ils l e d o i v e n t aux soins a t t e n t i f s et ass idus du K . P. 

C u r é et de ses zé lés c o l l a b o r a t e u r s . 

S i l ' école , en dép i t d 'un n o m b r e res t r e in t d ' é l è v e * 

peut m a i n t e n i r sa n e u v i è m e année , c'est que Messieurs 
les C o m m i s s a i r e s n 'ont j a m a i s cessé un ins tant de donne r 

l'indispensable ; i ls ont souvent a j o u t é d'eux-mêmes le 
super f lu . < chose si n é c e s s a i r e » , prétend L o u i s VeulUot. 

Si les F r è r e s se t r o u v e n t I D o r v a l . c uiime chez eux . 

c'est que la sympathie de la population ne leur a Jamais 

été ménagée. 
l ' n e f l eu r ne p r o s p è r e qu'il f o r c e de soins a f f e c t u e u x . 

La f l eu r h u m a i n e ne d i f f è r e point en cela de ses s i e u r s 

du ligue végétal. Elle éc l a t e et e m b a u m e en t r e les mains 
qui lii ca ressen t . 

L e s F ê t e s du C i n i | u a n ( e n a i r e à D o r v a l i lit l ieu a lo r s 

que l'autorité religieuse est r ep ré sen t ée p a r : R. Père 
Joseph Bidet, S. M. M . , curé . 

La Commission S c o l a i r e par: MM. A l b e r t Boyer, 
président, Daniel La vigne, Auguste Décarie, W i l f r i d 

H é b e r t , S y l v i o B o y e r . commissaires, I I r ace Mélodie, 
sec r é t a i r e - t r é so r i e r . 

Les F F . Mariâtes p a r : F F . Benoit-AUyre, d i r ec t eu r . 

Apollinaire, sous-d i rec teur . Marle-Junlen, .Mar i e -Hya ­

c in the . 

F ê t e du C i n q u a n t e n a i r e 
— A — 

L'ECOLE SAINT-JOSEPH 

Dimanche, 19 mai 

PROGRAMME 
Communion générale des é l è v e s anc iens et 

actuels . 

D é j e u n e r | l'Ecole Sa in t -Joseph. 

C o n f é r e n c e . 

D é p a r t pour la messe, f a n f a r e en tè te . 

M e s s e so lenneHe : 

C é l é b r a n t : U . 1". Joseph l i r a i s . S. M . M . , en fan l 

de la pa ro i s se . 

L a messe à 2 v o i x m i x t e s de Ferna l i i l M a w e t 

sera chan tée par un groupe d'anciens é l ève s et 

par la c h o r a l e d e l ' éco le . 

L e s e rmon de c i r c o n s t a n c e : Réf. l ' è r e Qeorges 
Dubois, S. M . M . 
Photographie d e v a n t l'école Saint-Joseph 
Banquet. 
Visite de L'Exposition s co la i r e . 

P a r t i e de ba l le m o l l e e n t r e les anc iens é l èves 

e t les é l èves ac tue ls . — D i v e r s amusemen t s . 

V ê p r e s . M o i s d e M a r i e , Sa lu t solennel du T . S . S . 

D é p a r t pour l e M o n u m e n t N a t i o n a l . 

( V o i r Programme, p. 071 
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10.18 

10.30 

12.00 

1.00 

J.30 

3.00 

4.30 

7.00 

SEAHCE DRAMATIQUE et MUSICALE 
donnée pur 

L e s é l è v e s de l ' E c o l e S a i n t - J o s e p h 

nous li hiini IIIIIrimmje du 

REVEREND PERE J. B I D K T . CURE, 
rt ilr 

MM. L E S MEMBRES DE L A COMMISSION SCOLAIRE 

8. 
'.). 

11). 

11. 

IL'. 

1.'!. 

14 

15. 

10. 

17 

Vendredi , 24 mai, X h. p. m. 

PROG BAMME 

Ouverture Fan/on de Véool€ 
S i m s l ' a i l e b lanche des vo i l e s . C C l i a in inade 

Chorale 
L a d a m e b lanche des m a r a i s fer lofi 

L e d é l i a i ! en vacances 

L e pet i t p réd ica teu r , débi t \nilrr Bouer 

L a d a m e b ' anche des m a r a i s -e Aeli 
La p rop s i t iou 

L e s pet i ts enfan t s . C. Chani ina i le . . . . ('Iinnili 

L a d a m e b lanche des m a r a i s Se ÀOtl 

L ' a p p a r i t i o n 

Sur l e L a c S a i n t - L o u i s , v a l s e Fanfare 
l ' n b r ave , débi t Martin O a i x o / i 

L a d a m e b lanche des m a r a i s .}«• Arte 
L e s s lupoons 

L e chan teur et le monologulste . . /, Décarie et 

. 1 . rentier 
G y m n a s t i q u e Un groupe d'élève* 
L a d a m e b lanche des m a r a i s Se Art) 

L e t r i o m p h e des b r a v e s 

A l o u e t t e ' Chnrnle 

Tirage d 'un abat-Jour a r t i s t ique , au p ro f i t de la 

F a n f a r e . 

L u l l i m a r m i t o n OpéreiU 
O C a n a d a . 

Au p i a n o : M l l e Hortense Legaull 

La dame blanche des Marais 
D r a m e en cinq actes , de C h a r l e s G é r a r d 

DISTRIBUTION 

Germain F a u c h a i t Edouard c h an lie 

Robert L a r c h e r B4uU DcVnr;/ 

M e l i a j o l i n . n o t a i r e lean Botter 

T r è s de T i n t i n i a e Bernard l.eijnull 

Deni s lean-I.ouh Boyer 

Qeorges Richard l.uframboi*r 

Raymond Ufreé Bases» s 
M a u r i c e Cluy Lcromte 

Jacques (leorpe» Raid 
Jean Jrmi Alhirtl 

D e nos j o u r s . — 1er ac te , ft P a r i s . Je, 3e, 4e. ôe acte , 

en B r e t a g n e . 

Lulli marmiton 

D I S T K I I M ' T I O X 

L o u i s x iv Lionel Décurie 
D n r a c u i r . cu i s in ie r en chef Jean Leroux 

LULLI, m a r m i t o n \lexundre Dnijenain 

A i m é —- Miné .Suint-Aubin 

Gas ton — Inéré Décurie 
Philippe — Taoquae Vernier 
. lean — Fernund Claude 

M a r c e l lean-l'uul Décurie 

l ' i e r r e — Pierre Boyer 

Bmlle — l'aul-Einile Bonryouin 

Oultapolnt, neveu de Dnracuir Gérard su un' 
La a rène se passe dans la cuis ine de M l l e 

de Montpensler. 
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Ecole Saint-Grégoire de Montmorency 

T'est en septembre 1!>18. que M. le euré OdUou 

Itlnnchet et Messieurs les Commissaires obtinrent du 

Kévérend Frère Josepb-Euieric. provincial, sept Frères 

pour la direction de l'école Saint-Crégoire. 

Dès la rentrée de septembre, un effectif de "J70 élèves 

répartis en six classes, constituait le champ d'action 

offert aux nouveaux maîtres. 

Sous la vive impulsion du ('lier Frère Louis-Joanny. 

directeur-fondateur, l'école pri gressa vite, si bien qu'en 

1021, le nombre de KNS élèves était atteint. 

Mais l'exiguite du bâtiment, pendant cette période 

de développement, dut exiger de nombreux sacrifices, 

librement et joyeusement consentis d'ailleurs. Tous com­

prenaient l'urgence d'une amélioration ; d'aucuns assu­

raient même qu'il fallait liâtir de plus amples locaux. 
Mais nul ne bougeait. 

La Providence y pourvut, sans doute. Dans la nuit 

du 3 au 4 octobre 1981, un violent incendie venait raser 

la maison de fond en ci înbles. A cette occasion, le F. 

Directeur et son Conseil trouvèrent au presbytère la plus 

cordiale hospitalité. 

Après une semaine de réorganisation, les classo re­
prenaient leur train habituel dans la salle paroissiale 

aménagée a cette fin. avec une habileté et une hâte, qui 

n'excluaient tout île même pas tout inconvénient. 

L'année 1P22 vit les fondations de la nouvelle école 

se creuser. En janvier suivant, on procéda a son inau­

gura lion. 

Le nouveau bâtiment, connu sous le vocable de 
"Collège Saint-Grégoire", d'un coût approximatif de 
$80,000, répond parfaitement aux exigences de l'hygiène 
et de la pédagogie modernes, tant comme école que 
comme résidence. Grâce â la générosité de la population 
et de ses représentants, la gent écolière fréquente des 
classes spacieuses, bien ventilées et pourvues d'un outil­
lage de premier choix. 

En dépit des temps difficiles que nous traversons. 

M. le Curé et MM. les t'oinniissaires ont doté la maison 

d'une gentille chapelle où l 'Hôte Divin daigne habiter 

et réconforter tout le monde de sa présence sacra­

mentelle. 

Ces dernières années, le nombre des élèves a aug 
mente considérablement, au point qu'à l'entrée de sep­
tembre, nous avons du en inscrire 470 répartis en 
11 classes s'échelonnant du Conrs préparatoire à la Se 
année. 

S n âge encore tendre îi'emp'che pu- notre école 
d'avoir déjà ses gloires. Les brillantes réussites de ses 
finissants aux examens officiels prouvent que l'on n'y 
chôme pas. 

Trois sociétés : l'Apostolat de la Prière, la Ligne du 

Sacré-Cœur et l 'Avant-Carde de l 'A. C. J. C. fonctionnent 

d'une façon régulière et favorisent grandement la piété, 

la bonne conduite et la réception des sacrements. 

Mais rien u'est parfait ici-bas. Les succès remportés 

jusqu'ici n'emi>èchent pits la chère maison d'avoir ses 

chagrins Ils lui viennent de ceux qu'elle chérit le plus. 

N'en est-il pas ainsi, presque toujours, ici-bas'; 
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La c a u s e de sa t r i s t e s se , la voic i : Quels que soient 
les e f for t s d u personne l e n s e i g n a n t et de ln C o m m i s s i o n 
Sco la ire , i l s ne p a r v i e n n e n t que d i f f i c i l ement à c o n s e r v e r 
les é l è v e s de 7e et de 8e a n n é e s . Q u a t r e ra i sons , q u a t r e 
d é r a i s o n s plutfit, e x p l i q u e n t s a n s la jus t i f i er , cette 
d é s e r t i o n : 

a ) — L e m a n q u e d'idéal de l ' enfant pour qui , le 
t r a v a i l I la m a n u f a c t u r e s i g n i f i e : l iberté , argent , p l a i s i r ; 

b ) — L a m o l l e s s e des p a r e n t s qui ne trouvent pas 
en e u x la f o r c e de ré s i s t er au petit Imberbe qui bonde 
en cr iant qu'il est las de l 'étude ; 

c ) — La trop g r a n d e f a c i l i t é que c e r t a i n s papas 
donnent A leurs f i l s de m a n q u e r l ' éco le ; 

d ) — L e peu d' intérêt que trop de f a m i l l e s d 'ouvriers 
m a n i f e s t e n t pour l ' Instruct ion, o u b l i e u s e s e l l e s -mêmes 
q u e c'est a l ' ignorance qu'e l les do ivent la su jé t ion et 
les p e i n e s qui les font gémir . 

N o u s a p p r e n i o n s , il y a que lques m o i s q u e les 
a u t o r i t é s de notre us ine re fuseront d é s o r m a i s toute 
d e m a n d e d'emploi de la part de quiconque n'a pas se i ze 
ans . U n tel arrê té a de quoi n o u s réjouir . P u i s s e n t tous 
nos g e n s e n c o m p r e n d r e le b ien- fondé et l 'ut i l i té . U n e 
so l ide in s t ruc t ion , une é d u c a t i o n s é r i e u s e peuvent seu le s 
l ibérer l eurs e n f a n t s , de la s e r v i t u d e où ce lu i qui sait 
t ient , t rop f a c i l e m e n t , celui qui ne sait p u . 

Fete du Cinquantenaire 
a L ' E C O L E S A I N T - G R E G O I R E 

Dimanche , 26 mai 

P R O G R A M M E 
7.(M» - M e s s e d e c o m m u n i o n ( c h a p e l l e ) . 

C a n t i q u e s : J é s u s - H o s t i e . . R. P. Comire, S. J. 

O l i e s Mirabi l i s .1 . Poupin 

0.30 — G r a n d ' M e s s e ( é g l i s e p a r o i s s i a l e ) . 
Of f i c iant : M. l'abbé Odi lon Rlanchc t , curé . 
S e r m o n de c i r c o n s t a n c e : M. l 'abbé G u i l l a u m e 

D e s e h e s n e s , D . Ph. , D . T h . 
L a c h o r a l e c h a n t e r a la m e s s e à .". voix éga l e s 

de A. D i é r l c x . 
1.30 — Of f i ce pour les é l èves . 

C h a p e l e t — Sa lut du S a i n t - S a c r e m e n t . 
2.30 - M a n i f e s t a t i o n s p o r t i v e d a n s la cour du Col lège 

E x e r c i c e s a v e c ha l t ère s . 
P y r a m i d e s . 
G y m n a s t i q u e par les Zouaves . 
P a r a d e des g y m n a s t e s . 

3 l."> — O u v e r t u r e de l 'Expos i t ion des t r a v a u x sco la ires . 
d a n s la sa l l e du Collège, sons la prés idence de 
M. le Curé. 

L 'orches tre de M. A r t h u r Cl r a i d , s o u s l 'habile 
d i rec t ion d e M. Emi le P i a u l e , pré lera son pré­
c i e u x concours . 

0.30 — Vêpres et S a l u t s o l e n n e l s ( ég l i se I. 
Dixit, 4 voix m i x t e s . 
Meatus, 4 vo ix m i x t e s . 
Magnificat, 4 vo ix m i x t e s . 

Le Sa lut est c h a n t é par les pet i t s c h a n t e u r s de 
l'école. Tout le p r o g r a m m e est A 3 voix é g a l e s 

T. H. LAPOINTE, M P P 
C u l t i v a t e u r et c o m m e r ç a n t de bois 

Propriétaire (l'uni- immense ferme silure nu piid 
ilu lue Suint-Franc,.\* 

Eleveur , sur une g r a n d e échel le , d'animaux 
e n r e g i s t r é s I l o l s t e l n 

T r o u p e a u provenant de K a y m o n d a l e F a r m 

Disraeli 

Achetons le 

B E U R R E L A C A Y L M E R 
de 

La Société Coopérative Agricole 

de Disraeli 

Co. Wolfe , Que. 

Tous eultirateur progressif est membre de la 

Société Coopéi utire Paroissiale 

Disraeli 

Docteur J - N . PLANTE 

MEDECIN CHIRURGIEN 

Disraeli 

J . - A . P O I T R A S , LL. B. 

N O T A I R E 

Disraeli 

Tél. rural 

A N T O N I O G E N E S T 
p. 0 D c il î: B 

Disraeli 

Tél. Bell II 

G É D É O N G A G N É 
Marchand généra l 

Spécialité: Meubles et l i ter ies S i m m o n s 

Disraeli 

J.-O. B I L O D E A U 
Epicerie Res taurant 

l ' a i ine . gra ins — Acheteur de bols de pulpe 

Disraeli 

W I L L I E J O L I C O E U R 
BOULANGBH 

Disraeli 
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L'Ecole Gérard Raymond de Disraeli 

i 
i £ |£ f ^ ; g a !EB i lui i 

Sur les confins a* l'une des plus riclies régions 
amiantifères du globe. Disraeli, eomnie nombre d'autres 
villes des environs, est né de l'exploitation des mines. 
La forêt donna d'ailleurs son coup de main. I l se fit là 
des € chantiers > prospères, où le bois de pulpe portait 
bonne figure. Cette industrie amena dans le village 
m l — n t . deux fabriques qui aidèrent elles-mêmes à son 
développement : une. de portes et fenêtres ; l'autre, de 
iHi i tes et seaux. La « Crise » les a malheureusement 
tuées. Un atelier de confection tente de s'implanter 
présentement. C'est une lueur dans le ciel sombre de 
ceux que notre éptque, vantée peut-être un peu trop, 
condamne au chômage forcé. Puisse-t-elle luire forte­
ment et longtemps ! 

Calmement assis au nord du graud et magnifique 
lac Aylnier, sur une large bande de sable abandonnée 
depuis longtemps par les eaux. Disraeli n'a guère plus 
d'un demi-siècle. Son nom rappelle le grand ministre 
Benjamin Disraeli. I.ord Beacnnsficld. dont la puissante 
figure domine l'Empire britannique de 1SCS à 1S81. 

La population de 1.(100 il 1.700 aines est en majorité 
ouvrière et canadienne-française. Desservie par voie de 
mission jusqu'en ISSU, la paroisse reçut alors sou premier 
curé résidant. Ktle ne fut toutefois définitivement érigée 
qu'en 1884, sous le vocable de Sainte-Luce, en l'honneur 
de Sœur Sainte-Luce de la Congrégation Notre-Dame, 
première supérieure du Coin ont. Elle compte 2.4.">o 
habitants. Son église Initie tout dernièrement est un 
bijou eu pierre de tnille et en bois du pays, comme 
on voudrait en voir davantage. D'un art simple et 

harmonieux, dans sa modernité peu accusée, elle fait 
honneur à l'architecte qui l'a conçue, comme au prêtre 
artiste qui l'a inspirée et aux Fahriciens qui 
l'acceptèrent. 

Outre des établissements de commerce, une banque, 
un hôtel, etc., quatre maisons d'éducation prospèrent à 
l'ombre de son clocher. Le pensionnat et l'école Sainte-
Luce dirigés par les RR. SS. des SS. Noms de Jésus et 
de Marie, l'école Gérard Raymond, ainsi nommée depuis 
le 5 février dernier et l'école Saint-Antoine où se dé­
vouent deux institutrices laïques. Ces institutions sont 
fréquentées par près de 400 élèves dont ISO environ pour 
l'école Gérard Raymond, qui seule nous occupe aujour­
d'hui. 

Premier» Frère». — A la demande de Monsieur le 
chanoine J. Hamel et de la Commission Scolaire, les 
Frères Maristcs acceptèrent en 1910 la direction de 
l'école des garçons primitivement confiée ù des religieu­
ses aidées de maîtresses, puis pendant une douzaine 
d'années, pour les plus grands, à M. C.-A. Fiante, 
instituteur d'un incontestable talent. Ce fut le 14 août 
qu'ils prirent possession de leur nouvel établissement, le 
seul qu'ils aient dans le diocèse de Sherbrooke. Le Frère 
.Tordanus actuellement il Ville-Saint-Fierre. fut le premier 
directeur. 11 avait pour aides F. Léon-André, aujour­
d'hui à Iberville, immobilisé depuis dix ans par la 
paralysie: F. Marie-Georges, directeur actuel de Saint-
Jérôme. Lac Saint-Jean : F. Léou-Noél. qui demeura en 
charge de la petite classe pendant neuf ans, et continue 

Collège de ficaucerille: cours d'agriculture 
[ Page 1\71 



encore a v e c le même dévouement, son apos to la t à Saint 

Vincent -de -Paul : F . Louis-Vietorin, professeur à Saint -

M a l o , Québec. 

L e s classes s ' ouv r i r en t l e 2 s e p t e m b r e : 152 é l è ve s se 

présentèrent, le p r e m i e r j o u r . On t r a v a i l l a ferme. 11 n'eut 

pas été f a c i l e de f a i r e a u t r e m e n t a v e c le F . Jo rdanus 

don t l e r e g a r d seul su f f i s a i t a c o m m a n d e r le s é r i eux , ni 

d ' a i l l eurs a v e c ses c o l l a b o r a t e u r s . Et l 'on fut heureux du 

succès ob tenu . Les c lasses f e r m è r e n t en j u in sur une 

insc r ip t ion de 188. L e s années qui s u i v i r e n t accentuèren t 

les p r o g r è s et pe t i t à pe t i t l ' école de D i s r a e l i dev in t ce 

qu'elle est au jou rd 'hu i . N o m m o n s les F r è r e s D i r e c t e u r s 

qu i f u r en t les a r t i s ans p a r t i c u l i e r s de ce t t e oeuvre bien­

f a i s a n t e : F . J o r d a n u s ( 1919-19221 ; F . Ed îd-

A n t o i n e (1022-1926), d é c é d é : F . Auguste-Isidore (1920-

28), qu i . en dépi t de r h u m a t i s m e s lanc inan ts , fa i t encore 

la c lasse A ( ' h i c o u t i m i : F . E m i l e - A l b e r t (1028 1931 ( . 

a c t u e l l e m e n t p ro fesseur à Sa in t - Jean d ' I b e r v i l l e : F. 

C h a r l e s - X a v i e r (1921-1834), d i r e c t e u r il Henry v i l l e ; F . 

L o u i s - A d o r a t e u r , d i r e c t e u r ac tue l . 

ORGANISATIONS SCOLAIRES 

Vooatiotli 11 ligi< unes. — L ' E c o l e G é r a r d R a y m o n d se 

g l o r i f i e de c o m p t e r p lus ieurs r e l i g i e u x parmi ses anciens 

é l è v e s . E n août 1921, C h a r l e m a g n e L a c o u r s l è r e ( F . 

C h a r l e m a g n e ) e n t r e chez les F r è r e s M a r i s t e s . Son f r è r e . 

Jo seph -Alphonse ( F . J o s e p h - L é o n a r d ) l e suit en m a r s 

1923. E n s e p t e m b r e 1923, M . l ' abbé D a m i c n L e s s a r d 

pa r t a i t pour le S é m i n a i r e de S b e r b r o -ko. il sera o rdonné 

le 29 ju in p rocha in . Georges D r o u i n ( F . G e o r j e s -

E d o n a r d | f i t ses a d i e u x au m o n d e et en t ra chez les 

F r è r e s M n r i s t e s en j u in 1928. Joseph R o y s'en a l la chez 

les F r è r e s du Sacré -Cœur , en 1930: il est d e v e n u F . 

J o s e p h - M a r c e l . En 1031, un au t r e é l è v e suit l 'appel d i v i n : 

L é o B o n r q n e ( F . L é o n - A l f r e d ) d e v i e n t F r è r e M a r l s t e . 

F ê t e du C i n q u a n t e n a i r e 
à 

L'ECOLE GERARD RAYMOND 

Jeudi, 3 0 mai 

Ligue du Sacré-Coeur. — E l l e fut f o n d é e l e 5 

n o v e m b r e 1!>22 par le r e g r e t t é F . E d m o n d - A n t o i n e . C e 

jour - l à en r écep t ion publique, 02 é l è v e s s ' engagè ren t dans 

la soc ié té . V o i c i les noms des p r e m i e r s o f f i c i e r s : Damlen 

Lessard, p rés iden t , Gaston Vachon, v i ce -p rés iden t , J o s -

A l p h o n s e L a c o u r s l è r e , s ec r é t a i r e . L u c i e n Qagnon, Robert 

I ' e l l e t i e r , J a n e l l e Jol icaMir et R a o u l E m o n d , conse i l l e r s . 

T o m b é e en l é t h a r g i e en 1027. e l l e fut r é v e i l l é e en oc tob re 

1033 p a r le F . C h a r l e s - X a v i e r . D e p u i s (d ie est t rès a c t i v e . 

E l l e c o m p t e au jou rd 'hu i 3s membres 

Chorale. — O r g a n i s é e dès l ' a r r i v é e des F r è r e s , p a r 

l e C . F . Jo rdanus l u i - m ê m e , e l l e connut des heure-, 

g l o r i e u s e s . Sous la d i r e c t i o n du F . E d m o n d - A n t o i n e , puis 

du F . A u g u s t e - I s i d o r e , e l l e donna des m a r q u e s d ' u n i ' 

g r a n d e a c t i v i t é . M a i s c 'est su r tou t a v e c l e F . C y r i l l e -

V i c t o r 11928-31 ) q u e la C h o r a l e f i t v a l o i r ses t a len t s et 

a t t e ign i t son apngée . M e n é e a c t u e l l e m e n t pa r l e F . 

J u l e s - A r t h u r . e l l e s emb le vouloir r e p r e n d r e ses anc iennes 

pos i t ions . 

Certificats d'études. — L e s é l è v e s fu ren t p résen tés 

pour la p r e m i è r e f o i s au C e r t i f i c a t d ' E t u d e s de 6e année 

en j u i n 1025. D e p u i s lors , a peu p rès tous les ans, quel ­

ques-uns subissent a v e c succès les m ê m e s e x a m e n s . Ceux 

don t les n o m s su iven t ont obtenu le D i p l ô m e : 

E n j u i n 1925: C h r i s t i a n L a p o i n t e . Gérard Gosse l in , 

R a o u l E m o n d , P a u l - E m i l e C o u t u r e et D a m a s e I l é o n . 

E n j u i n 1928 : L é o O a g n o n . A l b i n i L e m i e u x , A r t h u r 

L é l o u r n e a u et G e o r g e s D r o u i n . 

E n 1929 : W i l f r i d F a u c h e r . H e n r i R e a n d o i n et 

M a u r i c e G e n d r e a u . 

E n 1930: J e a n - L o u i s Gosse l in et R o g e r R o y . 

E n 1932: R o l a n d M o u f e t t e et M a u r i c e D n i g l e . 

En 103.'',: A r t h u r Cou tu re . L e o p o l d L a p o i n t e , F l o r i d o 

L a p o i n t e , P a u l - A u g u s t e T u r c o t t e . E d o u a r d Gosse l in et 

P a u l - E m i l e L a p o i n t e . 

E n 1934 : R o g e r L a f l a m m e , C o n r a d R o y et P a l m e r 

Létournieau, 

Programme 
9.30 — G r a n d ' m e s s e so l enne l l e d ' ac t ions de g races . 

C é l é b r a n t : M . le c u r é J . -A. L e m a y . 

D i a c r e : M . l ' abbé D a m i e n L e s s a r d . 

S o u s - d i a c r e : M . l ' abbé L o u i s - G i l l e s C o m t o i s . 

P r o g r a m m e mus ica l pa r les é l è v e s e t les 

m e m b r e s de la c h o r a l e pa ro i s s i a l e , p resque tous 

anc iens é l è ve s de l ' éco le . 

Messe « d e s A n g e s » , 2 v o i x . . . . Pernuliul 

Credo € des A n g e s » , 2 v o i x T. Toxsi 

A l ' o f f e r t o i r e : C o n f i t e m i n i , 3 vclz. 

A p r è s la Messe : L ' A s c e n s i o n , can t ique . 

7.00 — V ê p r e s So lenne l l e s . 

D i x i t , f aux -bou rdons l'emirliol 

L a u d a t o puor i . f aux-bourdons . . . . Ch. Clialmt 

M a g n i f i c a t , f aux -bourdons H. (Juiynard 

Begins c i e i i , 2 voix. 

Salu t du T r è s Sa in t -Sac remen t . 

Cor Jesu, 3 v o i x 

0 Salutaris, 2 v o i x 

Salver Mater, 2 v o i x 

Domine «ait uni. g r é g o r i e n 

Te Deum.ffréuorien 

Tout uni <rii<>, v o i x 

Ln\idate, f aux -bou rdons 

I Page u,8 1 Collège de Beauceville: cours commercial français et anglais 



Séance Récréative et Musicale 

Hou» le bienveillant patronage de 

Mon-sieur le c u r é J . -A . L e m a y , 

M . le n o t a i r e J - A . P o i t r a s , p r é s iden t de la C o m m i s s i o n 

S c o l a i r e 

M . T h o m a s L a p o i n t e , d é p u t é au P a r l e m e n t P r o v i n c i a l 

Vendredi. 31 mai. 8 h. p. m. 

PROGRAMME 
1. — o r c h e s t r e 

2. — L e fhi in t ( les c loches , 2 v o i x Chorale 

3. — L e p r e m i e r d e l ' éco le , débi t . . -I-Huguc» Binetli 

4. — L e pe t i t éco l i e r , déb i t Rogtr OouèUm 
5. — L e s ma l i ces des tout-pet i ts , s a y n è t e e n f a n t i n e 

L u d o v i c F o r t i n . F e r n a n d o O a g n o n . K o b e r t P a r e n t . 

G é r a r d T o u p i n . G e o r g e s D e l l s l e , G i l l e s A u d e t . 

Beno î t P a y e u r . R e n é D o y o n . B e r n a r d Dubois , I v a n 

I>oyon, R e n a u d L e t a r t e , L é o M o r i n . G a s t o n G i r a r d . 

G. — L e sac r i f i c e d 'Ernes t , déb i t Ga»ton Audit 

7. — « L a v i s i t e de M . l ' i n s p e c t e u r » , s a y n è t e 

I n s p e c t e u r : E u g è n e G r é g o i r e . 

P r o f e s s e u r : E u g è n e Rousseau . . 

E l è v e s : L é o n M a r t i n e a u . L é v i D a i g l e . R e n é L a ­

poin te , J ean -Pau l B o l d u c . J e a n - H u g u e s B i n e t t e . 

B o g e r Gosse l in . (" lande T o u p i n . R o g e r .Mackenzie . 

G a s t o n R o y . H e r v é Cou tu re . R o g e r R i c h a r d . 

C a m i l l e H a r b o u r . 

8. — O r c h e s t r e 

il. — L e s m a m a n s ChornU 

10. — L e po r t r a i t , déb i t Ludovic Fi.rtin 

11. — L a ta r t ine , chansonne t t e m i m é e . . Orner Béiangtr 

12. — L e pet i t a v e u g l e . d r a ine en fan t in . 

D I S T R I B U T I O N 

R o g e r de M o n t m o r e n c y l'nul-Emilc Gottclin 

Jean, son f r è r e Marcel Cameron 

F e r d i n a n d , p r ince de* A s t u r i e s . f i l s de 

C h a r l e s I V . R o i d ' E s p a g n e Gérard Jacquc* 

Jeunes P a g e s , c o m p a g n o n s î le F e r d i n a n d : R e n a u d F o r t i n . 

R é a l D a i g l e . H e n r i D a i g l e . J e a n - M a r c Cou tu re . 

F e r n a n d B é l i v e a u . C l é m e n t Bo lduc . Joseph G a g n o u . 

Oni l L a b r i e . F e r n a n d M a c k e n z i e . 

L é o n , bohémien Clément Laroche 

. . . . L a scène se passe en 1705, smis C h a r l e s I V . 

L'Orehentrc Ilisraëli, sous la d i r ec t i on d e M o n s i e u r 

J.-T. P o u l i n , a bien voulu p rê t e r son g r a c i e u x concours 

et rehausser l 'éclat de nos fê tes . Q u e M o n s i e u r P o u l i n 

r e ç o i v e ic i . nos s incères r e m e r c i e m e n t s ! 

13. — L a c a m p a g n e , déb i t Joxcph Gagnou 

14. — L e P a t e r du mouran t , débi t René Guertin 

15. — O r c h e s t r e 

15. — L e s champs . 3 v o i x Chorah 

17. — M o n pet i t nez. m o n o l o g u e Pierre Gélina.i 

18. — Guess ing g a m e , din h guo 

René Lacoic et Leandre Turcotte 

1!). — L e r evenan t , m o n o l o g u e Clément Laroche 

20. — L a p a u v r e é g l i s e Chorah 

21. — L a vish n de M o n t c a l m , débi t 
Rodolphe Lapointe 

22. — l ' n e nob le v e n g e a n c e , d r a m e r e l i g i e u x . 

et pa t r i o t i que . 

D I S T R I B U T I O N 

L i e n s k y . noble po lona i s , c o m m a n d a n t d 'un cn'-

d ' insurgés Jacquc* Lahrcci/ut 

Stas io , f i l s de L i e n s k y Raymond Bilodeau 

J u a n e n z i o . f i l s d e L i e n s k y Rodolphe Lapointr 

A l e i i e f f . s e rgen t russe Gérard Grégoin 

Z o u k r a t o f f , so lda t russe Roger Audet 

I v a n o w i t c h . p donais apos ta t , passé aux Russes 

Florido Lapointi 

Solda t s po lona i s 

L a scène se passe v e r s 1772. dans une fo rê t d e P o l o - m e 

23. — O r c h e s t r e 

24. — L a l angue r e t r o u v é e , r éc i t . . Raum nd fiilodeau 

25. — O ù faut - i l p l ace r l e bass in? Comedo 

M . P i c a r d , l e pa t ron Benoit Fîltenu 

F i r m i n . s e r v i t e u r Lionel Coutun 

A n d r é . Isucien Btaudoitt 

A r t h u r . Emile Gendreau 
> en fan t s 

C h a r l e s . Roger Morin 

B e n o î t , Gaston And't 

M . L a d o n c e u r ] l'aimer Lélourtiean 

M . B o i l e a u J- a m i s de M . P i c a r d Maurice Grégoire 

M . D r o n i n Josaphat Bonneau 

26. — L a p a r o l e est à M o n s i e u r le C u r é 

27. — B< nne nui t . 3 v o i x Choruh 

O C A X A D A 

A u p i ano : Mlle Adricnnr Lnftmptc. 

P A U L A . (.REGOIRE 

M A R C H A N D G E N E R A I . 

D i s r a e l i 

F É L I X L A V O I E 

Epicerie de grand choix 

D i s r a e l i 

C. H. PLANTE 
M K D E C I N - CHIRURGIEN 

D i s r a e l i 

A. GREGOIRE 
Ci « R D O N N I E R 

D i s r a e l i 

NAPOLÉON COUTURE 
L a m e i l l e u r e é p i c e r i e 

Spécialité: L e v u r e F le i schu iau 
J o u r n a u x et r e v u e s de toutes sor te* 

D i s r a e l i 
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Ecole de Cap ' Saint ' Ignace 

Fondée <II 1910 

— Allons 1 Cap. 

— A ? . . . h a ! . . . 

— Mills oui! Allons à Cap, cher ami. Nous allons 
bien à Québec, « Trois-IUvières tout comme à Sainte-
Kose-du-Dégelé. 

Cap-Saint-Ignace, S milles de Montmagny, un nid 
à souvenirs, plein d'excellentes gens. Fondé en 1072, 
baptisé en 1700; où l'on peut voir encore le vieux moulin 
banal de 1675; l'ancien manoir Gamache, 230 ans d'exis­
tence; un presbytère de 1746, et dont le fin clocher 
se silhouette sur un fond de champs grenat, de vagues 
moutonnantes, avec, pour fermer l'horizon, ln barre 
brune et verte des lies aux Grues, aux Oies, aux Canots, 
Sainte-Marguerite, Itnnde et Grosse-Ile. 

La paroisse comprend la Seigneurie Vincelotte, les 
fiefs Gamache, Sainte-Claire et Fournler. Son nom? 
Un souvenir des Jésuites, ses premiers missionnaires, 
«jui appelèrent ainsi le Cap qui lui fait face. 

L e v i l l a g e . . . Mais faut-Il dire village? Ils étalent 
trois, voici quelque* années : le Quai, l'Eglise, la Station. 
I.e premier est mort avec la forêt dont l'exploitation le 
faisait vivre, le dernier prospère toujours et possède une 
fabrique de lainages réputée. I.e second a centralisé le 
commerce, l'administration et les écoles à l'ombre de 
son clocher. 

Jusqu'en 1820, les B B . SS. de la Charité avaient 
charge de la jeunesse écolière des deux sexes. Un insti­
tuteur pourtant s'occupait des grands garçons. 

A cette époque, un homme d'initiative et de eieur, 
M. .T.-A. Hoissinotte conçut le projet de doter ses com­
patriotes d'une "école de Frères". I l fut secondé dans 
sa généreuse entreprise par MM. Léandre et Edgar 
Méthot, Edouard Eorlin et par M. le docteur J. Cloutier. 

M. le curé Adélard Gagnon n'en voila pas sa joie 
et quand les Frères arrivèrent, ils furent l'objet d'une 
sympathique réception. 

Le Collège étant encore inachevé, on retarda l'ou­
verture des classes. Mais l'inaction pesait aux nouveaux 
maîtres. On décida de braver les marteaux et l'odeur 
des peintures fraîches. Le premier jour amena 38 gar­
çons. Ce fut une déception. A la réflexion, ce petit 
nombre s'explique. Les bonnes religieuses s'étaient 
attaché leurs petits élèves par un dévouement et une 
amitié qui rendaient la séparation pénible de part et 
d'antre. La rentrée tardive et le prix élevé de la contri­
bution mensuelle avaient fait le reste. 

Le ( ' . F. Directeur, Frère Marie-Stratoniquc, 

Provincial aujourd'hui, n'es! pas l'homme que les ob­

stacles découragent. Ses collaborateurs furent vite 

conquit par son robuste optimisme, Bientôt on remarqua 
de sérieux changements dans la piété, l'esprit de travail 

et la conduite générale des élèves. L'humanité suit 

toujours les victorieux. L'école prenant bon renom, on 

lournn les yeux vers elle. D'année en année, les listes 

d'inscription s'allongèrent. Elles oscillent présentement 

entre 100 et 120 noms. 
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Comme le « ' . F. Stratouique, ses successeurs, les 
Frères Marlc-Césidius, Philémon-Antoine, Paul-Joseph, 
poussèrent éducation et Instruction a la fois. Les succès 
d'aujourd'hui: réussites aux examens (5 ou 6 certificats 
annuels), rapports élogieux des inspecteurs louent la 
solidité de leur œuvre, en même temps que le bon travail 
de leurs successeurs. 

Avec le 0. F. Barthélémy, directeur actuel, l'école 
est entre lionnes mains, fermes, fines, expérimentées. La 
Commission Scolaire a tout dernièrement apporté de 
grandes améliorations à la bâtisse. Une Ligue du Sacré-
Cœur fonctionne régulièrement. Beaucoup de nos élèves 
puisent dans ses réunions régulières une piété plus ar­
dente, le bon esprit et le goût de l'étude faite par devoir 
et par amour. Une septième année s'est ajoutée au fi 
premières en 1933 et l'on entrevoit la fondation d'une 
8e, bientôt. Les jardins scolaires, introduits récemment 
sont pour les plus grands une très profitable et très 
utile occupation. 

Ainsi béni de Dieu, protégé par Marie, facilité par 
la bonne volonté de tous et spécialement de M. le curé 
A. Poulin, de son vicaire et de Messieurs les Commis­
saires, le travail des Frères a produit ici encore de 
fructueux résultats. Puissent Jésus et la Bonne Mère lui 
continuer leur faveur pour leur plus grande gloire 
et le bien de la jeunesse dont la formation est une œuvre 
importante entre toutes. 

Les Fêtes du Cinquantenaire a Cap-Saint-Ignace, 
ont lieu alors que l'autorité religieuse est repré­
sentée par : 

M. l'abbé J.-A. Poulin. curé. M. l'abbé Alphonse 
Poulin (sun f rèrel . vicaire. 

L e pouvoir civil par : 
M. Napoléon Fonrnier, maire ; MM. Octave Richard. 

Narcisse Guimont. Ainédée Bélanger, Eugène Caron. 
Wilfrid Proulx, Joseph Guimont, conseillers : Arthur 
Fortin, secrétaire. 

La Commission Scolaire par : 
M. Leopold Corriveau. président ; MM. Stanislas 

Guimont, Wilfrid Richard. Emeric Richard. Arthur Ber-
nier, Camille Bernier, secrétaire. 

Les FF. Maristes pur: 
Frère Barthélémy, directeur, et Alphonse-Marie, 

sous-directeur. 

F ê t e du C i n q u a n t e n a i r e 
a 

L'ECOLE SAINT-IGNACE 

Vendredi, 17 mai 

Programme 
0.00 — Sainte Messe pour les élèves. 
S.30 — Conférence par le Frère Directeur: « L e s Fils 

du Vénérable Père Champngnat sur le sol 
canadien, de ISS." il 1935 >. 

1(1.00 — Inspection des Cadets dans la cour du collège. 
1.00— Réunion près de l'autel de Mar ie : chapelet. 

chant, exhortation. 
3.80 — Visite de l'Exposition scolaire par les RR. SS 

de la Charité et leurs élèves. 

Samedi, 18 mai 

9.00 — Grand'Messe solennelle chantée par les Anciens 
Elèves et les amis de l'école. 
Sermon sur les Oeuvres Maristes par M. l'abbé 
J.-A. Poulin, curé. 
Maître de chapelle: M. Thomas Guimont. 

Organiste : Mlle Thérèse Conlombe. 

11.00 — Mois de Marie présidé par le C. F. Provincial, 

fondateur de l'Ecole de Cap-Saint-Ignace. 

1.00 — Visite de l'Exposition scolaire par les parents 

des élèves et les amis de l'éducation. 

J.im — Séante à la salle paroissiale. 

Dimanche, 19 mai 

Offices du dimanche. 

2.30 — Bénédiction d'une < Croix-Souvenir >. par M. le 

Curé. 
« H o m m a g e à Jacques Cartier >, par un élève. 
Orchestre, par les Anciens. 
Discours, par les autorités. 
Avant et après les offices religieux, visite des 
travaux scolaires. Les gens de la campagne sont 
tout particulièrement invités. 

S E A N C E RECREATIVE 

Par les élèves de l'Ecole Saint-Ignace 

Sous la présidence d'honneur du 
REV. F. M A R I E S T R A T O N I Q U E . P R O V I N C I A L 

Samedi. 18 mai. 2 h. p. m. 

P R O G R A M M E 

1. — La Croix du chemin. G. Goublier Chorale 

2. — Un trait de la confiance en Dieu du 
Vén. Père Champagnat CE. Ouellet 

3. — Haltères Elcres de 2e et Se années 
4. — Le mois de Marie A . Couillard 
5. — Conseils sur la vocation sacerdotale ou religieuse 

P.-E. Laflamme 
6. — La cruelle berceuse. Th. Botrel Soliste* 

7. — Une leçon de catéchisme sur Marie, saynète 
E. Ouellet et tes éléres de la 1ère année 

8. — Un Souvenez-vous dans les neiges . . L. Bélanger 

9. — Sylvio Pellico. .1. Manète Chorale 
10. — L ' A v e Maria. François Coppce . . ~>c et 6c années 

11. — L'Egoïste, comédie en un acte 
12. — Massues M M de 1ère classe 
13. — Les semailles. A. Chenal Chorale 
14. — Un bon mot du C. F. rrovincial_ 
15. — Notre-Dame du Canada Chorale 

L'Egoïste 

D I S T R I B U T I O N 

M. Larègle A. Ouellet 

Baptiste, nouveau domestique B. Schcrrer 
Pierre, ancien domestique G. Guimont 
Brigand A . DeLadurantaye 

— C.-E. (>'ni'ni:II' 

— A . Sut rain 
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Ecole de Val - Brillant, Gaspésie 
• < > i — «<>•• 

Fondée en 

( " e s t en 1920, qu'à la demande de M. l'abbé J.-D. 

Michaud, curé, et de MM. les Commissaires d ' é c o l e s , 

quatre Frères furent désignés pour Val-Rrillant. 

Val-Brillant, un gracieux village sur les bords 

enchanteurs du lac Matapédia, ne date que de 1872. A ses 

débuts, il fut désigné sous le nom de Cedar Hall, à cause 

d'une grande maison de cèdre, qui servit longtemps 

d'entrepôt puis de gare il ['Intercolonial. En 1913, il 

devint Saint-Plerre-du-Lac ; Val-Brillant, en 1016: deux 

noms donnés en l'honneur du premier Curé, M. Pierre 

Brillant. 

Mission depuis 1883, 11 fut érigé en paroisse en 1889. 

La population, 2,200 Ames environ, dont près de 1,700 

pour le village, s'occupe de grande culture, d'élevage et 

d'Industrie forestière. Son église, de style g ithique, est 

l'une des plus belles du bas de Québec. 

Les premiers Frères à venir ici furent F. Joseph-

Emeric. provincial, et F. Marie-Eudoxe, directeur. M. le 

Curé les reçut avec des témoignages non équivoques de 

sa t i s fac t ion , et les hébe rgea géné reusemen t jusqu 'au 

j o u r où i ls parent o u v r i r l ' é co le . L e 8 s ep t embre 

a r r i v a i e n t les F F . A u g u s t e - I s i d o r e , F é l i x - D é s i r é . Joseph 

Eusèbe . L e l e n d e m a i n on éta i t au t r a v a i l , les F r è r e s 

r e m p l a ç a i e n t les R i t . S S . du Sa in t -Busa i r e . I l s étalent 

logés dans une maison de bois a m é n a g é e pour 4 classes, 

vas tes , éc l a i r ées , c h a u f f é e s il l 'a i r chaud l u e cour 

a p l a n i e et c l ô t u r é e p e r m e t t a i t à la j eunesse de prendre 
ses ébats . 

I>ès le début les . M a i l l e s a imèren t leurs é l è v e s : 

ceux-ci le leur r end i ren t . Et il se fit 1A du h n t r a v a i l , 

qui s'est con t inué depuis . 

La s y m p a t h i e d e la population *a lb r i l l an t inc . l 'en­

c o u r a g e m e n t de ses au to r i t é s d i v e r s e s : paro i ss ia les , 

munic ipa les , sco la i res , n 'ont pas peu con t r ibué à ces 

r é s u l t a t s : de m ê m e cpie l ' hosp i t a l i t é ou l'aide g é n é r e u s e » 

que les F r è r e s mit t r o u v é e s à l ' H ô t e l I . angla i s , auprès 

de M M . L . et I I . B i a i s ou citez le D o c t e u r N'ol in. (pli ne 

s'est poin t con ten té d e ce seul s e r v i c e . — nous ne par lons 

point du Presbytère t ou jours accue i l l an t — lors de 

l 'accident su rvenu au sys t ème de c h a u f f a g e , les i ni 

so l idement a t t achés à leurs b ien fa i t eu r s . 

L i t u r g i s l e eminen t , es t l ié t ic ien dé l i ca t . M le C u r é a 

tou jour s tenu — a v e c combien de raison il la 

perfection (les cérémonies l i t hu rg iques . L e s F r è r e s 

s ' e f fo r cè ren t de lui donne r sa t i s f ac t ion en e x e r ç a n t les 

enfan t s de clueur et en les su rve i l l an t . On fonda aussi, 

dès les p r e m i e r s ji urs. une cho ra l e qui a bien souvent 

Nous rendons hommage aux 

Révérende F r è r e s Mariât» poor la g r a n d e miss ion 
qu ' i l s ont a c c o m p l i e aux cours des c i n q u a n t e années 
(le d é v o u e m e n t à r ense ignemen t et aux (cuvres re l i ­
g ieuses et soc ia les . N o s f é l i c i t a t i o n s et nos me i l l eu r s 

v i eux pour l ' aven i r . 

LES MAGASINS 

G. A. SINCLAIR 

Mlle Clara Gauthier 
NOUVEAUTES 

Spécial i té : l 'stcnsilos de tôle einailUV 

i't d'aluminium 

/Vos prix ne redoutent au-une concurrence 

JOSEPH L IZOTTE 
Sfarcband - Général 

Tout ce qu'il VOUS finit en chaussure, 

ferronnerie, harnais, peinture, épicerie 

Satisfaction garantis 
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m é r i t é les é loges les p l u s f l a t t e u r s . N ' e s t - c e p a s là d e u x 

d e ce» r é a l i s a t i o n s q u e le v é n é r a b l e C h a m p a g n a t a v a i t en 

v u e en c r é a n t son I n s t i t u t ? 

L ' éco le d e V a l - B r i l l a n t a ses f ê t e s q u i s o n t ce l l e s d e 

l'Eglise. E l l e y j o i n t la P a t r o n a l e d e IL le C u r é . C e 

j o u r - l a , c ' e s t g r a n d b r a n l e - b a s . S a y n è t e s , c h a n t s , d é b i t s , 

p ièces en d e u x ou t r o i s a c t e s s o n t m i s â c o n t r i b u t i o n p o u r 

c é l é b r e r le P a s t e u r qu i t r o u v e t o u j o u r s le m o t t o u c h a n t 

p o u r r é p o n d r e a u x v œ u x d e ses f i ls b i e n - a i m é s . P u i s le 

l e n d e m a i n il y a g r a n d ' m e s s e . L a c h o r a l e f a i t m e r v e i l l e 

e t t o u s les e n f a n t s c o m m u n i e n t a u x i n t e n t i o n s d u P è r e . 

L ' E c o l e d e V a l - B r i l l a n t a a u s s i s e s g l o i r e s . L ' a n 

d e r n i e r t r o i s d e s p r e m i e r s é l èves e n t r a i e n t , l ' un a u 

S é m i n a i r e d e Q u é b e c , les d e u x a u t r e s à ce lu i d e K i m o u s k i . 

L e u r p i é t é , l e u r a p p l i c a t i o n , l e u r bon e s p r i t s o n t la f i e r t é 

d e l e u r s m a î t r e s , q u i o n t l ' h o n n e u r d e c o m p t e r e n c o r e 

p a r m i l e u r s a n c i e n s : u n m i s s i n n n a i r e , M. l ' a b b é F o r t i n , 

q u e la C h i n e r e c e v r a , ce t é t é , e t u n p r ê t r e s é c u l i e r 

M. C a r o n . C e t h i v e r u n a u t r e a n c i e n es t a l l é f r a p p e r à 

la p o r t e d e s P è r e s C i s t e r c i e n s d e I t o u g e m o n t . D a n s n o s 

p r o p r e s r a n g s , les F r è r e s P a u l - A m a b l e , C h a r l e s - O c t a v e . 

P i e r r e - M a r i e n s o n t d e g e n t i l l e s f l e u r s g e r m é e s s u r l e sol 

« v a l b r i l l a n t a i s ». D ' a u t r e s se p r é p a r e n t a u x c a r r i è r e s les 

p l u s f é c o n d e s e t l 'on p e u t t o u t e s p é r e r à les v o i r a g i r 

si d i g n e m e n t . 

D a i g n e S a i n t J o s e p h à qu i l ' a v e n i r d e l ' école m e n a c é 

p a r la « C r i s e » e s t conf ié , la p r o t é g e r e t é t e n d r e d e p l u s 

en p l u s son a c t i o n d a n s ce c h a r m a n t v i l l a g e d o n t la 

p o p i i l a t i n n es t si s y m p a t h i q u e ! 

F E T E D U C I N Q U A N T E N A I R E 

A l'Ecole de Val-Brillant 
Jeudi, 6 juin 
P R O G R A M M E 

0.4."> — S a i n t e M e s s e e t c o m m u n i o n g é n é r a l e . 

C h a n t p a r les é l èves . 

O p a i n d e s a n g e s Prœtorius 

O S a l u t a r i s Panofka 

M o n S a u v e u r Dr In Tombellc 

R a p p e l e z - m o i S e i g n e u r C. Borde» 

J é s u s m ' a d i t A . Qotiin 

11.50 — G r a n d ' M c s s e d ' a c t i o n s d e g r â c e s . 

O f f i c i a n t : M. l ' a b b é L i a i t L e b e l . v i c a i r e . 

S e r m o n : M. l ' a b b é J . - D . M i c h a u d , c u r é . 

L a c h o r a l e , é l èves e t h o m m e s . 60 vo ix , c h a n t e r a 

la < M e s s e en l ' h o n n e u r d u S a i n t - S a c r e m e n t », 

2 v o i x , d e R e n é Q u i g n a r d . 

2.00 — E x h i b i t i o n d e g y m n a s t i q u e d a n s la c o u r d e 

l 'école . 

1 . — E n t r é e — M a r c h e a v e c m o u v e m e n t s d e 

g y m n a s t i q u e s u é d o i s e . 

2 . — J e u x . . . 

B a t a i l l e d e coqs . 

P a r t i e d e ba l l on . 

S o u q u e I la c o r d e . 

3 . — E x e r c i c e s d e g y m n a s t i q u e s u é d o i s e . 

4 . — C o u r s e s : 

Avec e n t r a v e s . 

Au s a c . 

A r e l a i s . 

A c loche -p ied . e t c . 

5 . — E x e r c i c e s a v e c m a s s u e s , 

fi.—Pyramides. 

7 . — P a r a d e d e s C a d e t s d a n s le v i l l a g e . 

7.00 — V ê p r e s e t S a l u t s o l e n n e l s . 

Ecole Saint ' Sacrement 
de QUEBEC 

-4. *— 

F o n d é e en 1917, p a r les d i s c i p l e s d u B i e n h e u r e u x 

P . J . E y m a r d , l a p a r o i s s e S a i n t - S a c r e m e n t d e Q u é b e c 

s ' es t d é v e l o p p é e g r a d u e l l e m e n t , e n d é p i t d e s d i f f i c u l t é s 

a c t u e l l e s . E l l e c o m p t e a u j o u r d ' h u i 2,040 â m e s , d o n t 330 

f a m i l l e s c a n a d i e n n e s - f r a n ç a i s e s . 

E n 1922, les R e l i g i e u s e s d e J é s u s - M a r i e , d e S i l l e r y , 

é t a i e n t a p p e l é e s à a s s u m e r l a d i r e c t i o n d e l a p r e m i è r e 

école p a r o i s s i a l e . E l l e s r e c e v a i e n t l e s e n f a n t s d e s d e u x 

s e x e s . A p r è s a v o i r o c c u p é u n l oca l p l u s q u e s o m m a i r e , 

e l l es p r i r e n t p o s s e s s i o n , l ' a n n é e s u i v a n t e , d ' u n e v a s t e 

b â t i s s e , s i s e s u r l e c h e m i n S a i n t e - F o y e t m i s e â l e u r 

d i s p o s i t i o n , p a r la C o m m i s s i o n S c o l a i r e d e Q u é b e c . G r â c e 

a n d é v o u e m e n t d e s v a i l l a n t e s m a î t r e s s e s e t d e l e u r s 

d e u x a i d e s l a ï q u e s , d e s p r o g r è s m a r q u a n t s f u r e n t a c c o m ­

pl i s p a r les é l èves . 

C ' e s t e n 1925, q u e l e R . P . G. L a b r e c q u e , S. S. S. 

c u r é d e la p a r o i s s e e t a n c i e n é l ève d e s F r è r e s M a r i s t e s . 

confia à c e s d e r n i e r s l ' éco le d e s g a r ç o n s , p e n d a n t q u e 

les S œ u r s s ' i n s t a l l a i e n t d a n s u n a u t r e l o g i s p r o v i s o i r e . 

Les F r è r e s A u g u s t e - V i c t o r . R é g i s - A i m é e t F é l i x - J o s e p h , 

a s s i s t é s d e s d e u x a n c i e n s m a î t r e s . M M . G. J e a n et E . 

P i c a r d , e n f u r e n t les p r e m i e r s p r o f e s s e u r s . A la r e n t r é e 

d e s e p t e m b r e , 120 e n f a n t s se p r é s e n t è r e n t , q u e l 'on p a r ­

t a g e a en 4 c l a s s e s . L e s p l u s s a v a n t s f o r m è r e n t u n e 

6 e a n n é e . D è s le d é b u t , u n e f o r t e é m u l a t i o n f u t é t a b l i e 

e t l e s r é s u l t a t s n e s e f i r e n t p a s a t t e n d r e . D e s s u c c è s 

t r è s e n c o u r a g e a n t s c o u r o n n è r e n t l ' a p p l i c a t i o n d e s é l èves , 

l o r s d e s c o n c o u r s o r g a n i s é s p a r la C o m m i s s i o n S c o l a i r e 

e n t r e l e s éco le s d e la C i t é . 

L a Se a n n é e f u t o u v e r t e en 192S e t , q u a t r e a n s p l u s 

t a r d , u n e 9 e d é b u t a i t , p o u r p r é p a r e r l e s j e u n e s g e n s à 

e n t r e r d i r e c t e m e n t a u c o u r s s e c o n d a i r e d e l ' A c a d é m i e 

C o m m e r c i a l e . D e r n i è r e m e n t , l ' école é t a i t a f f i l i ée à l ' U n i ­

v e r s i t é L a v a l q u i c o n t r ô l e a i n s i les e x a m e n s d o n n é s a u x 

f i n i s s a n t s . 

E n 1932, a l o r s q u e les r e l i g i e u s e s s ' i n s t a l l a i e n t d a n s 

le m a g n i f i q u e c o u v e n t q u ' e l l e s o c c u p e n t a u j o u r d ' h u i , u n e 

r é s i d e n c e t o u t e m o d e r n e é t a i t m i s e â la d i s p o s i t i o n d e s 

F r è r e s e t l e u r a n c i e n l o g e m e n t d e v e n a i t l ine s p a c i e u s e 

s a l l e d e r é c r é a t i o n p o u r les e n f a n t s . 

U n c o r p s d e C a d e t s , r e v ê t u s d ' u n c o s t u m e s i m p l e , 

m a i s d e bon g o û t , a j o u t e u n c a c h e t s p é c i a l a u x f ê t e s 

p a t r i o t i q u e s , d e m ê m e q u ' i l se p r ê t e a n d é p l o i e m e n t d e s 

c é r é m o n i e s r e l i g i e u s e s . U n e A v a n t - g a r d e , f o n d é e e n 1933. 

p e r m e t a u x é l è v e s l e s p l u s a v a n c é s d e r e c e v o i r d e s 

conse i l s a p p r o p r i é s â l e u r Age. d e s ' h a b i t u e r à la p a r o l e 

p u b l i q u e e t s u r t o u t d e s ' e x e r c e r à u n e a c t i o n p l u s d i r e c t e 

s u r l e u r s c a m a r a d e s d ' a b o r d e t . p l u s t a r d , d a n s la s o c i é t é , 

p o u r l e p l u s g r a n d b ien d e la R e l i g i o n et d e la P a t r i e . 

E n r é s u m é , d e p u i s 10 a n s q u e l ' E c o l e S a i n t - S a c r e ­

m e n t e s t o u v e r t e , u n bon n o m b r e d e j e u n e s g e n s y on t 

r e ç u u n e s o l i d e i n s t r u c t i o n et u n e b o n n e f o r m a t i o n c h r é ­

t i e n n e , d o u b l e r i c h e s s e q u i les a i d e r a a se f a i r e u n e 

e x i s t e n c e h e u r e u s e , l i b r e , f é c o n d e . 

Collège de Beauceville : cours commercial complet. [ Page ISS ] 



O S C A R H A M E I . 

P r é s i d e n t 
P I E R R E F U G E R E 

S e c r é t a i r e 

Hamel, Fugère & Cie, Limitée 
VALEURS DE P L A C E M E N T 

71, rue Saint -Pier re 

Tél . 2-2038 

Québec 

Avec les run.r de proêpérité 
dr 

Monsieur Jules Falardeau 

Québec 

P R O F E S S E U R 

112, avenue Holland 

Gauvin & Frère 
Hpiciers • Bouchera 

867, Chemin Sainte-Foy Québec 

Avec 1rs complimente de la 

Laiterie Brookside Dairy, Inc. 

Avec les compliments du 

Docteur G.-H. Courchesne 

Chemin Saint-Louis Québec 

Etabli I I I I I I S la p a r o i s s e S n i n t - S i i c r e u i e n t 
d e p u i s 1 9 2 2 

100, rue de Call ières Québec 

A L P H O N S E L A F L A M M E 
Boulangerie modèle 

E r n e s t B é g i n 
BOUCHER 

51, Notre-Dame-des-Anges Québec 904, Chemin Sainte-Foy Québec 

Avec les compliments 

d'un Ami 

M a u r i c e Boiss inot 
Pharmacien licencié 

Québec 849, Chemin Sainte-Foy Québec 



o 

Fondée en 10ÎÔ 

Fete du Cinquantenaire 
a l 'Ecole Saint - Sacrement 

29 mars 

PROGRAMME 
Journée d'actions de grà< i I 

8 - 9 - 1 0 mai 
Triduum préparatoire 

7.00 — Sainte Messe et mmtnimiim. 
3 30 — Instruction et Salut du Saint-Sacrement. 

19 mai 
Journée d'aetion de grdrrs 

10.15 — Grand'Messe solennelle. 
Messe c Salve Regina », 4 v. m J. Erb. 
Mere plux pure que la neige. 4 v. m. . . F. L.-F. 

7.30 — Sermon par le R. 1\ Goyer, s.s.s. : < I.e Vénérable 
Champagnat, modèle de dévotion eucharistique. > 

Les Cadets du Saint-Sacrement montent la garde 
à la procession du Saint-Sacrement qui suit. 

PROGRAMME MUSICAL 

Tnioii de l'âme avec Jésus, 2 v F. H.-E. 
Cantique au Christ-Roi. 4 v F. L.-F. 

SALUT 

Adoro te. 6 Panis Cirlice. 2 v « F . J . » 
Ave Maria. 3 v Bonnefonil 
Tantum ergo, 3 v « F . J . » 
l.audnte [loininiim. 2 v F. Hippolyte 
Xotre-Dame du Canada. l 'nissoii Chassa i» : 

SEANCE DRAMATIQUE et [MUSICALE 
Sous le distingué patronage du 

It. P E R E OLIVIER GELIXAS. S. S. S.. 

Curé de la paroisse 

P R O G R A M M E 
O Canada ! 

1. — Les petits oiseaux, chœur à 3 v L. Rouue* 
2. — Futur Prêtre et Petit Roi ter Acte 

Une vocation se révèle. 
3. — Les fauvettes, duo . . L.-O. Adam et P.-E. Adam 
4. — Futur Prêtre et Petit Roi te Acte 

Dévouement du futur prêtre 
5. — Mon père a fait bfltir maison Air ancien 
t>. — Gymnastique avec hal tères . . -V*» future athlètes 
7. — Le rendez-vous des Savoyards Opérette 

Futur prêtre et petit roi 
(Abbé Orget) 

DISTRIBUTION' 
Louis XIV, A 10 ans A. Boitsinot 
Joseph, futur prêtre F. Gingras 
Pierre, frère de Joseph if. Frechette 
Jean, frère de Joseph A. De» Roches 
Verget, bûcheron, père des trois enfants . . A. Toussaint 
Turgon, médecin P. Yésina 
Marquis de XeuiUy, officier du Roi A. Page 
Duc de Lierval, officier du Roi H. Couture 
Baron de Carville, frondeur V. Sténard 
Vicomte de St-Surin, frondeur J.-P. Hardy 
Martin, sergent du Roi J-C Girard 
Dans la cabane d*un bûcheron a Saint-Germain-en-Laye. 

vers 1650. sons Ixuiis X I I I . au temps de la Fronde. 

Le Rendez-vous des Savoyards 
(Abbé A. Thibaul t ) 

DISTRIBUTION 
Petit Pierre J-P Rousseau 
Ses camarades : T. Boivin, C. Picard. J. Boissinot, P . 

Bazin. D Vézina. M. Tardif. Y Chart ier . et antre* 

Collège de Reauceville : cours commercial français et anglais. [ Page I5.Î ) 



Joyeuses Fêtes aux RR. FF. Maristes 

à Voeeasion de leur Cinquantenaire 

Langevin fe? Fortin *• 

N O T A I R E - Les 

Chevaliers de Colomb 

1 de Bedford 

B E D F O R D , QUE. Telephone : 38 CONSEIL 8AINT-DAMIEN X" 203.S 

Phillippe BEAUVAIS 
Tél. 63-w 

ENTREPRENEUR ÉLECTRICIEN LICENCIÉ 

Joseph & Ludger Dion 

Entrepreneurs de Pompes funèbres 
Accessoires électriques et radios à vendre. 

Entrepreneurs de Pompes funèbres 

et Embaumeurs diplômés 
Réparage et installation en tous genres. 

et Embaumeurs diplômés 

..<>«<,.. CORBILLARD ET AMBULANCE 

B E D F O R D , QUE. Téléphone: 32 BEDFORD, QUE. 

J O S E P H DION 
M A R C H A N I) 

M E U B L E S — P O E L E S — P R E L A R T — T A P I S S E R I E 

B E D F O R D , QUE. TH.'phone: 63-w 

[ Page 156 ] 



S u r l e s b o r d s d e l a R i v i è r e P i k e , à q u e l q u e s 7 m i l l e s 

d e l a b a i e M i s s i s q u o i , i n c o r p o r é e e n 1 8 9 0 e t e n g l o b é e d a n s 

l a p a r o i s s e S a i n t - D a m i e n q u i d a t e e l l e - m ê m e d e 1 8 6 9 , 

B e d f o r d e s t u n e j o l i e e t t r a n q u i l l e p e t i t e v i l l e d e 1 8 à 1 9 

c e n t s A m e s . 

S o n n o m l u i v i e n t d ' u n e a î n é e q u ' e l l e a a u p a y s d e 

G a l l e s . 

D e p u i s 1 8 8 6 , l e s R R . S S . d e S a i n t - J o s e p h y 

a s s u r a i e n t l ' é d u c a t i o n e t l ' i n s t r u c t i o n a u x e n f a n t s 

c a t h o l i q u e s d e s d e u x s e x e s . 

L a p o p u l a t i o n c a n a d i e n n e - f r a n ç a i s e a u g m e n t a n t , l e s 

s a l l e s d e c l a s s e d e v i n r e n t v i t e t r o p e x i g u ë s : i l f a l l u t 

s o n g e r s o i t A a g r a n d i r s o i t A c o n s t r u i r e u n e é c o l e s é p a r é e 

p o u r l e s g a r ç o n s . C e t t e d e r n i è r e o p i n i o n p r é v a l u t , n o n 

s a n s u n e f o r t e o p p o s i t i o n t o u t e f o i s . N ' e s t - c e p o i n t , 

d ' a i l l e u r s , l a f a ç o n d o n t tante n o u v e a u t é , q u i s e r e s p e c t e , 

e n t r e d a n s l e c o u r a n t v i t a l ? 

L ' a c t e d e n a i s s a n c e d e l ' é t a b l i s s e m e n t d a t e d u j o u r 

d e s a b é n é d i c t i o n s o l e n n e l l e p r é s i d é e p a r M. l ' a b b é E . 

M e s s i e r , c u r é d ' a l o r s . E n v o i c i l ' e x t r a i t a u t h e n t i q u e : 

€ L e t r e n t e n o v e m b r e m i l n e u f c e n t v i n g t - q u a t r e , n o u s 

s o u s s i g n é , p r ê t r e c u r é , a v o n s b é n i l e n o u v e a u C o l l è g e e n 

p r é s e n c e d e s m e m b r e s d e l a C o m m i s s i o n S c o l a i r e e t d ' u n 

g r a n d n o m b r e d e c i t o y e n s » . S i g n é : E r n e s t M e s s i e r , 

p r ê t r e - c u r é . I . M e u n i e r , p r é s . , A . B o u c h a r d , J . - P . 

T r e m b l a y . E . - E . l ' a r e . C . - O . J o n e s , m a i r e . 

P e n d a n t d e u x a n s , r e n s e i g n e m e n t f u t c o n f i é à u n 

m a î t r e , M . L a v a l l é e , e t A d e u x i u s t i t u t r i c e s . M a i s 

b i e n t ô t , u n m o u v e m e n t d ' o p i n i o n s e d e s s i n a . Q u e l q u e s 

c i t o y e n s d ' a b o r d , p u i s l a p o p u l a t i o n e n t i è r e m a n i f e s t è r e n t 

l e u r d é s i r d e c o n f i e r l ' é d u c a t i o n e t l a f o r m a t i o n d e l e u r s 

g a r ç o n s à d e s r e l i g i e u x . 

A u m o i s d e m a r s 1 9 2 6 . o n s ' a d r e s s a i t A H i e r v i l l e . A u 

m o i s d ' a o û t d e l a m ê m e a n n é e , q u a t r e F r è r e s M a r i s t e s 

s o u s l a d i r e c t i o n d u F . H e n r i - E t i e n n e v i n r e n t p r e n d r e 

c h a r g e d e l ' é c o l e . 

D è s l ' o u v e r t u r e , 1 1 5 é l è v e s s e p r é s e n t è r e n t , t o u s 

a n x i e u x d e r e n c o n t r e r d e s m a î t r e s d o n t o n a v a i t 

t a n t p a r l é . L e s m a n i è r e s a f f a b l e s , l e s p r o c é d é s 

o b l i g e a n t s , l e d é v o u e m e n t , l e z è l e , l a j o i e d e c e s d e r n i e r s 

e u r e n t v i t e f a i t d e g a g n e r l ' e s t i m e e t l ' a f f e c t i o n d e t o u s . 

D e l e u r c ô t é , i l s n ' e u r e n t p a s d e p e i n e à s ' h a b i t u e r 

d a n s c e m i l i e u n o u v e a u . L e s h e u r e u s e s q u a l i t é s q u ' i l s 

r e m a r q u è r e n t c h e z l e u r s é l è v e s ; l e r e s p e c t e t l a s y m ­

p a t h i e d e s p a r o i s s i e n s à l e u r é g a r d n e c o n t r i b u è r e n t p a s 

p e u A l e s a t t a c h e r A l a l o c a l i t é . 

L e 2 5 o c t o b r e , l e c o l l è g e f i t s e s a d i e u x à M . l ' a b b é 

E . M e s s i e r n o m m é A l a c u r e d e W a t e r l o o . I l f u t r e m p l a c é 

p a r M . l ' a b b é A . - F . G u i l l e t , q u i d i r i g e e n c o r e l a p a r o i s s e 

a v e c u n z è l e e t u n e s a g e s s e d o n t t o u t é l o g e s e r a i t 

s u p e r f l u . 

L e p r e m i e r h i v e r , g r f t c e A l a g é n é r o s i t é d e s c i t o y e n s , 

o n r e c u e i l l i t a m p l e m e n t l e s f o n d s n é c e s s a i r e s A l ' é r e c t i o n 

d ' u n e g l i s s o i r e , A l a c o n s t r u c t i o n d ' u n h a n g a r , a u n i v e l l e ­

m e n t e t à l ' a s s a i n i s s e m e n t d e l a c o u r . 

Collège Laval: cours complet — diplôme de lie année. [ Page 1 5 7 1 



A. N. B A I L 
A l'oo&uion des 

Fête» .Jubilaires <Jes RR, FF. Mariâtes 

E N T R E P R E N E U R ( J É N É R A L 

L'Hôtel de Bedford 
SPÉCIALITÉ 

IN S T A L L ATK ) N D'A P P A R E I L 6 offre ses 

DE P L O M B E R I E E T D E 
meilleurs etrii.r d< bonheur 

C H A U F F A G E 
et d e prospérité 

Bedford , Que. Tél . 6 Prop. : Côté et Gagnon Rue Principale 

Docteur G. 0 . LE BLANC MOREAU & PERRON 

C H I R U R G I E N - D E N T I S T E 
B O U C H E R - E P I C I E R 

Service rapide et courtois 

T é l é p h o n e : 34 Bedford , Que. Tél . 88 Bedford , Que. 

S. A. A. E. S e r v i c e Tél . 86 

G A R A G E BEDFORD, Enr. 
J.-S. Q u e s n e l - 1885 -

S é p a r a t i o n g é n é r a l e a pr ix modérés . S o u d u r e a 
l 'oxygène . C a m i o n d e remorque , en s e r v i c e j o u r 
e t nu i t . P e i n t u r e D u c o . D é b o s s a g e , n e t t o y a g e , e tc . 
Spécialité: S e r v i c e d e t a x i ; a u t o m o b i l e h la dis­
pos i t ion d u publ ic . V e n d e u r s a u t o r i s é s d e pneus . 
C h a m b r a SI a ir " G o o d y e a r " et ba t t er i e s "Hart" . 

Une visite est sollicitée 

Rappelle l'inauguration de l a 

Banque Canadienne de Commerce 

S é p a r a t i o n g é n é r a l e a pr ix modérés . S o u d u r e a 
l 'oxygène . C a m i o n d e remorque , en s e r v i c e j o u r 
e t nu i t . P e i n t u r e D u c o . D é b o s s a g e , n e t t o y a g e , e tc . 
Spécialité: S e r v i c e d e t a x i ; a u t o m o b i l e h la dis­
pos i t ion d u publ ic . V e n d e u r s a u t o r i s é s d e pneus . 
C h a m b r a SI a ir " G o o d y e a r " et ba t t er i e s "Hart" . 

Une visite est sollicitée 
à Bedford et l'arrivée des 

T é l é p h o n e : 83 R R . F F . Maristes au Canada 

J. B. G E N D R O N 
E P I C E R I E S D E C H O I X 

A l 'occasion de l 'heureuse co ïnc idence d e ce 
d o u b l e C inquantena ire , la < B a n q u e P i o n n i è r e » 
d e c e t t e v i l l e a d r e s s e un bien cordia l merc i 
à s a n o m b r e u s e c l ientè le . 

Spécialité: F r u i t s et Légumes 
Notre personnel est ù votre entière disposition. 
O w r H HII compte d'épargne dés aujourd'hui. 

Gérant : M. E. A. Chadsey 

Rue Pr inc ipa le Bedford , Que. 
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I 
Kgline de Bedford 

Dès leur arrivée, les Frères s'occupèrent de donner 

une forte impulsion aux études. On créa au plus tôt une 

huitième année, ce qui permit de délivrer des diplômes. 

Le 29 février 1928, la Commission Scolaire vota rengage­

ment d'un professeur supplémentaire, ce qui portait I 

quatre le nombre des classes et ft cinq le personnel de la 

maison. 

En février 1929. on procéda au creusage d'un puits 

artésien. I l fournit d'eau pot»Ole toute la maisonnée. 

Les frais d'installation furent supporté*, en grande 

partie, par M. le curé A. Guillet. 

Le 2 juillet 1929, un groupe d'une trentaine de 
citoyens remettaient au F. Directeur un substantiel 
cadeau de $100.00 à l'occasion de son voyage en Europe. 
Oc geste magnifique, éclatant témoignage d'estime pour 
la première autorité de l'école, était eu même teuips une 
marque tangible de la reconnaissance des parents pour 
le dévouement et le succès de tous. 

Au mois d'août suivant. F. Marie-Noël recueillait la 

succession du F. Henri-Etienne. Le nouveau directeur se 

montra fidèle aux traditions établies dans la maison et 

s'efforça de compléter les œuvres élaborées par sou 

prédécesseur. 

Il n'est pas téméraire d'affirmer que le Collège 

Saint-Damien est actuellement en bonne voie de 

prospérité. Avec sa neuvième année récemment créée, 

son Cercle de Jeunes Naturalistes, son Avant-Garde de 

l'A.C.J.C.. les succès obtenus aux divers examens, les 

sages avis, les bons conseils prodigués par son dévoué 

chapelain, M. le vicaire L. Larochelle, il tient un rang 

honorable et n'a rien à envier a ses voisins. 

Plaise à Dieu que continuant sa marche ascendante, 

il progresse sans cesse pour le plus grand bien de la 

jeunesse, l'honneur de Dieu et la gloire de Bedford. 

Les Fêtes du Cinquantenaire ft Bedford ont lieu 

alors que l'autorité religieuse est représentée par : 

M. Tabbé A.-F. Guillet. curé. M. l'abbé L. Larochelle. 

vicaire; 

Le pouvoir civil par: MM. le docteur A . Tanguay. 

maire. Edmond Ferlaud, Ernest Hébert. John Gough. 

Théodore Déry, Arthur Sheltus. W . Corey, éehevins : 

La Commission Scolaire par: MM. le docteur A. 
Tanguay, président. Joseph Dion. Hormisdas Perron, 
Georges Méthé, J.-B. Gendrou : 

Les FF . Maristes par: FF. Marie-Eudore. directeur. 

Gustave-Adolphe. Pierre-Roland. 

Collège Laval: prix spéciaux pour 9e, 10e et lie années. I Page t5$ ] 



* J SAINES 

Pratiques Bancaires 

PROTÈGENT 
l a C O L L E C T I V I T E 

4A BANQUE DE MONTRÉAL tra­

vaille de façon sage et pratique à 
protéger ses déposants et la collecti­
vité dans son ensemble. 

Parce que, depuis plus d 'un siècle, 
elle s'y est constamment efforcée, on 
en est venu à la considérer d'un bout 
à l 'autre du Dominion comme une 
institution solide, sûre et amie. 

Il y a plus de 500 succursales de la Banque de Mont­
réal dans tout le Canada, et derrière chacune d'elles 
on retrouve la puissance, l'expérience et les services 
de l ' insti tution tout entière. Ayez vos quartiers-
généraux de banque à la succursale la plus rappro­
chée, venez-y régulièrement traiter vos affaires de 
banque, chercher des renseignements et discuter avec 
le gérant vos projets et vos problèmes. 

BANQUE DE MONTRÉAL 
Fondée en 1817 

S U C C U R S A L E D E B E D F O R D 
8. C. M0L80N, Gérant 

L'actif dépasse $750,000,000 

S e r v i c e de B a n q u e Moderne et e f f i c i en t 

Fru i t d e 117 a n n é e s de f r u c t u e u s e s opération! 

M. NAP. PRATTE 
PEINTRE ENTREPRENEUR 

TAPISSERIE — EMAIL 

VERNIS 

Peinture de première qualité 

Bedford, Q u e . Tél. 107 

B u r e a u : Tél . 27 R é s i d e n c e : Tél . 59 

W . M. M c N A M A R A 
OODRTIBB D'ASBUBANCS 

L'assurance dans son entier 

Sécurité — Service 

B u r e a u : Edi f i ce M i s s i s q u o i 

A. C. J. C. 

Assoc ia t ion Catho l ique de lu J e u n e s s e C a n a d i e n n e 
d e B e d f o r d 

Le Cercle Saint-Amédée 
offre a u x Kit . F F . Mnri s te s a l 'occas ion 

de leur C i n q u a n t e n a i r e s e s 
mei l l eurs vieux de l ionne et heureuse Fête . 

"J'Invite t o u s les c u l t i v a t e u r s 1 entrer d a n s leur 
a s soc ia t ion p r o f e s s i o n n e l l e : l 'U. C. C." 

S. E. le Cardinal Villeneuve. 

u. C. C. 

L'Union Catholique des Cultivateurs 
de Bedford 

Cerc le S a i n t - D a n i i e n Fondé en 1931 

Amies des Pauvres 
"Qui donne aux pauvres prftc à Dieu!" 

A s s o c i a t i o n de B i e n f a i s a n c e 

|i; 's i l Demoise l l e s de Hedford 

[ l'uijc IbO 1 



Eyli*e de Bedford 

Fete du C inquan tena i r e 
— a — 

L'Ecole Saint - Damien, Bedford 
Triduum préparatoire 

12. 13 et 14 juin 
1er jnur. mercredi: 

8.30 — Causer i e par le F. d i r e c t e u r . 

Suje t : « Le Vén. 1'. Cbami>agnat et la f o n d a t i o n 
de l ' Inst i tut >_ 

Se jour, jeudi: 

C a u s e r i e par le F. Louis -Robert . 
S u j e t : € L e s F F . M a r i s t e s à t ravers le m o n d e 
e t au Canada . > 

Se jour, lendrtdi: 

Causer ie par le F. P ierre -Ro land . 
Sujet : < La Très S a i n t e Vierge et l e s Frères 
Mar i s t e s >. 

S a m e d i : communion généra le . 

s :;n 

8.30 

6.00 — D i s t r i b u t i o n des prix a u x h e u r e u x g a g n a n t s de 

l 'après-midi . 

7.00 — Souper et v e i l l é e du < Bon Vieux T e m p s ». 
1~ juin. 

7.00 — S e r v i c e so l enne l pour le repos de l 'âme des 
E l è v e s e t F r è r e s décédés d e p u i s la f o n d a t i o n de 
l 'Ecole . 

4.00 — Conférence-projec t ions sur les œ u v r e s m a r i s t e s . 
V u e s a n i m é e s . 

18 juin. 

8.00 — S é a n c e C o m i q u e e t Mus ica le , ù la s a l l e 
< Vic tor ia >. d o n n é e c o n j o i n t e m e n t par l e s 
< A n c i e n s > et l e s é l è v e s a c t u e l s . 

O R G A N I S A T E U R S 

MM. W. M c X a m a r a . C. Gagnon , A. Corr iveau , 

M. Fort in , E . Héber t . 

16, 17 et 1S juin 
16 juin. 

9.30 — Grand Ra l l i ement des A n c i e n s au Col lège . 
0.Ô0 — Déf i l é , précédé d e la f a n f a r e , v e r s l 'égl ise 

paro i s s ia l e . 
10.00 — Grand'Messe so lenne l l e d 'act ions de grâces . 

Chora le sous l 'habile d irect ion île M. M. Fort in , 
avoca t . 
A l 'orgue : Mlle L. Héber t . 

1.00 — J e u x d i v e r s d a n s la cour sous la h a u t e 
prés idence d e S. H. M. le Maire A. T a n g u a y . — 
J e u x d e balle . COUneS, sauts , g y m n a s t i q u e , 
aerobat ie . 
Photographie . 

6. — 

7. — 

8. — 

9. — 

10. — 

11. 

11'. — 

13. — 

14. — 

PROGRAMME DES JEUX 

B a l l e mol le . 

Course d e 150 verges pour j e u n e s h o m m e s . 

Course d e 100 v e r g e s pour h o m m e s gros . 

(200 lbs et p l u s ) 

Course « f ree for ai l ». 

Course a re la i s 

S a u t s en h a u t e u r . 

S a u t s en longueur . 

S o u q u e A la corde. 

B r a v e t t e s h u m a i n e s . 

Course a u sac . 

Course à tro is j a m b e s . 

Course a u x p a t a t e s . 

G y m n a s t i q u e . 

Acrobat ie . 
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RODOLPHE LEFEBVRE 
M A R C H A N D G E N E R A L 

Epiceries, Provisions, Ferronnerie, 
Matér iaux fie Construction, Poêles. 

• 

Saint-Fél ic ien Lac-Sain t-Jean 

M m e N A P . D U M A S 
M A G A S I N G E N E R A L 

Spécialité: 
Nouveautés pour Daines 

et Messieurs 

Saint-Fél icien Lac-Saint-Jean 

Dr. FELIX TETU 

X 

Saint-Fél ic ien Lac-Saint-Jean 

D o c t e u r L L E D U C 

C H I R U R G I E N D E N T I S T E 

• 

Saint-Fél icien Lac-Saint-Jean 

T é l é p h o n e : 194 

HALDAIGE LAFLAMME 
C O M M E R Ç A N T D E C H E V A U X 

Foin et l'a in h s 
.1 iiininu.r riniiilx dt IHIIIIK 90rt£ê 

Quand vous avez besoin de chevaux, pourquoi ne 
pas téléphoner, ou al ler chez l l a lda ine Enflamme,' où 
vous trouverez toujours un choix de première qualité , 

des prix modérés et garantie exceptionnelleï 

Saint-Fél ic ien Lac-Saint-Jean 

L. W. LECLERC 
M A R C H A N D 

Meubles — liadios "Victor" 

Dolbeau et Saint-Félicien 

H ô t e l Bel leuue 
J . -A . F R E C H E T T E , p rop . 

M é d e c i n - V é n é r i n a i r e 

tier vice prompt et courtoin 

Confort moderne 

Repas il toute heure 

Rue Pr inc ipa le Saint-Fél icien 

Lac Saint-Jean 

N E R E E P E R R O N 
Marchand de Nouveautés 

Spécialité: 

Confections pour hommes et dames 

Saint-Fél icien Lac-Saint-Jean 

^KawHHKw^i^l Tremblay Frères 
M WÊ MANUFACTURIERS DE CANOTS 

^ ^ ' " • ' ' ' • • • • • • • • • • • • • B B B S S S S S S S B S I B S S S B ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ™ ^ 

l . a i -Sa in l - Jean 
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Ecole Saint"Félicien du Lac Saint'Jean 

i • t 

Fonder en 1926 

L'école de Saint-Félicien est la maison d'éducation 
lu mieux située de la région, pour ne pas dire de la 
Province. Qui l'a vue ne peut taire son enthousiasme. 
Surplombant les rives enchanteresses de l'Ashuapmou-
chouan, (guet de l'orignal, en montagnaisi, elle présente 
l'aspect d'un château mignon où il fait l>on vivre. Un 
expert local construisit la bâtisse en 1900. pour servir 
d'hôtel aux touristes. Pendant 14 ans, elle dut être 
témoin de bien des choses, point toutes édifiantes, 
sans doute. 

Pour mettre fin à une série de désordres. M. le 
chanoine Bluteau, curé, sans se soucier de la peine, ni 
des difficultés, l'acquit. Il en fit son école de garçons. 
I.a Commission scolaire l'ayant louée, la fit mettre au 
tou des établissements modernes et le bon Pasteur 
put regarder, heureux, son n-uvre prospérer et bien servir 
son peuple. 

En 1921. la Commission scolaire acheta l 'édifice: 
elle en est restée propriétaire. 

Les classes furent d'abord confiées S des liiattll,—» 
dont le nom est en vénération. 

Mais le garçon qui grandit devient difficile. Eu U M 
on songea à appeler les Frères. Des difficultés imprévues 
empêchèrent ce projet de se réaliser. Conseillés par M. 
le Chanoine, et forts de son prestige, MM. les Commis­
saires, qu'une juste prudence avait fait hésiter se 
décidèrent enfin aux démarches, en 192t>. Le C. F. 
Gabriel-Marie, alors Provincial, après visite, signa le 
contrat. En aofit de la même année, cinq Frères, sous 
la conduite du C. F. Gervasi, vinrent prendre la direction 
de l'école. 

Leur tache fut pénible tout d'abord : le nombre 
d'élèves débordait locaux et mobilier. Hieutot. pourtant, 
à force de travail, de fermeté tempérée de douceur et 
de raison, une paternelle discipline fleurit parmi ces 
écoliers dont l'Age s ' é ta la i t des cheveux ft lioucles. aux 
moustaches naissantes. (S-18). 

D'un liel enthousiasme, de communicative gaieté, 
d'activité débordante, le Frère Directeur se dépensa sans 
compter pour l'avancement spirituel et intellectuel de 
son école. A la fin de 1927-28, pour la joie et la fierté 
de leurs maîtres, deux élèves enlevèrent le certificat 
de 6e. Ce sont les premiers lauréats d'une liste fort 
allongée depuis. Honneur à eux! 

En 1929. le Frère Gervasi quitta Saint-Félicien pour 
l'économat de Beauceville. I l emportait les regrets, 
l'estime et l'affection de sa famille écolière et de la 
population : ils lui ont voué un souvenir auquel le tenips 
n'a rien fait perdre de sa vivacité. 

L e C. F. Auguste-Isidore le remplaça : il exalta le 
patriotisme et toutes les qnalités de foi et d'énergie qui 
font du canadien un des premiers hommes au monde. 
Une souscription, qui lui procura J77S. lui permit d'or­
ganiser le corps de Cadets, orgueil de Saint-Félicien. 
N'os gens avaient montré une générosité que les meilleurs 
éloges ne pourraient louer. 

Usé de labeur et de surmenage, rongé par un rhuma­
tisme lancinant, cet homme que l'inactivité brûle, fut 
contraint de démissionner en 1932. 11 se dévoue aujourd'­
hui, avec un succès exceptionnel, à enseigner l'a. b. c. aux 
•"moins-de-S ans" chicoutimiens. 

Deux hommes d'expérience et de cœur remplirent 
l'intérim. Tout le monde se rappelle, avec plaisir, les 
CC- FF . Elie-Frédéric. économe provincial, et Adolphc-
Justin. professeur a Chicoutimi. 

En juillet 1932, le C. F. Hosario-Joseph directeur 
actuel prit définitivement la position. Jeune, ardent, 
débrouillard, sachant profiter du travail fait a date, 
il a haussé le cours d'études jusqu'en Se année, afin de 
permettre aux élèves de ]>erfectionner leur formation 
intellectuelle. Les examens ont prouvé le sérieux de cette 
innovation: les candidats présentés en XI. les G de 3-1 
ont conquis leur certificat haut la main. 

La crise financière et la conflagration, qui eu l'Xl'2. 
ont détruit la partie commerciale du village, ayant rendu 
difficile la perception des taxes ont obligé la Commission 
scolaire a supprimer un professeur. 11 en est résulté un 
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s u r c r o î t de t r a v a i l p o u r l e s a u t r e s , e t u n e s u r c h a r g e d e s 

l o c a u x , n u i s i b l e s a u x p r o g r è s . M a i s déJA d e s j o u r s m e i l ­

l e u r s s ' a n n o n c e n t . 

L ' a c t i v i t é d e s F r è r e s n e s ' e s t p a s b o r n é e a u x m u r s 

d e l e u r c l a s s e . N o s 6 c l a i r o n s d e j a d i s s e s o n t v u s 

r e m p l a c é s : C o r n e t s . T r o m b o n e s , l i a r y t o n s , f o r m e n t a u ­

j o u r d ' h u i e n t r e l e s m a i n s d u F r è r e P a u l - S y l v a i n u n e 

v r a i e f a n f a r e d o n t p r o f i t e n t n o s f ê t e s . D e s l e g o n s d e 

d e s s i n , d e d é c o u p a g e , e t c . . o n t f a i t a d m i r e r a u x 

e x p o s i t i o n s l e s a p t i t u d e s a r t i s t i q u e s d e s j e u n e s < f é l i -

c i a n a i s . » 

L a p i é t é s u r t o u t a p r i s u n e s s o r h e u r e u x . — N ' e s t - c e 

point l a b a s e d ' u n e v i e v a l a n t l a p e i n e d ' ê t r e v é c u e ? — 

A p o s t o l a t d e l a P r i è r e , A v a n t - g a r d e , a v e c s e s 1 7 m e m b r e s 

g u i d é s p a r l e C . F . J u l e s - E u g è n e , s o u s - d i r e c t e u r , L i g u e 

d u S a c r é - C œ u r , o u v r e n t s u r l ' a v e n i r d e s p e r s p e c t i v e s 

r i a n t e s . 

P u i s s e l a s e m e n c e d i v i n e j e t é e a v e c t a n t d e p r o f u s i o n , 

l e v e r e n m o i s s o n s d e c h r é t i e n s s o l i d e s , d e c i t o y e n s i n c o r ­

ruptible! ; p u i s s e m ê m e l e M a î t r e d i v i n c h o i s i r a b o n ­

d a m m e n t , i c i , c e u x q u i s e r o n t l e s P r ê t r e s e t l e s F r è r e s 

d e d e m a i n . 

F é t e d u C i n q u a n t e n a i r e 

A L'ECOLE SAIHT'FELICIEH 

Jeudi , 13 juin 

T. iKi 

0 . 0 0 

P R O G R A M M E 
S a i n t e M e s s e e t c o m m u n i o n g é n é r a l e d e s é l è v e s . 

C a n t i q u e s : 

Mon Sauteur, je ne gui* pas diijne 

F . d e l a T o m b e l l e 

Jésus m'a d i t . . . , 2 v A . G o u i n 

Union de Fume avee Jésus F . H . - E . 

Louez tous le Seigneur 

D o m . A . D e p r e z . O . S . B 

( i r a n d ' M e s s e d ' a c t i o n s d e g r â c e s , 

o f f i c i a n t : M . l e c h a n o i n e S . B l u t e a u , c u r é . 

D i a c r e : M . l ' a b b é A . B o i l y , c u r é d e N o t r e - D a m e -

d e - L a d o r é . 

S o u s - D i a c r e : M . l ' a b b é I l u d o n , v i c a i r e . 

S e r m o n d e c i r c o n s t a n c e : M . l ' a b b é Lodger 
L a r o u c h e , c u r é d e S a i n t - T h o m a s - D y d l m e . 

L a c h o r a l e d e l ' é c o l e Interprétera l a m e s s e 

e n u t d e C h . G o u n o d . J v o i x m i x t e s . 

11.00. — L e s C a d e t s s e r e n d e n t a u p a r c , p o u r s a l u e r l e 

S a c r é - C œ u r . 

2 . 0 0 — K e v u e d e s C a d e t s , p a r M . le C a p i t a i n e H . 

S n e a d - C o k . 

L ' o u v e r t u r e d e l ' E x p o s i t i o n scolaire a u r a l i e u 

i m m é d i a t e m e n t a p r è s . 

C e t t e e x p o s i t i o n n e s e r a p a s uniquement 
c o m p o s é e d e d e s s i n s a u c r a y i u o u à la p l u m e , 

m a i s a u s s i d e t r è s b e a u x t r a v a u x e n b o i s 

d é c o u p é . 

. 0 0 — B é n é d i c t i o n d u Saint-Sacrement 
Cor Jesu, 4 v . m 

Adorumus Te 

Are Maria, 4 v . m . 

Te henni, g r é g o r i e n . 

Tnntum Eryo. 3 v . n i . 

Dieu soit béni. 

î.ti u acte. 

. . G r a v i e r 

T h . Dubois 

Séance Récréative 

Vendredi , 31 mai 

P R ( I G H A M M E 

1. — M a r c h e m i l i t a i r e d e S c h u b e r t Ouierture 

2 . — S o u s l ' a i l e b l a n c h e d e s v o i l e s , C . C h a m i n a d e 

Chorale 

3 . — D u e l d e s a v a n t s . . . . • / . - / ' . Bluteau, R , Tremblay 

4 . — V a l s e d e l u x e Fanfare de l'école 

•>• — V o y a g e à B o u l o g n e - s u r - M e r fer AeU 

(i. — L e s n o m s c a n a d i e n s , a b b é D u p a i g n e . . . . C h o r a l e 

7. — L a g a l e t t e d e g r a n d ' m è r e 

J'.-II. Tremblay, H". Dumas, !.. Truehon. 

8 . — I n a P e r s i a n M a r k e t Fanfare de l'école 

0 . — V o y a g e à B o u l o g n e - s u r - M e r te Acte 

1 0 . — H a l t è r e s Let Iniijumins de l'école 

1 1 . — S o l o d e f l u t e E. Saint-Pierre 

1 2 . — M é l i - m é l o Chorale 

1 3 . — I n a M o n a s t e r y C a r d e n . . . . Fanfare de Vert,!, 

1 4 . — P e t i t s p a g e s et T r i b o u l e t , A u g T h i b a u l t , Opén tti 

l ô . — T a b l e a u v i v a n t . 

Hi . — 0 C a n a d a ! 

A u p i a n o : Mlle S . Imbeau. 

Voyage à Boulogne-sur-mer 

G. I m b e a u . 

H. P e r r o n , 

I . G e n e s t , 

U . Oagnon, 

DISTRIBUTION 

A . B é d a r d . 

H. S a i n t - G e l a i s . 

E . S e n n e v i l l e , 

W . D u m a s . 

M. G i r a r d . 

M. L e f e b v r e , 

A . G u a y , 

Petits pages et Triboulet 

H. S a i n t - P i e r r e , A . D a r v e a u , M . S i m a r d , 

U . P e r r o n , A . T ê t u , M. T r e m b l a y , 

J . - L . L a m o n t a g n e , M. C a s t o n g u u y . K. B l o u i n . 

J . - M . H é b e r t , M. L e c l e r e , G. T r e m b l a y , 

B . C o t é , .1. Damas, 
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Ecole Saint ' J osejph ' d'Alma 
du Lac ' Saint - Jean 

Fondée en 19il 

Alm.i sur I» rive sud du Saguenay. en face de l'Ile 
• l'Aima qui lui a donné son nom s'ouvrit à la colonisation 
vers 1878 et fut constituée en municipalité l'année 
suivante. 

Desservie d'abord par voie de mission la paroisse fut 
érigée canoniquement en 1884. Essentiellement agricole à 
sou origine, elle se développa normalement jusqu'en 
1!>'_'3, alors que l'aménagement des pouvoirs hydrauliques 
de l'Ile Maligne et la construction du chemin de fer 
Jonquiére-Alma en firent le centre commercial le plus 
populeux du comté de Lac-Saint -Jean. 

L'usine électrique développe actuellement 300.00(1 
chevaux-vapeur, avec possibilité d'en ajouter 180.000 
autres au besoin. 

Les F r è r e s Maristes vinrent a Aima, en 1927, ft la 
demande de MM. les Commissaires, conseillés par M. 
l'abbé J . Bouchard surtout. 

Les fondateurs au nombre de S se nommaient: F F . 
Joseph-Antonio, dir.. Gustave-Adolphe. S.-D., Pierre-
Ferdinand, Ernest-I .éopold. Marie-Léoncien. 

M. le curé Héracl ius Lavoie fut un père pour les 
nouveaux venus, M. l'abbé Joseph Bouchard, son auxi­
liaire, ancien de Baie-Saint-Paul, s'ingénia pour leur 
rendre la vie agréable. Il visitait les classes chaque 
semaine, s'iutéressant a tout, encourageant tout le monde 
et confessant les élèves dans la salle de Communauté 
pour leur faciliter la pratique de leurs devoirs religieux. 
Il était d'ailleurs bien secondé par MM. les Vicaires J . - B . 
Simard et Alfred Girard Ce dernier qui. comme tous les 
autres nous quitta trop tot disait en souriant le jour de 
ses adieux : c Les F r è r e s me chasseut. ."• F r è r e s Maristes 
valent bien un vicaire ! > 

Les enfants se firent si bien aux méthodes et à 
l'esprit des nouveaux professeurs, ceux-ci eux-mêmes 
s'attachèrent tellement ft leurs disciples qu'après trois 
mois on pouvait entendre exprimer la constatation 
suivante : c II semble qu'il y a 2~> ans que les F r è r e s sont 
parmi nous ! » 

Les élèves s'étant dès le début présentés trop nom­
breux pour la capaci té de récole-résidence, on envoya 
les plus petits an Couvent, neuf et plus spacieux, des 
religieuses du Bon-Conseil. Les F F . Pierre-Ferdinand et 
Ernest-Léopold furent chargés d'eux. S'y rendre et en 
revenir nécessitait huit minutes de marche, quatre fois 
le jour. 

Un incident qui eût pu tourner en accident 
désastreux montra bien vite jusqu' ft quel point ils étaient 
maîtres de leur petit monde. L a salle des fournaises 
restait imprudemment ouverte à tout venant. Vue main 
malavisée, demeurée inconnue, ferma les valves des con­
duites d'eau. Vue formidable explosion s'ensuivit dont les 
échos se répercutèrent fort loin. Les 600 écolières ou très 
jeunes écoliers qui venaient d'entrer, après la récréation 
du matin, furent pris de panique. Les portes et les 
fenêtres n'étaient lias assez grandes pour déverser le flot 
affolé. On plongea dans le vide des quatre étages de la 
maison et chose extraordinaire , où l'on ne voit pas vaine­
ment nue protection céleste, aucun enfant n'eut la 
moindre égratiguure. Toutefois une institutrice qui sauta 
du premier se brisa la jambe et une jeune steur qui se 
laissa choir du 4e n'en fut quitte qu'avec trois ans de 
souffrances atroces. Ce fut le bilan fâcheux de ces trois 
minutes d'effarement incontrôlable. 
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yue faisaient les Frères durant et temps? A 

quelque chose malheur est bon : Les montres religieuses 

sont rarement des chronomètres vétlllards. Celle du frère 

Ferdinand retardant de cinq minutes, les deux 

classes s'ébattaient gaîment dans la cour au moment de 

l'explosion. Vitres, fragments de chassis, débris de toutes 

sortes leur passèrent par dessus la tête ou devant le 

visage. On s'assura que nul n'était blessé, puis gardant 

leur sang-froid au milieu de la stupeur générale, les deux 

religieux aidèrent au sauvetage. 

La terreur passée, on répara les dommages consi­

dérables au rez-de-chaussée et au premier étage, mais 

élèves et maîtresses avaient horreur du Heu de la 

catastrophe. I l y eut des démarches pour troquer le 

couvent contre le vieux collège. Les Frères ne crurent 

point devoir accepter cette offre trop avantageuse. Les 

Sœurs changèrent de gardien et chacun continua à 

travailler chez soi. Il y eut bien encore deux bonnes 

douzaines d e . . . « peurs > qui avaient, chaque fois, le 

don de mettre en gaieté les deux jeunes religieux et leurs 

disciples qui ne se dérangèrent jamais. 

En ÎO.'ÎO on acheta des tambours et des clairons. La 

plupart des enfants n'ayant jamais vu ni les uns ni les 

autres, ces instruments firent ouvrir de grands yeux. 

Bientôt pourtant on battit les peaux, on souffla dans 

les cuivres; quantité de soLs furent croqués o u . . . 

« couaqués > et ft la revue du corps des Cadets, une des 

grftces d'Alma, les musiciens reçurent la mention : très 

compétents 

On ne s'est toutefois pas contenté de ces a-côtés 

pittoresques, a l'école Saint-Joseph. On a travaillé, et 

travaillé fort. Les rapports de If, l'Inspecteur ont 

toujours été élogieux et le succès — 24 diplômes dans 

les 6 premières années, dont un de huitième — est venu 

couronner les efforts de tous. 

Fête du Cinquantenaire 
— A — 

L'ECOLE SAIHT-JOSEPH 

Dimanche et lundi, 19 et 20 mai 

P R O G R A M M E 

19 mai 

AMambléa de l 'Avant-Garde. 

• '(inference sur les œuvres iuarlstes. 

Séance présidée par M. l'abbé Gilbert Crimard. aumônier 

Vente du bouton-souvenir. 

20 mai 

Grnnd'Messe d'actions de graces, 

officiant : M. le Curé. 

Sermon de circonstance : If. l'abbé J.-B. Tremblay, 
premier vicaire et ancien élève des Frères Marlste* 
de Chlcoutimi. 

Hauquet du Cinquantenaire. 

Séance. — En scène : « Mon voyage à Normandlu » . plèie 
inédite en 4 actes par l'otvin de Lotblnlère. 

Un des Anciens, frère Jules-Adrien, est déjà Frère 

Mariste et une bonne douzaine d'autres sont aux études 

dans les séminaires ou les Malsons religieuses. 

Le F. Joseph-Antonio qui a eu le mérite du défriche 

ment a laissé la direction au F. Paul-Joseph en 1938. 

Les Fêtes du Cinquantenaire ft l'Ecole Saint-Joseph 

ont lieu alors que l'autorité religieuse est représentée 

par: M. l'abbé Ludger Gauthier, curé, M. l'abbé J.-B. 

Tremblay, vicaire, M. l'abbé F. Duchesne, vicaire, et 

M. l'abbé G. Grimard, vicaire; 

L e pouvoir civil par: M. Joseph Fillion, député au 

Parlement provincial, M. Léonard Ouguay, député an 
Parlement fédéral, M. Joseph Collard, maire, MM. Léo 

Siniard, Adélard Slmanl. Philippe Simard. conseillers; 

La Commission Scolaire par: M. Edmond Lavoie, 

président, MM. Dollard Bergeron. Louis Couture et 

Gédéon Verrenuli. eommissaires ; 

Les Frères Maristes par: F. Paul-Joseph, directeur. 

Alphonse-Joseph. Helphis. 
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ECOLE SAIJïT'JEROME 
du Lac' Saint-}ean 

t 

H3 
-Li 

iiiiBijiiBij^ 
Fondée en 192" 

Sa in t - Jé rôme dn canton Métabetchouan est an bord 

du lac Sa in t - Jean , sur le parcours du cbemln de fer 

National dn Canada. l 'n affluent de la r ivière Métabet-

rhnuan — « q u i sort du bois et va vite >. en montagnais 

- l 'arrose et l 'égaie. 

C'est l 'une des municipali tés les pins prospères de 

la contrée. Ln grande culture, l ' industrie la i t iè re et fores­

t ière y sont très développées. 

Le premier curé résidant y fut nommé en 1868. La 

mission remontai t à 1855. La paroisse date canonlque-

ment de 1870. 

Les F rè re s y arr ivèrent , en août 1927. Tou te la 

population, M. le Curé et MM. les Commissaires en tète, 

fut charmée de les voir. Le personnel se composait des 

F F . Adrien-Joseph, directeur, Macaire , Faut-Phll lppe et 

Sylvio-Marle. 

M i cet te première année leur t ravai l fut grande 

ment apprécié et les progrès des élèves parurent sens! 

blés. I ls n'ont fai t que s 'accentuer depuis. Nos gens ont 

gardé une par t icul ière reconnaissance au F . F ranço i s 

Victor qui se dévoua pour apprendre le grégorien aux 

chant ies , ainsi qu'au bon F Macai re . dont le cœur est 

res té an milien de ses bambins de la peti te classe, qu'il 
fa isa i t si bien l i r a compter, prier, chanter , pendant 
qu'il est lui-même aujourd'hui condamné au repos. 

Les Fê te s du Cinquantenaire a l 'Ecole Sa in t - Jé rôme-

de-Métabetchouan ont lien alors que l 'autori té rel igieuse 

est représentée p a r : M. l 'abbé Joseph Dufour. curé, MM. 

les abbés A. Tremblay et R . Néron, v icai res . 

L e pouvoir civil par : M. Joseph-A. Plourde. maire . 

MM. Henri For t in , Albany Tremblay , Joseph Lavoie . 

Albert Lavoie, Char les Mar t in , conseil lers. 

L a Commission Scola i re par : M. F ranço i s Côté, pré­

sident, MM. le curé Joseph Dufour. D r E v a r l s t e Lamy, 

Thomas-Louis Gagnon. Joseph Côté, commissaires . 

Les F F . Mar is tes p a r : F F . \I:irie-C,cnrge«. directeur . 

Panie l -Henr i . sons-directeur. 

F i les auront lien le « i \ ju in . 

Messe d'actions de erAces. sermon de c i rcons tance 
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Anciens élèves de Laval 

Ed. C. & J. Arm MENARD, 

Propriétaires 

Avec les compliments de 

M O N A R C B O T T L I N G W O R K S 

Manufacturiers de 

CREAM SODA 

GINGER ALE 

CIDRE CHAMPAGNE 

GINGER BEER 

BIRCH BEER 

. STRAWBERRY 
• e 

• • 
LEMON SOUR • • 

• • 
ROOT BEER 

SALSEPARILLA 

M ALTO 

CHERRY 

GRAPE 

MINERAL PASKY 

ORANGE 

COCA COLA 

S A I N T - J E A N , Q U E . 
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ECOLE KOTRE - DAME - AUXILIATRICE 

de Saint -Jean - de ' Qjiébec 

Fondée en 1928 

S a i n t - J e a n - d e - Q u é b e c , a u t r e f o i s S a i n t - J e a n - d ' I b e r -

v i l l e , e s t t r o p c o n n u p o u r q u e n o u s n o u s a m u s i o n s A 

l e d é c r i r e . 

C e n t r e i n d u s t r i e l i m p o r t a n t , c e t t e p e t i t e v i l l e e s t 

f i è r e d e s e s 3 0 m a n u f a c t u r e s . L a p o p u l a t i o n e n m a j o r i t é 

o u v r i è r e e s t d e 1 2 , 5 0 0 â m e s d o n t 9 0 % d e l a n g u e f r a n ç a i s e . 

T r o i s b e l l e s p a r o i s s e s s e l a p a r t a g e n t . 

L a p l u s a n c i e n n e . S a i n t - J e a n , f u t d é t a c h é e d e S a i n t -

L u c e n 1 8 2 8 e t é r i g é e c a n o n i q u e m e n t e n 1 8 3 1 . E l l e e s t 

d e v e n u e é v ê c h é e n 1 9 3 4 , S o n E x c e l l e n c e M g r A n a s t a s e 

F o r g e t e n e s t l e p r e m i e r é v ê q u e . 

S a i n t - E d m o n d , l a d e r n i è r e n é e , d a t e d e 1 9 3 0 . 

N o t r e - D a m e - A u x i l i a t r i e e , q u i n o u s i n t é r e s s e , e s t d e 

1 9 0 0 . D è s q u ' i l e n f u t n o m m é C u r é , l e f o n d a t e u r , 

M . l ' a b b é P . D é z i e l L a b r è c h e r ê v a d e c o n f i e r s e s g a r ­

ç o n s â d e s m a î t r e s r e l i g i e u x . I l j e t a i t s o u v e n t l e s y e u x 

d u c ô t é d ' I b e r v i l l e o ù 2 5 à 3 0 j e u n e s f r è r e s S c o l a s t i q u e s 

s e p r é p a r a i e n t a v e c a r d e u r à l ' e n s e i g n e m e n t e t i l s e 

d i s a i t : " P o u r q u o i n ' e n a i i r a i s - j e p a s q u e l q u e s - u n s ? " P o u r 

s e g a g n e r l a s y m p a t h i e d e n o s s u p é r i e u r s , i l d i r i g e a d a n s 

c e b u t , p l u s i e u r s j e u n e s g e n s v e r s n o t r e J n v é n a t . C ' e s t 

g r a c e à s o n z è l e u p r o m o u v o i r l a v o c a t i o n r e l i g i e u s e , 

s i l a p a r o i s s e N o t r e - D a m e - A u x i l i a t r i e e c o m p t e a c t u e l l e ­

m e n t , o u t r e u n j u v é n l s t e , M . J e a n L o i s e l l e — t r o i s F r è r e s 

M a r i s t e s : F F . J e a n - E r n e s t ( A . H a m e l ) , E m i l e - A r s è n e 

( C E . T o u g a s ) e t P i e r r e - H i l a r i e n ( P . G o s s e l i n ) . 

L e m o y e n d e r é s i s t e r à u n e r e q u ê t e s i i n t e l l i g e m m e n t , 

s i v i g o u r e u s e m e n t a p p u y é e ! M . l e C u r é e u t g a i n d e c a u s e . 

A p r è s a v o i r c o n t r i b u é , c o m m e p r é s i d e n t d e l a C o m ­

m i s s i o n S c o l a i r e , I l ' a c h a t d ' u n t e r r a i n , c o m m o d e , v a s t e , 

l a r g e m e n t a é r é , p u i s I l ' é r e c t i o n d ' u n e é c o l e t o u t e m o ­

d e r n e , l ' u n e d e s m i e u x c o m p r i s e s d e l a p r o v i n c e c e r t a i n e ­

m e n t , i l y a p p e l a s e s F r è r e s q u i a r r i v è r e n t l e S s e p t e m b r e 

192JS. I l s é t a i e n t s i x : F F . H e n r i - A d o l p h e , d i r e c t e u r , 

P é t r u s - E m i l e , L o n i s - S y l v a i n . M a r i e - W i l l i a m . A d é l a r d . 

P i e r r e - L u c i e n . 

L e m a g n i f i q u e c o n g r è s e u c h a r i s t i q u e , t e n u a S a i n t -

. I c a n v e r s c e m ê m e - t e m p s , n l ' o c c a s i o n d u c e n t e n a i r e d e 

l a f o n d a t i o n d e l a v i l l e , a v a i t a t t i r é u n e c e n t a i n e d e 

p r ê t r e s , p l u s i e u r s é v ê q u e s e t s o n E x c e l l e n c e M o n s e i g n e u r 

A n d r é a C a s s u l o , d é l é g u é a p o s t o l i q u e a u C a n a d a . M o n 

s i e u r l e C u r é , q u e s a s o l i d e f o l a t o u j o u r s b i e n s e r v i , 

v i t l a l e m o m e n t f a v o r a b l e p o u r p r o c é d e r A l a b é n é d i c t i o n 

d e l a n o u v e l l e é c o l e . I l l e s a i s i t . S o n E x c e l l e n c e v o u l u t 

b i e n p r é s i d e r l a c é r é m o n i e r e l i g i e u s e e t e l l e s e p l u t à 

f a i r e r e m a r q u e r q u e s a b é n é d i c t i o n s ' é t e n d a i t a u x b i e n ­

f a i t e u r s d e l ' é t a b l i s s e m e n t , a u x m a î t r e s e t a u x é l è v e s . 

D è s l e j o u r d e l a r e n t r é e , p l u s d e 2 5 0 e n f a n t s 

r e m p l i r e n t 7 c l a s s e s ; d e u x f u r e n t c o n f i é e s à d e s 

m a î t r e s s e s ; c i n q a u t r e s r e s t a i e n t p r ê t e s p o u r l e s 

b e s o i n s f u t u r s . L e s F r è r e s s o n t h e u r e u x d e r e c o n ­

n a î t r e q u ' i l s o n t t r o u v é u n e g r a n d e b o n n e v o l o n t é c h e z 

t o u t e c e t t e j e u n e s s e é t u d i a n t e . L a p o p u l a t i o n p a r u t , 

b i e n t ô t e l l e - m ê m e , e n c h a n t é e e t M o n s i e u r l e C u r é r e ç u t 

d e s f é l i c i t a t i o n s m é r i t é e s p o u r l a r é a l i s a t i o n d e c e t t e 

e n t r e p r i s e , d ' u n e h a u t e i m p o r t a n c e p o u r l ' a v e n i r d e s a 

p a r o i s s e . 

L ' i n t é r ê t , q u e n o t r e d i g n e P a s t e u r p o r t e à " s e s 

e n f a n t s " , n e s ' e s t p o i n t r a l l e n t i a v e c l e t e m p s . O u t r e l e s 

f a c i l i t é s q u ' i l l e u r d o n n e d e p r a t i q u e r l e u r s d e v o i r s r e l i ­

g i e u x , e n q u o i II e s t g é n é r e u s e m e n t s e c o n d é p a r M M . l e s 

V i c a i r e s , i l s e f a i t u n p l a i s i r d e v e n i r l e s e n c o u r a g e r 

e n t o u t e o c c a s i o n e t n o t a m m e n t A c h a q u e n o m i n a t i o n 

m e n s u e l l e . 

L e p r e m i e r s o i n d e s F r è r e s f u t , c o m m e p a r t o u t , 

d ' o r g a n i s e r d ' a b o r d l e s é t u d e s , e t d e m e t t r e u n p e u 

d ' o r d r e d a n s l e s d i f f é r e n t e s a l l é e s e t v e n u e s . C e f u t 

t r a v a i l f a c i l e , l e s e n f a n t s a y a n t é t é d ' a v a n c e b i e n 

f o r m é s . 

S u r c e s o l s o l i d e , o n p o u v a i t b â t i r . D è s l a d e u x i è m e 

a n n é e l ' é c o l e f u t a f f i l i é e à l ' A p o s t o l a t d e l a P r i è r e e t 

l ' o n i n t r o n i s a l e S a c r é - C œ u r . R i i d e l ' é t a b l i s s e m e n t . 

E n j u i l l e t 1 9 3 0 , l e C . F . H e n r i - A d o l p h e é t a i t n o m m é 

R e c r u t e u r . L e F r è r e H e n r i - C o l o m b p r i t l a d i r e c t i o n d e 

l a m a i s o n . E d u c a t e u r d e p r e m i e r o r d r e , a c t i f e t e n t r e ­

p r e n a n t s o u s u n a i r t i m i d e , i l a c c e n t u a e n c o r e l a b o n n e 

m a r c h e d e s é t u d e s e t e u t l a c o n s o l a t i o n a p r è s b e a u c o u p 

d e d i f f i c u l t é s d e v o i r e n f i n f o n d é e u n e S e a n n é e o n l e s 

é l è v e s p e u v e n t , à p e u d e f r a i s , c o m p l é t e r l e u r c o u r s 

c o m m e r c i a l . I l n o u s q u i t t a i t , p o u r S a i n t - M a l o d e Q u é b e c , 

e n a o û t 1 9 3 3 . L e F r è r e H e n r i - A i m é l u i s u c c é d a . S o n s 

s a m a i n v i r i l e e t p a t e r n e l l e A l a f o i s , l ' é c o l e c o n t i n u e 

s a m a r c h e v e r s l e p r o g r è s . 

L e 3 0 j u i n 1 9 3 4 , u n e b e l l e S t a t u e d u S a c r é - C o ? u r . 

d o n d e M . H o n o r é M e r c i e r , c o m m i s s a i r e , a é t é i n s t a l l é e 

d a n s l a s a l l e d e r é c r é a t i o n . D é c e m b r e d e r n i e r a v u n a î t r e 

l a " C r o i s a d e E u c h a r i s t i q u e " e t l e s " C a d e t s d u S a c r é -

C œ u r " . C e t t e d e r n i è r e o r g a n i s a t i o n g r o u p e l ' é l i t e d e s 

c l a s s e s s u p é r i e u r e s , l a p r e m i è r e s ' a d r e s s e a u x p l u s j e u ­

n e s . E l l e s p r a t i q u e n t t o u t e s d e u x , o u t r e l a c o m m u n i o n 

q u o t i d i e n n e , e t l a t e n u e d u T r é s o r d u S a c r é - C œ u r , u n e 

i n t e n s e d é v o t i o n a u C œ u r d i v i n q u i a t a n t a i m é l e s 

h o m m e s e t à N o t r e S a i n t P è r e l e P a p e s o n r e p r é s e n t a n t 

t e r r e s t r e . L a M a î t r i s e N o t r e - D a m e , f o n d é e d è s l e d é b u t , 

a i d e A r e h a u s s e r l e s o f f i c e s s a c r é s e t c o n t r i b u e p o u r s a 

p a r t A l a f o r m a t i o n c o m p l è t e d e n o s e n f a n t s , e n a i d a n t 

c h a c u n A m i e u x " p r i e r e n B e a u t é " . 

A p p e l e z T a x i 2 7 7 S e r v i c e j o u r e t n u i t 

Téléphone CENTRAL TAXI 277 
E d e a s H a r b e c . p r o p . 

2 2 , r u e S a i n t - J a c q u e s S a i n t - J e a n . Q u é b e c 
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Arec les compliments de 

JULES L E F E B V R E & FILS 
Marchands de grain, foin, moulée, 

en gros et en détail 

Tél . 63 312, Champlain, Saint-Jean. P, Q. 

Aire lis compliment* tir In 

BOULANGERIE C A N A D I E N N E 

Saint-Jean. Que. 

l i r e les compliment» île 

W. - J. T U R G E 0 N 
Epicier - Bouclier 

Tél . 852 112. rue Saint-Louis. Saint-Jean 

Arec 1rs compliments il< 

MARTIAL R H E A U M E . M. I'. 

Saint-Jean, Que. 

Avec les compliments de 

O R P H A M O R I N 
Laitier 

Saint-Jean I ' . Q. 

Arec les compliments de 

MLLE A. B A C H A N D & CIE 
Spécialité: Marchandises d'enfants 

Salon de corset 

Tél . 1024 158, rue Richelieu, Saint-Jean. P. Q. 

Areo les compliments de 

J.-L. P I N S O N N A U L T 
I'hotographe 

Tél. Bell 213 153-155, Richelieu. Saint-Jean 

Awc les compliments de 

FOURNIER & D U P U I S 
M A R C H A N D S 

Epicerie — Boucherie — Restaurant 

Tél . Bell 335 162. rue Saint-Paul. St-Jean. P. Q 

Avec les compliments de 

Riverside Service Station 
C.-Y. Mailhot, prop, (ancien de L a v a l ) 

Gazolinc, Huile, Graisse. I'neus, Accessoires 
Lavage — Graissage 

Tél . 252 63, 1ère Rue. Iberville 

Arec les compliments de 

A. - E. G R E G O I R E 

Dodge — De Soto 

Tél . 460 Saint-Jean. Que. 

. l i r e les compliments de la 

Bibliothèque Paroissiale de Notre-Dame 
Un bon l ivre est un excellent ami. 
Abonnez-vous. — Livres loués ft 5c 

Au Couvent (Por te rue Saint-Louis) Saint-Jean 

. l i e r lis rompliments de 

HOTEL SAINT-JEAN 

. L A . D O R A I , Prop. 

Saint-Jean. Que. 

Arec les compliments de 

L. - A. L ' H E U R E U X 

Gérant de District de La Dominion Life 

Tél . 970-f 142, rue Saint-Paul, Saint-Jean, P. Q. 

Arec les compliments de 

Station Boulais & Labelle 
Produits McColl — Frontenac 

Gazoline, Huiles, Lavages, Graissage 
Polissage d'automobiles — Satisfaction assurée 

Saint-Jean. P. Q. 

Arec les compliments de 

GEORGES R E M I L L A R D 

Président de la Commission Scolaire de 
Notre-Dame Auxlliiitrlce. 

Saint-Jean Québec 

Arec les compliments de 

STANISLAS GEORGES 

Epicier - Restaurateur 

Tél. 336-j 32. Saint-l'aul. Saint-Jean. P. Q. 

Avec les ctxnplimcnts de 

Vie. Transport Reg'd, St-Jean, Que. £ Montreal Transport Terminals, Ltd. 
Entrepôts — Storages ij Victor Lambert, prop. 

Tél . 251-w 216, L a u r i e r ' 231 - 235. Young St. VVIlbank 2192-2193-2191 
Toutes marchandises assurées — AU goods Insured 
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Grand fiienfaiteur de* Pctiti Croisés: 

M. George» Savoie. 

C O M M I S S A I R E S F O N D A T E C R S 
M. L'abbé P. D. Labrèche, curé 
M. A . G . Raclcot. 
M. Joseph Boulais. 
M. Domina Fournler. 

Les fêtes du Cinquantenaire à Notre-Dame-Auxi-
llatrlce, ont lieu alors que l'autorité religieuse est 
-eprésentée par S. E. Mgr Anastase Forget, évoque de 
Saint-Jean; M. l'abbé P.-D Labrèche, curé; M M . les 
abbés Léo Lamarre, et Adrien Gamache, vicaires. 

Le pouvoir civil par : M. Georges Saint-Germain, 
maire ;M. Martial Rhéaume, M. P. 

Le service des inspections d'écoles par: M. J.-G. 
Marien, Inspecteur général : M. Napoléon Piotte, ins­
pecteur du district. 

La Commission Scolaire par : MM. Georges Rémll 
lard, président ; Honoré Mercier, Rodolphe Lefebvre 
Stanislas Georges. Louis Saint-Germain. William Boutin, 
secrétaire. 

Fête du Cinquantenaire 
— A — 

L'Ecole T^otre - Dame - Auxxlxatnce 

PROGRAMME 
21, 22, 23 mai 

Triduum d'action* de grdee*. 

Vendredi, 24 mai 
11.30 — Communion générale. 

S.30 — Messe Pontificale célébrée par S. E. Mgr A. 
Forget. 
Sermon de circonstance par M. l'abbé Lucien 
Messier, ancien élève d'Iberville. 
Messe Sainte-Cécile, 3 voix A. Chérion 
Kyrie, 4 voix C.-ii. Widor 

par la Chorale Notre-Dame 
M. Roméo Thérien. maitre de chapelle. 
M. Georges Savaria, organiste. 
F. Eugène-André, directeur de la Maîtrise. 

10.30 — Parade dans la ville. — Jacques Cartier arrive 
précédé et escorté des Cadets de l'école. 
Erection de la < Croix Jacques-Cartier > suivie 
de la bénédiction du Saint-Sacrement. 
Discours: M. Georges Saint-Germain, maire. 

M. J.-G. Marien. Inspecteur régional. 
M. Napoléon Piotte, inspecteur du 

district, 
M. Jacques Cartier, avocat. 

La Croix du chemin . . . . Chorale Xotre-Damc 

12.00 — Banquet offert aux invités. 
Départ des Braves du Long-Sault . . Chorale Sotre-Dam< 

Ces démonstrations se dérouleront devant la façade 
de l'école. 
Les suivantes dans la cour: 

Gymnastiques : haltères, batons, massues, 
culture physique. 

T formations diverses. 
Courses. — Jeux. — Prix. 
O Canada. 

8.30 — Séance Récréative et Musicale donnée par les 
élèves de l'école. 

P R O G R A M M E 
1. — Notre-Dame du Canada Chorale 
2. — Saint-François et les oiseaux. A . Alain 

Maîtrise Xotre-Damc 
3. — Gymnastique : haltères . . Elèves de 1ère Année 
4. — Piano M. George* Savaria 
~>. — Gymnastique, bâtons Elère* de Se Année 

<V — La Forêt enchantée, saynète . . Vn groupe d élève* 
7. — Gymnastique, massues . . . . Un groupe d'élève* 
8. — Blanc et Noir, Tagliafico . . Marc et Roeh Touga* 

Au piano : i f lie Carmen Touga*. 
9. — Danse basque Vn groupe de gymnaste* 

10. — Piano il. George* Savarin 

11. — Les Petits Jardiniers de la Reine 1er Acte 
12. — Le petit Canadien Guy L'Heureux 
13. — Les Petits Jardiniers de la Reine • • - • 2e Acte 
14. — Les petits enfants. C. Chaminade 

Maitrite Xotre-Damc 
15. — O Canada Par Tassistance 

Au piano : M. Georges Savaria. organiste 9 l'église 
Notre-Dame-Auxillatrlce. 

Les petits jardiniers de la reine 
Comédie en 2 actes de Charles Le Roy-Vlllars. 

D I S T R I B U T I O N 
Maître Aubin, intendant des Jardins . . M. R. George* 
Colinet il. Jean Hot* 
Sylvain il. Roch Touga* 
Tiennot if. André Mercier 
Petits jardiniers de Trianon : 

Eloi il. Alain Trahan 
Denis i f . René Paradi* 
Urbain il. Albert Mercier 
Landry M. Fernand Bélanger 
Bricet if . Gérard Bisson 

Antres jardiniers: Yves Deland. Gérard Presseault. 
Jean-Marie Laforest. 

.VOJ» sincère* remerciement* à M. Roger George*. 

La forêt enchantée 
D I S T R I B U T I O N 

Le Génie Boncœur if . Touga* 
Le Petit Poucet C. Mercier 
André, frère du marquis de Carabas . . . . A. Marchand 
Pierre, — — — J. Lomme 
Pandoret, fils du roi Pandore J. Cartier 
Le Marquis de la Patience, son précepteur . . J. Choquette 
Le petit Chaperon Rouge G. Payette 
Le Génie Boncceur métamorphosé en : 

Mendiant P.-A. Rouleau 
Petit Pâtre M. Hamel 
Prince C.-.4. Guimond 

rnmpagnon* d'André et de Pierre: A . Thibodeau, J.-A. 
Dumouchel. L. Beaudoin. R. Larose. G. Harbec. M. 
Dion. 

Frères de Poucet: J.-P. Gandreau. R. Robert. J. Cartier. 
R. Hamel, H . Raquette. M. Grenier. 

Cortège du Génie: G. L'Heureux, M. Blsson. G. Lachanee. 
J. Bonnette. M. Dion. G. Fortin, M Trahan, J. 
Lefebvre. J Lachance. R. Ashby. J.-J. Boutin. Y . 
Kerry. 

[ rage 1 7 / 1 Collège Laval : reçoit les enfants à partir de K ans. 



He£i>ieur & Jfrère 
Directeurs de funérailles 

Ameublements de maisons au complet 
Poêles, Tapis, Prélarts, Tapisserie, Vaisselle, Verrerie, 

Laveuses électriques, Réfrigérateurs électriques 
Gros et Détail 

Saint-Jean Que. 

A ter lis compliments de 

J. A . B E R N 1ER 
C K E M E H I E DE L ' A C A D I K 

B E U R R E DE C H O I X 

$ 
L'Acadie Québec 

Avec les compliment» et les meilh-urs 
vœux de 

J A C Q U E S C A R T I E R , C.R. 
A V O C A T 

Saint-Jean Que. 

Arec les eomplimi nts de 

Dr. P. MARIN, L.D.S.D.D.S. 

T 

175, Richelieu Saint-Jean, Que. 

Arec les compliments de la 

Boulangerie Idéale 
Ostiguy & Hamel, propriétaires 

Pains et patisseries — Qualité supérieure 

$ 
Tél. 6-w — 782-j 24, Saint-Pierre, St-Jean, Que. 

Tél. 501 — R. 23 

D a v i d L o r d 
Fabricant de conserves de fruits et légumes 

< Marque Idéale » 

Pois verts, Fèves jaunes et vertes, Blé-d'Inde 
sucré et Bantam doré, Tomates, Citrouilles, 

Epinards, Pèches. 

Rang Richelieu Saint-Jean 

J.-A. M A N Y 

Epicier 

380, Mercier Saint-Jean 

M . H . - M . Tremblay 

372, Mercier Saint-Jean, Que. 

Tél. 511-f 

M E R C I E R F R E R E S 
Lait et Crème 

138, Bouthillier Saint-Jean, Que. 

M . Georges Gervais 

81, Jacques-Cartier Saint-Jean 

Tél . 1033-f 

Armand Boyer & Cie 
Krmbuurrnge 

137, St-Jacques Saint-Jean, Que. 

A . T A R T E 

Marchand général 

Mont Saint-Grégoire Que. 

P. B A I L L A R G E O N 

Glace — Tél . 468-w 

264, Champlain, St-Jean et Ibervillle 

C E . M E R C I E R 

Confiseur — Gros et détail 

Tél . 1019-j St-Jacques et Colin 

A R T H U R M E R C I E R 

Maison de pension 

366-368, Laurier Saint-Jean, Que. 

A D E L A R D R I C H A R D 

Epicier 

Tél . 193 Angle Notre-Dame et St-Paul, St-Jean 

Tél. 469 Gros et Détail 

A . M A T T E 
Marchand de fruits de toutes sortes 

23, Place du Marché Saint-Jean, Que. 
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ECOLE RURALE DAVID 

Sainte^Anne'des'Monts, Gaspésxc 

Fondée en 1928 

Son hijttiiirr. — I n conte de fées, simple et beau. 
Sur son berceau veillent trois bons génies : un grand 

évéque, un clairvoyant politique, un prêtre â l'âme de 
feu. 

L'évêque a fait sienne cette idée, banale tant elle 
est vraie, et qui dormait, soigneusement bordée de 
guirlandes plus ou moins littéraires dans les feuilles de 
tous les manuels de Pédagogie : < L'école doit élever 
l'enfant dans son milieu et pour son milieu: L ' é c o l e . . . 
pour la vie. » 

Le Politique a épousé — qu'on nous pardonne ce 
vieux cliché — les projets de l'évêque. L'histoire nous 
apprend que cela arrive aux esprits avisés. I l a promis 
— et fourni l'argent nécessaire aux réalisations. 

Le prêtre a offert sa paroisse pour tenter le coup. 
Il l'a offerte comme il sait offrir, a plein « e u r . 

Et l'école a surgi dans le < faubourg >, comme on dit 
ici, a l'ombre juuiellée des beaux clochers en pierre du 
pays, cube de brique rose à toit penchant qui se profile 
sur le fond vert bleu des montagnes. Elle a pris le nom 
de son principal bienfaiteur, l'honorable Secrétaire de la 
Province. Les Frères Mnristes se sont fait un honneur 
d'en assumer la direction. 

Voici trois ans qu'elle existe : Nous sommes en pays 
de marins, faisons le point. 

Son milieu. —- Sainte-Anue-des-Monts, joli petit 
village qui s'étire paresseusement le long du Boulevard 
Perron. Ses pieds baignent dans le large estuaire 
laureutlen. I l tourne le dos à une longue bande de terre 
d'alluvion noire et fertile, qui rejoint les derniers 
ressauts des Notre-Dame. La vie lui vient de la nier, de la 
forêt, du sol. 

Mais le marsouin a présentement ruiné la pêche. La 
forêt, comme en trop d'autres lieux, a été mise à sac 
par l'usinier rapace. Le moindre baliveau s'est fait 
manche de balais e t . . . la terre est chauve. Elle reste 
pourtant plus que jamais l'Aima parens, la nourricière, 
méconnue parfois, nullement lasse pourtant, de l'Ingrate 
humanité. La terre fut un peu délaissée. L'arbre était si 

rémunérateur, et, par ailleurs tout gaspésien, tout 
gaspésien de la côte surtout, ne nait-il pas rames en 
mains? 

Esprit nouveau. — Dans ce milieu un peu désemparé 
qu'apportait de neuf l'Ecole rurale David? Peu et 
beaucoup. 

Elle voulait dire tout bonnement : c La mer ne donne 
plus ; la forêt recule ; le sol demeure, qui ne trompe 
jamais celui qui l'aime d'amour. Restez dans le coin où 
Dieu vous fi t naître. Demandez-lui la subsistance par 
des soins éclairés et attentifs. I l vous donnera plus que 
vous n'attendez. . 

Et cela c'était tout simplement un essai de réalisa­
tion des leçons si pratiques, si ignorées qui se terrent 
peureusement aux pages 153 et 154 des Règlements du 
Comité Catholique du Conseil de l'Instruction publique. 

Tout n'alla pas sans sueur. Il fallut créer ou retracer 
un outillage intellectuel trop épars : problèmes, lectures, 
dictées, exemples grammaticaux, phrases d'analyse d'où 
la terre ne fût pas asbente : rude labeur ! 

Mais rien ne vaut de mettre la main à la pâte pour 
faire un boulanger. Au pied du plateau de tuf où l'école 
se faisait battre par les grands vents du golfe, chers â 
Blanche Lamontagne, la commission possédait un large 
terrain. Les herbes folles de toute venue y croissaient 
comme aux meilleurs jours de la préhistoire. 

Dès le premier printemps on résolut d'établir là un 
jardin scolaire. L'enfant s'y intéresserait aux plants 
qu'il aurait repiquées lui-même et qui lui donneraient en 
fin de saison une récolte de légumes savoureux. 

...Et le désert s'apprête à refleurir... 

Chasser le chiendent et ses congénères de leur 
royaume ne fut pas un petit lal>eur. Mais à cœur vaillant, 
rien d'impossible. Les petits doigts aidèrent la charrue 
et la herse. On fit merveille. En septembre, fèves, 
carotte, choux, céleri, bref toute la lyre horticole 
rutilaient au soleil. Les tomates seules furent revêches et 
refusèrent de mûrir. 

La deuxième année, elles se montrèrent de meilleure 
composition. Aujourd'hui, venez-y voir ! Un beau par­
terre, volé au roc, vous accueillera. Les dalhias de toutes 
couleurs y offrent leurs têtes bouclées aux baisers salés 
des brises atlantiques et les jardins sont ce que Gaspé 
connaît de mieux, si nous en croyons Messieurs Billot 
et Bardou, inspecteurs du Gouvernement. 

Les résultats. — Mon Dieu, soyons modestes. On ne 
change pas en trois ans un état d'esprit séculaire. 

Tout de même voyez ces carrés de salade qui 
s'étalent triomphants près de chaque maison. Voyez ces 
parterres qui connaissent un ordre et des fleurs tout 
nouveaux. 

Et ce petit gars en blanche blouse, bonnet fière­
ment campé sur le front qui mène le meilleur de sa 
récolte à l'exposition automnale! Pardonnez-lui donc 
d'être un peu fier. I l a en mains le fruit de ses sueurs. 
C'est lui qui a bêché, semé, arrosé, désherbé, sarclé. 
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engraissé. Le métier rent re 1 Et puisque le succès est au 
bout dans son esprit déductif ne tlrera-t-11 pas la 
conclusion? 

Et si le fils du marchand le sui t? E h ! bien, ne 
croyez-vous pas qu'il ait quelque avantage a savoir que 
l'épi de maïs qu'il vendra n'a pas poussé tout seul et que 
celui dont les mains, rugueuses peut-être, mais si 
honnêtes, nourrissent le monde a droit au grand respect 
de tous. 

L'Ecole Rurale David a't-elle tenu ses 

promesses 7 

Le chroniqueur s'excuse d'avoir cité jusqu'ici un 
art icle qu'il écrivit, en 1931, pour le Journa l d'Agri 
culture. 

Qu'on lui pardonne de le faire suivre de quelques 
précisions, qui semblent utiles aujourd 'hui . 

Le grand évéque dont il est question au début, est 
Mgr Hoss ; le clairvoyant politique, l 'Honorable 
Athanase David ; le prê t re A l'Urne de feu, M. le Curé 
P. Veilleux. 

Les Frères fondateurs é'taient sous la direction de» 
CC. F F . Pierre-André et Henri-Ambroise. Ils arr ivaient 
pénétrés des directives de Mgr Ross et du Programme 
Pr imai re ru ra l des Ecoles Catholiques. Ils s 'étaient 
préparés A les met t re en œuvre par un séjour d'études A 
Oka. Leur mission n 'étai t pas d'ouvrir une école moyenne 
d 'agr icu l tu re : ils ne devaient pas former des techniciens 
du sol mais imprégner tout leur enseignement d'une 
athmosphère terr ienne : < On cherchera plutôt a faire 
aimer la t e r re qu'a apprendre a la cultiver, écrivait 
Monseigneur. On ne négligera donc aucune par t ie du 
Programme de sorte que les enfants après leur Ce année 
soient aussi fûtes que ceux des au t res écoles. » 

Les Frères sont-ils restés fidèles a cet Idéal? 
Examinons ! 

En outre de leurs efforts constants pour créer uue 
ambiance vraiment rura le au tour de leurs élèves dont 
malheureusement ce n'est qu'une minime par t qui sont 
fils de cultivateurs* Us ont donné chaque jour uuq 
causerie d'une vingtaine de minutes sur des sujets 
a g r a i r e s : avec i l lustrat ions ad hoc : étude des terrains , 
notions de cul ture générale, aviculture, apiculture, horti­
culture, floriculture, animaux de la ferme, arbres de la 
forêt, etc. 

C'est la un t ravai l d'hiver. Mais dès qu'au prin 
temps, la terre étale le luxe de ses a t t rac t ions variées, 
on prend contact plus intime avec elle 

Dès la première année on inaugura les ja rd ins 
scolaires qui devinrent bien vite l 'amour, puis l'orgueil 
île leurs proprié ta i res et donnèrent a l 'automne une 
exposition dont on fut légitimement fier. Pendant que les 
légumes polissaient on lia connaissance avec les mille et 
une plantes que le cul t ivateur piétine chaque Jour. Ainsi 
donc, avan t la vogue des Cercles de Jeunes Natural is tes , 
l'Ecole Rurale David, sans bruit, faisait de la botanique 
systématique. 

Ouvert en marge deb Jardins le poulailler conquit 
bientôt tous les cœurs. En mal, des éleveuses naturelles 
y promenaient leurs beaux poussins « Plymouth-Rock 
pur >. Ils étalent si choyés tout l'été, si dodus en octobre, 
qu'uu Cercle des Fermières on se les disputai t comme 
chef de troupeaux. 

Href l ' institution n'a rien épargué pour se montrer 
digne des espoirs fondés sur elle. La fête des arbres a 
permis une année d'orner l 'entrée d'une magnifique allée 
d'érables et de peupliers alternés, l 'autre d 'entourer la 
basse-cour d'une bienfaisante haie d'épinettes. Un rideau 
de cèdres blancs ( thuya occidenta ls ) s'est dressée, en 
utile coupe-vent, au fond des jardins, l 'n labeur ardu a 
nivelé la cour et le par te r re dont les massifs fleuris rem­
placèrent après deux ans d'efforts coalisés les affleure­
ments de tuf et de pierre bleue. 

Toujours, de bonne grAce les élèves se sont prêtés 
A ces corvées, e t pendant que dans leur famille Ils 
prenaient un repos mérité, les maî t res s'occupaient de 
grande cu l tu re : ils ont essayé alors tous les mét ie rs : 
granges, chemins, fossés, abat t is , clôtures, etc., 11* ont 
tout fait de leurs mains et d e . . . leurs deniers. Près de 
$3,000 y sont passés dont $1,1!00 pour la grange seule, 
sans qu'aucun subside spécial soit venu les aider, et 
nous ignorons dans ce chiffre, les heures de travail : 
chaque année duran t les vacances les supérieurs ont 
permis des voyages dispendieux pour multiplier les 
bras. Des graines ont été distribuées libéralement dont 
les 2/3 A peine étalent offerts par le gouvernement. Les 
Frères ont donné gratui tement ou vendu un prix 
dérisoire des œufs choisis, refait les réparat ions utiles 
fourni les engrais A leurs frais, etc. 

L'Ecole David a-t-elle été fidèle A son idéal? De bonne 
foi peut-on répondre autrement q u e : Oui : elle l'a même 
largement dépassé du cété agricole. 

Mais ne se trouverait-il pas quelque esprit assez peu 
attentif pour exiger d'une formule nouvelle de vieilles 
solutions? L'homme qui demanderai t que l'école rurale 
fut la somme d'un cours de commerce exclusif et d'un 
cours d 'agriculture non moins intégral, est-H une utopie - ' 

A formule nouvelle, réponse nouvelle. L'école David 
aura sept ans à l 'automne. Un dévouement admirable a 
entouré uue première enfance dont elle a lieu d'être 
flère. Un jour qui ne peut être loin, des fruits superbes 
tiendront la promesse d'un spleudide printemps. Espérons 
en a t tendant qu'elle sera bientôt en mesure de se créer 
des amis qui sauront la comprendre, l 'aimer, la défendre 
au besoin, si quelque Impatient voulait méconnaître son 
mérite et ses droits. 
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Ecole Rurale Saint-Joseph de Normandin 
Lac Saint ' Jean 

Frmàée en 19t9 

Le Collège Suint-Joseph est le benjamin uiariste du 
Lac Saint-Jean. C'est une école a programme d'orienta 
tlon rurale. 

Ce petit rameau, sorti du grand arbre, fut trans­
planté tout au nord de l 'immense lac, au pays de Maria 
Chapdelaine, dans la plus grande paroisse agricole de 
la région. M. l'abbé J.-E. Tremblay qui l 'avait fait venir 
lui donna les soins les plus t endres ; il l 'abrita dans une 
élégante bûtisse qu'il avait construite exprès pour lui, le 
défendit même vaillamment, car les débuts furent durs 
Les chênes ont besoin de respirer la tempête, et rien 
de grand ne se fait, ici-bas, sans lutte. 

Donc le 15 août 1929, les CC. F F . Michel-Ernest et 
Simon-Justin arr ivaient à Normandin. l is trouvèrent la 
maison vide de tout mobilier. Heureusement elle était 
coquette et ne demandait qu'A accueillir des locataires. 
Les deux religieux étaient fils de cult ivateurs, le dénu-
ment ne leur déplut pas davantage que cela. Ils se mirent 
a l 'œuvre et trois semaines après, deux classes bien 
remplies permettaient a plusieurs grands jeunes gens de 
reprendre des études r e s t é e s . . . en panne et de décrocher, 
plus tard, leur certificat d'études primaires. Ce résultat 
avait requis vingt mois tie travail assidu et ardu. Mais, on 
étai t fier tout de même des quatre lauréats , qui avaient 
remporté un brillant succès. I.e premier du groupe, 
mariste ft sou tour sous le nom de F. Louis-Gédéon. fnit 
bénéficier les antres de la formation qu'il a reçue. 

En 1930, M. le Curé et MM. les Commissaires 
demandaient un troisième professeur. F rè re Joseph-
Lorenzo, au t re fils de la campagne s'en vint. Il organisa 
une chorale qui fit merveille à la visite de Mgr Lamarche. 
puis à Noël, dans les vieux cantiques ft 4 voix mixtes 
de Gagnon. Un corps de Cadets, avec costume et 
instruments de musique, naquit en même temps. A la 
première séance publique. 24 mai, sa « Fanfare > fit 
entendre des airs canadiens fort applaudis. Un peu plus 
tard, la Fête-l>ieu finie, elle se permit d'aller saluer 
les autori tés qui accompagnèrent leurs félicitations de 
billets précieux et . . .é loquents! 

Ainsi, petit à petit . Saint-Joseph progresse, s'em 
be l l i t . . . Intrépides, les fondateurs ont entrepr is les 
alentours de l'édifice. Ils y ont taillé une jolie cour, qui 
pour n'être pas encore parfaite, permet de conserver plus 
facilement la double santé physique et morale des 
enfants. 

Tout cela ne s'est pas fait sans énergie. Aussi le 
Hon Dieu semble avoir béni tout spécialement cette 
maison, où, pour sa gloire, l'on n'a pus craint la fatigue 
Plusieurs élèves, parmi les plus avancés, frappés de 
l'exemple de leurs maitres, ont voulu les suivre jusqu 'au 
bout et sont Frères Maristes aujourd 'hui . Dès juillet 1931 
Louis-Paul et René Simard donnaient à leurs com 
pagnons une belle leçon de générosité en qui t tan t leur 
famille pour le Juvéuat de Lévis ; un mois plus tard. 
Pierre-Emile Lepage et Félix Ferland allaient les 
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rejoindre. En fia Juin 1032, Eugène Sauvageau et Louis 
Ferlund imitaient ces derniers. Fernand Bernard et 
Paul-Henri Paradis suivirent en août 1033. Enfin, aux 
vacances de 1934, Léo-Philippe Lévesque, 18 ans, ancien 
finissant, se rendait au Noviciat de Saint-Hyacinthe, s'y 
préparer à être, lui aussi, l'apôtre de Jésus prés des 
petits. 

Bilan de quatre années : 5 profès temporaires, 1 
novice, 2 juvénistes. Tous donnent satisfaction entière. 
N'est-ce point beau? Grâces en soit a Dieu, a Marie et a 
saint Joseph, glorieux patron de notre institution. Puis­
sent ceux qui se préparent il aller retrouver ces cœurs 
généreux se multiplier, de plus en plus, et mériter, eux 
aussi, de persévérer jusqu'à la fin? 

Depuis juin 1933, le C. F. Michel-Ernest, nous ayant 
quitté pour s'adonner à des études spéciales, en Europe 
tout d'abord, a l'Institut agricole d'Oka ensuite, le C. F. 
Joseph-Lorenzo le remplace et s'efforce de maintenir 
les bonnes traditions de l'école sous cette devise une et 
trine: Dieu. Famille, Patrie! 

Fête du Cinquantenaire 
— A — 

L'ECOLE SAIHT'JOSEPH 

Vendredi , 14 juin 

7.00 — Communion générale des élèves, anciens et 
actuels. 

La chorale Saint-Joseph interprétera les chants. 

3.00 — Gymnastique: 

Danse basque, jeux d ivers . . . 

Haltères, culture physique. . . 

Massues . . . 

Fanfare. 

O Canada. 

5.30 — Mois du Sacré-Cœur. — Salut solennel du Saint-
Sacrement. 

Chant par la chorale Saint-Joseph. 

8.00 — Fanfare . . . 

ILLUMINATION ! 

Triduum préparatoire au Cinquantenaire 

Messe, communion, prières, œuvres et sacrifices. 
Mois du Sacré-Cœur suivi par le plus grand nombre 

possible. 

Souvenez-vous a Notre-Dame du Sacré-Cœur récité par 
tous. 

Ce Triduum est placé sous la protection du Vén. 
Champagnat. 

La plus cordiale bienvenue à tous chez 

B E N O I T FRIGON 
MAGASIN GENERAL 

Gazoline, huile, etc. 
Spécialité: Commerce de fourrures brutes. 

NORMANDIN. Co. ROBERVAL, QUE. 

Attention spéciale donnée aux touristes — Un admi­
rable lieu de rcpon — Taux spéciaux à la semaine. 

H O T E L H E B E R T 
J.-B. HEBERT, Prop. 

Situé entre le Lac St-Jenn et le Lac Jim.— Chasse 
et pèche. — 20 chambres, eau chaude et eau 
froide. — Prix modérés. — Repas de première 

qualité. — Voitures et guides au besoin. 

NORMANDIN, (Route 15) 

B R U N O FASER 
MARCHAND GENERAL 

Invitation aux touristes de passage il Normand In, 
Co. Roberval, Québec. Visitez notre magasin : 
Confection pour Dames et Messieurs, Chaussures... 
Epiceries... Nous vendons les produit! Imperial 

Oil: gazoline, huile, etc. 

(voisin de l'Hôtel Hébert) NORMANDIN, QUE. 

H ô t e l V i l l a H a m e l 
ORIGENE HAMEL, Prop. 

l'ension de tin : nous 

Bons repas a des prix très raisonnables. 

NORMANDIN, Co. ROBERVAL, QUE. 

8.30 — Grand'Messe d'actions de grâces. 
Officiant : M. l'abbé J.-Edmond Tremblay, curé. 
Diacre: M. l'abbé Ludger Laroncbe, curé de 
Saint-Thomas-Dydime. 
Sous-diacre: M. l'abbé âdéodat Bouchard, 
vicaire de la paroisse. 

Sermon de circonstance : R. P. Routhier, C.S.R. 
Les chorales Saint-Cyrille et Saint-Joseph 
chanteront la messe « Magme Dens Potential ». 

10.00 — Exposition: travaux scolaires, botanique, me­
nuiserie, etc. 

1.00 — Les Cadets vont saluer les autorités. 

2.00 — Bénédiction de la Croix Jacques-Cartier. 
Déploiement du drapeau sur le nuit du 
Cinquantenaire. 
Débit: < La Croix de Gaspé» (Eug. Brissette) 
par les élèves du cours supérieur. 

Discours : M. le Curé, 
C. F. Provincial, 
MM. les Inspecteurs: Edouard Boily 

et Charles-Edouard Boily, 
MM. les maires: J.-S.-N. Turcotte, 

N.P., et Elie Levêque. 

O Canada Chant par l'assistance 

l Puoc 116 j Collège de Beauceville: cours commercial français et anglais. 



Ecole des Saints-Martyrs-Canadiens 
DE QUEBEC 
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Fondée en 1931 

Le 20 août 1981, glft.ee au zèle très connu de notre 
vénéré pasteur, M. l'abbé Adolphe Laberge et de son 
frère M. l'abbé Henri Laberge, visiteur ecclésiastique des 
écoles, cinq Frères Maristes, s'acheminaient vers les 
Plaines d'Abraham et allaient prendre la direction de 
l'Ecole des Saints-Martyrs-Canadiens, I proximité du 
monument Sainte-Foy, dans le quartier Belvédère, a 
Québec. Us avaient nom : FF. Joseph-Augélicus, direc­
teur, Jean-Conrad, Eugène-Louis, Wilfrid-Henri et 
Herbert-François. 

La semaine suivante, cent quarante-quatre enfants 
répartis en six classes, se confiaient aux nouveaux 
maîtres. Depuis, ce nombre s'est accru graduellement. 
Il atteint aujourdh'ui le chiffre de cent quatre-vingt-un. 
Les élèves nous arrivent en deuxième année et terminent 
eu huitième. 

Habitués a fouler le sol arrosé par les sueurs et 
le sang des Montcalm, des Lévis et de leurs valeureux 
soldats; protégés par ses Saints Patrons, les Martyrs 
Canadiens, notre jeunesse étudiante ne peut moins faire 
que de vouloir escalader les sommets. Aussi, eu juin 
prochain, pour la première fols, essayera-t-elle sa plume 

sur le "papier universitaire" : C'est que. depuis février 
dernier, l'école qui l'abrite et l'instruit, possède son 
diplôme d'affiliation à l'Université Laval. 

Les Fêtes du Cinquantenaire il l'Ecole des Saints-
Martyrs ont lieu alors que l'autorité religieuse est 
représentée par : M. l'abbé Adolphe Laberge, curé, M. 
l'abbé Amédée Fortin, vicaire. M. l'abbé Stanislas 
Paradis, vicaire, M. l'abbé Henri Laberge, visiteur ecclé­
siastique ; 

Le pouvoir civil par : J.-E. Grégoire, maire ; 

La Commission Scolaire par : M. J.-E. Bédard. 
président, Mgr Eug.-C. Laflamine. Mgr J.-E. Laberge. 
MM. J.-E. Chapleau. J.-K. Léonard, l'Hou. W. G. Power. 
J.-X. Miller, l'Hou. Juge A. Galipeault ; 

Les FF. Maristes par : FF. Philippe-Louis, directeur. 
Eugène-Louis, Louls-Emeric. 

Collège de Beaucerille: cours commercial complet. [ Page 177 ] 
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/•'. Mnrie-Lcnncicn Granbp 

M A I S O N S M O R T E S 

P. Cnmclien 

•le n'aime pas les maison» closes 

Leur village est indifférent. 

Pas plna que le poète des < Solitudes » , nous 

n'aimons nos maisons closes. 

Mais leur visage ne nous est point indifférent. 

Faut-il dire, hélas? Non! Se souvenir est encore 

une douceur. Une douceur où il se mêle quelque 

amertume. Juste le peu qu'il faut pour engendrer ln 

mélancolie et tenir éveillés les papillons de la pensée 

vagabonde. 

Tant de jeunesse et de vie ont vibré dans ces vieux 

murs! Tant d'espoirs généreux, tant de jeunes bonheurs, 

tant de rêves héroïques ont pris conscience d'eux-mêmes 

et battu des ailes, dans cette atmosphère, au relent 

vieillot de papier blanc, d'encre et d'encens. 

Maisons closes! Maisons mortes pour nous! 

Upton! Hoxtou ! Minimes pensionnais à la fagon 

familiale d'antan, que le progrès a rendus un jour 

inutiles e t . . . intenables. 

Granby! L'homme au cœur d'or! L'éducateur 

suréminent : Frère Camélien. Et près de lui, ces noms 

aimés FF. Barthélémy, Joseph-Daniel, Mnric-Théophane. 

t'hurles-Emile, .Toseph-Muximin. Keynier. etc. L'éta­

blissement qui. toutes voiles dehors, vogue vers un 

avenir prospère: 110 internes, l l ô externes, près de 

300 élèves fl l'école paroissiale. On agrandit. Une annexe 

s'achève. Soudain. . . le tocsin daus lu nuit (4 janvier 

1010). Le sauvetage dans la flamme et la fumée qui 

ragent, l'uis, un triste jour, où le ciel seul a vu clair 

sans doute, l'abandon. 

Granby ! Equipée glorieux', dont il ne reste aux 

Maristes, avec le mérite gardé Là-Huut, que le regret 

de sentir très éloignés, des fils intellectuels qu'Us ont 

beaucoup chéris; trois excellentes vocations: FF. Jean-

Michel, Henri-Ambroisc, Murle-I'éinen, et une poignée 

d'os calcinés, reliques de celui qui fut le vaillant, le 

M l aimé F. Marie-Léoncien. 

Ibervil le! Les premiers coups d'ailes dans une 

teuvre que son vol devait emporter loin. La Maison où 

l'espagnol, l'anglais, le canadien se coudoyaient sous 

l'égide de ces noms synonymes de piété, de science, de 

consciencieux labeur. FF. Césidius, Chryseuil, Angélicus. 

Zéphlriny, Gabriel-Marie, Mtirie-Kéatrix. Légonclanus. 

John-Francis, Jean-Michel, I'ierre-Gonzulès, Adonins. 

Marie-Estève, Armand-Lucien, et beaucoup d'autres, 

portés par des hommes d'incontestable valeur. Ibervil le! 

tué par l'exiguïté de son terrain qui étouffait d'avance 

tout développement 

Upton, Boston, Qranb?, Iberville ! De chacune 
d'entre vous, ne pourrait-on dire'.' 

Efface ce séjour, ù Dieu ili mu paupière 
Ou rends-le-moi semblable r) celui d'autrefois. 
Quand la maison rirait, comme un grand cwur 

[ de pierri 
l>i tous ces cours juin IIJ- gui battaient sous ces 

| toit»! 
I Lamartine ) 

Laval un jour hérita de vos enfants, de 

vos maîtres, de votre esprit. Au nom des Ma 

rlstes, d'hier et d'aujourd'hui, Laval vous salue: 

il vous ouvre les bras de la grande famille et 

vous Invite I nos solennités! 

u„ ri ill, 

| l'âge 178 ] Anciens d'Iberville, de Granby, etc., confiez vos fils à Laval! 



SARDINES BRUNSWICK 

La Sardine la plus Un mets des plus nutri-
populaire au tifs et des moins 

Canada. dispendieux. 

SARDINES J U T L A N D 

Une excellente sardine Toujours populaires et 
préparée à l'huile pure très économiques. 

SARDINES G L A C I E R 
Délicieuses petites Fraîches 

sardines à l'huile d'olive des eaux du nord de 
pure. l'Atlantique. 

Conservez les coupons 
t°n dans chaque botte de Jutland ou Glacier 

Empaquetée» par 

CONNOR BROS. LIMITED 
Le plus grand comptoir de sardines du monde 

Black's Harbour. N. B. 

7\[os hommages 

Imperial Oil 
Limited 

Canada Packers Limited 
PRODUCTEURS DES PRODUITS 

« M A P L E L E A F » 

l-'GO rue Mill Montréal 

Télipkom : CHerriere 6452. 

La Cie d'Equipement Sanitaire Enr. 
Désinfectant, savon mou. savon liquide, 
pondre à laver, poudre à balayer, cire à 
plancher, papier de toilettes, anti mite 

Idlco, pondre à coquerelles. 

1280, avenue Papineau Montréal 

Téléphone: L A u c a s t e r 2743 . 

Jos CHOQUETTE 
Manufacturier et marchand 

— A R T I C L E S S P O R T I F S — 
U 3 9 H ô t e l d e V i l l e Montréa l 

L. A . D A I G L E 
l'résident-gérant 

A. A . P A U L 
secret aire-trésorier 

Daigle & Paul, Ltee 
Marcha mis l n i/ras et en détail 

B O I S D E S C I A (î E 

Lattes, bardeaux, moulures, jalousies 

et portes tie tous genres 

L962, avenue (ialt 
FItzrov 5222* 

Montréal 

I H<ig> nu 1 



Avec les 

compliments 

de la maison 

Jo l icoeur 
Limitée 

Buanderie - Te in turer ie 

Nettoyage 

4132, rue Parthenais 
Tél. AMhers t 2161 

0 

Quincaillerie! Plomberie, Chauffage, 

Peinture, Vernis, Vitre, 

Articles de sport. 

iiterîVterm 
Angle des rues Saint-Denis et Sainte-Catherine 

M O N T R E A L . 

DOIlard 9770 Established 1881 

The Beaver Oil Co., Limitée 
P E N N S Y L V A N I A OILS, M O N A R C H 100% 

P I R E and ZERO O I L S P E C I A L I T I E S 

off ice and Works 

900, de l 'Epee Avenue , Mont rea l 

II urea u: 
Tél. DOllard 5470 

A. Nieri 
Rés. : CHeseent 17U8 

Spécialité: urnes et colonnes 

Nieri & Bernardi 
S T A T U A I R E S - S C U L P T E U R S 

Importateur! «le itatuea en marbre, albâtre et 
terra-cotta — Manufacturiers de statues en plâtre 
et en ciment — Décorations et réparations de 

tous genres. 

. I pec les complimenté <h-

Beaulieu Gouin Mercier Tellier 
A V O C A T S 

6425, ave Papineau Mont réa l 
511, P l a c e d ' A r m e s H A r b o u r 0165 

Les annonces du Collège Laval ont été prises par Mme A. CLOUTIER — DOllard 4286. 
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Hommage aux Frères Maristes 

( T N ^ J T à l'occasion du cinquantenaire Tj /^ù 

\\ de leur arrivée au Canada jj 

L'Honorable Sir George H . Perley. député d'Argenteuil. 
représentant de l'Honorable R. B. Bennett, Premier 
Ministre du Canada. 

L'Honorable Louis-Alexandre Taschereau. Premier 
Ministre de la Province de Québec. 

L'Honorable Esioff-Léon Patenaude, C P . , C . R , "LL.D,, 
Lieutenant-Gouverneur de la Province de Québec. 

L'Honorable Arthur Sauvé, Ministre des Postes, député 
de Laval et des Deux-Montagnes au Fédéral. 

I/Honorable Alfred Duranleau, Ministre de la Marine. 
député de Chambly-Verehères au Fédéral. 

L'Honorable Westrey Gordon, Ministre de l'Immigration 
et de la Colonisation, député de Témiscamingue-Sud 

au Fédéral. 
L'Honorable P. J.-A. Cardin, député de Richelieu au 

Fédéral. 
M. Maurice Duplessis, Chef de l'Opposition provinciale, 

député de Trois-Rivières. 
L'Honorable Honoré Mercier, Ministre des Terres et 

Forêts, député de Châteauguay au Provincial. 
L'Honorable Victor Marchand, Conseiller Législatif. 

Québec. 
L'Honorable T.-D. Bouchard. Président de l'Assemblée 

Législative de Québec. 
M. Joseph Jean, député de Maisonneuve au Fédéral. 
M. J.-O. Moore. député de Châteauguay au Fédéral. 
M. Joseph Filion, député de Laval au Provincial. 
M. T. Lapointe, député de Wolfe au Provincial. 
M. H. Réique. député de Chambly au Provincial. 
Son Honneur M. Camilien Houde. Maire de Montréal. 
M. J.-M. Savignac, Président du Comité Exécutif. 

échevin du quartier Saint-Denis, Montréal. 
M. Hector Dupuis, membre du Comité Exécutif, échevin 

du quartier Papineau. Montréal. 
M. T. Lacombe. échevin du quartier Bourget. Montréal. 
M. Henri Brien. échevin du quartier Rosemont. Montréal. 
M. David Rochon, échevin du quartier Saint-Michel. 

Montréal. 

RR. PP . J E S U I T E S : 
Collège Jean-de-Brébeuf. — R. T. 0, Bélanger, 

recteur. 
Collège Loyola. — R. P. F.-.I. MacMahon, recteur. 
Villa Saint-Martin. — R. P. Joseph Desjardins, 

supérieur. 
Paroisse de riinmaculée-C< nception. — R. P. E 

Papillon, curé. 

RR. PP . R E D E M P T O R I S T E S : 
Sainte-Anne de Beaupré. — R P. T. Gagnon. recteur. 

RR. PP . D O M I N I C A I N S : 
Notre-Dame de Graces. Montréal. — R. P. A. 

Casavnnt, curé. 
Saint-Hyacinthe. — R. P. J.-D. Brosseau. supérieur-

prieur. 

RR. PP . F R A N C I S C A I N S : 
Châteauguay. — Maison de Retraite» fermées. 

RR PP. DE S A I N T E - C R O I X : 
R. P. Alfred Charron, Provincial. 
Collège Saint-Laurent. — R. P. P.-E. Beaudoin. 

Supérieur. 
Externat Classique, McntréaL — R. P. H. Morin. 

recteur. 
RR. PP. O B L A T S DE M A R I E I M M A C U L E E : 

R. P. V.-M. Villeneuve. Chambly-Bassin. 
MM. LES CLERCS DE S A I N T - V I A T E U R : 

R. P. A. de Grandpré. Assistant-Provincial. Montréal. 
College Bourget. Rigaud. — R. P. Gauthier, supérieur. 

RR. PP . DE S A I N T - V I N C E N T - D E - P A U L : 
Patronage Jean-le-Prévost. Montréal. — R. P. R. 

Latour, supérieur. 
Patronage de Saint-Hyacinthe. — R. P. Joseph 

Plamondon, supérieur. 
RR. PP . B L A N C S : 

R. P. Henri Gauthier. Montréal. 
RR. PP . DE L A C O M P A G N I E DE M A R I E : 

R. P. Olivier Lajoie. Nicolet. 
DES S E M I N A I R E S : 

Grand Séminaire de Montréal. — SI. l'abbé R. 
Lesieur. supérieur. 

Collège de Montréal. — M. J.-D. Lalonde, p.s.s.. 
supérieur. 

De Valleyfield. — M. l'abbé H . Julien, supérieur. 
RR. FF. DES ECOLES C H R E T I E N N E S : 

R. F. Nivard. Provincial. Laval-des-Rapides. 
Mont-Saint-Louis. — C. F. Anselme, supérieur. 
Collège Saint-Jérôme. — C. F. Pierre. 
Ecole Saint-Charles. — C. F. Albert. 
Ecole Sallaberry. — C. F. Alfred. 
Ecole Plessis. — C. F. Stephen. 
Collège de Longueuil. — C. F. Faul. 
Ecole Maisonneuve. — C. F. Hubert. 
Ecole Saint-Jean-Baptiste-de-la-Salle. — C. F. Marie-

Ernest. 
Ecole Saint-Henri. — C. F. Octave. 
Collège de Nicolet. — C. F. Godfrey. 
Ecole Sainte-Brigide. — C. F. Conrad. 
Collège d'Arthabaska. — C. F. Adolphe. 
Ecole Saint-Laurent. — C. F. Barnaby. 
Ecole Côte Saint-Paul. — C. F. Antoine. 
Collège de Va rennes. — C. F. Amos. 

RR FF. DE L ' I N S T R U C T I O N C H R E T I E N N E : 
R. F. Provincial. Laprairie. 

RR. FF . DU S A C R E - C O E U R : 
Mont-du-Sacré-Ca?ur. Granby. — C. F. Félix, 

supérieur. 
Collège du Sacré-Cueur. Saint-Hyacinthe. — C. F. 

Edmond. 
RR. FF . DE S A I N T - G A B R I E L : 

R. F. Elzéar. Provincial. Sault-au-Récollet. 
RR. FF. DE L A P R E S E N T A T I O N : 

Longueuil. — R F. J.-Whilan. supérieur. 
RR. FF. DE L A M I S E R I C O R D E : 

Huberdeau. — C. F. Angilbert. 
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HK. FF . DE LA CHARITE : 
Mont-Saint-Antoine. — 0. F Pbllogone, supérieur 
Maison Saint-François d'Assise. — C. F. Louis. 

DES CONGREGATIONS R E L I G I E U S E S DE F E M M E S : 
Maison des Sœurs Grises, Montréal. 
Maison-Mére des Sœurs de SalDte-Anne, La chine. 
Hospice Morin. 
Hospice Sainte-Brigide. 
Pensionnat Saint-Louis-de-Gonzague. 
Couvent Sainte-Domitille, Laval-des-Rapides. 
Couvent des Sœurs de la Sagesse, Dorvnl. 

DES PAROISSES : 
Evêché de Valleyfield. — M. l'abbé G. Léveillé. 
Saint-Stanislas, Montréal. — M. l'abbé M. Cloutier. 

desservant . 
Xotre-Dame-de la-Défense, Montréal. — R. P. Z.-M. 

Manfriani . 
Xotre-Dame-du-Mont-Carmel, Montréal. — R. P. J.-M. 

Pat r iarch! . 
Sninte-Philoinéne-de-Rosemont, Montréal. M. 

l'abbé S. Gascon, curé. 
Saint-Georges, Montréal. — M. l'abbé A. Bolleau, 

curé. 
Visitation, Sault-au-Récollet, Montréal. — M. l'abbé 

H. Longpré, curé. 
Saint-Denis. — M. l'abbé H. Girard, desservant. 

B R I T I S H O I L 

Saint-Jean et Iberville Que. 

CRescent 3181 

AVEC LES COMPLIMENTS 

<\c. 

Queen's Jubilee Laundry 
M A . CREVIER, prop. 

63, L A U R I E R , O U E S T Montréal 

Bureau : 23 , Laurier ouest 

Tél. CAlumet 2240 

Boissonneault 
(ancien élève des Maris tes) 

& 

F o r t i e r 
ENTREPRENEURS ELECTRICIENS Licenciés 

^ 
Installations et réparation de 

Moteurs, Téléphones, Radios 

et I nstruments médicaux 

La magnifique décoration électrique de 

l'arc-de-Triomphe du Cinquantenaire à 

Laval, est gracieusement offerte par MM. 

Boissonneault & Fortier. 

( Poçt If? 1 



DES A M I S DE I.A C O N G R E G A T I O N : 

M. .I.-B. Bergeron, entrepreneur de pompes funèbres. 

Montréal. 

M. Emery Gendron, boulanger. 1ère Avenue. Rose-

mont. 

MM. Gascon et Parent, architectes, 936, Sainte 

Catherine. 

MM. Gérard & Gérard, entrepreneurs plâtriers, rue 

Henri-Julien. Montréal. 

M. Ed. Goliier, manufacturier de portes et châssis. 

Ville-Saint-Lanrent. Montréal. 

MM. Viau et Venne, architectes. îtft. Saint-Jacques. 

Montréal. 

J.-B. Léger Limitée, marchand de charbon et d'huile 

de chauffage, rue Paplneau, Montréal. 

M. Alliert Laplerre. boucher. 18-10. Mont-Royal. 

Montréal. 

M J A Savoie. N.P.. Maire de Saint-Vincent de 

Paul. Ile-Jésus. 

Lajeunesse et Cle Limitée. 121-1. Ave Papineau 

Montréal. 

M. Léonce Cliche, avocat. Saint-Joseph-de-Beauce. 

M. André Taschereau, X.P. . Saint-Jo<eph-de-Beauce. 

M. J.-T. Ferron, protonotaire. Saint-Joseph-de-

Beauce. 

.M. Wilfr id Jacques, arpenteur. Saint-Joseph-de-

Beauce. 

M. Georges Garneau. arpenteur. Saint-Joseph-dc 

Beauce. 

J.-L. Vachon et Fils, industriel. Saint-Joseph-de-

Jos. Villeneuve Ltée. sculpteurs et entrepreneurs, 

fondée en 18-12. Saint-Romuald. 

Nous ne signalons ici que les dons reçus au Collège 

Laval. 

Il a été fail de ce Programme-Souvenir un tirage de 10,000 exemplaires, destinés à être répandus dans la 
Province de Québec, aux Etats-l'nis. en Europe et un peu partout dans le monde entier. 

ET POUR FINIR 
A l'instant de tourner le dernier feuillet de ce 

programme, nous sentons que nous incombe, impérieux, 

un triple devoir. 

Devoir de louange, humble, amoureuse, filiale: 

envers Dieu dont la grftce est à la base d'une 

fécondité qui nous est apparue prodigieuse; 

envers Marie, la Maman, la Patronne, la < Ressource 

ordinaire», toujours pillée par ses fils aimés, aimants: 

toujours inépuisable : 

envers Saint Joseph, le puissant Protecteur de la 

famille mariste ; 

envers le Vénérable Champagnat et le Vénéré Frère 

François: le Père et le Modèle: 

envers Sa Sainteté Pie X I , dont le compte-rendu de 

nos fêtes reproduira une bénédiction particulièrement 

bienveillante ; 

envers le Très Révérend Frère Diogène, Supérieur 

Général, et le Très Cher Frère François-de-Borgla. 

Assistant-Général de la Congrégation. Empêchés l'un et 

l'autre d'être avec nous de corps, par les exigences 

d'administration d'un Institut qui couvre le globe, ils 

sont ici d'esprit et de coeur : ils l'ont écrit. 

Devoir de reconnaissance emue, ardente, qui va: 

à Son Eminence le Cardinal R.-M. Villeneuve, Primat 

de l'Eglise canadienne, et a X X . SS. les Evêques de 

Montréal. Saint-Hyacinthe, Chicoutimi. Sherbrooke. 

Valleyfield, Saint-Jean-de-Quéliec. Haileybury, Gaspo 

pour la bienveillance avec laquelle ils ont béni et parfois 

même présidé nos fêtes ; 

à tous les membres du clergé, séculier, régulier : 

curés, vicaires, chapelains, prédicateurs, qui n'ont rien 

ménagé pour en assurer le succès: 

aux diverses Communautés dont la fraternelle 

affection a bien voulu en partager les joies; 

aux autorités civiles: fédérales, provinciales, 

municipales, scolaires qui les ont encouragées; 

à MM. le Consul général et le Vice-Consul de France 

qui les ont rehaussées de leur sympathie et de lenr 

présence ; 

aux Amis et Bienfaiteurs de nos oeuvres : les trois 

pages qui précèdent ne donnent qu'une idée incomplète 

de leur nombre : leur générosité nous a permis d'apporter 

à ces jours d'allégresse une solennité qui eût été im­

possible sans eux : 

à nos chers Anciens, dont la gratitude fervente s'est 

traduite de mille effectives façons: discours, organisa­

tions, aide pécuniaire; nous aimons à signaler ici, les 

Comités de nos Amicales et tout spécialement celui de 

l'Amicale Laval : son esprit d'initiative, son dévouement 

inlassable nous a été d'un précieux secours : nous 

n'oublions pas non plus parmi eux. les Directeurs de la 

Canadian Américain Agencies, distributrice du Bipho-

sphate. dont les annonces radiophoniquc.4 nous ont permis 

«l'atteindre plus vite et plus loin ; 

à MM. les journalistes — et tout spécialement à 
M. Henri Comte de la Presse — dont les plumes expertes 

nous ont grandement aidés; 

aux Associations qui nous ont prêté leurs eonco ' / s : 

Amicales-soeurs. Société Saint-Jean-Baptiste, ^ .C.J .C. 

groupements musicaux, dramatiques, sportifs ; 

à nos annonceurs parmi lesquels nous sommes 

heureux de saluer beaucoup d'anciens ; 

au public, en général, dont le bienveillant empresse­
ment nous a grandement réjouis. 

Devoir d'excuse enfin: 

Moins que personne nous n'ignorons ce que le présent 

travail réalisé en deux mois, au milieu des mille soucis 

que comporte la vie d'un Collège largement actif peut 

avoir de précaire, d'inachevé. Xous savons aussi I 
combien d'inévitables oublis, une hate trop frébile nous 

a exposés: d'avance nous en demandons pardon. 

Laval. 10 mai 1MB 



Frères Maristes de la Province Canadienne 

morts au champ d'honneur! ç^/^ 

B. F. Stratonique 1843-1926, premier 

Assistant-Général de la Province. 

B, F. Angelieus 1859-1928, deuxième 

Assistant-Général de la Province. 

R. F. Césidius 1844-1933, Fondateur et 
ancien Provincial des deux Pro 

vinces. 

F. Salutaris 1854-1888 

F. John-Cantius 1872-1890 

F. 8éraphinus 1K69-1K91 

F. Mary-Thaddcus 1872-1892 

F. Colomba n 1869-1894 

F. Beaudry 1858-1895 
F. M.-irie-Florien 1878-1896 

F. < 'olomban 1875-1896 
F. Gérondius 1878-1897 

F. Joseph-Ladislas 1882-1897 

F. Joseph-Gervais 1878-1898 

F. I >avinus 1868-1898 

F. Marie-Cécilien 1881-1898 

F. Léon-Abel 1879-1899 

F. Louis-Léon 1873-1900 

F. Félix-de-Cantalioe 187K-190O 

F. Marie-Ampliien 1877-1901 

F. Marie-Cassianus 1884-1901 

F. Xivard 1851-1901 

F. Kvaristus 1871-1901 

F. Marie-Florien 1882-1902 

F. Frumence 1871-1902 

F. Marie-Séverin 1861-1902 

F. Mary-Alexander 1880-1903 

F. Charles-Félix 1883-1903 

F. Marie-Gilbert 1883-1904 

F. Marie-Saintin 1883-1904 

F. Louis-Jérôme 1882-1904 

F. Eugène-Camille 1882-1904 

F. Marie-Ennemond 1882-1904 

F. Marie-Florence 1867-1904 

F. Su ri us 1844-1904 

F. Bérin 1875-1905 

F. Béverianus 1877-1905 

F. Mary-Dominie 1881-1905 

F. Albert-Marius 1886-1905 

F. Paul-Alfred 1887-1905 

F. Marie-Frumence 1886-1905 

F. Louis-Albert 1886-1905 

F. Louis-de-Gonzague 1840-1906 

F. Joseph-Baphaël 1875-1906 

F. Côme 1854-1906 
F. Marie-Ovila 1876-1900 

F. Louis-Placide 1885-1906 

F. Léon-Clément 1886-1906 

F. Marie-Almaque 1885-1906 

F. Marie-Thaddée 1885-1906 

F. Ores te 1873-1907 

F. Camélien 1860-1907 

F. Henri-Stanislas 1886-1907 

F. Louis-Albert 1890-1907 

F. Azarias 1892-1907 
F. Ernest-Victor 1892-1908 
F. Cantidianus 1871-1908 
F. Adolphe-Justin 1880-101 is 

F. Marie-Antonius 1886.1998 
F. François-Posithée 1887-1008 
F. Paul-Arthur 1888-1908 

F. Eugéne-Chanel 1885-1908 
F. Gabrlel-Mareelliii 1890-1909 
F. Benoît-Isidore 1885-1909 
F. Evarlstus 1886-1909 
F. Cécilien • 1881-1910 
F. Charles-Xavier 1888-1910 
F. Paul-Alfred 1890-1911 
F. Marie-Léoncien 1858-1911 
F. Joseph-Honoré 1873-1911 

F. Henri-Floribert 1885-1911 

F. Jules-Antoine 1871-1911 
F. Mary-Thaddéus 1866-1911 

F. Louis-Félicité 1878-1912 
F. Alexis 1888-1912 
F. Marie-Eugène 1838-1913 

F. Marie-Sisoës 1884-1913 

F. Ange-Emile 1882-1914 
F. André-Florianus 1883-1914 
F. Ulfus 1863-1914 
F. Barthélémy 1857-1915 
F. Emile-Louis 1886-1915 

F. Louis-Vitalien 1883-1915 
F. Etienne-Henri 1877-1915 

F. Joseph-Libérien 1886-1916 

F. Marins-Antoine 1884-1916 

F. Marie-Pamphile 1885-1916 

F. Victor-Léon 1870-1917 

F. Sébastien-Alfred 1894-1917 

F. Pierre 1855-1917 

F. Philippe-Louis 1H97-1917 

F. Chrystotèle 1847-1918 

F. Alfred-Marie 1899-1918 

F. Joseph-Pierre 1895-1918 

F. Donat-Benolt 1898-1918 

F. Jean-Cantius 1855-1919 

F. Armand-Louis 1897-1919 

F. Ferdinand 1&53-1919 

F. Bodolphe-Aimé 1897-1919 

F. Joseph-Vlndicien 1901-1919 

F. Jules-Cyprien 1880-1919 

F. Arthur-Sébastien 1900-1919 

F. Jean-Cantius 1903-1919 

F. Herminus-.Tosopli 1S75-1920 

F. Evode 1861-1920 

F. Gilbertus 1845-1920 

F. Pierre-Nolasque 1845-1920 

F. Armand-Félix 1901-1920 

F. Alfred-Mario 1903-1920 

F. Joseph-Martinicn 1884-1921 

F. Joseph-Evariste 1903-1921 

F. Louls-EUe 1901-1921 

F. Henri-Albert 1904-1921 
F. Joseph-Maxime 1878-1921 
F. Joseph-Emeric 1859-1922 
F. Marie-William 1899-1922 
F. Virgilius 1861-1922 
F Pierre-Eugène 1904-1922 
F. Odulphe 1843-1923 
F. Louis-Philippe 1894-1923 
F. Pierre-Marien 1905-1923 
F. Marie-Salvatc-ri.» 1888-1923 
F. Gémel 1864-1924 
F. Classicus 1851-1924 
F. Marie-Théophani- 1869-1924 
F. Hyacinthe 1890-1924 
F. Sylvio-Marie 1898-1924 
F. Orner 1895-1925 
F. Valero 1895-1925 
F. Beynler 1859-1925 
F. Paul-Philippe 1898-1926 
F. Agiléus-Pierro 1873-1926 
F. Paul-Andréa 1907-1926 
F. Pierre-Jérôme 1907-1920 
F. Edmond-Antoine 1882-1021) 
F. Gervasius 1870-1927 
F. Henri-Gabriel 1*68-1927 
F. Marie-Xavérius 1903-1927 
F. Zéphiriny 1861-1927 
F. Louis-Gervais 1902-1928 
F. Paul-Alfred 1 M I M 9 2 S 

F. Alfrld 1857-1928 
F. Marie-Eugène 1X98-192S 
F. Sylvio-Paul 1905-1928 
F. Louis-Sylvain 1901-1928 
F. Philippus 1874-1929 
F. Armand-Félix 1912-1929 
F. Ethelbertus 1 «64-1929 
F. Mucien 1850-1929 
F. Ovide 1907-1929 
F. Jean-Arsène 1910-1930 

F. Désiré-Gabriel 1910-1931 

F. Marie-Césidius 1881-1931 
F. Pascal-Joseph 1910-1932 
F. Léon-Auguste 1891-1932 
F. Célestius 1861-1932 
F. Benoit-Léops'ld 1909-1932 
F. Jules-Adrien 1878-1933 
F. Armand-Joseph 1910-1933 
F. Ponat-Alexis 1909-1933 

F. Philippe-Joseph 1904-1933 
F. Adjutor-Benoît 1890-1933 

F. Georges-Basile 1913-1934 

F. M a rie-Télesphore 1909-1934 

F. Josoph-Bianon 1878-1934 

F. Louis-Hyacinthe 1907-1934 

F. Adrien-Michel 1880 1 il.-.5 

B. I . P. 

* Aver l'autorisation des Supérieurs 
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Le Collège Laval 
Sa in t -Vincent -de -Pau l 

ILE JESUS 

et le 

Collège du Sacré-Coeur 
BEAUCEVILLE 

QF F RENT l'avantage d'un 
Cours Primaire Supé­

rieur à des conditions ex­
ceptionnellement intéres­
santes. 

VOIR AU PROGRAMME: 

Collège Laval . . . page 37 
Collège du Sacré-Coeur page 60 




